Google 



This is a digital copy of a book thaï was prcscrvod for générations on library shelves before it was carefully scanned by Google as part of a project 

to make the world's bocks discoverablc online. 

It has survived long enough for the copyright to expire and the book to enter the public domain. A public domain book is one that was never subject 

to copyright or whose légal copyright term has expired. Whether a book is in the public domain may vary country to country. Public domain books 

are our gateways to the past, representing a wealth of history, culture and knowledge that's often difficult to discover. 

Marks, notations and other maiginalia présent in the original volume will appear in this file - a reminder of this book's long journcy from the 

publisher to a library and finally to you. 

Usage guidelines 

Google is proud to partner with libraries to digitize public domain materials and make them widely accessible. Public domain books belong to the 
public and we are merely their custodians. Nevertheless, this work is expensive, so in order to keep providing this resource, we hâve taken steps to 
prcvcnt abuse by commercial parties, including placing lechnical restrictions on automated querying. 
We also ask that you: 

+ Make non-commercial use of the files We designed Google Book Search for use by individuals, and we request that you use thèse files for 
Personal, non-commercial purposes. 

+ Refrain fivm automated querying Do nol send automated queries of any sort to Google's System: If you are conducting research on machine 
translation, optical character récognition or other areas where access to a laige amount of text is helpful, please contact us. We encourage the 
use of public domain materials for thèse purposes and may be able to help. 

+ Maintain attributionTht GoogX'S "watermark" you see on each file is essential for informingpcoplcabout this project and helping them find 
additional materials through Google Book Search. Please do not remove it. 

+ Keep it légal Whatever your use, remember that you are lesponsible for ensuring that what you are doing is légal. Do not assume that just 
because we believe a book is in the public domain for users in the United States, that the work is also in the public domain for users in other 
countiies. Whether a book is still in copyright varies from country to country, and we can'l offer guidance on whether any spécifie use of 
any spécifie book is allowed. Please do not assume that a book's appearance in Google Book Search means it can be used in any manner 
anywhere in the world. Copyright infringement liabili^ can be quite severe. 

About Google Book Search 

Google's mission is to organize the world's information and to make it universally accessible and useful. Google Book Search helps rcaders 
discover the world's books while helping authors and publishers reach new audiences. You can search through the full icxi of ihis book on the web 

at |http: //books. google .com/l 



Google 



A propos de ce livre 

Ceci est une copie numérique d'un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d'une bibliothèque avant d'être numérisé avec 

précaution par Google dans le cadre d'un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l'ensemble du patrimoine littéraire mondial en 

ligne. 

Ce livre étant relativement ancien, il n'est plus protégé par la loi sur les droits d'auteur et appartient à présent au domaine public. L'expression 

"appartenir au domaine public" signifie que le livre en question n'a jamais été soumis aux droits d'auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à 

expiration. Les conditions requises pour qu'un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d'un pays à l'autre. Les livres libres de droit sont 

autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont 

trop souvent difficilement accessibles au public. 

Les notes de bas de page et autres annotations en maige du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir 

du long chemin parcouru par l'ouvrage depuis la maison d'édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains. 

Consignes d'utilisation 

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages apparienani au domaine public et de les rendre 
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine. 
Il s'agit toutefois d'un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les 
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des 
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées. 
Nous vous demandons également de: 

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commerciales Nous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l'usage des particuliers. 
Nous vous demandons donc d'utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un 
quelconque but commercial. 

+ Ne pas procéder à des requêtes automatisées N'envoyez aucune requête automatisée quelle qu'elle soit au système Google. Si vous effectuez 
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer 
d'importantes quantités de texte, n'hésitez pas à nous contacter Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l'utilisation des 
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile. 

+ Ne pas supprimer l'attribution Le filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet 
et leur permettre d'accéder à davantage de documents par l'intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en 
aucun cas. 

+ Rester dans la légalité Quelle que soit l'utilisation que vous comptez faire des fichiers, n'oubliez pas qu'il est de votre responsabilité de 
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n'en déduisez pas pour autant qu'il en va de même dans 
les autres pays. La durée légale des droits d'auteur d'un livre varie d'un pays à l'autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier 
les ouvrages dont l'utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l'est pas. Ne croyez pas que le simple fait d'afficher un livre sur Google 
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous 
vous exposeriez en cas de violation des droits d'auteur peut être sévère. 

A propos du service Google Recherche de Livres 

En favorisant la recherche et l'accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le français, Google souhaite 
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet 
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer 
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l'adresse fhttp: //book s .google . coïrïl 



: ■" ■ !:«?■ 
;...;:■•;?"•! 

■■■ ■. ■-■'. -^ ■. 
,■ ,: ■; .y •• ■■ ^ 

■'■■ 

- . ■ ■ i....i 

:!- ■^- .:;.;■ ;h ■=■ 

.. . - '^■- j Sv 

..,■*. ■■ ■ 

1 ; <■. ■ 
'j- ■. T I ■ ■. " ■ 

■ 1 ■■. ■? !" ■■■ 

■ •;•: ' 1 ■■ - 

£..■»-■■ -.i. 

f ^-^^i .i. 

V ■ feK'ï»l:V . X'. .: 
l ;-i -il . - 
;i- ■:■ B^-1 ■■»■«. - 

r ! r.T^ ■ \' .'. 

F ■■^■'fT' .■'■■.:* * 

. < •-'Zi •' ' '■ 

T. •■« . 

■■■<_. -^ . ri .. 

.-. ;- y. '■.■'•^' 

■ ■ I..""-. .• -1, 

■.■'13. - ■» 

'•'• f. r"i". ' ■ t ' 

- " '• ' '"^ '■■ " " :' . 
".' '■■•■ ■ ■•}•*•■»« ■ ■« 

p:".-->j::: -." 

!••' •>/. V, -.;■?•■ ._■■ 
" ■- r«.r. ijj'. "■ ." 
■ ■"■: î ■£'■' ■ '■ 

'. -t*-"- ■"■ ■ ■■ ■ 

:■ k[:-, • -. -;. 

' ' "• . I — - . 

I. '. ' * " 

^ r""« M ... • ' 

■ ...■'tm-xi-~:- . .- 

■ ! î" -ii r- ■ ■ ■ ■:! 

t ■ ■• -■ r- ' ■ Ji ■ 

V I. ■.•-m- ■!■ "il ■. 

'■ : I -!■ d ■;■ K 

■ • ■ ■'■5^' c ?■-'■-;!■ =3 

rf - ir."- tlH-»- ,r- il 

.-.-■' :;.:r!jr-i- "S- 

•u. • .«7*- dé rr- «14 

■■-:•■;-■•*. -;:-^ 

■f ■ i .•■■!* ^ : ■ 
. . . ' -J» 1 ■ ■ „ 

■ ■ .-■:">.;.■ ■■ 

. : ^. l 'vi ■ :: ,./ 

■>■--.-«-■ . . s 

■■ ■...■:^:.-- 

f ■.•"-..■..£ 

'"■ ■.'À,; ;: "•■ I 
-h-y-.-: .!■ ■:. 'r 

'W:\: ■■..■'. .: 

:•!■■ '...■.■ . 

. • : .; ■ " ■ ■ 

■ ■ ■ ■■ Il -■■"■ 

«* ■■ .,■ •■. : 

■ ■'■ .-:■*"!■ -■': 
"■ " 'V .i ' ■ 



i -r: 



"-•-■■H 

! 1 ■ 

• . r- 



■ •! 

■f; 



i - ■ 

-ï '"'A ■ : 
■' "ïfcs-. .fi' 
- . ■-.: '-.■:■ .-j- 

" "Fi? III —K 

I .■ !-• ■ ; -. - . 

■■■' Lit.l;-: :■ .• 
: .[:. ■:»Ll^.-!:.: 



I» 



1 1 

' i 


•-S 




■ -» 




: .1 


.. 1. 


4J< 


'■.'i 




■■'1 





1 
I.' 



ARCHIVES 



LA MAISOX-DIEU 



DE CH\TEAll»lN 



PABI8. — IMPRIMERIE F. LE^É , KUB CASSETTE, 17. 






ARCHIVES 



DE 



LA MAISON-DIEU 

DE GHATEAUDUN 

TEANSCRITES ET PLACÉES PAK OEDEE CHEONOLOGIQUE 

PAR 

AuG. DE BELFORT 

MEMBRE D£ LA SOCIÉTÉ DUM0I8E 

PEÉCÉDÉES D'UNE INTRODUCTION 

PAtt 

M. Lucien MERLET 

AUCIUVISTB d'uUUB-£T-L01U 



PARIS 

AU SIÈGE DE L.\ SOCIÉTÉ FRANÇAISE DR NUMISMATIQUE 

ET D'AKCHÉOLOGIE 

46 , KUE Vm VEBNiEriL 



GHATEAUDUN 

CHEZ POUILLIER-VANDECRAINE, LIBRAIRE 

1881 



AVANT-PROPOS 



Les archives de la Maison- Dieu de Châteaudim se composent 
de quelques commencements de cartulaires et d'un grand nombre 
de pièces détachées. Quelques-imes de ces pièces sont originales, 
mais le plus grand nombre sont des copies qui sont elles-mêmes 
la reproduction de copies plus anciennes. 

Malgré les invasions, les guerres locales et les tourmentes popu- 
laires, les archives de la Maison-Dieu ont été conservées presque 
intactes. A la révolution elles turent reléguées dans im grenier, où 
elles restèrent oubliées jusqu'en 1860. 

Au moment de la réédification d'ime partie de Thopital, 
on fît disparaître de vieilles constructions, et c'est là qu'elles 
furent découvertes. 

M. Brossier-Gréray s'empressa de recueillir tous ces par- 
chemins, les mit en sûreté et commença à en faire la lecture. 
Ce travail était ingrat, à cause du mauvais état des pièces à 
déchiffrer, mais il lui parut si intéressant qu'il fit facilement 
comprendre aux membres de la commission administrative 
des hospices réunis de Châteaudun l'importance delà découverte 
qui venait d'être faite. 

Les administrateurs des hospices, hommes intelligents et 
dévoués à leur ville, n'hésitèrent pas à charger M. Lucien Merlet, 
le savant archiviste du département d'Eure-et-Loir, de rédiger 
l'inventaire du trésor que le hasard remettait entre leurs mains. 

M. Merlet se mit à l'œuvre, et en 1867 il publia Y Inventaire 
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sommaire des archives hospitalières antérieures à il 90. Hospices de 
Châteaudun. 1 vol. in-4**. 

Vers 1867, la Société Dunoise, récemment fondée, entreprît de 
rechercher les anciens documents concernant le pays Dunois pour 
refaire l'histoire locale appuyée sur des pièces authentiques. 
Il fut décidé qu'on publierait d'abord des cartulaires, dans 
lesquels seuls on pourrait trouver des renseignements utiles et 
peu connus. M. Emile Mabille se chargea de rédiger le cartulaire 
de Marmoutiers pour le Dunois. Plein de zèle, et ne me doutant 
pas des difficultés d'un pareil travail, je me chargeai du cartulaire 
de la Maison-Dieu de Châteaudun. 

Je me mis de suite à l'œuvre, mais je fus bien vite forcé de 
reconnaître mon impuissance. Non seulement je ne pouvais lire 
les écritures anciennes lorsqu'elles étaient bien conservées, mais 
le plus grand nombre des pièces étaient presque effacées par l'hu- 
midité ou lacérées, et il fallait les reconstituer en partie. A force 
de persistance, je parvins à lire et à copier quelques chartes, les 
plus faciles à lire naturellement, puis les pièces devenant de plus 
en plus difficiles à déchiffrer; je perdis patience et j'abandonnai 
mon travail en 1869. 

L'année suivante la guerre éclatait. La ville de Châteaudun, 
attaquée par tout un corps d'armée, se défendait d'une manière 
héroïque. L'ennemi criblait ses maisons et ses monuments des 
projectiles de son artillerie et, au mépris de conventions sacrées, 
c'était surtout Bur l'hôpital placé sous l'égide du drapeau des 
ambulances, qu'il dirigeait ses attaques. 

Les archives qui avaient échappé aux guerres des Anglais, 
aux guerres de religion et aux désastres de la révolution, furent 
sauvées presque miraculeusement. Un obus éclatant dans le local 
où elles sont conservées pouvait tout détruire et, de ces documents 
si intéressants pour le pays, il ne serait resté que l'inventaire 
dressé par M. Merlet ; c'est-à-dire le simple titre des pièces, et tous 
les détails qu'elles renferment auraient été perdus. 

Cette pensée vint ranimer mon courage ; je me remis à l'œuvre 
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et je publie aujourd'hui une partie de mon travail comprenant 
les documents qui se rapportent aux xii* et xiii' siècles. 

Le titre de cartidaire me paraissant trop ambitieux pour mon 
travail, je Fai simplement intitulé : Archives de la Maison-Dieu 
de Châteaudun. 

J'ai placé les pièces dans leur ordre chronologique, vrai ou 
supposé, et je me suis appliqué à reproduire exactement le texte 
tel qu'il est sur les originaux, sans rectifier ni l'orthographe ni 
les dates. Pour faciliter la lecture j'ai pensé pouvoir me permettre 
de changer les i enj et les v en u. 

Quelques passages paraîtront inintelligibles, mais il ne faut 
pas oublier que les pièces ont été copiées plusieurs fois et que 
des fautes ont certainement dû se glisser dans ces copies. En 
rectifiant ces fautes, je m'exposais à altérer le texte, et je me suis 
interdit toute rectification de ce genre, laissant à chacun son 
interprétation. 

Un renvoi indique pour chaque pièce la série et le numéro de 
son classement, tant dans l'inventaire de M. Merlet que dans le 
local où les archives sont conservées. 

Un certain nombre de pièces ayant été découvertes après 
l'impression de l'inventaire de M. Merlet, je les ai classées à la 
série A., en leur donnant les numéros qui suivent ceux déjà 
inventoriés, c'est-à-dire en commençant au n"* 67. 

L'ordre chronologique étant adopté, j'ai divisé mon travail 
en parties correspondantes chacune à un siècle, et j'ai fait pour 
chaque partie deux tables, comprenant l'une les noms des per- 
sonnages cités et l'autre indiquant les localités désignées dans 
les documents. 

Le travail que je livre aujourd'hui est une œuvre de patience. 
Malgré tous mes soins, il contient encore de nombreuses fautes, 
mais tel qu'il est, et à défaut d'autre mérite, il aura au moins celui 
de préserver de la destruction une foule de documents intéres- 
sants pour l'histoire et les familles du vieux comté de Dunois. 

Une publication aussi aride demandait une introduction qui 
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retraçât rapidement Thistoire de Thôtel-Dieu de Châteaudun. 
Que pouvais-je dire après le remarquable travail que M. Lucien 
Merlet, le savant archiviste d'Eure-et-Loir, avait placé au com- 
mencement de son inventaire de 1867 ? J'ai pensé que je ne 
saurais faire mieux que de le reproduire en supprimant quelque» 
citations sans intérêt, puisque les pièces se trouvent reproduites 
en entier dans mon travail. M. Merlet consulté a consenti à ma 
demande avec une courtoisie parfaite, et je reproduis ici son in- 
troduction à l'inventaire de 1867, qui sera certainement pour le 
lecteur la partie la plus intéressante de mon livre. 

MM. d'Arbois de Jubainville et Froehner ont eu l'extrême 
obligeance de relire mes épreuves et de me signaler de nombreuses 
erreurs. M. Brossier-Géray, toujours plein de zèle et d'abnéga- 
tion, a eu la patience de vérifier mes copies sur les originaux. Je 
les prie tous trois de recevoir ici l'expression de mes bien sincères 
remerciements et de ma reconnaissance. 

Je ne saurais terminer cet avant-propos sans remercier égale- 
ment messieurs les membres de la commission administrative 
des hospices de Châteaudun, qui ont bien voulu mettre à ma 
disposition et me permettre de reproduire toutes les pièces qui 
m'ont été nécessaires. 

Auguste de Belfort. 

Parie, janvier 1881. 



INTRODUCTION 



Les origines de Thopital de Châteaudun, comme celles de la 
plupart des établissements religieux qui remontent à une haute 
antiquité, sont enveloppées de profondes ténèbres. On ignore par 
qui et à quelle époque il fut fondé. Dut-il sa création à de pieux 
ecclésiastiques qui se rassemblèrent pour venir au secours des 
pauvres et des pèlerins, ou fut-il établi par la munificence des 
comtes de Blois, alors seigneurs de Châteaudun ? Ce sont là deux 
hypothèses, successivement admises ou rejetées par les parties 
intéressées. 

A en croire les comtes de Dimois du xviii* siècle, ce sont leurs 
auteurs, les comtes de Blois du xiii" siècle, qui fondèrent THôtel- 
Dieu, et nous trouvons un Mémoire écrit vers 1628 par Jacques 
Despoy, maître de l'Hôtel-Dieu, qui affirme que Thopital fut 
fondé en 1160 environ par le comte Thibaut V, sénéchal de 
France. Nous verrons plus loin quel intérêt poussait les comtes 
de Dunois à soutenir ce système ; pour le moment nous ne 
voulons que le discuter, et, dès Tabord, nous devons déclarer 
qu'il est impossible de le soutenir. Nous avons en effet une lettre 
d'Yves, évêque de Chartres, écrite vers Tannée 1101, dans 
laquelle il désigne nommément l'hôpital de Châteaudim. Omnia 
que ptocotrophio quodsitum est in Castroduno prope ecclesiam Béate- 
Marie- Magdcdene a fidelibus coUata sunt^ vel in futurum^ Deo 
douante^ conferenda sunt, in tuitionem sancte Camotensis ecclesie et 
nostram paterne suscipimus. 

La fondation par les comtes de Blois écartée, et nous venons 
de voir qu'elle n'était pas soutenable, au moins dans les termes 
oîi la proposaient les comtes de Dimois, reste l'hypothèse de la 
fondation pas de pieux ecclésiastiques. Nous nous rallions com- 
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plètement à ce système, que nous avons trouvé très ingénieuse- 
ment développé dans un Mémoire placé par Tabbé Alexandre 
Courpfibet, frère condonné de THôtel-Dieu, au commencement 
d'un cartulaire de l'hôpital de Châteaudun qu'il composa en 
1738. (3c Un canon d'un concile tenu à Rome en 1059 sous le pape 
Nicolas II, dit l'abbé Courgibet, était conçu ainsi : ce Ceux qui 
a ont conservé la continence mangeront et dormiront ensemble 
« près des églises pour lesquelles ils sont ordonnés et mettront 
a. en commun tout ce qui leur vient de l'église, s'étudiant à pra- 
(( tiquer la vie commune et apostolique. y> Les prescriptions de 
ce canon furent encore recommandées par le pape Alexandre II 
dans un autre concile tenu à Rome en 1063. Enfin, vers l'année 
1091, sous le pape Urbain II, suivant l'abbé Fleury {Hist Ecd. 
t. XIII, p. 493), plusieurs laïcs, en Allemagne, ayant embrassé 
la vie commune et s'étant donnés, eux et leurs biens, au service 
des communautés régulières de clercs et de moines pour y vivre 
sous leur conduite, quelques envieux blâmèrent cette manière de 
vivre ; mais le pape Urbain, l'ayant appris, écrivit en ces termes 
aux supérieurs de ces bons laïcs : « Nous approuvons cette 
a manière de vie que nous avons vue de nos propres yeux, la 
« jugeant louable et digne d'être perpétuée comme une image 
« de la primitive Église, et nous la confirmons par ces présentes, 
<L de notre autorité apostolique. "» 

a Ainsi des villages entiers embrassèrent cette dévotion, les 
garçons et les filles, les hommes et les femmes mariées. C'est de 
là que prirent naissance dans le royaume plusieurs communautés 
régulières, qui, par le même principe de piété, s'établirent pour 
faire du bien à l'Etat et à l'Eglise : les uns étaient pour travailler 
à la conversion des infidèles ; les autres pour donner l'hospitalité 
aux pèlerins et aux pauvres malades dans le temps des croisades ; 
ici il y en avait qui n'étaient établis que pour chanter les louanges 
du Seigneur, dans une perpétuelle abnégation et un renonce- 
ment général à toutes les choses du monde ; là enfin d'autres se 
fondaient pour vivre en commun et s'adonnera tous les exercices 
de charité envers les pauvres malades. 

« C'est ainsi en effet que l'on doit croire que s'est établie en 
ces temps la communauté des maître et frères condonnés de 
THôtel-Dieu de Châteaudun : ce fut d'abord plusieurs prêtres 
qui s'unirent ensemble, en se donnant mutuellement leurs biens, 
leurs personnes et leurs cœurs, pour vivre en commun en un 
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même lieu ctt sous Tobëissance d'un maître et d'un supérieur. 3> 

S'il y eut des discussions sur la question de la fondation de 
r Hôtel-Dieu, on ne fut pas non plus toujours d'accord sur l'em- 
placement qu'il occupa primitivement. 

Suivant le mémoire de Jacques Despoy que nous avons déjà 
cité, l'Hôtel-Dieu n'aurait pas, dans le principe, été placé oh il 
est actuellement ; il aurait été fondé à la porte Chartraine, et 
pour retirer les pauvres passants seulement, « ainsi qu'il appert, 
dit Despoy, par les ruines des vieilles masures qui sont encore 
ésdits lieux, qui sont appartenant audit hospice. ); 

C'est, je crois, encore là une erreur. Nous avons vu en effet, 
par la lettre d'Yves de Chartres, que, dès la fin du xi* siècle, 
l'Hôtel-Dieu était situé près de l'église de la Madeleine, et, dans 
sa lettre, Yves se sert du mot ptocotrophium, qui doit s'entendre 
d'un établissement destiné au soulagement de toutes sortes de 
pauvres indistinctement, et non de celui de œenodochium, qui 
s'appliquait aux maisons où l'on ne recevait que des pauvres 
passants. 

Pour nous, voici donc ce qui nous paraît la vérité : l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun fut fondé vers la fin du xi® siècle, à l'en- 
droit précisément où il existe encore aujourd'hui (1), par une 
réimion de pieux ecclésiastiques qui se rassemblèrent pour vivre 
en commun et donner asile et secours, tant aux pauvres 
pèlerins qui allaient à la Terre- Sainte, qu'à tous autres pauvres 
infirmes de leur ville ou des environs. 

La communauté naissante dut, dès le principe, se poser une 
règle : nous ne connaissons pas ces statuts primitifs, mais nous 
avons conservé ceux qui furent établis vers le xiii® siècle ; ils 



(1) Nous aurions été certainement moins af firmatif sans la lettre d'Tves de Char- 
tres, qui porte expreBsémeni prope ecclesiam B' atœ'Manœ-Magdaienœ.ÇVolT ch, n" 1 ) 
Nous trouvons , en effet y dans le recueil de Tabbé Courgibet la copie d*une charte 
fort curieuse , que nous n^avons pas rencontrée ailleurs il est vrai , mais qui par son 
texte nous paraît parfaitement authentique. L*abbé Courgibet fait remonter cette 
pièce à Tannée 1140 environ. Cette date nous paraît un peu trop ambitieuse; mais 
cette pièce n^est certainement pas postérieure à 1160. C^est un don fait à l'Aumône par 
Julduin, que nous voyons maître de THÔtel-Dieu dans une bulle d'Alexandre III, de 
Tannée 1162. Ce Julduin, en se fabant frère condonné, abandonne à THôtel Dieu, 
heberyamentum suum cum omnibus pertinentiis suis situm anle conventum maioris 
ecclesie in Lombardia , ad hospilandos adeuntes in Jérusalem , et gwmdo non erun 
ad sustentandoi pauperes et egenos, (Ch. 8.) En admettant, ce qui est positif d'après 
les termes de la lettre de saint Yves, que THÔtel-Dieu fût déjà établi devant Téglise 
de la Madeleine, le don de Julduin dut puissamment contribuer à Taccrois^ement 
de ses bâtiments. 
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n'étî^ient sans doute que la consécration des statuts adoptés an- 
térieurement. Chaque frère, lors de sa réception, jurait de les 
observer fidèlement. 

Nous croyons devoir les publier ; ils sont comme la charte de 
commune de cette pieuse association : 

Ego jura Deo et beato Nicholao prœstare obedientiam magistro 
hujus domus in omnibus licitis et honestis. 

Egojuro prœstare honorem fratribicsj sécréta capituli observare et 
commodum dictœ dormis pro posse procurare et damnum evitare. 

Egojuro accipere baculum sancti Nicholai (1) infra très annos 
post receptionem meam. 

Egojuro quod, dum ero presbiter^ dicam orationem loclina, in 
celebratione inajorîs missœ. 

Egojuro dicere qiwlibetdie unam antiphonam de beata Maria. 
Egojuro quod interero horis et divinis servitiis quœ jieri soient in 
eedesia hujus domus. 

Ego juro quod nullo modo relinqiuim prœdictum sejmtium nisi 
licentia Magistri. 

Ego juro dicere quotidie post prandium et post cœnam De pro- 
fuodid é^Fidelium. 

Ego juro quod nullum eligam in magistrum nisi prius sitfrater 
hujus domus. 

La communauté des maître et frères ecclésiastiques s'étant 
augmentée beaucoup en peu de temps, plusieurs laïcs même vou- 
lurent y entrer, et Ton se vit obligé alors de faire de nouvelles 
constitutions. Les voici, telles qu'elles furent adoptées au xv* 
siècle (2): 

NuUus débet recipi in fratrem nisi habeat œtatem viginti annO' 

rum, nisi de gratia speciali. 

Item recipiendus donare débet dictœ domui omnia bona sua 
prœsentia etfutura. 

Item recipiendus solvere débet dictœ domui unam cuppam vel 
decem libras turonenses. 

Item recipiendus débet aj^erre ad dictam domum lectum munitum 

(1) Saint Nicolas était le patron de la chapelle de THdtel-Dieu. Cette formalité, 
de prendre le bâton de saint Nicolas était une marque do Tobligation à laquelle se 
soumettaient les Frères d*aller quêter dans les diverses paroisses pour les besoins de 
THopital. 

(2) Nous n*ayons plus l'original de ces statuts ; mais une des copies que nous pos- 
sédons porte la mention que l'original était signé par N. do Villexis et J. Le Qai- 
gneur. Or, Jean Le Oaigneur était maître de THÔtel-Dieu dés Tannée 1466. 
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duahus cooperlmis et unum sdphum argenteum et unum cochlear 
argenteum. 

Item, durante tempare quo frater de novo receptus est dericuSy 
non presbiter, Magister tenetur illi tradere, quolibet anno, summam 
viginti solidorum turonensium pro calceatura et summam quadra* 
ginta solidorum pro vestimentis, et cuilibet presbitero deserviendo 
et continuam mansionem faciendo in dicta domo centum solides 
turanenses pro vestimentis prœdictorum, demptis benejiciatis qui 
nuUa debent habere vestimenta. 

Item tene7itur Jratres presbiteri ardinatim ministrare sacramenta 
ecdesiastica pauperibus dictœ domus et prœdictorum pauperum 
exequias facere. 

Item nullus de fratribus se potent a dicta dorm absentare et 
alibi mansionem facere absque licentia Magistri. 

Item si aliquis frater habeat benejicium et se absentaverit a dicta 
domo et servitio per mensem, Magister poterit privare eum a suo 
beneiicio et nichil percipiet de dicta dcmo. 

Item si quis deliquerit de fratribus aut aliquod malum factet, 
magister pote7*it illum ponere in carcerem ad hoc in dicta domo 
designatum aut aliter punire secundum delictum. 

Item quod conjuges qui se ibidem offeimnt, non debent recipi ut 
ibidem commorentur, sed alibi extra septa prœdictœ domus (3). 

L'observation exacte de la règle acquit à la communauté une 
si grande réputation que plusieurs laïcs, de tout sexe et de toutes 
conditions, touchés des grands biens qu'elle accomplissait, se 
tirent im plaisir et un honneur, à ren\d les uns des autres, de s'y 
associer pour y pratiquer eux-mêmes toutes les œuvres de charité 
qu'on y exerçait continuellement. Afin de contribuer à l'accrois- 
sement de la maison d'une manière spéciale et particulière, les 
mis s'y donnèrent avec tous leurs biens présents et à venir, les 
autres se contentèrent de léguer à l'Hôtel -Dieu des fonds ou des 
rentes : tels ont été les bienfaiteurs dont nous retrouvons les 
chartes de donation dans les cartulaires ou dans le chartrier de 
rhopital. 

Les papes Alexandre III et Innocent III accordèrent à la com- 
munauté des privilèges qui furent encore augmentés dans la suite 
par Urbain VIII et Innocent XII. 

Plusieurs évoques de Chartres approuvèrent et confirmèrent 

i; Voir E, 48 et A 8, n*> G. 



Xiv INTRODUCTION. 

la société des maître et frères dès son commenœment. Ils ne 
furent pas seuls à accorder une affection toute spéciale à T Hôtel- 
Dieu de Châteaudun ; une pieuse tradition conservée dans cette 
maison veut que Thomas Becket, archevêque de Cantorbéry, y 
ait cherché un asile contre la persécution de Henri IL Avant la 
Révolution, on exposait, tous les ans, sur l'autel de la salle des 
malades, à la vénération des fidèles, la mitre, les gants et la bourse 
de ce saint martyr, qu'il avait, disait-on, donnés à T Hôtel-Dieu 
pendant son séjour, comme un gage authentique de sa recon- 
naissance (1). 

Les rois de France ne se montrèrent pas moins empressés que 
les papes et les évêques à témoigner à THôtel-Dieu toute leur 
bienveillance. Louis le Jeune écrivait à tous les officiers de son 
royaume, tant ecclésiastiques que laïcs, d'avoir autant de con- 
sidération pour les maître et frères de cette maison que pour 
lui-même, et de défendre leurs biens avec autant de soin que 
les siens propres, se déclarant d'ailleurs leur confrère et bienfai- 
teur. L'année précédente, il avait donné à l'hospice 40 sous de 
rente sur les étaux des boulangers à Orléans, donation qui fut 
plus tard confirmée par Philippe- Auguste. 

A l'exemple des rois, les comtes de Blois et les vicomtes de 
Châteaudun donnèrent de nombreuses preuves de leur affection 
pour l'Hôtel-Dieu. Nous signalerons, parmi les donations des 
vicomtes de Châteaudun, le droit de foire pendant un jour, à la 
fête de la Madeleine, avec toute la justice moyenne et basse 
en ce jour, octroyé en février 1201 par Geoffroy IV, et la fon- 
dation de la foire de Saint-Nicolas par Geoffroy V en juillet 
1229. 

L'Hôtel-Dieu de Châteaudun avait continuellement des rela- 
tions forcées avec les communautés reUgieuses de la ville et en 
particulier avec l'abbaye de la Madeleine, dont les possessions 
îoignaient les bâtiments de l'hôpital. Avant de parler de ces 
relations trop souvent litigieuses avec ses puissants voisins, les 
Bénédictins de la Madeleine, sans nous arrêter à ses rapports 
de bonne confraternité avec l'é-gUse de Saint- Valérien, paroisse 
sur laquelle il avait été fondé, nous examinerons rapidement 

(1) Kous n^indiquons ce Bouvenir que comme pieuse tradition ; car nous doutons 
fort , quant à nous , que jamais Thomas Becket se soit réfugié à THÔtel-Dieu de 
Châteaudun ; nous croyons plutôt que les reliques de ce prêtre furent données à l'ho • 
pital par Jean de Salisbury, évêque de Chartres, compagnon fidèle du saint martyr. 
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comment THôtel-Dieu fut mêlé parfois aux affaires du chapitre 
de Saint- André. 

Au mois de septembre 1 228, les chanoines de Saint- André, 
sur la requête des maître et frères de l'Hôtel-Dieu, leur avaient 
accordé une prébende dans leur église, à la condition que le 
maître dudit Hôtel-Dieu observerait fidèlement les statuts du 
chapitre et que lui ou un frère par lui délégué acquitterait sa 
semAÎne comme les autres chanoines. 

La concession de cette prébende donna lieu à de nombreux 
procès. Le chapitre de Saint- André avait de même octroyé des 
prébendes aux abbés de la Madeleine et de Bonneval et au prieur 
de Saint Denis de Nogent-le-Rotrou. Dans la suite des temps, les 
abbés et le prieur cessèrent d'assister à Saint -André pour vaquer 
uniquement à leur propre église, et passèrent des transactions 
avec le chapitre pour le paiement de ce qui leur était dû. 

Les comtes de Dunois jugèrent à propos de décharger de même 
le maître de THôtel-Dieu de l'assistance continuelle à l'office de 
Saint- André. Alors intervint, en 1614, une transaction, aux 
termes de laquelle le chapitre déchargea le maître de l'assistance 
au chœur pour l'attacher entièrement à l'Hôtel-Dieu, et il lui 
donna la somme de 93 livres, au Ueu de 120 livres ou environ 
qu'il touchait avant cette transaction, tant pour distributions 
manuelles que pour célébrations de messes en sa semaine. 

Là-dessus, protestation du maître de l'Hôtel-Dieu, et requête 
au Parlement, afin qu'il soit ordonné qu'il touchera, comme les 
autres chanoines de Saint- André, quatre muids un setier de 
froment, autant d'avoine, 80 livres en argent, et qu'il jouira 
d'un arpent de pré et d'une maison. Contredits du chapitre 
alléguant que jamais le maître de l'Hôtel- Dieu n'a été considéré 
comme chanoine, tellement qu'il est dit dans l'acte de fondation 
atallum habebit in choro, sed vocem in capituh non habebit Enfin, 
au mois d'octobre 1657, nouvelle transaction par laquelle, au lieu 
de 93 livres, le chapitre accorde la somme entière de 120 livres 
que le maître touchait précédemment. 

Ce procès avait duré un demi-siècle, mais ce n'est rien compa- 
rativement à ceux que l'Hôtel-Dieu eut à soutenir contre l'ab- 
baye de la Madeleine. 

Un manuscrit d'Alexandre Souchay, avocat fiscal du comté 
(le Dunois au xvii* siècle, prétend que, dans le principe, PHôtel- 
Dieu fut administré par les religieux de la Madeleine. C'est là 
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aBSurément une assertion toute gratuite et que toutes les pié- 
somptions tendent à infirmer : œpendant il est impossible de ne 
pas croire que les moines de la Madeleine aient eu quelque part 
à rétablissement de cette maison, ne fût-ce qu'en abandonnant 
tout ou partie du terrain sur lequel elle fut bâtie. Quoi qu'il en 
soit, les premiers actes authentiques qui nous parlent des rela- 
tions de l'Hôtel- Dieu et de l'Abbaye nous les font voir aussi ami- 
cales que possible. 

Ainsi, en 1131, l'abbé de la Madel^e, Archambaud, ayant 
dressé un règlement général pour les moines de son abbaye, fit 
intervenir l'Hôtel-Dieu de Châteaudun, avec lequel, dit-il, il 
avait commencé par faire une transaction. (Ch. 4. ) 

Mais la concorde ne devait pas durer longtemps entre les deux 
établissements; ils avaient trop d'intérêts semblables pour que 
la bonne harmonie pût subsister; dès 1180, la lettre adressée 
par Thibaut V à Pierre, cardinal du titre de Saint-Chrysogône, 
légat du pape Alexandre III, constate un commencement de 
discorde. 

Les principales difficultés venaient du droit de dîme que les 
abbés de la Madeleine prétendaient sur les vignes de l'Hôtel-Dieu 
et des censives que les deux établissements réclamaient chacun 
de leur côté. 

La création de la foire de la Madeleine, en 1201, au profit de 
l'Hôtël-Dieu, amena de nouvelles difficultés.L'abbayene pouvait 
voir sans déplaisir les maître et irères jouir de ce privilège d'une 
foire fi^nche, qui se tenait sur leur domaine et qui, chaque année, 
prenait une telle extension que bientôt les marchands forains 
envahirent la place devant l'abbaye et jusqu'au cimetière de la 
Madeleine. 

Outre les étaux du îour de la foire de la Madeleine, il v en 
avait d'autres permanents, placés dans l'église même de l'abbaye 
et qui servaient à vendre de la cire. L'Hôtel-Dieu prétendait 
avoir seul le droit de les louer. De là encore de nombreuses con- 
testations. 

Une grave question aussi était celle des droits curlaux. Na- 
turellement, les religieux de la Madeleine prétendaient que, sous 
ce rapport, l'Hôtel-Dieu leur était assujetti. Vers l'année 1160, 
Guillaume, abbé de Tiron, à la prière du comte Thibaut, avait 
cédé à l'Aumône une terre pour y établir son cimctière,en hi cen- 
sivede l'abbaye delà Madeleine. Les religieux ivclainaient, outre 
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lé cens, un droit par chaque sépulture. Cette contestation fut ré- 
glée par une transaction du mois de juillet 1212, par laquelle il 
Ait convenu, en même temps que les personnes commensales de 
THôtel-Dieu ne pourraient contracter mariage ailleurs que dans 
l'église de la Madeleine, et que les domestiques à gages de THô- 
tel-Dieu seraient tenus de faire leurs pâques à la Madeleine. 

Par suite de cette prétention sur les droits curiaux, les reli- 
gieux s'arrogeaient le droit de régler tout ce qui concernait l'é- 
glise de r Hôtel-Dieu. C'est ainsi que les maître et frères furent 
forcés de prendre l'engagement de ne pas construire plus de trois 
autels dans leur église. C'est encore en vertu de cette préémi- 
nence curiale que les religieux de la Madeleine ne voulurent ja- 
mais permettre que THôtel-Dieu eût des cloches dans son égUse. 
Dans toutes les grandes occasions, jusqu'à la Révolution, les 
nudtre et frères furent obligés de se servir des cloches de la 
Madeleine. 

L'Hôtel-Dieu possédait deux annexes, les chapeUes de Saint- 
Biaise et de Sainte- Cécile. 

L'abbé Bordas dit que < les frères de l'Hôtel-Dieu de Château- 
ce dun formèrent de moindres hospices pour les malades dans 
a des lieux où leurs bienfaiteurs jugeaient leur présence conve- 
(C nable. On trouve dans leurs titres qu'ils exerçaient l'hospita- 
« lité envers les malades à Beaufou sm* le chemin de Vendôme, 
c à Fontaine- Marie, à Péronville et à Dangeau. j> Nous ne 
croyons pas à l'existence de ces succursales de l'Hôtel-Dieu et 
nous n'en avons trouvé nulle trace ; mais les frères possédaient, 
dans chacune des paroisses de La Chapelle- Vicomtesse et de 
Fontaine-Raoul, une chapelle dont l'un d'eux était pourvu et 
dans les dépendances de laquelle il pouvait recevoir les pauvres 
malades de la paroisse. 

La véritable fondation de la chapelle de Sainte-Cécile, dans la 
paroisse de Fontaine-Raoul, date de 1224. A cette époque, Geof- 
froy de la Rue, chevalier, en se faisant frère condonné, octroya à 
l'Hôtel-Dieu divers dons et entre autres lui abandonna 100 Uvres 
pour acheter le bois de Beaufou, à la condition qu'il serait insti- 
tué un chapelain perpétuel chargé de faire l'anniversaire dudit 
donateur. Les maîtres et frères se conformèrent au désir de 
GeoffroydelaRueetinstituèrentl'un d'eux chapelain. (Ch. 133.) 

Mais si l'établissement de la chapelle ne date que de 1224, 
longtemps auparavant rilôtel-Dieu avait, dans lu paroisse de 

b 
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Fontaine-Raoul, d'ini}X)rtantes possessions qui constituèrent le 
revenu de la chapelle de Sainte- Cécile. Ainsi, dès 1169, on ren- 
contre un accord entre T Aumône et Jean de Secoiuray pour les 
terres de Beaufou, accord confirmé par le comte Thibaut V. Par 
cet acte, il est convenu que les frères condonnés pourront établir 
des hôtes dans leur terre de Beaufou, en leur donnant à chacun 
un quart d'arpent pour leur logis et autant de terre labourable 
qu'ils le jugeront convenable. Les terres de l'Aumône qui n'au- 
ront pas été données à des hôtes seront mesurées ; Jean de Se- 
courray en Uvrera la même quantité, et toutes ces terres seront 
cultivées par les soins des frères, mais Jean percevra le tiers des 
revenus, à la condition toutefois de fournir le tiers des bestiaux 
et des semences. Le terrage, la dîme, le cens sur les hôtes, la taille 
et tous les autres revenus seront partagés également entre le sei- 
gneur et les frères, à l'exception cependant des menues dîmes 
qui appartiendront exclusivement à l'Aumône. 

Cet acte nous prouve que, dès les premières années de sa fon- 
dation, la Maison-Dieu de Châteaudun possédait des héritages à 
Beaufou ; mais la donation la plus importante qui lui fut faite de 
ce côté est celle d' Ursion de Meslay, seigneur de Fréteval, au 
mois de mars 1222. Ce seigneur, par un acte passé à Chartres, 
dans la chapelle de Saint-Martin, abandonna à l'aumône en toute 
propriété, avec tout droit de justice, trois cents arpents de bois, 
sis entre la grande route qui va de Beaufou à Fréteval d'une part 
et le bois Bourreau d'autre part, s'étendant en long depuis la 
])laine de Beaufou vers Malebranche et le chcne du Trépied, aussi 
loin qu'il sera nécessaire pour que la quantité de trois cents ar- 
pents soit complètement atteinte. Ursion donne aux frères con- 
donnés tout droit et usage dans ledit bois, réservant cependant 
pour les moines de l'Aumône de Cîteaux le pacage de cent qua- 
rante bestiaux et pour lui-même, la chasse de la grosse bête, cerf, 
chevreuil et sanglier : mais à la condition que si un cerf ou une 
biche, un chevreuil ou une chevrette est pris dans les limites du 
bois des hospitahers, ledit gibier leur appartiendra ; que si c'est 
un sanglier ou une laie, quatre jambons seront remis aux frères 
condonnés. 

La donation du seigneur de Fréteval était des plus impor- 
tantes ; aussi fut-elle entourée de toutes les garanties possibles, et 
nous trouvons dans le chartrier de l'IIopital une assez grande 
quantité d'actes qui s'y rapportent. 
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Le premier en date est la confirmation faite, au château de Fré- 
teval, par Emma, femme d' Ursion de Meslay, au mois de mars 
1222 (Oh. 123.) En même temps Ursion envoyait par un de 
ses familiers, Nicolas de Frécot,chanoine de Chartres,une requête 
à Tévêque Gautier pour le prier de ratifier sa donation (Ch. 122 ), 
ratification que celui-ci accorda, au mois de juillet de la même 
année (Ch. 127), en donnant au maître de THôtel-Dieu l'investi- 
ture desdits trois cents arpents de bois. Au mois de mai précé- 
dent, Hugues et Geoffroy de Meslay, vidâmes de Chartres, avaient 
déjà confirmé, en présence de Tévêque Gautier, la donation de 
leur frère Ursion (Ch. 126). 

Marguerite, comtesse de Blois, avait confirmé également cette 
donation en 1222 (Ch. 128). Cette confirmation ne parut pas 
suffisante à Ursion de Meslay; il voulait surtout avoir l'assenti- 
ment de Gautier d' Avesnes, mari de Marguerite : nous ne savons 
si le comte finit par se rendre aux prières du seigneur de Fréteval, 
mais du moins il ne le fit pas immédiatement; car, en 1224, nous 
voyons deux requêtes qu' Ursion lui adresse successivement pour 
lui demander de ratifier son présent (Ch. 131 et 132). 

A partir de 1224, Tim des frères de THôtel-Dieu fut pourvu de 
la chapelle de Sainte- Cécile, et perçut le revenu des métairies de 
ladite chapelle. Cet état de choses dura jusqu'en 1565. A cette 
époque, une grande révolution s'était accomplie depuis quelques 
années dans THôtel-Dieu : aux maître et frères avaient été subs- 
titués comme administrateurs des commissaires laïcs; ceux-ci 
prétendaient avoir le droit de disposer des revenus des chapelles 
de Sainte-Cécile et de Saint-Biaise aussi bien que des autres pro- 
priétés de THôtel-Dieu. Pour éviter cette dépossession, les frères 
firent entre eux, le 29 septembre 1565, un accord, aux termes 
duquel, « quiconque d'entre eux sera pourvu d'icelles cha- 
d pelles les fondera en titre seulement, et pour son titre et célé- 
d bration du service divin prendra et recevra tant seulement, 
a sçavoir est ledit chapellain de Sainte-Cécile les dixmes tant 
^ grosses que menues avec le dedans de ladite chapelle, et ledit 
a chapellain de Saint-Biaise, au pareil, recevra les dixmes tant 
(( grosses que menues, avec le dedans d'icelle chapelle tant seu- 
« lement. Le surplus des bois, rentes, revenus, terres, posses- 
« sions, bois, étangs et autres droits y appartenant reviendront 
(t à la manse pour vi\Te en commun, qui sera reçu par lesdits 
<i maître et frères, i^ 
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La chapelle de Saint-Blaîse était située, comme nous Tavons 
dit, dans la paroisse de La Chapelle-Vicomtesse. Nous n'avons 
pas sur sa fondation un acte aussi précis que la charte de Geof- 
froy de la Rue pour la chapelle de Sainte- Cécile ; mais nous 
croyons pouvoir af&rmer qu'elle fut établie vers la même époque, 
et nous pouvons voir la première trace de sa fondation dans une 
charte de Robert du Mée, du mois de novembre 1209, par laquelle 
en se faisant frère condonné il abandonne tout ce qu'il possé- 
dait sur le moulin Estomel à Boursay et confirme le don du 
pré de Flocel fait par le père de Guillaume de Choue. Le titre le 
plus ancien où nous rencontrons la chapelle de Saint-Biaise nom- 
mément désignée est une donation qui lui est faite, au mois de 
mars 1362, par Guillemette, veuve de Joly de Soizé, pour son 
anniversaire et celui de son mari. Au mois de décembre 1370, 
une transaction intervint entre le chapelain de Saint-Biaise et le 
prieur de La Chapelle-Vicomtesse, pour le règlement des dîmes, 
redevances, cens et rentes appartenant réciproquement aux deux 
parties contractantes. 

Etudions maintenant l'administration intérieure de l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun. 

Un premier fait qu'il importe d'établir, c'est la nature de la 
fondation des maître et frères condonnés qui furent les premiers 
administrateurs de l'Hôtel-Dieu. Or, cette fondation, suivant 
nous, une dans son principe, était double dans son objet. Le but 
de l'établissement était non-seulement de donner un asile à la 
pauvreté soufirante, mais encore de créer un chapitre ou commu- 
nauté d'ecclésiastiques. Nous lisons dans un mémoire rédigé 
en 1778 par M.Gérard, curé de Saint- Valérien, les lignes suivantes 
qui nous semblent résumer l'esprit des maître et frères condonnés 
des premiers siècles de l'établissement : « La dotation de tous 
a les biens en faveur de cette communauté ne pouvoit avoir pour 
c( objet que les membres de la communauté et le récipiendaire 
a luy-mesme qui avoit le courage d'en faire le généreux sacrifice, 
a C'étoit là la première intention des frères qui s'initioient dans 
« cette milice toute religieuse et qui quoyque animés d'une fer- 
(n vente charité pour le malheureux, n'avoient pas cependant le 
« goût de la pauvreté pratique jusqu'au point de se faire pauvres 
a pour soulager les autres. Leur dessein seulement étoit de réu- 
a nir un grand nombre de possessions, afin qu'en vivant en 
(L communauté ils pussent, de leurs épargnes, soulager la misère 
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a de ceux que la fatigue et les longs voyages de piété présen- 
ce toient à leur compassion. Ne les supposons donc pas plus cha- 
(L ritables qu'ils ne Tétoient et que ne le disent leurs actes de 
a donations. C'est à eux-mesmes qu'ils se donnoient leurs biens; 
(£ de là le nom de frères condonnés. y> 

Les preuves abondent pour établir ce caractère de chapitre 
que nous pensons devoir attribuer à la communauté des frères 
condonnés. Ce sont d'abord les anciens statuts. La bulle d'A- 
lexandre III, de 1162, traite les frères absolument comme des 
chanoines ; le pape leur permet de célébrer dans leur église, tous 
les offices divins, même dans le temps d'un interdit général. 
N'est-il pas évident, d'après les termes de la transaction de 1212 
avec l'abbaye de la Madeleine, que l'intention des frères condon- 
nés fut d'attacher à l'église de Saint-Nicolas tous les droits d'une 
église majeure principale, et non de la réduire au simple état 
d'une chapelle dépendante et accessoire d'un hôpital ? a Aussi, d 
dit un autre Mémoire de l'année 1773, <l voit-on que cette église 
a n'a jamais subsisté un moment sans titres de bénéfices, et sans 
(c ministres érigés, créés et donnés pour un office canonial et 
<c pour le service de l'hôpital. Dès les premiers tems de sa nais- 
« sance, elle est devenue collégiale, curiale et hospitalière, et 
a c'est sur le fondement de ces qualités qu'elle doit des secours 
((. spirituels et temporels aux pèlerins, aux pauvres, aux malades 
a et aux sœurs de la Charité, ayant une résidence fixe ou passa- 
(T gère dans l'Hôtel-Dieu. d 

Nous avons voulu, avant de commencer l'historique des divers 
changements survenus dans la nouvelle administration de l'Hô- 
tel-Dieu, bien préciser ce caractère de la fondation des frères con- 
donnés, afin qu'on pût comprendre sur quoi étaient fondées les 
résistances qu'ils opposèrent pendant deux siècles à la réforma- 
tion de l'Hôpital, et jusqu'à quel point ils avaient des motifs sé- 
rieux de s'opposer à cette réformation. 

La pièce la plus ancienne où nous voyions mentionné le nom 
de frères condonnés est la charte de Juilduin, de l'année 1160 
environ. Grénéralemônt le titre le plus communément adopté 
avant le xiii* siècle est celui de procuratores Elemosine ou 
elemosinarii. Le maître s'appelait tantôt prieur, tantôt pro- 
cureur, ministre ou maître. Antérieurement au xiii* siècle, les 
donations se faisaient ordinairement doraui Elemosine ou Deo 
et paupenbus infirmis ElemosÎTie ; mais à partir de 1220 surtout, 
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presque tous les dons sont faits aux maître et frères condonnés. 

Dans le principe, le nombre des frères condonnés paraît avoir 
été de huit prêtres et deux novices, auxquels étaient adjointes 
quelques sœurs religieuses qui étaient voilées et donnaient,comme 
les maître et frères, tous leurs biens audit hospice. Vers la fin du 
xv* siècle, les sœurs furent supprimées, comme aussi deux frères 
et un novice, pour décharger THôtel-Dieu d'un tel nombre de 
personnes qu'on jugeait inutiles, et on les remplaça par un gar- 
dien et sa femme. 

De l'aveu de leurs adversaires les plus ardents, les maître et 
frères gouvernèrent pendant longtemps l'Hôtel- Dieu avec ordre 
et beaucoup de charité ; mais, leur piété étant venue à diminuer, 
ils tombèrent dans le dérèglement, abandonnèrent l'intérêt des 
pauvres et firent tourner à leur profit et à leur bien-être les reve- 
nus dudit Hôtel-Dieu. Nous n'avons pas de renseignements pré- 
cis sur cette période de l'administration de l'Hôpital, mais un 
mémoire présenté en 1558 par les échevins de Châteaudun aux 
juges commis par le roi pour la réformation des hôpitaux nous 
fait connaître quelques-uns des griefs reprochés aux administra- 
teurs ecclésiastiques de l'Hôtel-Dieu. 

Les échevins disent qu'ils ont a fait faire inventaire des lits, 
d dont s'est trouvé peu et du linge pareillement pour les pauvres 
a et qu'ils se sont entremis dans l'administration du revenu 
<c temporel, lequel revenu qui peut valoir par chacun an deux 
<c mil livres estoit consommé et mangé au moyen du grand 
ce nombre de gens d'église et autres serviteurs supemuméraires 
c: estans audit Hostel-Dieu, parce qu'U y a dix ou douze prestres 
a qui se dient frères et avoir fait profession, et sept ou huit ser- 
« viteurs ; lesquels prestres qui se dient frères et avoir fait pro- 
d fession, combien qu'ils n'en ayent fait aucune, et y entrent et 
(c sortent par le congé simple du maistre, veulent avoir à chacun 
a repas touttes sortes de viandes, fromage et fruits à l'issue de 
a chacun des repas, et pain et vin sans nombre ne mesure, et 
« trois fois la semaine chapons et autres vollatilles rousties, au 
ce grand intérest de laditte maison et diminution du vivre des 
<c pauvres. s> Il est vrai que, un siècle plus tard, les maîtres et 
frères protestaient contre ces accusations, en alléguant que c'était 
un simple dire de leurs adversaires sans aucune preuve à l'ap- 
pui ; mais Us oubliaient que, quelques jours après leur requête, 
les échevins, accompagnés de six notables, faisaient une descente 
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à THôtel-Dieu et constataient qu'il y existait, entretenus aux 
frais de la maison : a M® Anceaurae Touchard, maistre ; M*^ Flo- 
d rent Jahan, Jean Drouet, Jean Moreau, Mathurin Pëzières, 
<c Jacques Couronneau, Jean Lambert, François Vacher et 
a Pierre Guérin, tous prestres, Jean Guérin et Anceaume Tré- 
cc boil, novices, tous eux disans frères condonnez audit Hostel- 
<c Dieu ; M*" Mathurin Beslon, prestre, servant de despencier ; 
(a M"* Gilles Blanvillain, aussy prestre, préposé pour recevoir les 
(C grains appartenans audit Hostel-Dieu et mestre au moullin j 
(C Benoist Joyeux et sa femme, gardians de la salle des pauvres ; 
(L la veufv^e GeoflFroy Fresneau, servante; un nommé Thevot, 
a charretier, conduisant le harnois et les quatre chevaux dudit 
a Hostel-Dieu; un nommé Philbert, pallefrenier du cheval et 
« mulet dudit maistre de la Maison-Dieu ; un nommé Guillaume 
« Brichon, boullanger ordinaire de ladite maison ; un petit gar- 
« Qonqui sert à la table. De plus, au lieu de Fontaine- Marie, une 
<c nommée Besnarde Panthonnière, veufve Marin Jaulnet, ser- 
<c vante ; un moutonnier nommé Jean ; un porcher nommé 
(L Louis Mothereau ; une nommée Jeanne Luzette, vachère, d 
Nous avons rencontré d'ailleurs, dans le chartrier de l'Hôpi- 
tal, un autre témoignage qui ne peut être suspect. C'est une re- 
quête présentée au Parlement en 1566 par Jacques Couronneau 
maître de l'Hôtel-Dieu, pour obtenir une augmentation du reve- 
nu attribué aux frères condonnés. Par cette requête, Jacques 
Couronneau remontre qu'il n'a été alloué à chacun desdits frères 
que a quatre- vingtz livres tournois, qui seroict à chascun des diz 
<c frères quatre solz sept deniers obole pour le plus par chascun 
a jour de l'an seuUement, laquelle somme ne se pourroict aujour- 
« d'huy estendre à faire grande despence coinme^de avoir pain, 
(C vin et viande à discrétion; car s'il falloit aujourd'huy avoir une 
« chopine de vin à chascun repas et ung pain cuyt pesant douze 
(C onces, ne suffiroient les diz quatre solz sept deniers obole pour 
<ï avoir du pain à chascun desdiz frères sans avoir autre pitance 
a Ce nonobstant, ledict suppliant,ayant volonté de gouverner et 
a entretenir les diz frères en leur communité accoustumée y em- 
oc ploie aultant et plus que la dicte somme ne se monte, mesmes 
« les fournit de pain, vin et viande à chacun repas de disner et 
a soupper ; et non contans de ce, veuUent avoir desjeuner, gous 
« ter et à toutes heures pain et vin à discrétion, veullent,en l'ab- 
<c sence dudit suppliant, contraindre les serviteurs et dômes- 
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<L tiques par menasses leur bailler ce qu'ils demandent de pain et 
a de vin, et ne veuUent aucunement obéyr audîct maistre, ne 
c vont et n'assistent au divin service sy bon leur semble... ]^ 

Au reste, ce n'était pas seulement dans l'Hôpital de Château- 
dun que le relâchement s'était introduit. Tout le monde sait 
qu'au commencement du xv* siècle, le désordre était général 
parmi les ecclésiastiques : sans ce désordre la réforme de Luther 
et de Calvin n'aurait jamais eu sa raison d'être. Le roi Henri. II 
résolut d'apporter un remède à ce dérèglement en ce qui concer- 
nait les hôpitaux de son royaume. Au mois de janvier 1545, il 
rendit à Saint-Germain-en-Laye un édit célèbre, dont nous si- 
gnalerons les deux dispositions principales. Par la première, il 
enlevait l'administration du temporel aux ecclésiastiques pour 
l'attribuer aux maires et échevins des villes où les établissements 
charitables étaient situés. Par la seconde il réglait le sort des an- 
ciens administrateurs. « Et à ceux qui se prétendent titulaires 
<c des hôpitaux et lieux pitoyables, » disait l'édit (et c'est bien 
là, comme nous l'avons dit, le cas des frères condonnés de Châ- 
teaudun), « voulons que s'il appert promptement à nos officiers 
(H de leurs titres suffisans pour y avoir bénéfices établis confor- 
<r mément à la constitution canonique ordonnée par le concile 
a de Vienne, ils ayent à leur taxer le revenu selon la charge du 
(c service divin qu'ils seront tenus faire aux hôpitaux, et que le 
a résidu soit entièrement baillé à l'entretenement d'iceux. » 
Les prescriptions de cet édit furent scrupuleusement obser- 
vées à Châteaudun. Les échevins se chargèrent de l'administra- 
tion du revenu et prirent les mesures suivantes pour faire dispa- 
raître les abus qu'ils avaient signalés. 

o: Pour le premier article de la ré formation du nombre effréné 
« des serviteurs,maistres Mathurin Beslon et Gilles Blanvillain, 
(C prestres, que ledit maistre a dit n'estre frères condonnés audit 
d Hôtel-Dieu, mais serviteurs aux gages de ladite Maison- 
ce Dieu, il ne leur sera baillé vivres ne habitation en ladite mai- 
ce son.. 

<c Au regard du bouUanger, a esté advisé qu'il sera mis hors 
a comme non nécessaire, tant parce qu'il est expédient les 
a vivres des maistre et frères leur estre fournis à argent, que 
(( aussy pour les gages et vivres qu'il faudroit audict boullan- 
a ger, le bois qu'il consommeroit sous ombre de la cuisson du 
(ï pain et les larcins qui s'y pourroîent faire, tant dudit boullan- 
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<( ger que des maistre et frères, qui en pourroicnt transporter 
^r ailleurs et le distribuer à leurs parens et amis. 

ce Le charretier, attendu que aujourd'huy il n'a autre charge 
tc que de mener bois, du fumier aux vignes, et a dix-huit livres 
<( de gages, a esté advisé qu'il sera osté, les chevaux vendus et 
c( les hamois et charrettes,pour le profit dudit Hôtel-Dieu, atten- 
de du aussy la dépense que fait ledit charretier, ses quatre che- 
(i vaux, charrettes et hamois, qui se peut monter à 200 livres 
a par an. 

a Le pallefi'enier n'aura aucuns gages, ne sera nourry lui ne 
(i les chevaux dudit maistre aux dépens de la maison. 

(C Le gardien et gardienne demeureront ou seront ostez, et 
(( pourveu d'autres; lequel gardien sera tenu garder les bois 
a taillés de la maison. 

<c La chambrière sera ostée des gages et ne sera plus à la 
a charge de ladite Maison-Dieu. 

a Les serviteurs de Fontaine- Marie seront ostez, le bestial 
a: vendu et mesnage estant audit lieu, et ledit lieu baillé à ferme 
a le tout au plus offrant et dernier enchérisseur, à la charge de 
« par le preneur entretenir le tout en bon estât et de garder 
<c les bois qui seront près ledit lieu appelez les bois de l' Au- 
fi mosne. 

a: Le maistre dudit Hôtel-Dieu aura, outre sa chanoinerie de 
a Saint- André de Châteaudun dépendant de ladite Maison-Dieu 
^ qui peut revenir à 80 livres par an ou environ, sa cure de Neu- 
(C vy-en-Dunois, sa chanoinerie du chasteau dudit Châteaudun 
a et autres bénéfices qu'il peut avoir, la somme de 80 livres par 
ce an, à la charge d'assister au service de ladite église, faire estât 
^< de maistre, faire faire et dire tout le divin service fondé en 
ce icelle église et de faire administrer les saints sacremens de 
(( confession et autres sacremens qu'il conviendra administrer 
ce aux pauvres, en la manière accoustumée et mieux si faire se 
ce peut ; autrement et à deffault de luy sera interdit et auxdits 
a frères defaillans arrestée et déniée la pension ; et sera mis un 
(C tronc fermant à clef en l'église, laquelle demeurera entre les 
a mains des échevins, où sera mis en escript ces mots : Cy est le 
ce tronc des aumosnes des pauvres. 

ce Et au regard desditz Jahan, Drouet, Moreau, Pézière, Cou- 
ce ronneau, Lambert, Vacher et Guérin, tous prêtres, Jean Gué- 
ce rin et Anceaiune Triboeil, novices, tous eux dîsans irères con- 
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ce donnez audit Hostel-Dieu, demeureront par provision audit 
(L Hostel-Dieu, seront logez aux maisons et chambres dudit 
(C Hostel'Dieu, ainsy qu'il sera advisé par ledit maistre et nous ; 
« et outre leur logis sera baillé à chacun, pour leur vivre, la 
d somme de 60 livres tournois par chacun an, qui leur sera 
a: payée par mois. 

« Aussy a esté advisé que pour Tentretenement du service de 
(L ladite église, il suffiroit bien du maistre, quatre prestres et un 
1 petit clerc (attendu le peu de service qui est d'une messe et 
n autre petit service) ; et audit clerc suffiroit bien de 30 livres 
« par an, et est bon que le nombre soit diminué, au pris que le 
ce dessusdits eux disans frères condonnez mourront. y> 

Naturellement les frères protestèrent contre ce projet de ré- 
formation, qui reçut l'approbation du grand-aumônier de France. 
Vidnement ils s'adressèrent au bailliage de Blois et au Parle- 
ment ; ils furent repoussés de toutes parts. 

Cependant ils ne perdirent pas courage et réussirent à faire 
maintenir leur nombre de huit prêtres et deux novices. En 1573 
ils obtinrent, sinon de percevoir les revenus, au moins d'en exa- 
miner l'emploi. C'était un grand pas de fait pour eux et ils espé- 
raient reconquérir leurs vieilles prérogatives, lorsque les échevins 
résolurent de frapper un dernier coup en enlevant même l'admi- 
nistration intérieure aux frères condonnés et en élisant des com- 
missaires laïcs, comme l'édit de 1545 leur en donnait le droit. 

Mais alors surgit une nouvelle prétention. La réunion des no- 
tables de la ville de Châteaudun se tenait à l'Hôtel-de- Ville le 
18 novembre 1579, a pour faire ellection et nomination d'un no- 
d table bourgeois ou marchand de ladicte ville pour régir et gou- 
a vemer et administrer le revenu de ladicte Maison-Dieu à la 
« charge d'en rendre compte, d quand Jacques Talvats, procu- 
reur de la duchesse de Longueville, a a remonstré que madicte 
a dame et ses prédécesseurs, contes de Dunois, ont fondé ledict 
« Hostel-Dieu et donné la plus grand partie des biens qui y 
a sont ; par le moyen de quoy à elle seulle et non au roy appar- 
(L tient le pouvoir de maistre et administrateur audict Hostel- 
« Dieu, ce qu'elle auroit toujours faict par le passé et encore à 
« présent y auroit pourveu de la personne de M* François le 
(C Vachier ; que les édictz du roy pour les establissemens de com- 
o: missaires es Hostelz-Dieu ne se peuvent ny doibvent entendre 
a dudict Hostel-Dieu et aultres hospitaulx estans es terres et 
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<L seigneuries de madicte dame, comme Sadicte Majesté a déclaré 
< par plusieurs foixs parlectres patentes entérinées et vérifiées es 
a cours de Parlement, mesmes par celles qu'elle a puys naguères 
a obtenues, lesquelles sont entre les mains de Messieurs les gens 
a du roi, adressantes à mondict sieur le bailly de Blois : à ce 
« moyen empesche qu'aucun commissaire soit mis au manie- 
« ment et administration dudict Hostel Dieu, sinon ledict Va- 
o: chier qui y a été commis par madicte dame, d 

La réclamation de la duchesse de Longue ville venait trop à 
propos au secours des prétentions des frères condonnés pour que 
ceux-ci ne fissent pas cause commune avec elle. Aussi, renon- 
çant pour un moment au droit d'élire leur maître, ils accep- 
tèrent François Vachier et l'appuyèrent de tout leur crédit. De 
leur côté, les échevins ne se tinrent pas pour battus : dans une 
nouvelle assemblée, tenue huit jours après la première, ils élurent 
pour commissaires Jean Dugué, prieur du Saint- Sépulcre, Jean 
Le Jay, élu en l'Election, et Jacques Marné, marchand, et pour 
receveur Jacques Vigier, bourgeois; puis ils députèrent vers 
Madame de Longueville pour la prier de vouloir bien renoncer à 
ses prétentions. Ce ne fut pas chose facile que d'obtenir son dé- 
sistement ; les négociations durèrent plusieurs mois; puis enfin il 
fut convenu que la duchesse renoncerait pour le maître de l'Hô- 
tel-Dieu à l'administration du temporel de ladite maison, mais 
se réserverait le droit de nomination ou tout au moins de confir- 
mation des commissaires et du receveur laïcs. 

Les frères condonnés crièrent à la trahison, mais force leur fut 
bien d'obéir. L'année suivante, 1581, François Vachier étant 
mort de la peste, et Marie de Bourbon ayant nommé pour lui 
succéder dans la maîtrise son aumônier Laurent Grasset, les 
frères s'empressèrent de nommer François de Saint- Mesmin : 
mais ce fut encore là une tentative avortée ;«aprè8 quelques mois 
de résistance, ils furent obligés de se soumettre, et, malgré leurs 
protestations, l'établissement des commissaires laïcs fut définitif 
à partir de cette année 1579. 

Comme consécration du nouvel ordre de choses, il fallait un 
règlement dressé par l'autorité judiciaire : aussi trouvons-nous 
dès l'année 1580 une sentence du bailli de Dunois portant qu'à 
l'avenir a le nombre des maître, six frères et un novice, demeu- 
a rera et ne sera augmenté, lesquels demeureront tous ensem- 
m blement dedans l'enclos de l'Hostel-Dieu, et vivront, comme 
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a ils ont par cy-devant fait, en commun, et auront pour la des- 
« pence de leur table, comme gages de serviteurs, pour tant, la 
(d somme de 230 écus par an et 4 muids de blé. y> Les frères accep- 
tèrent ce règlement ; ils ne discutèrent pas sur le plus ou moins 
d'argent qu'on leur accordait ; ce qu'ils voulaient c'était rentrer 
dans l'administration absolue de l'Hôtel-Dieu. 

En 1594, ils obtinrent une sentence du bailli de Dunois qui 
leur donnait le droit d'assister, si bon leur semblait, à tous les 
baux passés par les commissaires laïcs. Ceux-ci appelèrent de 
cette sentence, et en 1596 Charles Hue de Courson, seigneur de 
Villepot, commissaire pour la réformation des hôpitaux des bail- 
liages d'Orléans, Berry, Blois et Gien, fit un règlement célèbre, 
par lequel il reconnut au maître de l'Hôtel-Dieu le droit d'as- 
sister au bureau et d'y avoir voix délibérative. 

C'était là un grand point de gagné pour les frères, car, ayant 
conservé le droit de nommer leur maître, ils étaient sûrs d'avoir 
un représentant dévoué au sein du bureau d'administration ; 
aussi, pendant près d'un siècle, les difficultés parurent apaisées. 
En 1670, un prêtre, vénérable d'ailleurs par ses vertus, mais 
d'un esprit brouillon et opiniâtre, tenant aux meilleures familles 
de Châteaudun, fut reçu parmi les fi^ères condonnés, et bientôt 
il eut ralluijié l'incendie qui n'avait cessé de couver entre 
les commissaires laïcs et les prêtres desservants de l'Hôtel- 
Dieu. 

Les frères commencèrent par reprocher aux administrateurs 
la mauvaise gestion des revenus, et, en 1676, intentèrent un 
procès à Pierre Marchand, seigneur de Champbuisson, et à 
Lomer Contant, bourgeois, tous deux administrateurs de 
l'Hôtel-Dieu, qu'ils accusaient d'avoir dilapidé les deniers de la 
maison. Ce procès fut abandonné faute de preuves, mais les 
commissaires laïcs, voyant la guerre déclarée, prirent à leur tour 
l'ofi^ensive, et, revenant aux termes de l'édit de 1545, contestè- 
rent de nouveau au maître de l'Hôtel-Dieu le droit d'assister 
aux délibérations du bureau. En 1679, une transaction inter- 
vint, aux termes de laquelle le maître put prendre part aux 
délibérations, mais sans avoir le droit de s'appeler administra- 
teur. C'était un échec pour les frères condonnés. Les commis- 
saires qui avaient le plus contribué à leur retirer une partie des 
prérogatives que leur avait concédés le règlement de 1596, 
Gilles Greslain, Jacques Roger et Charles Marchais, furent con- 
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tinués, contre les usages ordinaîrement observés, dans Tadmî- 
nistration de THôtel-Dieu après leurs trois années expirées. Les 
frères virent dans ce fait une mauvaise volonté évidente de la 
part de la chambre de ville ; ils commencèrent par déposer une 
protestation contre cette nouvelle nomination; puis, voyant 
qu'ils ne pouvaient rien obtenir par la persuasion, ils eurent 
recours à la violence. 

Une nouvelle délibération, prise d'ailleurs par les commis- 
saires, en l'absence du maître de T Hôtel-Dieu, .était venue 
mettre le comble à leur irritation : il s'agissait de l'établissement 
d'un portier et de la fermeture pendant la nuit des portes qui 
closent l'Hôtel-Dieu (1). C'était assurément là une excellente 
mesure ; mais on ne peut nier qu'elle n'eût été prise un peu pour 
vexer les frères condonnés, et elle était certainement de nature 
à envenimer terriblement le débat ; c'est ce qui arriva. Nous 
transcrivons le procès-verbal. 

« Ce jourd'hui, 3 février 1690, nous Gilles [Greslain, prestre, 
prévost de la Sainte-Chapelle de Châteaudun, et Jacques Roger, 
médecin de Son Altesse Mademoiselle de Montpensier, commis- 
saires administrateurs de l'Hôtel-Dieu de Châteaudun, avec 
maistre Charles Marchais l'aisné, ancien procureur du bailliage 
de Dunois, nous sommes transportez dans l'enclos dudit 
Hôtel-Dieu pour de là entrer au bureau dudit Hôtel-Dieu pour 
délibérer des affaires d'iceluy. Auquel enclos aurions fait ren- 
contre de maistre Oudard de Requin, l'un des prestres et frères 
dudit Hôtel-Dieu, lequel, nous ayant abordé avec un visage 
d'un homme en colère, nous auroit demandé si nous allions au 
bureau; auquel aurions répondu qu'ouy et s'il y avoit quel- 
qu'affaire; nous auroit répliqué ledit sieur de Requin en haus- 
sant sa voix et dit en ces termes : a C'est que j'ay droit d'y estre 
avec vous comme tous les autres, :» voulant parler des autres 
frères dudit Hôtel-Dieu, a et je veux estre partout où vous 
serez. » A quoy il luy auroit esté répondu par moy Greslain : 
« Vous n'avez point le droit d'assister aux délibérations que nous 
faisons ; vous sçavez bien qu'il y a longtemps que le roy vous a 
osté l'administration, a Sur quoi ledit sieur de Requin, entrant 
en colère ou plutôt en furie, nous auroit dit : a: Le Roy est-il 

(1) Aux tonnes de cette délibération , prise le 2 septembre 1689 , les portes d u 
cloître de THÔtel-Dieu devaient être fermées tous les soirs, depuis le l**" octobre jus- 
qu'au l'' avrils à neuf heures, et depuis le 1'' avril jusqu^au 1*' octobre À dix heures. 
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Dieu ? D En mesme temps portant le poing au visage de moy 
Greslain, m'auroit dit que c'estoit un grand malheur de ce que 
j'estois à THôtel-Dieu, que j'estois bien heureux de porter le 
caractère de prestre, que sans cela je ne sortirois pas, ne s'expU- 
quant pas davantage; mais continuant sa furie en présence de 
plusieurs personnes qui nous attendoient à la porte du bureau 
pour les affaires dudit Hôtel-Dieu, m'auroit dit à moy Greslain 
que j'estois un méchant prestre, un brouillon, un menteur, me 
passant plusieurs fois, avec violence, la main devant le visage et 
relevant les bords de mon chapeau. Ce qui nous obligea de le 
laisser et d'entrer audit bureau, oii nous ayant suivy et conti- 
nuant sa furie, m'aurait impropéré à moy Greslain les mesmes 
injures de brouillon, de menteur et de méchant prestre, me por- 
tant la main au visage et relevant souvent les bords de mon 
chapeau de sa main avec violence, adjoutant que nous estions des 
voleurs, que nous n'estions, nous administrateurs, que de mé- 
chants procureurs, voulant dire que luy et ses confrères estoient 
les maistres de l'administration dudit Hôtel-Dieu et que nous 
estions seulement leurs procureurs, et en mesme temps nous 
présentant un mémoire des messes de fondation qu'il avoit célé- 
brées dans l'église dudit Hôtel-Dieu et nous demandant d'ar- 
rester ledit mémoire et lui délivrer une ordonnance pour estre 
payé desdites messes par le receveur dudit Hôtel-Dieu. A quoy 
luy ayant répondu que nous ne pouvions travailler à aucune 
affaire ny examiner son mémoire pendant qu'il nous troubleroit 
par ses furies et injures, mais qu^il prist la peine de se retirer et 
qu'il laissast sondit mémoire et que nous l'examinerions, sa furie 
augmenta davantage : il nous dist qu'il ne nous confieroit pas 
son mémoire, qu'il le confieroit plutôt à des voleurs de grands 
chemins qu'à nous, qu'il ne se retireroit point, que ce n'estoit 
point à nous à le mettre hors du bureau, mais qu'il nous en 
chasseroit plutôt et que nous eussions à en sortir et que nous 
n'y revinssions jamais, et que si nous y revenions il nous en 
mettroit dehors par la peau du cou. Tous lesquels troubles et 
violences nous empeschans de vaquer à aucunes affaires nous 
auroient obligez de sortir de nostre bureau en prostestant au 
sieur de Requin que nous en dresserions procez-verbal et en por- 
terions nos plaintes où. il appartiendroit. Après quoy, nous 
estant acheminés pour nous retirer, ledit sieur de Requin nous 
aurait suivys hors de l'enclos dudit Hôtel-Dieu, nous disant que 
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nous estions de bons compagnons et nous traitant de voleurs en 
nous faisant plusieurs gestes de menaces de ses mains. 

a Et nous estant retirés, il nous auroit esté rapporté par Louis 
Breteau, domestique dudit Hôtel-Dieu, que maistre Louis Du- 
pont, prestre, maistre dudit Hôtel-Dieu, auroit paru près des 
salles des malades et lui auroit demandé où nous estions, qu'il 
luy auroit répondu luy Breteau que nous nous estions retirez, 
qu'il y avoit eu bien du bruit ; que ledit sieur Dupont lui auroit 
répliqué : « J'ay bien ouy tout ce bruit i> ; à quoy luy Breteau au- 
roit réparty : ce Monsieur, que ne sortiez-vous donc pour empes- 
cher tout ce bruit ? « Ledit sieur Dupont lui auroit répondu en 
ces termes : « J'aurois grondé aussi si j'y avois esté ; ï) ce qui feit 
paroistre qu'il y avoit intelligence entre lesdits sieurs Dupont 
et de Requin, et qu'ils sont de concert pour nous troubler dans 
l'administration dudit Hôtel-Dieu. y> 

Si le sieur Dupont désapprouva, comme nous n'en doutons 
pas, les violences d'Oudard de Requin, nous sommes bien d'ail- 
leurs de l'avis de Gilles Greslain, et nous croyons qu'il était par- 
faitement d'accord avec son frère condonné pour protester contre 
l'administration des commissaires laïcs : la suite de sa conduite 
le prouve suffisamment. 

Les commissaires cédèrent devant les menaces de de Requin 
et n'osèrent de quelque temps reparaître à l'Hôtel- Dieu ; ils 
transportèrent, de leur autorité privée, le siège des délibérations 
à l'Hôtel-de- Ville. Louis Dupont feignit d'ignorer cette décision, 
de laquelle au reste on ne l'avait point avisé, les commissaires 
affectant de ne point vouloir le considérer comme administra- 
teur. Une nouvelle assemblée des administrateurs ayant donc 
été convoquée pour le 17 mars, tandis que les commissaires sié- 
geaient à l'Hôtel-de- Ville, le maître se rendit seul au bureau de 
l'Hôtel-Dieu, et là reçut par l'entremise de Bougeâtre, huissier, 
une sommation faite aux administrateurs par Jacques de Fon- 
taine-Marie, l'im des frères, pour être payé d'une certaine 
somme à lui due. La sommation reçue, il rendit une ordonnance 
qu'il signa seul, disant que, s'étant transporté ledit jour pour as- 
sister au bureau de l'Hôtel-Dieu et y traiter des affaires tem- 
porelles d'icelui, et n'ayant trouvé aucun des autres commis- 
saires, il ordonnançait ladite dépense. 

Comme on le voit, la position n'avait jamais été aussi tendue. 
L'évêque de Chartres, Paul Godet des Marais, fut officieusement 
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informé de ces troubles survenus dans l'administration de 
r Hôtel-Dieu ; il s'empressa de se rendre lui-même à Château- 
dun, et, le 20 octobre 1690, il fit im règlement qui accordait aux 
frères condonnés ime nouvelle concession. Par un article spé- 
cial, il était statué que le maître avait toujours le droit d'assister 
aux délibérations du Bureau, et en outre qu'en l'absence dudit 
maître le plus ancien des frères selon l'ordre de réception pour- 
rait le remplacer, sans qu'il pût d'ailleurs précéder les commis- 
saires ni avoir voix délibérative. 

A partir de cette époque, il faut bien le dire, la nature des dif- 
ficultés entre les frères et les commissaires changea de forme. 
Les frères renoncèrent définitivement à l'offensive, et, sans ten- 
ter davantage de reconquérir les prérogatives qu'ils avaient 
perdues, ils se contentèrent de défendre énergiquement celles 
qu'ils possédaient encore et qu'on s'efforçait successivement de 
leur enlever. 

C'est ainsi qu'en 1715 les commissaires voulurent les dépouil- 
ler du droit de choisir les frères condonnés et les novices (1). Ils 
avaient trouvé en 1690 un appui si efficace dans la personne de 
l'évêque de Chartres que c'est à lui qu'ils s'adressèrent comme 
médiateur en cette occasion. « Monseigneur, lui écrivaient-ils le 
a 10 mai 1717, la persécution que nous souffrons depuis plus 
a d'im an de la part des administrateurs de l'Hôtel- Dieu de 
(( cette ville de Châteaudun dont nous sommes les prestres nous 
ce avoit obligés, pour mettre fin au procez qu'ils nous ont intenté 
d à la cour de Parlement, d'obtenir de la Chancellerie, pour faire 
a voir notre droit, un compulsoire des titres de l' Hôtel-Dieu, 
a parmi lesquels sont les nôtres. Les administrateurs, après 
a nous avoir reftisé l'entrée du Bureau, ont fait ouvrir violem- 
(t ment par im serrurier l'armoire de nos titres, que nous avons 
(C tout lieu de croire qu'ils ont soustraits, nous ayant dit plu- 
a: sieurs fois que nous ne les aurions jamais. D 

. Cette fois encore, l'évêque intervint et sa médiation pacifique 
rétabht pour quelque temps la paix, en obtenant des commis- 
saires qu'ils renonçassent à leurs prétentions. C'est encore à la 
même intervention officieuse que les frères eurent recours avec 

(1) Les maîtres et frères étaient toujours restés en possession de la prérogative 
d'élire leurs confrères ; ce droit leur avait déjà été contesté par les commissaires 
en 1622, et, à cette époque, était intervenue une transaction, aux termes de laquelle 
ils s'engagèrent seulement à ne point faire d'élection sans le consentement du pro- 
cureur iiscal et dos commissaires. 
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succès, en 1752, lorsque les administrateurs, Tabbé Maugars à 
leur tête (1), voulurent, sous prétexte d'économie, réduire le 
nombre des frères condonnés au seul maître et à deux frères. 
Enfin c'est encore Tévêque de Chartres qui obtint, en 1775, pour 
les prêtres desservant THôtel-Dieu, une augmentation de traite- 
ment, devenue nécessaire par suite de Taccroissement du 
prix de toutes les denrées. 

Dans le principe, aux prêtres administrateurs de la Maison- 
Dieu étaient adjointes des sœurs voilées qui, comme les sœurs 
des Saints-lieux-forts à Chartres, étaient chargées du soin des 
malades. Avec le temps, la piété se ralentit ; il devint difficile 
de rencontrer des femmes de bonne volonté qui consentissent à 
se dévouer à cette œmTC de charité. Des abus s'introduisirent, 
des désordres graves eurent lieu à F Hôpital, et Ton convint de 
remplacer les sœurs volontaires par un gardien et sa femme. 
Ces sortes d'infirmiers existaient, comme nous l'avons vu, lors 
du procès-verbal dressé par les échevins en 1548 ; la nécessité 
leur fit trouver grâce devant la réforme faite à cette époque des 
officiers et serviteurs de l'Hôtel-Dieu ; mais on sentait leur in- 
suffisance. Aussi lorsque le bienheureux Vincent de Paul eut 
établi son institut admirable des sœurs de la Charité, l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun fut une des premières maisons qui appela 
à elle ces femmes si pleines d'abnégation et de dévouement. 
Trois sœurs furent installées en 1654 : Jeanne Lepeintre, de 
Paris ; Geneviève Vigneron, de Gonesse, et Charlotte Moreau, 
de Chaumont-en-Bassigny. Nous avons encore une copie de l'ac- 
cord passé à Saint-Lazare-lès-Paris, le 16 juillet 1654, devant 
M* Paisant, notaire au Châtelet de Paris, entre vénérable et dis- 
crète personne messire Vincent de Paul, supérieur général de 
la congrégation de la Mission, et maître Brice Le Jay, avocat au 
Parlement, procureur des administrateurs et du maître de 
l'Hôtel-Dieu de Châteaudun. Nous reproduisons les principaux 
passages de cet accord : 

a Les dites filles seront toujours en la dépendance du supérieur 
« général des prêtres de la congrégation de la Mission, lequel 

(1) L*abbé Alexandre Maugars , chanoine de Saint- André de Châteaudun , est le 
plus célèbre des administrateurs de THôtel- Dieu. Ce fut lui qui fut chargé de la dé- 
fense des intérêts de THôtel-Dieu dans le procès de la succession Boisseleau, et la 
rénssite qn^il obtint lui assura une telle popularité , que, pendant plus de vingt ans^ 
il fut continué dans Tadministration de T hôpital. 
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<t pourra, par soy-même ou par tel autre des prêtres de ladite 
a congrégation qu'il députera, les visiter de fois à autre, et leur 
a donner les avis qu'il jugera convenable pour Tobservance de 
€ leur règle, afin que par ce moyen elles puissent mieux s'ac- 
(L quitter de leurs devoirs, tant envers Dieu qu'envers MM. les 
« commissaires et administrateurs du temporel dudit Hôpital, 
(H ensemble les maître et frères d'iceluy, comme aussi envers 
« les pauvres malades. 

(C Et pour ce qui est du temporel, en ce qui regarde le service 
a: des pauvres malades et gouvernement dudit Hôpital, lesdites 
<t filles seront entièrement sous l'autorité et en la dépendance 
a desdits sieurs commissaires, qui ordonneront pour cela ce qui 
« leur plaira, et elles leur obéiront entièrement, en sorte qu'elles 
ce seront tenues d'interrompre promptement l'ordre de leur 
(H exercice spirituel, même le quitter, quand la nécessité et le 
« service des pauvres le requerront ; à quoy même elles sont 
d déjà obligées par leur règle, cela étant leur première et prin- 
<t dpale obligation. 

a Lesdites filles auront seules, sans qu'on puisse leur associer 
a: aucune femme ny fille, la charge des pauvres, afin que, par 
a: l'union et rapport qui est entre elles, ils en soient mieux 
« servis, 

(( Seront nourries et entretenues de toutes sortes d'habits, 
<t sans qu'on leur puisse changer d'étoiFe ny couleur ny forme 
a: d'aucun, aux dépens dudit Hôpital, et traitées de médica- 
Qi ments et vivres si elles tombent malades. Seront tenues 
« comme filles de la maison et non mercenaires. 

a: Ne rendront compte de leur service et gouvernement qu'aux 
d dits sieurs commissaires, qui les maintiendront, considérant 
« que si elles ne sont authorisées d'eux tant envers les officiers et 
(L serviteurs de la maison que vers les pauvres, elles ne pourront 
« faire le bien que Dieu veut qu'elles fassent. 

ce La sœur servante, à qui lesdits sieurs commissaires adres- 
cc seront leur mandement pour admettre les pauvres audit Hôtel- 
ce Dieu, auquel nul ne sera admis ny congédié que par exprès 
ce commandement desdits sieurs commissaires, fera registre des 
(H pauvres qui y entreront, des noms, surnom, âge et vocation 
ce et états, des pais de leur naissance. Seront leurs habits et argent 
a inventoriés, et au sortir après la guérison tout leur sera rendu ; 
ce s'ils meurent, demeureront au profit dudit hôpital. 
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« Elle aura soin que lesdits pauvres soient visités une fois le 
« jour par le médecin, apothicaire et chirurgien, lesquels, s'ils ne 
(L font leur devoir envers lesdits pauvres, elle en avertira lesdits 
ce sieurs commissaires. 

<r Elle fera en sorte que personnne n'entre et sorte dudit 
a hôpital sans sa connoissance, et pour cet effet y aura un portier 
a qui l'avertira. 

tï Et afin que le service des pauvres en soit mieux fait et 
<jc lesdits sieurs commissaires mieux obéis, elle aura soin de 
(£ distribuer fidellement les charges à chaque sœur, et les changer 
c( quand elle jugera devant Dieu qu'il est expédient, et tiendra 
a la main à ce qu'elles s'acquittent bien de leurs charges. 

« Ledit supérieur-général de la dite congrégation de la 
<L Mission pourra, quand il jugera expédient, retirer lesdites 
ce filles en renvoyant d'autres à leurs places aux dépens de leur 
c( communauté ; comme pareillement lesdits sieurs commissaires 
(( pourront en renvoyer pour en avoir d'autres aux dépens dudit 
ce hôpital, avis de ce préalablement donné audit supérieur- 
ce général, afin qu'il ait le temps pour en renvoyer d'autres eu 
« leurs places, d 

Ces statuts furent toujours fidèlement exécutés. En 1750, 
cependant, les sœurs de l'hôpital de Châteaudun demandèrent 
que, conformément à ce qui se faisait dans tous les hôpitaux par 
elles desservis, on leur donnât l'argent nécessaire pour acheter 
leurs vêtements, au lieu de les leur fournir en nature. Les com- 
missaires s'opposèrent à cette prétention, et en référèrent au 
supérieur-général qui leur donna raison, comme le prouve le 
passage d'une lettre écrite parle procureur de l' Hôtel-Dieu à 
l'abbé Maugars : ce Ces messieurs sont charmez des explications 
m que vous avez eues avec le supérieur des filles de la Charité. 
a Notre conduite est fondée sur le traité fait en 1654 avec 
c( M. Vincent de Paulle, leur premier supérieur-général. Ces 
a messieurs ne veulent pas s'astreindre à donner à ces filles 
a aucunes sommes de deniers pour leurs habits et linges ; ils sui- 
<c vront l'ancien usage qui est de leur donner tous les vêtements 
a et linges lorsqu'elles en auront besoin. Il ne s'agit pas de nous 
<c citer les nouveaux établissements ; le nôtre est ancien et fait 
a avec un saint dont elles doivent respecter la mémoire. y> 

Le seul changement qui survint fut dans le nombre des sœurs. 
Comme nous l'avons vu^ trois seulement furent installées en 
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1654 ; mais, le nombre des malades augmentant chaque année, il 
fallut aussi augmenter le nombre des infirmières. 

L'état le plus ancien que nous connaissions des entrées et 
sorties de THôtel-Dieu de Châteaudun est de 1580, mais nous 
n'en avons un à peu près complet qu'en 1581. De cet état il 
résulte que le nombre des entrées fut de 21 hommes et de 
20 femmes. En 1590, on reçut 122 hommes et 25 femmes. Enfin, 
en 1693, commence la série régulière des registres d'entrées et 
sorties jusqu'en 1790. Or, en 1693, année qui paraît exception- 
nelle, on admit 186 hommes et 103 femmes ; mais, ce n'est pas 
là la moyenne à cette époque. De 1693 à 1720 par exemple, 
on peut prendre pour moyenne l'entrée de 120 hommes et de 
100 femmes, puis ce nombre s'élève progressivement, et, dans 
les dernières années qui précédèrent la Eévolution, il arrive 
à environ 230 hommes et 140 femmes (1). 

Le nombre des sœurs avait été augmenté ; il était de six au 
moment de la Révolution. Mais, outre la progression dans le 
nombre des malades, la reconstruction et l'agrandissement con- 
sidérable de l'HôtelDieu en 1759 étaient venus rendre le service 
plus difficile ; aussi les sœurs ne suffisaient-elles pas toujours à 
la besogne, et dans les moments d'épidémie était-on forcé de 
refuser beaucoup de malades. La place manquait d'ailleurs, 
comme le témoigne cette lettre écrite en 1785 par M. de Chevilly, 
intendant d'Orléans, à M. Lebeuf, subdélégué de Châteaudun. 
(( Il résulte du rapport dressé par M. Colombier, inspecteur- 
« général des hôpitaux, de la visite qu'il a faite de l'Hôtel-Dieu 
« de Châteaudun, que cet hôpital rebâti à neuf depuis peu d'an- 
a nées n'offre aucune des commodités qu'on aurait pu y pratiquer ; 
< qu'il n'a que deux salles au premier étage, l'une pour les 
<t hommes, l'autre pour les femmes, contenant environ 32 lits ; 
(H que la distribution est faite de manière que, dans les moments de 
« surchage, on a beaucoup de peine à trouver au rez-de-chaussée 
a une petite pièce pour six à sept lits, quoique les bâtiments 
€ soient considérables. L'inspecteur-général adjoute que le 
(( service de l'Hôtel-Dieu en tout genre est défectueux, qu'il 
(a n'y a point de règle pour les quantités d'aliments, point de 
il pharmacie et point d'inventaire. Il est indispensable de rétabUr 

(1) La grande difEérence que Ton remarque entre les chifiEres des entrées d'hommes 
et de celles des femmes provient des soldats admis dans les salles de THôtel-Dien. 
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d Tordre dans cette maison. i> A cette peinture de THôtel-Dieu 
en 1785 qu'on oppose Tétat actuel de Thopital en 1867 ! Ce n'est 
pas à nous qu'il appartient, en cet endroit, de faire ce rappro- 
chement (1). 

Nous nous sommes peu occupé jusqu'ici des relations des 
comtes de Danois avec l'Hôtel- Dieu, nous devons y revenir. 
Nous avons vu qu'en 1579 les frères condonnés avaient fait cause 
commune avec la duchesse de Longueville dans ses prétentions 
contre les commissaires ; la bonne harmonie ne fut pas de longue 
durée. En effet, dès 1581, nous avons constaté l'élection par les 
frères de François de Saint- Mesmin contre le protégé de la 
duchesse ; les frères condonnés, comme les comtes de Dunois, 
aspirant au titre et aux prérogatives de fondateurs de l' Hôtel- 
Dieu, ne pouvaient pas ne pas avoir des prétentions rivales. En 
1622, ce fut le comte de Dunois ou le procureur-fiscal, en son 
nom, qui contesta aux frères, encore plus vivement que les com- 
missaires, le droit de nommer aux places vacantes de frères et de 
novices. Beaucoup plus tard encore, lorsque les commissaires 
vivaient en très bonne intelligence avec les desservants de 
r Hôtel-Dieu, le comte de Dunois songeait toujours à faire 
disparaître ses seuls véritables antagonistes ; c'est ce que témoigne 
la lettre suivante écrite de Paris en 1787 à l'intendant d'Orléans. 
(C Les administrateurs témoignent de l'éloignement pour la 
^ suppression desprestres desservants de l'Hôtel-Dieu, dont 
X l'inutilité paroist néanmoins évidente. La seule question qu i 
(( paroisse mériter d'estre approfondie est celle de savoir si ces 
K prestres ont véritablement des droits aux biens de l'hôpital. 
a Comme le procureur-fiscal prétend et offre de montrer le contraire 
a vousjugerez sûrement convenable de l'engagera vous admi- 
« nistrer les preuves qu'il peut avoir à cet égard. 3) 

Mais, sans descendre si loin, nous trouvons au xvir siècle un 
procès, qui ne dura pas loin de trente ans (1673-1701), et où 
apparaît nettement la rivalité existante entre les comtes et les 
frères, au sujet de ce titre de fondateurs de l'Hôtel-Dieu. Ici 
encore, comme dans la plupart de leurs querelles avec les com- 
missaires, ce n'est qu'après provocation que les frères usent de 
représailles. En effet, le 21 août 1671, Le Porqnier, intendant 

(1) Ces lignes étaient écrites en 1867, alors que M. Merlet faisait Tinventaire som- 
xaaire des «rohives de F Hôtel-Dieu. 
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d' Anne-€reiieviève de Bourbon^duchesse de Longueville, écrivait 
aux échevins de Châteaudim la lettre suivante à propos du 
collège qu'ils avaient l'intention d'établir dans leurville. d Ayant 
€ conféré avec M. Amault, il a trouvé qu'une communeauté 
a seroit plus advantageuse pour rétablir le collège de Châteaudun 
a: que d'y mettre un principal en luy conférant la thrésorerie de 
d Saint- André, et que cette communeauté feroit du bien, non 
€ seulement pour la jeunesse, mais encore pour toutes sortes de 
(C personnes, en présidant, catéchisant, confessant, visitant les 
oc malades. Il reste donc à trouver les moiens de &ire subsister 
a cette commimeauté, qui sont assez faciles. On propose de leur 
a bailler les 300 livres par an que la ville veut bien prendre sur 
« les deniers d'octroy, de donner à M. le curé de Saint-Lubin la 
a thrésorerie de Sainte André, en résignant la cure à l'un des 
K presbtres de cette conmiuneauté, en supprimant par mortqtiatre 
a chapelains de V Hôtel-Dieu^ dont les revenus seroient baillés à 
a cette communeauté, et enfidsant donner par chacun écolier six 
a francs tous les ans. jd 

Les frères ne pouvaient acquiescer à cet arrangement, qui 
était la destruction à peu près oomplète de leur chapitre. Oudard 
de Requin, qui venait d'être admis au nombre des frères con- 
donnés, conseilla de s'adresser aux docteurs de la Faculté de 
Paris, juges naturels de ce différend. Une consultation fut rédi- 
gée et envoyée aux docteurs, qui répondirent sans hésiter que 
les frères devaient, par conscience, s'opposer à l'usurpation pro- 
jetée contre eux. Devant une pareille décision, la duchesse de 
Longueville dut elle-même céder, et l'idée du grand Amault 
d'établir une communauté pour la direction du collège fut défi- 
nitivement abandonnée. 

Mais Oudard de Requin ne pardonnait pas facilement ; il per- 
suada à ses confrères qu'il fallait une fois pour toutes en finir 
avec les prétentions du comte de Dunois au titre de fondateur. 
Une occasion favorable se présentait ; depuis quelques années, la 
duchesse de Longueville, se basant sur un édit du roi qui décla- 
rait les seigneurs hauts justiciers exempts de la contribution à 
la nourriture des enfants-trouvés dans les hôpitaux dont ils 
étaient fondateurs, se refusait à payer une somme de 7 à 
800 livres que l'hôpital lui réclamait chaque année pour l'entre- 
tien des enfants-trouvés. Les frères condonnés mirent les com- 
missaires dans leurs intérêts, et en 1673 entamèrent un long 
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procès contre le comte de Danois. Un seul point était important 
dans cette affaire, c'était le droit qu'avait oui ou non le comte à 
se qualifier de fondateur; aussi c'est là-dessus seulement que 
roula le débat. 

Nous avons déjà, quant à nous, expliqué assez longuement 
notre opinion à cet égard pour n'avoir pas besoin d'entrer dans 
les détails de ce procès. De longs factums furent produits à cette 
occasion ; l'un d'eux, œuvre des frères, forme un volume de 
450 pages in-folio. C'est un ouvrage plein d'érudition où se 
trouve non seulement le résumé d'une partie des chartes de 
l'Hôtel-Dieu, mais encore des exemples tirés d'une foule 
de chapitres et monastères. La passion s'y mêle souvent à 
la vérité, comme par exemple lorsque l'auteur attribue à Louis 
le Débonnaire la charte de 1162 de Louis le Jeune ; mais, à 
part ces erreurs, c'est un monument précieux pour l'histoire de 
l'Hôpital de Châteaudun. Ce fut la première pièce du procès, 
mais ce ne fut pas la dernière ; car ce n'est qu'en 1 701 que le 
comte de Dunois, de guerre lasse, consentit à payer la somme 
qu'on réclamait de lui, en réservant d'ailleurs tous ses droits au 
titre de fondateur. Aiasi la question qu'Oudard de Requin avait 
voulu faire trancher resta de nouveau pendante, et la Révolution 
de 1789 vint détruire le comté de Dunois sans que ses pro- 
priétaires se fussent vus dépossédés de ce titre tant ambi- 
tionné. 

Nous sommes nous-même arrivé au bout de notre tâche : nous 
n'avons voulu qu'indiquer sommairement les points les plus 
saillants de l'histoire de l' Hôtel-Dieu de Châteaudun, espérant 
que d'autres viendraient après nous qui les reprendraient plus 
en détail. 

Comme on le verra en parcourant l'inventaire que nous avons 
dressé, les archives de l'Hôpital de Châteaudun, malgré les 
pertes qu'elles ont subies, peuvent être facilement considérées 
comme des plus riches de France et offrent au travailleur toutes 
les facilités désirables. Plusieurs inventaires en avaient été dressés 
avant la Révolution ; en 1808, on en rédigea un nouveau. Mal- 
heureusement les pièces les plus importantes par leur ancien- 
neté, les cartulaires entre autres, ne furent pas catalogués alors, 
pas plus qu'ils ne l'avaient été auparavant. Le travail avait été 
fait pour obéir aux instructions ministérielles et constater les 
titres de propriété, mais nullement dans un but d'ordre et de 
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conservation historique. Le rédacteur de Tinventaire déclare 
qu'il n'existe aucuns titres de fondation, et que les chartes des 
rois, des papes, des seigneurs ont été perdues lors du déplace- 
ment des papiers de l'Hôpital pendant la Révolution. 

On a peine à s'expliquer le motif qui fit ainsi négliger les 
pièces les plus précieuses et qui porta l'auteur de l'inventaire à 
déclarer qu'elles étaient perdues, car elles existaient bien réelle- 
ment, et il les aurait eues facilement entre les mains s'il avait 
voulu s'en donner la peine. On les avait reléguées avec beaucoup 
d'autres dans le grenier de l'hôpital, et comme elles étaient là 
abandonnées, elles servaient parfois aux plus vils usages. 

Le bonheur voulut qu'un homme, plein d'amour pour l'his- 
toire de son pays, conçût l'idée de fouiller dans les Archives de 
l'Hôtel-Dieu. Il fit ce qu'on n'avait pas voulu faire en 1808; il 
ne se contenta pas des titres qui lui tombaient sous les mains , il 
chercha de tous côtés, et un beau jour il arriva dans ce grenier 
où des caisses et des armoires entières étaient pleines de papiers 
et de parchemins. Alors, comme il rencontrait, avec des titres 
des XIV* et xiii* siècles, des pièces de procédure des xvi* et 
XVII* qui ne faisaient que l'embarrasser, il fît un tri, mit de côté 
toutes les chartes primordiales, et sauva entre autr es les car- 
tulaires, dont malheureusement plusieurs feuillets avaient déjà 
été détachés. 

L'attention de l'administration hospitalière fut nécessaire- 
ment éveillée par les découvertes de M. Brossier-Géray : des 
hommes intelligents et aimant véritablement leur pays se trou- 
vaient alors à la tête de la direction de l'hôpital (1 ) ; ils résolu- 
rent de faire pour les Archives ce qu'ils venaient de terminer 
avec succès pour les bâtiments mêmes de l'hôpital, c'est-à-dire 
de procéder à une restauration complète. Après diverses dé- 
marches auprès d'autres personnes, on me fit l'honneur de 
s'adresser à moi. 

Les archives anciennes, classées et numérotées d'après les 
cotes de l'Inventaire, sont maintenant installées dans le bâti- 
ment de l'Administration, dans une salle spéciale, au second 
étage, où elles sont rangées dans des boîtes en bois qu'on a fait fa- 
briquer pour cet usage. Dans le cabinet attenant à la salle même 

(1) MM. Lemay , maire de Châteaudun, président; Sence , juge de paix; Biard, 
ancien notaire ; Géray, propriétaire ; Auguste Lecesne, imprimeur ; Rayé du Perret, 
préddent du tribunal civil. 
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des délibérations sont placées toutes les archives modernes, 
celles qui peuvent être consultées journellement. La conserva- 
tion et le service sont ainsi parfaitement assurés, et, grâce 
à TestampiUage des pièces, on n'a plus à craindre d'en voir dé- 
tournées. Un incendie seul serait à redouter ; mais encore, à 
défaut des documents originaux, il resterait au moins l'inven- 
taire, qui pourrait au besoin servir de titres de propriété, et qui 
en tout cas serait toujours un monument historique. 

L'Hôpital de Châteaudun est un des premiers de France dont 
l'inventaire ait été Hvré au pubhc ; puisse l'exemple donné par 
les administrateurs de cet établissement rencontrer de nom- 
breux imitateurs. En parcourant cet inventaire, en lisant cette 
notice, les administrateurs des maisons hospitalières devront du 
moins être convaincus que l'impression des inventaires, loin de, 
fournir des armes pour les dépouiller des titres qu'ils possèdent 
est la meilleure garantie de la conservation de leurs Archives. 

Lucien Merlet. 

Chartres, le 14 octobre 1867. 
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PREMIÈRE PARTIE 

XII* SIÈCLE 

I. 

Uttere privilegii Ivonis Camotensis ministri (!)• 

1101? 

Gumea, que xenodochiis, ptocotropbis (2) Tel aliis rcligiosis domibus, 
devotio fidelium pro redemptione animarum suarum dare consueyit ad 
sustentationcm eorum qui ibi commorantur, non jam in humanis rébus 
computanda sunt, quia Dei sunt^ oportet rectores ecclesiarum ul ea, 
tanquam diyina patrimonia^ in defFensionem Ecclesic suscipiant, et 
exerto gladio spiritus peryasores eorum et distractores eorum, tanquam 
Dei contemptores, canonica severitate ferire non différant. Quod ego, 
Iyo, ecclesie Garnotensis minister (3), pio afTeetu considerans, omnia 
que ptocotrophio, quod situm est in Gastroduno, prope ecclesiam Béate 
Marie Magdalene, a fideiibus collata sunt, vel in futurum, Deo douante, 
conferenda sunt, in tuitionem sancte Garnotensis Ecclesie et nostram 
paterne suscipimus, et pervasores eorum atque distractores ante tribunal 
œterni judicis terribiliter condemnandos esse denuntiamus, et in bac 
temporali ecclesia, sine cuj us communione ad illam etemam perveniri 
non potest, eos a corpore et sanguine Domini et ejusdem ecclesie com- 
munione sequestramus, donec resipuerint, et Ghristi patrimonium 
reformare bumili satisfactione studuerint. Gonscryantibus et idem Ghristi 

(1) Copie du zyni« Biècle A. 8, d« 237. — Lettres .de laint Yves {honit, ipUcopi Camo» 
têmiê tpistoUg) 214, édition de 1&84; 282, édition de 1647. 

(2) Xmodochiumy asile ponr les pauvres Toyagenrs. ^ Ptocotrophium^ asile pour touf 
1 es antrei pauvres. 

(3) Saint Yves, évoque de Chartres (10001115). QaUia Christiana, VIII, 1125-1131. 
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patrimonium araplificantibus benedictio et pax a Domino Jesu Ghristo 
quiy cum dives cssct, pro nobis pauper et infirmus factus est, ut nos 
ditaret sua paupertate et sanaret sua infirmitate. Yale. 



II. 
Littere Ivonis Garnotensis episcopi Adèle comitisse (1). 

4106? 

Ivo, humilis ccclesie Carnotensis minisler, Adèle, excellenli comi- 
tisse (2), paticntie et pacis abundare visceribus. 

Pro summa charitatc, quadiligo principatum vestrum, jam semel et 
secundo monui celsitudinem vestram ut, quod, dictante ira, suaderent 
Tobis servientes vestri, non statim reciperitis, sed reditum vestrum ad 
nos ad audiendam et cognoscendam veritatem renim gcstarum expec- 
taretis, quia parati erant et adhuc sunt omnes canonici Béate Marie ad 
exequcndum per manum nostram et quod ratio dictaverit et quod justitia 
exegerit. Cum itaque ad omncm justitiam exequendam erga tos et erga 
-vestros promptos se exhibèrent, precepto vestro, sicut dicunt, Testri 
servientes annonam ecclesie apud Castrumdunum et apud Bonam- 
vallcm violenter acceperunt et vinum domini Hilduini cantoris in 
Vico Goriariorum saisierunt, plurima etiam indigna clcricis et homi- 
nibus eorum intulerunt. Postulant itaque clerici summa instantia ut in 
civitatc et pcr totum episcopatum divinum ofiBcium interdicam, donec 
sua recipiant, que injuste et prepropere sibi esse ablata reclamant. Et 
quia justilic déesse non possura, postulavi ab eisinducîas, quas vix impe- 
travi, donec ad vos nunc tertio mitterem et ad corrigendum quod perperam 
factum est, exccllentiam vestram commonefacerem. Moneo itaque et 
consulo, ut clericis sua restitui faciatis, ne tam preclara ecclesia in tam 
sanctis diebus divino privetur officio, et de vobis a transeuntibus, qualem 
non dcccret, publicetur opinio. In recuperabili enim re non est tam 
prcccps danda sentcntia nec malivolorum inordinate salianda sevitia. 
Monui itaque et iterum monco, suadente charitate qua precordialiter vos 
diligo, ut quod corrigendum est corrigatis, et quicquid duriter facere 
intenditis, usque ad legitimam discussionem difTeratis; ne digesta ira 
penitcat vos id fecisse quod faciendum non fuisse, ratione docente, 
videbitis. Quod si admonitionibus et petitionibus meis totiens repetitis 
acquiescere non vullis et justam satisfactionem respuitis, ne miremini 

(1) Copifl du xnn* Bîcde A. 8, &o 239. — Lettres de saint Yves, n» 160, édition de 1S84, 
6t m, édition de 1647. 

(2) Adèle, comtesse de Chartres, fSUe de Gaillanme I®', roi d*Angleterre, femme 
d*£tiepne U, comte de Blois et de Chartrea. 



DB CHATEAUOUN* 8 

si doleo cum dolentibus et lugeo cum lugenlibus, qui pcromniaparatus 
eram et gaudiis vestris congaudere etdoloribus condolere. Valete. 



III. 
PrîYilegium Tironensis abbatîs (i). 

1113? 

Ito, Dei gratia humilîs ecclesie Carnotensis minister... Cnm ea, que 
religiosis locis fidelium dcYOtio pro redemptione animarum suarum dare 
consueyit ad sustentationem eorum qui ibi commorantur non jam in 
humanis rébus computanda sunt, quia Dei sunt, oportet rcetores ecclesia- 
rum ut ea, tanquam diyina patrimonia, in defensionem ecclesie suscipi- 
ant et exerto gladio spiritu pervasores eorum et distractores, tanquam 
Dei contemp tores, canon ica severitate ferire non différant. Quod ego, 
Ito, Carnotensis ecclesie humilis minister, pio affectu considerans, 
presentis scripture monumento notum facio omnibus orthodoxis ecclesie 
filiis tam presentibus quam futuris, quod Rotrocus, nobilis et strenuus 
Mauritanie comes (2), humilitatis nostre presentiam adierit, postulans 
ut consecraremus cujusdam cenobii cemetcrium quod situm est super 
fluvium qui Tiron vocatur, ad usum quorumdam religiosorum monacho* 
rum qui in eodem loco eremiticam vitam ducere elegerant et monaste- 
rium ibi pro loci et temporis opportunitate construxerant. Nos itaque, 
tanti Tiri pie petitioni assensum prebentes , pretaxatum locum in usum 
cemeterii ea. duntaxat conditione consecravimus , ut nulla ibi de cetero 
secularis potestas aliquas seculares consuetudines accipiat , nullas exac- 
liones extorqueat ; cui conditioni pretaxatus comes bénigne assentiens, 
rem cumulatius quam peteretur exhibuit , predicte libertati addens ut, 
quidquid de feudo ejus eidem loco concederetur, eadem immunitate 
potiretur. Nos igitur ad conseryandam tranquillitatem servorum Dei 
predictum locum cum appendiciis ejus ad petitionem predicti comitis 
intuitionem sancte Gaiiiotensis ecclesie etnostram paterne suscipimus, 
et pervasores eorum atque distractores ante tribunal etemi judicis terri- 
biliter condemnandos esse denunciamus, et in bac temporali ecclesia, 
sine cujus communione ad illam etemam perveniri non potest, eos a 
corpore et sanguine Ghristi etejusdem ecclesie communione sequestra- 
mus, donec resipuerint et Ghristi patrimonium reformare humili satis- 
factione studuerint. Gonservantibus autem et idem Ghristi patrimonium 
amplificantibus benedictio et pax a domino lesu Ghristo, qui cum dives 

(1) Copie da XTiu* lièole, A. 8^ n*238. — Lettres de saint Yves, n« 283, édition de 1647 
et »9, édition de 1584. 

(2) Botron U, eomta du Perche (1100-1144% 
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csset^ pro nobis pauper et inûrmus factus est, ut nos ditaret sua pauper 
tate et sanaret sua inûrmitate. Vale. 



IV. 

Bèglement des moines de la Madeleine au sujet de ceux des leurs qui se seront 
rendus coupables de quelques fautes et qui se seront réfugiés dans la maison 
derÂumône(l}. 

1131? 

Quando aliquis, instinctu diabolico sue yinculo professionis abrupto, ad 
camales illecebras, quibus renuntiasse yidcbatur, tamquam canis ad 
Yomitum rursus redierit, et extra ecclesiam seu fratrum congregationem 
manere TolueritjgraTem sive criminalem culpam couTincilur incurrisse ; 
sivero ex bis profugis quisquamasuisprayitalibus converti, etadgregem 
suum, undeper injuriam aberraverat, reverti voluerit, non statim post- 
quam veniam apud nos fuerit assecutus intra conventum nostrum ad- 
mittitur ; sed in Eleemosina, que antc abbatiam nostram existit, cum fra- 
tribus cjusdem domus precipitur habitare. Magister vero, et fratres 
dicte Eleemosine Ipsum fugitivum tenentur recipere et eidem victui 
necessaria ministrare, prout in quadam ordinatione inter nos et ipsos 
facta, plenius continetur. Denique, patientia ipsius aut humilitate 
considerata, a nobis recipitur in hune modum : 

Processione nostra redeunte a dicta Eleemosina, ipse fugitivus per très 
dominicas juxta quantitatem delicti extra ecclesiam nostram juxta por- 
tam ecclesie, humi toto corpore prostratus, decubat, tamquam ab om- 
nibus veniam petens. In tertia vero et ultima processione, facto signo 
ab Âbbate vel ejus vicario, a prostratione surget ; et recedens ab ecclesia 
per ostiumquod est juxta altareSancti Georgii, intrat infirmariam, conti- 
nuum tenens silentium. Die vero crastina, mandatur in capitulum, ubi, 
prostratus in terra, demisso vultu, ab omnibus veniam expetît, cul- 
pam suam humiiiter recognoscens. Dcmum ab abbate vel ejus vicario 
ipse reus acriter reprehensus, vestibus exui precipitur, et tamdiu a tôt 
fratribus verberatur prout justum esse videbitur présidents Absolu- 
tione denique ab Âbbate recepta, suis vestibus reinduitur; tune ei, humi 
prostrato, quantum silentii seu abstinentia j ustum fuerit, secundum quod 
plus aut minus deliquerit, injungitur, et ultimum locum in ordine 
suo habere precipitur. In capitulo quotidie, donec ei remittatur, ad 
correctionem suscipiendam se représentât, et quando conventus îngre- 
ditur chorum ad divinum officium eelebrandum, extra ostium ejusdem 
cbori aliquoties se prostemit, etc. 

(1) Copio da zviii* ûède, A.S,n*23&. 



DE CHATEAUDUN. 



V. 

De pane, vino et uno ferculo pisciam in pellieiagio (1). 

1154; 

Notum sit tam presentibus quam futuris Tel posteris qiiatinus ego 
Hugo (2), Gastriduni vicecomes, utilitatem anime mee considerans et in 
eterna beatitudine non modicam remunerationem, in pellieiagio meo in 
perpetuumeoustituo, quod ad procurationem pauperum Elcmosine Gas- 
triduni in Die Veneris Adorati sufliciat, in pane scilicel, in vino et uno 
ferculo piscium, volente et annuente Margarita, uxore mea, et Gaufrido 
fliio meOy et iiiiabus meis. Huie dono présentes adfuerunt testes : domi* 
nus Fulcherîus, abbas ; Stephanus, prior ; Maubertus, sacerdos ; Adam, 
canonicus; Stephanus, capellanus; Bricius, levita; Rosscelinus de 
Manberolis ; Robertus de Sancto-Quinto ; Hugo, vicarius; Berardus, 
filius Frodonis ; Hugo deScolis; Garinus Boguereiluset Stephanus, filius 
ejus ; Garinus de Novo-Vico; Theobaldus Bonel; Odo Trivaldus ; Hugo 
Flavus; Andréas, tanator; Hamericus filius Àalardi et Benedictus, frater 
ejus. Fuit enim hoc factum anno incamationis Domini existente M^. G^. 



VI. 

De viginU solidiB in redditu de Novo Borgo (3).] 

1159. 

In nomine sancte et individue Trinitatia, ego Matheus, cornes Belli- 
montis, notum facio omnibus tam futuris quam presentibus, quod 
Matildis comitissa, uxor mea, YI kal. julii migrayit a seculo. Igitur pro 
remedio anime ipsius et mee et pro remediis animarum predecessorum 
meorum ego et filii mei, domui sancti hospitalis Gastriduni damus 
XX solidos annuatim possidendos, in festo Omnium Sanctorum, m 
redditu nostro de Noyo Burgo, quicumque noster ministerialis sit. Ut 
hoc autem donum firmum et inviolabile in perpetuum maneat, sigilli 
mei auctoritate firmatum est et roboratum. Auctum est autem hoc 
donum Goctomonte in domo mea, quisbusdam de militibus meis astan* 

(1) Copiet da xnr siècle, A. 3, n« 129, et A. 6, n» 18 ; du xiv«, A. 7, n* 157 ; du xtiii% 
A. S, n* 137. — Traduction du xyiii* siècle, A. 9. 
(3) Bagnes IV, ricomte de Chftteandnn, fils de Geoffroy et d*Uelvise. 
(3) Copiée da xui* siècle, A. 3, n* 14, et A. 6, n* 3C; dn zviii% A. 8, n* 43. 
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tibus et laudaijtibus, \idelicct : Petro de Bonrenc et Petro de Ronce* 
rôles ; et de servientibus quoque meis, scLlicet : Lamberto, cubicu- 
lario, et Gisiebcrlo, cordubanario, et Mcholao de Belyaco, notario meo, 
cujus manu bec carta^scripta est; Ermcnfhdo, coquo, anno incamati 
Vcrbi M* G*. L* VIIIK 



VIL 

De plateis Giraldi de Gamoto (1). 

il 60. 

Utile est ad memoriam revocare, quod incommodum est per negligen- 
tiam senesscere. Ego igitur Tbeobaldus (2), cornes Blesensis et Frande 
sencsscaluSf ad notitiam tam futurorum quam presentium scripto man- 
darc curaYîy quod Giraldus de Garnoto^ fiiius Ansoudi» Erenburgi, uxore 
sua, laudantc et concedcnte, plateas suas cum maceriis plateis adjunctis 
quas apud Gastridunum habebat, Guillelmo, tune magistro Elemosine 
Gastriduniy.pro triginta libris dunensium in presentia mea yendidit. 
Ut autcm hcc Tcnditio infirmis Elemosine semper rata et firma teneatur, 
litteris commendari et sigilli mei impressione et nominis mei caractère 
subtus signari preccpi. Testes inde habentur : GuiUelmus Goetus; 
Wiiiclmus juvenis, frater Birardi : Radulphus de Gelardone. Testes con- 
cessionis Ercnburgis uxoris Giraldi : Gaufridus, clericus; Ebrardus, 
Robcrtus, fratrcs Girardi marili dicte Erenburgis; Tronio, Gacio, ser- 
yiontcs Giraldi ; Gerricus serriens elemosinarii. Actum est hoc Gamoti 
niuio nb iiicanmtionc Domini, M* G% LX% LudOTico (3) rege Francorum; 
Iloborto {{) Garuotis episcopo. 



YIII. 
Po )iohf^rfî(in>oti<o An!« convontum majorit ecdeale in Lombardia (5}, 

IIOOT 

Vi\\^ )\\\\\\\\\\n, \W\ i(MiH. uohuu tlorî volo tam posterisquam presantibus 
\\\\\^A \ .M«, \^lolu u \\\\u\ \\u\\\v oonriMionte, me in fratrem condonatuoi 
r^^hulmu ohhtU, \'\ aii (iiKt'^'**i^i^^noin moum incouvcntum fratrum con- 
(l\(u>«i\M \\\\\ \w\\\^^\M\w\\\\\\\\ luoum rum[omnibuspertineQciis suissitum 

^»» \ j M 4 .lu ^ur iiu>«U, \ A, u" IU|«Ui viii% A, 8,ii*ll0. 
\A \ lit ^\\\ \ , \\^\\\\\^ lU hIt'iA vl k«huV)iHl li» Kruilov (1 163-1 lOl}* 
pt \^^\\^^ Ml. loi s\u riiim>«ty||iU \m\\ 
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ante conventum majoris ecclesie in Lombardia ad hospitandos adeuntes 
in Jérusalem^ et quando non erunt, ad sustentandos pauperes et egenos. 
Prior vero et fratres meam attendentes benevolam inclinationem, me in 
numéro suorum de assensu omnium admiserunt. Actum Gastriduni 
anno salutis circiter 1 1 40 (1). 



IX. 

De cimiterio (2). 
1160? 

Frater Wiilelmus, Tyronii abbas (3),totusque conventus, omnibus in- 
firmis de Ëlemosina Gastriduni , salutem in Domino. Terram quam, pc- 
tionecomitis Theobaldi (4), ad yestram sepulturam a nobis quesitis, pro 
Dci amore et memorati principis intercessione , vobis concedimus, tali 
pacto ut censum quod pro ea debebamus de cetero persolvatis et non 
nisi vestrorum corpora defunctorum sepeliatis ibidem. Yale. 



X. 

De qnadraginta solidis apud Aurelianmn (5). 

1161. 

Ego LudoTicus(6), Dei gratia Francorum rex,notumfacimus univer- 
sis presentibus et futuris pro remissione peccatorum nostrorum et pro 
antecessorum nostrorum animabus nos dédisse pauperibus Xristi et 
Hospitali de Gastroduni qnadraginta solidos annuatim habendos in cras* 
tino Pascbe Âureliani in stallis bolengariorum de primis redditis num- 
mis. Quod ut ratum sit in posterum et ne valeat oblivione deleri, scrip- 
turehujustestimonio etsigilli nostri impressioneconfirmari precepimus. 
Actum publiée Aurelianis, anno incarnati YerbI M*^ G° LX?. Data per 
manum Hugonis cancellarii . 

{Sceau du roi.) 

(1) CetU date parait dtre une erreur du copiite. Aveo If. Merlet, nous plaçons oette 
ohartevers 1160. 
Çl) Copies du xai* siècle, A. 6, n« 28 ; du xvu*, A. 17, n* 2 ; du XYiu*, A. S, n* 17. 

(3) Guillaume, abbé de Thiron, est mentionné comme étant à la tête de l'abbaye en 1110 
et comme ayant obtenu en 1147 une bulle du pape Eugène III. Êlienne, son saceesseur, n^est 
cité qu'en 1164 {Gallia Christiana, t. VIII 1263-1264.) 

(4) TbibautY, comte de Blois (1152-1191). 

(5) Cbarte origÎDale, A. 81. — Copies du xiu* siècle, A. 3, n* 164; duxTii*, B. 792^ n* 2; 
du zYUi% A. 8, n* 1 1 . 

(6) Louis VU, dit le Jeune (1137-1 180). 



8 ABCHIVB8 OB LA MAISON -DIEU 



XL 

Privilegium Romanum (1). 
8 décembre 1162. 

Alexander (2) episcopus servus servorum Dei, dileciis filiis luildino, 
magistro hospitalis in Gastroduno positi, ejusque fratribus tam presen- 
tibus quam futuris communiter viventibus, salutem. Effectum justa 
postulantibus indulgere et Tigor equitatis et ordo exigit rationis, pre- 
sertim quando petentium Toluntatem et pietas adjuvat et Tentas non 
relinquit. Qaocirca, dilecti in Domino filii^ Testris justis postulationibus 
clementer annuimus et prefatum hospitale in quo diyino mancipati estis 
obsequio cum omnibus pertinenciis sub beati Pétri et nostra protectione 
suscipimus, et presentis scripti priyilegio commnnimus» statuentes nt 
quascumque possessiones, quecumque bona idem hospitale in presen- 
tiarum juste et canonice possidet aut in futurum, concessione pontifl- 
cum, largitione regum vel principum, oblatione fldelium seu aliis justis 
modis» prestante Domino^ poterit adipisci,ârma Tobis vestrisque succès- 
soribus et illibata permaneant. Sane cum commune interdictum terre 
ftierit^ liceat Yobis, exclusis excommunicatis et interdictis, clausis ja- 
nuiSy non pulsatis tintinnabulis, suppressa voce, divina officia celebrare. 
Decemimus ergo ut nulli omnino hominum liceat prefatum hospitale 
temere perturbare, aut ejus possessiones auferre, amovere, seu quibus- 
libet molestiis fatigare, sed omnia intègre consertentur^ eorum pro 
quorum gubernatione et sustentatione concessa sunt^ usibus omnimodis 
profutura, salva sedis apostolice authoritate et diocesani episcopi cano- 
nica justitia. Si qiia igitur in futurum ecclesiastic^ secularisTe persona, 
banc nostre constitutionispaginam sciens, contra eam temere venire ten- 
taverit, secundo tertioYe commonita, nisi reatum suum congrua satis- 
factione correxerit, potestatis honorisque sui dignitate careat reamque 
se diyin3 judicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et a sacra- 
tissimo corpore ac sanguine Dei et domini nostri lesu Xristi aliéna fiât, 
atque in extremo examine districte ultioni subjaceat; cunctis autem 
eidcm loco sua jura servantibus sit pax domini nostri lesu Xristi, quati- 
nus hic fhictum bone actionis percipiant et apud districtum judicem 
premia eteme pacis inveniant. Amen. 

f Ego Alexander catholice ecclcsie episcopus. f Ego Toubaldus 

(1) Copies da ziu* lièole, A. 3, n* 81 ; da xvii«, A. 10, n« 1, et B. 79?, n« 3, dn ZTni* 
A. 8, n* 7. 
(S) Alexftndre m (11S9-1181). 
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presbiter cardinalis tituli Sancte Grucis in Hierosolimam. f Ego 
Hubaldus^ Hostiensis episcopus. f Ego lacintus, diaconus cardinaUs 
Sancte Marie in Gosmedium. f Ego Oddo, diaconus cardinalis Sancti 
Nicholai in Garcere. f Ego Ardicio, diaconus cardinalis Sancti Theo- 
dori. f Ego GaltieruSy Albanensis episcopus. f Ego Albertus , pres- 
biter cardinalis tituli Sancti Laurentii in Lucina. f Ego GuiUermus, 
tituli Sancti Pétri ad Yincula presbiter cardinalis. Datum Turonis per 
manum Hermanni sancte romane ecclesie subdiaconi et notarii, 
VP idus decembris, indictione XI, incarnationis dominice M® G^ LXTI* ; 
pontificatus domini Âlexandri pape III anno III. 



XII. 

Denemore Bordanim (i). 

1162. 

Utile est ad memoriam litteris revocare quod incommodum est et pei 
negligentiam senesscere potest. Notum sit igitur tam futuris quam pre- 
sentibus, quatinus Hubertus de Garo Rogo et Aremburgis, uxor sua, dede- 
runt quicquid Odo de YillaleYaudi dédit in maritagio supradicto Huberto 
cum filia sua Aremburge juxla Bordas, scilicet : nemus» terram et censi- 
Yamadquinque solidos de censu annuatim persohendos in nati vitale 
sancte Marie, si requisiti fuerint, si non in crastino ad Garura Rogum 
mittentur ei. Dederunt, inquam, pauperibus Elemosine Gastriduni^ Gil- 
doino ejusdem domus existente magistro. Propter hoc autem Gildoinus 
et fratres Elemosine dederunt Huberto YI libras dnnensis monete et 
uxori sue Arenburgi et flliabus eorum^ Hildeburgi et Odeline, X solidos 
de concessione. Si Tero Hubertus yel hères suus longe a Gastrodiino 
Xleugas steterit vel infra, fratres submoniti infra quindecim dies adhos- 
picium suum censum mittent. Hujus rei testes sunt : Bemaldus, Rober* 
tus, sacerdotcs Elemosine; Odo, Richardus, fratres Elemosine; Willel- 
mus de Romillio. Testes concessionis Aremburgis et filiarum suarum 
f uerunt : lohannes, presbiter ; lohannes de Bordis ; Ginddus, famulus 
elemosinarii ; Guido, diaconus; Odo, Gaufridus, Theobaldus, Gons- 
tancia, Hildeburgis. Hoc fàctum est M^ G* LX* II-* anno ab incar- 
natione Domini. 

(1) Copiât da xiii* lièole, À. 3, n* 187 ; da xet*, A. 7, n* 117 ; da xtoi^ A. S. 
n« 133. 
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XIII. 

Liuere LadoTici, régis, de garantUando domum istam (!)• 

1162? 

LudoYicus (2), Dei gratia rex Francorum, omnibus archiepiscopis^ 
episcopis nec non quibuscumque sancte ecclesie prclatis, omnibusque 
comitibus, castcllanis, militibus, prepositis in sua terra constitutis» sa- 
lutem et dilectionem in Domino. Quicquid petitur magniûcum effectu 
dignum est, si petitio fugiat inhonestum. Quare peto atque precipio 
quatinus nuncios sancte Elemosinarie Domus Castriduni prcsentium 
litterarum latores, amore Dei et mei in ecciesiis vestris bénigne et bono- 
rifice suscipiatiSy et eos et eorum res tanquam me et meas custodiatis. Si 
quis inpedierit, visis bis litteris, liberatis de cetero autem arcbiepisco- 
pis, episcopis nostris mando atque precipio quatinus nunciis predicte 
Elemosineque me confratrem hsibei et benefactorem, ad querendum per 
episcopatus suos ad opus pauperum, iitteras suas tribuant. 



XIV. 

Invadiacio Pétri de Pesovilla Capitule apud Villamgalli (3). 

1164. 

In nomine sancte et individue Trinitatis, ego Teobaldus, Dei gratia 
comes Blesensis (4), et regius dapifer, notum iieri yoIo tam instantibus 
quam futuris, quod Petrus de Pesovilla invadiavit capitulo Sancte Gi*u- 
cis pro XL libris, quicquid habebat in villa que dicitur Yillagualli, tam 
in hominibus quam in terris cultis sive non cultis, tam in aquis quam 
in pascuis, cum omnibus redditibus ad villam pertinentibus ; excepta 
portiuncula terre quam ipse locaverat cuidam colono per quinquen* 
nium. Peracto vero quinquennio redibit ad ecclesiam, si tamen intérim 
in pbssessione fuerit vadimonii. Terminus vadimonii erit a futuropascha 
usque ad duos annos. Peracto autem termino isto a soUempnitate pascali 
usque ad penthecoslen, licebit Petro Tel beredi ejus redimere. Quod si 

• 

(1) Copies du xiu* siècle, A. 8, n» 170; du xtiu* siècle, B.792,n*14, et A.8, n*18. 
(3) Louis ¥11(1137-1180). 

(3) Cette charte n^existe pas à Châteaudun ; nous l'avons tirée des arch. départemeotalm 
du Loiret, ano'enne cote B. 1 . 

(4) Thibaut V, comte de BloU (1152-1191). 
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infra terminum non redemerit, usque ad sequens pasca Tel penthecosten 
deinccps non poterit redimere usque ad annum. Poterit autcm redimere 
singulis annis et non aliter. Odo Boerelli a cujus feodo predictus Petrus 
ge dicebat habere possessionem, voluit et laudayit. Juraverunt insuper 
ipse et ûlius ejusprimogenitus et uxor, ûlii etalii heredessui,omnem ca« 
lumpniam sWe questionem super yadimonio moYendam se paciâcaturos, 
Quod si a predicta pactione aliquo modo resilire voluerit, Odo prenoml* 
natus et ipse Petrus dederunt me obsidem et responsalem super posses* 
sionem suam, si infra uindecim dies Petrus ab ecclésia submonitus 
emendare noluerit. Ita quod, salvo jure hominii utriusque, de rébus eo- 
rum capiam ita quidem quod quicquid dampni ecclesie Inde iUatum 
fiierit, restaurabor, donec idem Petrus ad plénum ecclesie satisfecerit. 
Sciendum autem quod Petrus et heredes sui usumfructum prenominate 
terre erogaverunt ecclesie Sancte Grucis in elemosinara, quandiu yadi- 
monium durabit. Âctum in presencia nostra, anno incarnati Verbf M. 
G. LX. UIL, régnante LudoYico, LudoYici fiiio (1), regni sui anno 
XX. VI\ 



XV. 

Privileginm Romaniun (2). 
21 janvier 1164. 

Alexander (3) episcopus servus senrorum Dei, dilectis fliiis luldino ma- 
gistro et fratribus Domus Hospitalis de Gastroduni salutem et apostoli- 
cam benedictionem. Justis petentium desideriis dignum est nos iacilem 
prebere consensum, et vota, que arationis tramite non discordant, effectu 
sunt persequenda complenda. Ea propter, dilecti in Domino ûlii, vestris 
justis petitionibus grato concurrentes assensu, auctoritate apostolica du- 
ximus statuendum ut de nutrimentis animalium Testrorum Tel de nova- 
libus vestris décimas a vobis nemo présumât exigere. Decemimus ergo 
ut nuUi onmino bominum liceat banc paginam nostre concessionis 
infringere Tel ei aliquatenus contraire. Si quis id attemptare presump- 
serit, indignationem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Paulf apos- 
tolorum ejas se noverit incursurum. Datum Senonis XII kalendas 
f ebruarii. 



(1) LooU Vn (1187-1180). 

(2) Copies du xm* siècle, A. 3, n* 41 ; da ZTii*, A. 10, n« 2, et B. 792, v 4 ; du XYin*» 
A. 8, n«8. 

(8) Aleziadrem (tlW-1181}. 
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XVI. 

De terris apud Gortermont ((}. 
1166. 

Existentium presentium et fùturorum posteritati ego Theobaldus (2), 
cornes Biesensis, Francie senesscalus, notum facio quod infirmis Domus 
Dei de Gastriduno terrain illam, quam Petrus de Esspesunyilla michi 
àederat, pro amore Dei et anime patris mei felicis et bone memorie 
jure perpetuo habendam ad serritium ipsorum in elemosinam concessi 
et dedi. Et ne hoc possit oblivione deieri et a posteris inûrniari, et ut 
semper ratum habeatur, litteris commendo et sigilli mei impressione et 
nominis mei caractère subtus signo. Testes inde habentur : Raherius 
de Vctero Vico ; Odo Burellus ; Gauterius de Friesia ; Aubertus Potar- 
dus; Garinus de Noviaco; Gillebertus de MiUiaco; (3) Bertelinus de 
Botigniaco ; Lambertus Saccus. Âctum apud Castrumduni, anno incar- 
nati Verbi M^ G* LX^ VI% Ludovico (4) Francorum rege, et Will- 
ermo (5), Camotensis ecclesie clecto. Datum per manum Huldrici can- 
cellarii. 



. XVII. 

Gyrographum de Belle Fago (6). 

1169. 

Ego Theobaldus (7), Blesensis cornes et Francie senesscalus, notum 
fieri Tolo omnibus tam futurisquam presentibus, quod procuratores Ele- 
mosinarie Domus Gastriduni et Johannes de Secureio communitatem 
simul fecerunt de tota terra sua, quam habent apud Bellum Fagum» 
tali conditione et pacto quod Ëiemosinarii collocabunt hosspites in terra 
sua propria et unicuique hospiti tradent quartam partem agripeni {sic) ad 
se hosspitandum, et de terra ad excolendum quantum placuerit Elemosi- 
nariiset Johanni. Residuumyero terre Ëlemosinariorum quod hosspitibus 

(1) Copies du xin« lièle, ji. 3, n* 109; du xiy«, A. 7, n* 70; du xTni«, A. S, n*!!). 

(2) Thibaut V(ll&2-U91). 

(3) Gillebertus de Milliaoo figure comme témoin eu 1198 dans le cartulaire de Marmoii* 
tim pour le Dunois, charte i04. 

(4) Louis Vn (1137-1 ISO). 

(5) Guillaume I«' de ChamiMgne, dit aux Blanches-Mains, érôque de Chartres (1 164-1 176), 
fils de Thibaut le Grand, comte de Champagne, nommé archevêque de Kelms en 1170. 

(6) Copies du zni* siècle, A. 3, n* 119 ; du xviii% A. 8, n* 1 19. 

(7) ThiUut V (11&2.1191}. 
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non tradetur recte mensurabitur et tantumdem accipient Elemosinarii de 
terra Johannis ad excolendum. De terra siquidem illa quam excoluerint 
Elemosinarii, habebit Johannes tertiam partem et mittet tertiam par- 
tem boTum et seminum. De omni autem commodo quod proveniet 
de terra Johannis quam excoluerint hosspites, yidelicet : de terragio et 
décima, de censu hosspitum et de oblitis et de tallia et aliis omnibus red- 
ditibus^quiprovenient ex hosspitibus.habebunt Elemosinarii medietalem 
et Johannes reliquam medietatem habebit, cxceptis minutis decimis que 
omnes erunt Eiemosinariorum. Gonstituetur autem in villa serriens ad 
Toluntatem Eiemosinariorum et Johannis, qui fldelitatem faciet utrius- 
que et légitime reddet Elemosinariis suam partem et Johanni suam 
partem de bis qui ad hosspites pertinuerint. Si autem forte emerserunt 
querele, quas per se non possit senriens emendare, ad Tillam convenient 
Elemosinarii et Johannes, et ibi querelas terminabunt. De iorisfactis et 
emendationibus et justiciis, Johannes mediam partem habebit et Elemo- 
sinarii aliam. Actum est hoc in presentia mea Gastriduni anno ab incar- 
natione Domini M®. C\ LX"*. IX"*. Yolente et concedente Agnete matre 
dicti Johannis, et Guillelmo fratre ejus. Testes autem hujus rei sunt hii : 
Herbertus abbas Boneyallensis ; Petrus,Elemosine tune procurator; Ro- 
bertus, saterdos Elemosine ; Robertus, presbiter de sancto Yaleriano ; 
HugoBorrel de cujus feodo illa terra erat; Gauterius de Friese;Au- 
bertus Potart ; Jodoinus de Free ; Johannes Halo ; Paganus de Froievilla; 
Bernardus decanus ; Trosel. 

XVIII. 

De osca terre de Villereto (2). 

il69? 

Notnm sit omnibus tam presentibus quam foturis quod ego Stepha- 
nus (3), Tyroni abbas, totusque conventus noster concessimus Elemosine 
Gastriduni ad censum habere pro tribus solidis yidelicet solvendis sin- 
gulis annis inperpetuum unam osscam terre, que est ad Yilleretum sub- 
tus puteum, in eadem libertate et eodem ritu quo eam tenebamus. Isli 
vero solidi Gastriduni reddentur in domo nostra in festo sancti Yale- 
riani. 

(1) Herbert, ahhé de Bonneyal. Cet abbé a probablement luocédé à Imtald en 1 f S4 : car 
•a participation à cette charte détmit ce qui est dit de Hugnes dans Thistoire de Tabbaye de 
Bonneval de M. Y. Bigot, p. 73 et saivantei. Dans les pièces citées à l'appui de la lie d« 
Bagnes, l'abbé de Bonneral n'est indiqué que par la lettre H , initiale de son nom, sauf dans U 
dernière charte de 1179, où le nom de Hugone est écrit en entier. Sans préciiw la durée deg 
fonctions abbatiales de Herbert, cette charte prouye qu'il était abbé de Ponutral en 1169. 

(3) Copies du ziu* siède, A. 3, n* hH ; du XTiii*, A. 8, n* 73. 

(3) Etienne, abbé de Thiroo (11M-. . • .)| son sueoesseur n'est mentionné qu'en 1173 (Gai- 
lia ChHstiana, I. F///, 1164). 
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XIX. 

De ânobns seztariis castanearum in prepositura de Sparnone (1). 

1170? 

Notum sit omnibus tampresentibusquam futuris^quod ego Simon^do- 
minus Montis Fortis (2), Elemosinarie Domui de Gastroduni duo seitarios 
castanearum singulis annis ad festum Omnium Sanctorum percipien- 
dos in prepositura de Sparnone in perpetuum concedo. Quod ut ratum 
permaneat sigilli mei attestatione feci corroborari. 



XX. 

Litière de commendatione Turonensis archiepiscopi (3). 

1172? 

Joscius (4),Dei gratia Turonensis humilis minister, Yenerabilibusfratri- 
bus episcopis, abbatibus, archidiaconis^ archipresbiteris^ prioribus, près- 
byteris, omnibusque ministris ccclesic Dci,per Turonis proyinciam cons- 
titutiSy salutem. Beatusqui intelligit super egenum etpauperem (5), 
et beati miséricordes quoniam ipsi consequentur misericordiam (6). Ut 
ergo etemam beatitudinem mereamini et gratiam Dei inveniatis in tem- 
pore oportuno, latores presentium ministros Hosspitalis Domus Dei 
Gastriduni karitati Testre diligenter commendamus, observantes quati- 
nus eos in ecclesiis vestris bénigne recipiatis. Novimus enim in iiia domo 
per horum ministeria pietatis et misericordie fervere studium in 
susscipiendis pauperibus, in fovendis egenis, in assidua egrotancium 
cura et in multitudine magna decunbentium. Populum quoque vobis a 
Domino commissum benignissime quesumus moneatis ut predicte domui 
Dei de facultatibus sibi a Deo prestitis aliquid suadeant largiri ad refl- 
ciendos pauperes^ ad inflrmos recreandos^ quatinus omnium remissio 
paccatorum et retributio beatitudinis sempiterne eis concedatur ab eo 
qui in paupere susscipitur, domino Jesu XristOé Amen* 

(n Copiei du jtni* siècle, A. 8, n« 1S8, ot A. S, n» 31 ; du tiv«, A. 7, n« 16. 

(I) Simon de Montfort, vicomte de Chartres. 

(8) Copies du xui» siècle, A. 8, n« 123 ; du xni», A. 17, n* 3 ; du xvm% A. 8, a» IS. 

(4) Josdns (1157-1174), QMia ckrUiiana^ I. XIV. 

(5) Psaumes de David, ps. zl. 

(6) Êyangile selon saint Mathieu. 
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XXL 

Littero Hugonis epîscopi de comproçiisBioQe inter nos et Hubartum de Espeson- 

Yilla, super homiaibus de Yillagalli (1). 

1173. 

Ego Hugo, Aurelianensis ecclesie decanus, totumqne ejusdem ecclesie 
capitulum, notum facimus omnibus tam presentibus quam futuris, 
quod cum inter nos et Hubertum de Spesumyilla contentio diu versa* 
retur super hominibus de Yillagalli, quos in curia sua justiciare extra 
predictam yillam ad mansiones suas de jure sibi contingente diceret; et 
medietatem aque et piscature, quantum territorium de Yillagalli exten- 
ditur, sui juris esse assereret; nobis in contrarium proponentibus; 
consilio bonorum virorum inter nos et ipsum sic compositum est. 
Recognovit igitur medietatem supradicte piscationis et aque nostri juris 
fuisse et esse debere, et ea cum sua medietate conununicari Yoluit. Si 
yero quoniam aqua communis esse dinoscitur, aliquod nobis emolu- 
mentum inde comparatum fuerit, de utriusque partis consensu, nobis et 
ipsi equaliter diyidetur. Serrientem nostre partis custodem ponemus. 
Hubertus yero et heredes sui]similiter suum ponent. Quorum uterque, 
tam nobis quam ipsi Huberto et heredi ejus ûdelitatem exhibebit, 
tantum pro consuetudinibus sibi proprie pertinentibus. Arundinetum 
quoque quod hospites ejusdem yille ad usus suos dinoscuntur habuisse, 
libère possidebunt ; ita tamen quod ipsum nec yendere nec dare poterunt 
alicui. Si quid autem residuum forte supererit, commune erit. Goncessit 
etiam Hubertus quod memoratos hospites extra Yillamgalli in jus de 
cetero minime trahcrct, sed infra villam congruis temporibus et com- 
petenti die eos placitarct. Quia ycro, ne predictus Hubertus et ejus 
heredes in nostrum jus manus extenderent, precayere nos oportuit; 
consuetudincs in eadcm yilla sibi proprie pertinentes, ne contentio in 
posterum oriretur, subscripsimus. Oblatas igitur pro singulis masuris 
habet in Natale Domini : duos panes, duas gallinas, duos denarios, 
duas minas ordei ad magnam mensuram, que yalet très minas justas, 
ordei yidelicet melioris illlus territorii; quod si forte defecerit, com* 
petcntis ordei* Si autem de panibus forte contentio emerserit, juxta 
consuetudinem terre Sancte Crucis reddetur. Conreias habebit pro 
singulis masuris : unam scilicet minam frumenti ad seminandnm, 
frumenti scilicet melioris illius territorii; quod si forte defecerlt, 
competentis frumenti. Ad omnem autem facionem frumenti, hospites 

(1) Aroh. dép. du T/>iret, ancienne oota B^ Bien que oe doonment n'ezîtta pu à Chfttaan- 
dnn, noQB aTons cm ntilo de le reproduire loi. 
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corveias laborabunt; ita tamen quod ordinatim ab omnibus corveias 
accipiet in masuris -eorum et in terra non arata, exceptis arpentis 
ipsorum et tempore competenti. Yerumptamen in accipiendis cor- 
Yeis contra rationem ipsorum neminem molestabit. Singule car- 
ruce conreiarum pro procuratione unum denarium habebunt. Tem- 
pore autumpni garbas corveiarum pro Yoluntate Huberti ad Vil- 
lamgalii siye ad Spesumvillam homines défèrent. Ubi yero trite et 
parate fuerint, hospites de Viliagalii usque Aurelianis, ad Castrum- 
dunum, aut ad Firmitatem-Yille-Noli portabunt. Singule quadrige 
singuios denarios pro procuratione habebunt. In pascha in duabus 
masuris sex denarios pro agno. Tempore rogationum de singulis ma- 
suris singuios panes. In decimis minutis nichii reclamamus. Gustos 
autem coryeiarum fidem omnibus faciet, quod ultra totam summam 
corveiarum frumenti plusquam sextarium hominibus scienter ad defe • 
rendum non tradet. Prêter bas consuetudines nuUas alias habet pro- 
prias in yilla Hubertus Yel hères ejus, nec habebunt. Yerumptamen si 
quis hospitum de consuetudinibus istis injuriam Huberto yel heredi 
suo forte contulerit, Hubertus yel hères ejus ad diem rationabilem 
submonebit eum, et infra Yillamgalli eum justiciabit. Tota autem alia 
justicia ad ecclesiam Sancte Cruels spectat. Décime annonarum et 
campipartes illius terre communes erunt et cum mina equaliter diyi- 
dentur; et fitrragines similiter diyidentur. Nosyero et Hubertus gran- 
giam racionabilem de culmo yel arundineto rectam faciemus. Si yero 
post submonitionem nostram Hubertus sumptus in grangia sibi contin- 
gentes ponere noluerit, nos et grangiam faciemus et farraginem totam 
propriam habebimus. Hubertus yero, si nos defeceremus, similiter 
grangiam cum farragine habebit. Gompositionem autem et consuetu- 
dines predictas Hubertus jurayit et heredem hujus terre possessorem 
Archambaudum jurare fecit. Dxor ejus Aales idipsum concessit. 
Hujus pactionis testes sunt, ex parte nostra : Hugo de Ruianoya, 
Manasses filius ejus, Archambaudus de Comblos, Albertus Major, 
Odo de Bestisi, Henreus de Cyconia, Rotbertus Polenus et frater ejus 
Girrardus, Symon de Rupibus, Teobaldus de Fayerolis; ex parte 
yero Huberti : Yaslinus de Firmitate, Gauffridus de Basochiis, Rai- 
ualdus de Ghoe, Jodoinus de Ghine, Britellus de Gheudri, Tesricus de 
GeminiacOy Rotbertus Beneyentus. Actum publiée in capitulo Sancte 
Grucis, anno M.G.LXX.III., astantibus in ecclesia nostra majoribus 
personis: Hugone decano, Andréa cantore, Letoldo subdecano, Manasse 
capicerio. 
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XXII. 

De dono Pétri Espesunville (i). 
1173 (2). 

In nomine sancte et individue Trinitatis. Ego, Theobaldus Dei gratia 
cornes Blesensis et regius dapifer, notum fieri yoIo tam instanlibus quam 
futuris quod Petrus de Pesunyilia inyadiayit capitulo Sancte Grucis pro 
XL libris quicquid habebat in yilla que dicitur Yilla-Guaili, tam in bo- 
minibus quam in terris caltis site non cultis, tam in aquis quam in 
pascuis» cum omnibus redditibus ad yiUam pertinentibus, excepta por- 
tiuncula terre quam ipse iocaterat cnidam colono per quinquennium. 
Peracto yero quinquennio, redibit ad ecclesiam ; si tamcn intérim in 
possessione fuerit yadimonium. Terminus yadimonii erit a futuro Pascha 
usque ad duos annos. Peracto autem tempore isto, a soUempnitate Pas- 
chali usque ad Penthecostem licebit Petro yel heredi ejus redimere. 
Quod si infra terminum non redemerit usque ad sequens Pascha yel 
Penthecosten, deinceps non poterit redimere usque ad annum. Poterit 
autem redimere singulis annis, et non aliter. Odo Borrelli, a cujus feodo 
predictus Petrus se dicebat habere possessionem, yoluit et laudayit. 
Jurayerunt insuper ipse et filius ejus primogenitus, et uxor filii, et alii 
heredes sui, omnem calumpniam siye questionem super yadimonio 
moyendam se paciGcaturos. Quid si a predicta pactione aliquo modo 
resilire yoluerit, Odo prenominatus et ipse Petrus dederunt me obsidem, 
et responsalem super possessionem suam, si infra XY dies Petrus ab 
Ecclesia submonitus emendere yoluerit; ita quod, salyo jure hominis 
utriusque, de rébus eorum capiam ; ita quidem quod, quicquid dampni 
ecclesie inde iliatum fierit, restaurabo, donec idem Petrus ad plénum 
ecclesie satisfecerit. Sciendum autem quod Petrus et heredes sui usu- 
fiructum prenominate terre erogayerunt ecclesie Sancte Grucis in hele- 
mosinam, quamdiu yadimonium durabit. Âctum in prcsentia nostra 
annoincamati Verbi M. G. LXIII régnante Ludoyico Ludoyici filio regni 
sui anno XXVI. 

(1) Cette charte intëreuante pour le pays clunnis n'existe pas à Cbftteaticltifi. Elle ett iirëe 
du recueil manuscrit de Baluze, arm. III, p. 2, n" 4, pièce n* 78, à Im Bibliothèque sationale. 

(2) Cette charte est de 1103. Lorsque je me suis aperçu de rerrenr, U était trop tard 
pour pouvoir la remettre à ion ordre de date. 
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XXIII. 

Johannis, Garaotensis episcopî, super compositîone inter capitulum etllubertam 
de Espesunvilla; et de hoc quod débet habere dictas Hubertos in yilla et ho- 
minibus de Villagalli et in aqua(l). 

Gyrographum. 

1176. 

In nomine Domini et Saltatoris nostri, ego lohannes Garnotensis 
ecclesie minister humilis, omnibus in perpetuum. Universis tam futuris 
quam presentibus notum fieri Yolumus, quod cum inter canonicos 
Sancte Grucis Àurelianensis et Hubertum de Spesunyilla contentio diu 
Tcrsaretur super hominibus Villagalli, quos idem Hubertus in curia 
sua justiciare extra predictam yillam ad mansiones suas de jure sibi 
contingente se diccrct* et medictatcm aque et piscature quantum terri- 
torium de Villagalli extenditursui juris esse assereret; canonicis in con- 
trarium proponentibus ; consilio bonorum Tirorum, in presentia nostra, 
Deo Yolente, sic inter eos compositum est. RecognoYit enim predictus 
Hubertus medietatem supradicte piscationis et aque juris canonicorum 
fuisse et esse debere et tam predictam aquam quam piscaturam cum 
sua medietate communicari Yoluit. Si Ycro, quoniam aqua communis 
esse dinoscitur, aliquid canonicis et Huberto emolumentum inde compa- 
ratum fuerit, de utriusque partis consensu ipsis equaliter ditidetur. 
Servientem sue partis cuslodem canonicî ponent ; Hubertus Yero et 
hères suus similiter suum. Quorum uterque canonicis quam ipsi Hu- 
berto et heredi ejus fidclitatem exhibebit, tantum pro consuetudinibus 
sibi proprie pertinentibus. Harundinetum quoque, quod hospites ejus- 
dem ville ad usus suos dinoscunlur liabuisse, libère possidebunt; ita 
tamcn quod ipsum nec Yendere nec dare poterunt alicui. Hoc quoque 
quod de eo residuum forte supererit, commune erit. Id etiam consensu 
utriusque partis supcradditum est, quod ûnito termino Yenditionis 
piscature aque, pars partcm conveniet et infra quindecim dies pro con- 
Yentione ad locum certum et diem ministralis capituli et Huberti, Yel 
aliquis loco ejus, in eadem Villagalli couYenientes, emptoribus piscature 
hinc inde adductis tam ab emptoribus quam a Yenditoribus ûde data 
quod in dampnum partis alterutrius nichil sit prbmissum Yel datum; 
piscatura emptori plus oflerenti, saWo utriusque partis commodo conce- 
detur. Hanc autem compositioncm sub periculo fidei sue et juramenti 

(1) Charte originale tirée des arobives du Loiret, aDdenne cote B^, fonds de Sainte-Croix. 
- Copie da xiix* siècle presque illisible, A. 3, n 82. 
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quod tam se ipsum quam filiura suum Ârchembaudum in presentia 
Âurelianensis capituli prestitisse nobis confessus est, tara se quam filium 
snum fideliter observaturum promisit; et omisso sigiilo comitis Theo- 
baldi, quod canonicos carte sue imposituros ex promisso asserebat, 
nostro id et capiiuli Âurelianensis sigiilo conûrmari postulayit. Con- 
cessit etiam Hubertus quod memoratos hospites extra Yillamgalli in jus 
de cetero minime traheret, sed infra yillam congruis temporibus et 
competenti die eos placitaret. Quia yero ne predictus Hubertus yel ejus 
heredes in jus ecclesie manus extenderent precayere nos oportuit, 
consuetudines in eadem yilla sibi proprie pertinentes subscripsimus (1). 
Hec autem omnia tam se quam ûlium suum ûdeliter obsenraturos 
jurasse, et uxorem suam concessisse in presentia nostra confessus est, 
et sub ûdei sue et juramenti canonicis prestiti periculo ûdeliter obser* 
yaturos promisit nobis. Quod ut ratura permaneret, scripto coramenda- 
yimus et sigiilo nostro roborayimus. Ex parte canonicorum testes 
affuerunt canonici et clerici Aurelianensis ecclesie : Yincentius et 
RaginaldusetErnaldus blesensis(?);seryientesquoqueejusdem ecclesie : 
Albertus major, Theobaldus et Girardus. Ex parte Huberti : Gaufridus 
sacerdos, Hugo de Jalanz, Paganus, Guido Briders, Therricus. Âctum 
publiée Gamoti, astantibusin presentia nostra : Gaufrido decano. Gis 
subdecano, Burcardo cancellario, Galterio Dunensi archidiacono. Anno 
mcamati Verbi M* G*. LXX™* VI***, episcopatus nostri primo. 



XXIV. 

Lettre de Thibault, comte de Blois, à Pierre, cardinal, légat d'Alexandre III (2). 

1180. 

Van 1180, Thiébaut, comte deBloisetde Clermont, écrit une lettre 
à Pierre f cardinal y légat du pape Alexandre III ^ pour lui recomma/n^ 
der V Hôtel-Dieu de Châteaiuhm, à qui Vabbé de la Magdeleine faisait 
de la peine. Cette lettre étant considérable et un monument illwtre de 
la piété de ce comte, qui a été surnommé le Bon, je crois la devoir 
traduire extraite du tome IV* de ùuchesne. 

Je yous prie de faire attention que la maison des pauyres de Ghas-* 
teaudun est très sainte, et que la charité y règne, car on y reçoit et 
nourrit ayec toute sorte de déyotion les estropiés et les pauyres de quel- 
que lieu quUls yiennent. Gettc maison a été establie et tout y a été réglé 

(i) Le texte qui mit, entre les mots Oblatas igitur et fàrragim habibit, est la roprodaction 
de la charte p. XXI. 
(2) Traduction du xnu* tiède, A. 11. 
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• 

par mon père, le comte Thibault (1), et par les evesques de Chartres^ 
tant ceux qui ont vécu de mon temps que ceux qui m'ont précédé, se- 
lon qu'ils l'ont jugé pour le [mieux et le plus utile; mais l'abbé de 
Chasteaudun entreprend de renverser ces reglemens et d'y establir je 
ne sçai quelles nouvelles coutumes, ce qu'il n'a pas le droit de faire. 
Peut-on aimer Dieu et faire quelque chose qui puisse préjudicier aune 
si sainte maison I Au contraire on doit en augmenter le bien de toutes 
ses forces avec toute la dévotion et le soin possibles. Cela estant, je vous 
prie instamment de veiller sur l'avantage des pauvres de Jésus-Christ et 
d'ordonner que cette maison demeure dans le même estât, où elle a été 
jusqu'icy. 



XXV. 

De centnm solidis in preposîtura Gastriduni (2}. 

H83. 

Ego Theobaldus (3), Blesensis comes, Francie senesscalus, notum 
facio universis, quod pro remedio anime mee et animarum patris et 
matris mee, Adelicia comitissa uxore mea, filiis quoque et ûliabus mais, 
Theobaldo et Ludovico atque Henrico, Margarita et Ysabella laudan- 
tibus et concedentibus, Elemosine Castriduni centum solidos annui red« 
ditus dedi in pcrpetuum in prepositura Castriduni reddendos ad Natale 
Domini. Quod ut ratum maneat semper et firmura, litteris commendavi 
et sigilli mei impressione confirmavi. Testes inde fuerunt : Ebraldus 
de Pusato ; Raginaldus de Roboreto; Robertus de Mesio; Lambertus 
Saccus; Raginaldus, capellanus meus; Gaufridus, presbiter; Anianus; 
Hericus; Herbertus, maresscalus; Fulco, camerarius; Herveus de 
Curva Villa; Raginaldus Crispini. Auctum Garnoti, anno Incaimationis 
Dominice M^ C^ LXXXIIP. Datum per manum Huldrici cancellarii. 

(1) Le comte Thibault, sarnommé le Saint ou le Grand. W monrtit en 1154, et il était 
le Mecenas de son temps. Cette yio/e ee ifWiX% en marye dt la plui vieille copit A. 8, devenue 
illieible. 

A la suite de la oopie que nous donnons, et qui est attribnée à Tabbé Coargibet, celoi-oi 
dit : « J'ay vu ce livre d'un bout à l'autre. Je n'y ai point lu cette fondation et cette qua- 
lification de Thibault. » Nous avons également parcourn le recueil de Duchesne sans plui 
de succès. 

(î) Copies du xiii* siëclo, A. 3, n» 162, et A. 5, n«2I; du xiv', A. 7, n»2; du XTiI% 
A. 12, n» 4 ; du xviii*, A. 8, n" 152. 

(3) Thibaut Y, oomte de Blois (1152-1191). 
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XXVI. 

De tota décima de PorcberonYilla(l). 

1186. 

Ego Theobaldus (i), cornes Blesensis, Francie senesscalus, omnibus 
tam futuris quam presentibus notum faciOi quod Raherius de Peyeris et 
Hugo ejus âlius, in presentia mea, apud Castridunum, totam decimam 
de Porcheronvilla, excepta propria caruca sua, et uniyersam minutam 
decimam, excepta domo propria, iaudante et concedente Hugone de 
Yaleriis, ad cujus feodum predicta villa pertinet, Eiemosine Gastriduni 
libère et quiète possidendam in perpetuum concesserunt. Quod ut ratum 
semper maneat et flrmum, litteris commendo et sigilli mai impressione 
flrmo. Hujus rei testes sunt : Herbertus, abbas Gastriduni ; Raginaldus 
capellanus; Lambertus Saccus; Raginaldus de Roboreto; Garinus de 
NoYiaco; Theobaldus Decani, major communie; Nicholaus marescallus; 
Sanctio Borelli; Raginaldus Grispini; Hugo, chamerarius. Actum 
Gastriduni, anno incamati Yerbi M"* G"* octogesimo sexto, tacante can- 
cellaria* 



XXVII. 

De hofpitibus de Troncheto(3). 

4188. 

NoTerit ut presens postera etas, quod ego, Hugo (4), Gastriduni 
yicecomes,! quitto terram de Tronche tis, pauperibus Eiemosine de 
Gastroduni cum tribus hosspitibus tantum de charreio, de biennio, de 
exercitu, deequitationcydetallia, decorveio; et hoc donayi in perpetuum 
possidenda. Propter hoc quod, cum ego homines meos ducam in exer- 
citum yel equitationem, predicti homines pauperum yenient ad custo- 
diendum Montem Duplicem. Abbate de Tirone ; Abbate de Yado Alneti; 
Pagano de Monte Duplici; Margarita, matre yicecomitis; Hugone de 
Yaleriis; Garino de Noyo Yico; Robin Mocel; Gaufrido, capellano, 
qui fecit litteras,.testibus. Datum anno gratie M"" G"" LXXX"" \Ul\ 

(1) Copies du xiil* liëole, À. 3, n* 165 ; du zxT% A. 7, n* 79 ; da xyiu% A. 8, n* 148. 

(2) Thibaut V, comte de Bloit (US2-1191). 

(3) Copies du xiit* sièele, A. 3, n* 2&, et A. 6, n* 10 ; da ZYUI*, A. 8, n* &3. 

(4) HugoM IV, Yioomto de Châteaadan, fils de GeoStoj et d'UelTise,et frère de Paganas. 
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xxvm. 

De nemore de Belveer (1). 
1189. 

Ego Theobaldus (2), Blesensis cornes et Francie senesscalus, tam futuris 
qnam presentibus notum facio, quod Theobaldus Herloini, laudantibus 
et concedentibus filiis suis Odone et Guillermo et filia sua Agnete, Ten- 
didit Petro Àbbati LX et X libras nemus suum de Belveer; quam yendi- 
tionem laudayit et coocessit Petrus de Brucia, de cujus feodo nemus erat, 
et Jodoinus Pétri filius. Hoc autem nemus idem Petrus Âbbati pro amorc 
Dei et pro remedio anime sue dédit in perpetuum Elemosine Gastriduni. 
Quod ut ratum habeatur ne inter posteros uila possit turban calumpniay 
litteris commendo et sigilii mei impressione conlirmo. Testes : OdoBor- 
rel; Gaufridus Cointet; Hugo de Bulleyilla; Garinus de Noyi; Landri 
Lanier; Hugo, filius ejus; Hugo Sabelle; Gillebertus de Milli; Richar- 
dus Gharrum; Richardus Gustellarius; Odo de Theoyilla; Tardi Gra- 
nier. Actum Gastriduni anno incamati Yerbi, M"" C LXXX^ IX"*. 



XXIX. 

De domo in Gastello Gastriduni (3). 

1189. 

Ego Theobaldus (4), Blesensis comes et Francie senesscdos, tam fîi- 
turis quam presentibus, notum facio, quod Bartholomeus de Jupeel, do^ 
mum quam habebat in Gastello Gastriduni, liberam et absolntam a 
banneia fumi et molendini, Elemosine dédit in perpetuum. Quam 
domum predictus B. tenebat de me, reddcndo michi annuatim quatuor 
nummos de censu, quos ego, pro anime patris mei et matris mee, con-^ 
cessi Elemosine. Etiam Elemosina XIII libras de sua caritate Bartho* 
lomeo dédit, insuper censum quem habebat apud Estauvilc. Hujus rei 
lestes sunt : Gaufridus Gointet ; Robcrtus de Meso ; Petrus de Yiler- 
betone; Paganus Trosel; Herbertus de Fayellis et Matheus fratcr ejus. 
Actum est hoc ab incamatione Domini anno M*" G'' LXXX"" nono. 

(1) Copies du xiii» fiècle, A. S, n« 174 ; du xvni% A. 8, n« 1S9. 

(2) Thibaut V, comta de Blois (11S2-1101). 

(3) Original B, n- 48. — Copiei du ntw iièole, A. 3, n* 20 ; du xviii«, A. 8. n- f»4. 
(4} Thibaut V. oomte de Blois (1152-1191). 
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.XXX. 

De saivo oonductu firatemitatii isUuB Domus (1). 

1189? 

Theobaldus (2), Blesensis cornes, Francie senesscalus, omnibus fra- 
Iribus Elemosine Castriduni ad quosque littere iste pervenerint, salu- 
tem. Volo Yobis notum fieri quod omnes illi qui ad fraternitatem 
Elemosine Castriduni Tenire Yoluerint et yigilem saneti Pétri ad Vincula, 
et ipso die festi et crastino die festi, in conductu meo sunt. 



XXXI. 

De duobos modiis annone in molendino de Varenna (3). 

1189? 

Notum sit omnibus tam futuris quam presentibus, quod. Tir iilustris 
et Deum diligcns, Odo de Cormeriaco, pauperibus inflrmis elemo- 
sinarie domus Castriduni dat in elemosinam in pcrpetuum duos modios 
annone in molendino de Varenna, in octabis natalis Domini persol- 
yendos, quicumque predittum molendinum tenuerit; tali quidem 
pacte, quod omnibus diebus vite sue, ob remedium anime sue et 
parentum suorum, capellani ecclesie saneti Nicholai missam de Spiritu 
Sancto cum horis omnibus, et unam in morte pro ûdelibus celebra- 
bunt. Hoc totum concessit et yoluit Agnes, domina de Curia Alani, 
de cujus feodo res esse dinoscitur, et Odo Burrelli, ûlius ejus. Hoc 
etiam concessit Jocelinus de Cormeriaco. Quod totum Hugo (4), Yice« 
cornes Castriduni, sigilli sui munimine et nominis sui caractère confir- 
mavit. His astantibus et presentibus : Jocelino Borrelli de Curia ÂJani, 
Hugone de Feritate, Bartholomeo de Curia Âlani, Simone de Mota, 
Teherio de Curia Alani et Haberto, ûlio suo. Hoc Êtctum est tempore 
Angarii, tempore Bernardo, tempore Galterio, tempore Gaudefrido, 
tempore Gilduino de BuUeyilla. 

(1) Copiei du xui* lièole, A. 3, n*5t ; du xtui% A. 8, n* 72. 

(2) Thibaut V, oomte de Blois (1152-1191). 

(3) Copies du zm* siècle. A. 8 n« 139. — A. 6 n* 38, da zvu* siècle. A. 7. n* 136, da 
TTUV siècle. A. 8. n* 135. 

(4) Hugues y, vicomte de Chiteandun (1175-1189). 
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XXXII. 

De borgense apud Garnotiim (1). 
4190. 

Ego Theobaldus (2), cornes Blesensis, Francie senesscalus, omnibus 
notum facio quod, amorc Dei et pro remedio anime mee et parentum 
meorum, Adelicia uxore mea concedente, et fîliis meis Ludovico, Phi- 
lipo, et fiiiabus meis, Margarita, Ysabella, dedi Elemosine Gastriduni 
in perpetuum, ad servicium pauperum unum senrientem apud GamO" 
tum liberum et quietum a tallia et omni consuetudine ; et quotiens ille 
morietur vel voiuntate Elemosine quoquomodo mutabitur, Eiemosina 
a me yel a domino Garaotensi requiret et habebit. Itaque in presenti do 
eis Foberlum Boche in ea libcrtate qua predixi. Quod ut ralum maneat 
et ûrmum litteris commendo et sigilli mei impressione conûrmo. Actum 
Gamoti anno incamati Yerbi M"* G"* nonagesimo. 



XXXIII. 
De molendinis de Vovreto (3). 

1190. 

Ego Adelina (4), Blesensis comitissa, omnibus notum facio, quod 
Renbaudus de BuUo , amore Dei et pro remedio anime sue, iau- 
dantibus et concedentibus fratribus suis, Bemaldo, Odone, Hugone, 
Gaufrido, Matheo, Nicholao, et uxore sua Herlois, et filio suo Raibaudo, 
et fiiiabus suis Ysabella, Dionisia, dédit infirmis Elemosine Gastriduni in 
molendinis de Vovreto^ unde due partes sunt Infirmorum et tertia est 
Renbaudi, duas partes sanguinis et latronis et omnimodo justicie, et 
tertiam partem sibi et heredibus suis retinuit ; aqua autem tam inferior 
quam superior et omnis pisscatura est Renbaudi. Infirmi vero boccas et 
braccas tantummodo nec alia in capturam pisscium ingénia in portis 
tendent, et duas partes pisscium ibi captorum percipient, et Renbaudus 
tertiam. Ghalanum etiam ad ncgotia sua de die infirmi habebunt, et 
Renbaudus yel ejus mandatum de nocte habebit clavem. Et sicut Ren- 
baudus tertiam partem capiet in molendinis, ita et tertiam partem mittet 

(1) Copies du zm* tièole, A 3, n* 121, et A. S, n*" 13 ; da XYm% A. 8, n* 121. 

(2) Thibaat V, oomte de Blois (11&2-1191). 

(3) Copiée du zur tiède, A. 3, n* 31 ; dn xmi*, A. 8, n* 59. 

(4) Alix, femme de Thibaut Y, comte de Blois. 
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in omnibus expensis. Molendinarii cum commun! assensu Renbaudi et 
inûrmorum ibi habebunturfide yel sacramento quod meliusiis placuerit, 
obligati. Homines yero ejusdem territorii ibi molere non cogentur. 
Super riyum autem qui Riyus Fontis appeilatur, ubi antecessores Ren- 
baudi molendinum habuerunt^ Renbaudus yel ipsius hères molendinum 
absque infirmorum reclamatione, si sibi placuerit, reedificare poterit. 
Quod quia in presentia mea faïUum fuit, garandire manuçapio, et Ludo- 
yicus filius meus simili ter. Et ut hoc similiter ratum maneat et ûrmum, 
litleris commendo et sigilli mei impressione confirmo. Datum apud 
Castrum Reginaldi anno incarnati Yerbi M^ G" nonagesimo. 



XXXIV. 

De décima de Brucia (1). 
1190? 

Notum sit omnibus tam futuris quam presentibus, quod Reginaldus 
Gonele quamdam decimam de Brucia pro sainte anime sue et heredum 
suorum domui Ëlemosine Gastriduni ad sustentationem pauperum in 
elemosinam dédit. Hanc yero elemosinam Robertus filius ejus concessit 
in presentia Ebrardi de Pusiaco, de cujus feodo predicta décima erat, et 
ipse Ebrardus istam donationem sigilli auctoritate conûrmayit. Hujus 
yero rei testes sunt : Maria, uxor Ebrardi ; Hugo de Free ; Radulphus, 
presbiter; Gaufridus de Tallepie; SaWagius de Villeris ; Rainbaudus de 
Gasteilariis ; Odo de Alona; Garinus Gamerarius; Gaufridus Gode; 
Geryasiusde Lanere. 



XXXV. 

De uno modio ybernagU in décima de Donamanu (2). 

1190? 

Ego Theobaldus (3), Blesensis comes et Francie senesscalius, notum 
fieri yolo uniyersis, quod domina Puelina de Rupe, recepta in fraternitate 
pauperum Ëlemosine Gastriduni, dédit in perpetuum, predictis paupe- 
ribus, modium ybernagii in sua décima de Dona Manu et decimam yini 
quam habebat in yinea Raginaldi de Fonte, Fulgerio fflio suo conce- 
dente. Quod ut semper flimum teneatur et a memoria per temporis 

(H Coptei da ziii* siècle, A. 3, a* 49, et A. S, n* 32 ; du xtx:i% A. 8, n*"* 70 et 389. 

(2) Copie da xiix* siècle, A. S, d* 2G. 

(8) Thlbant V, comte de Bloii (1162-1191). 
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soccessionem non décidât, mémorial! scripto commendari yolui et sigilli 
mei impressione conflrmayi. Preterea Fulgerius donayit quarteriom 
pratiquem habebat apud Yovroi, ipsa die quam arripuit iter lerosolimis, 
predicte Elemosine, 



XXXVI. 

De (erra Oirardi Régis apud Castridonum (1). 

1191. 

Ego Adelicia (3), Blesensis comitissa, omnibus notum focio quod Girar- 
dus Rex terram suam, quam ex hereditale uxoris sue in censiva beati 
Launomari apud Gastridunum possidebat, fratribus de Eiemosina 
Gastriduni vendidit xxx libris , uxore sua et fratribus ejus Girardo, 
Thoma, venditionem istam laudantibus et concedentibus. Gau&ridus 
autem Heli, amore Dei et pro remedio anime sue et uxoris sue, ad em- 
tionem iilam agehdam illas xxx libras dédit, tali tamen interposita con- 
ditione quod idem Gaufridus et uxor ipsius terram iilam, quoad Tixerint, 
pro libito suo possidebunt, proventum terre illius quiète percepturi ; 
post decessum tero Gaufridi et ejus uxoris, terra illa ad Elemosinam im- 
munis redibit. Ego autem Tenditionem istam ab omni inquietatione 
defendendam manucepi. Quod ut ratum maneat et firmum litteris com- 
mendayi et sigilli mei impressione roboraTi. Testes sunt : Robertus 
deGamoto; Robertus de Mesio; Gaufridus Gointetus; Odode Alona; 
Breton, capellanus meus. Actum Gastriduni anno incamati Yerbi M* G"* 
nonagesimo l\ 



XXXVII. 

De duodecim denariis in censn de Mosieriolo et de sex denariis in censu beati 

Hedardi juxta Bellum Montem (3). 

1191. 

Ego Gacius de Remelato, confidens in misericordia Dei et orationibus 
pauperum, pro anime mee et antecessorum meorum remedio, dum am- 
bularem lerosolimam, dedi pauperibus Elemosine xxx denarios in meo 
censu de Mosterolio, in crastino die festi Johannis Baptiste reddendos. 
Ego similiter Goherius de Berneliis dedi eisdem pauperibus vi denarios 

(1) Original B,n* 97. 

(2) Adelioia, femme de Thibaut Y et mhm de Lcmiê, 

(8) Copiei da xux* tièole, A. 8, n* 86, et À. 6, n* 19 ; du zrm*' A. 8, n- 61 et 264, 
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in meo censu de Sancto Medardo juxta Bellum Montem ad festum sancti 
Johannis Baptiste reddendos. Hujus rei sunt testes : Philipus de Monte 
Ducet et Gaufridus jSlius ejus; Guillelmus Ruius et Benedictus clericns. 
Et ut hoc ratum ûat sigillo Gacii de Remelato conârmatur. Âctum 
Gastriduni anno ab incarnatione Domini M"" G"* XC'primo. 



xxxvm. 

De Xin seztariis ybemagii et de mio modio avene in décima de Villevoi8on(l). 

1191? 

Ego T.(2) Blesensis cornes et Francie senesscalus, notum facio universis, 
qaod Theobaldus Rufus dédit infirmis Elemosine Gastriduni, pro anima- 
bus parentum suorum et pro redemptione anime sue, tresdecim sextarios 
hybemagii et modium avene in perpetuum et annuatim persolvendos in 
sua décima de Yiiievoison, fratribus suis laudantibus et concedentibus 
Gaufrido Rufo, Mauricio Burgonio, Herreo suo nepote. Quod ut semper 
ratum maneat litteris commenda?i et slgilii mei impressione confirmari 
Toiui. 



XXXIX. 

De nno modio vini in décima de Gharreio (3). 

décembre 1193. 

R. Dei gratift Gamotensis episcopus (4), omnibus ad quos littere iste 
penrenerinty in Domino salutem. Noterit unitersitas Testra quod Gal- 
terius, miles de Fresia, pro remedio anime sue et parentum suorum , 
unum modium yini in décima deGbarreio, singulisannispercipiendum, 
Elemosine de Gastroduni in perpetuum legayit. Aales yero de Fresia, 
Fulcherius miles, ûlius ejus, et Eustachia memorate Âales filia, in pre- 
sentia nostra constituti, donationem istam pacificc concesserunt. Nos 
Yero more debito indempnitati tam prefate domus quam elemosine de- 
functi iuYigilare yolentes,ad procès et petitionem predictorum et prefate 
domus fratrum, ne super hoc in posterum injuste possent vcxari, pre- 
sentem paginam in testimonium /ecimus annotari et sigilli nostri auc- 

(1) Copies du zni* siècle, A. 3» n* 38; da xtui* sièole, A. 8, n° 63. 

(2) Thibaut V, comte de Blois (1 1S2-1191 ). 

(3) Copies du xiu* siècle, A3, n* 159 ; du xtiu*, A. 8, n° ISO. 

(4) Renaad (de Mouçon), fils de Renand II, comte de Bar, et d'Agnès, fille do Thibaut lo 
Gxmnd, oomte de Champagne (1183-1217). 
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toritate roborari. Actum Garnoti in presentia multorum anno gratie 
M* Ci* nonagesimo tertiOi mense decembri. 



XL. 

De uno modio vini ex dono Galterii de Fri£eia(i). 

1193? 

Notum sit omnibus tamfuturis quam presentibus, quod ego, Galterius 
de Friseia, Elemosine Castriduni unum modium yini singulis annis in 
decimatione Feritatis^ pro Dei amore et pro redemptione mee anime, 
et impressione sigilli mei conûrmo. 



XLL 
De nemore mortuo in nemore Vendocinensi (2). 

1194. 

Ego Gaufridus (3) vicecomes Castriduni, notum fieri, toIo tam futuris 
quam presentibus, quod pro amore Dei, libère et bénigne concessi pau- 
peribus de Elemosina Castriduni donum iliud quod eisdem donaverat 
dominus Jobertus de Bocheto, Tidelicet mortuum nemus de nemore 
Vindocinensi singulis diebus unam quadrigam quam unoequoextrahent 
de nemore. Hoc donum etiam concessenmt domina Âales, uxor ayi mei 
et domina Johanna, mater mea, et bec elemosina earum in perpetuum 
durabit. Hanc etiam elemosinam concesserunt forestarii predicti nemo- 
ris qui in mortuo nemore feodum habent, scilicet : Hugo Treibos, 
Raginaldus Daude, Ansodus Februarius, Gilo. De concessione foresta- 
riorum testes sunt : Philipus de Plesseis , Galebrum de Meilei, Gaufri- 
dus Peyrel, et de mea cencessione testes sunt : milites mei, Brito de 
Ballon, Raginaldus Pagani, Guillelmus de Memillon, Rober tus de Sancto 
Quintino, Robertus de Sancto Yaleriano, Gaufridus, capellanus meus, 
Odo CbauTel, Robertus Mouchel, Maurat de Riveria et filius ejus, et 
alii multi. Auctumanno gratie M*" G" LXXXX"" IIIP apud Castrum- 
duni. 

(f) Copie da ziii* sièole, A. C, n* 27. 

(i) Copies du z:ii* iièal3, A. 3, n* 48, et A. 5, n* 30 ; da xviii% A. 8, n* 63. 

(3) Geoffroy IV, vicomto de Chàteandiin (1 104-1215). 
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XLII. 
De vîglnti libiis in bannis de Gastridono (1). 

27 janvier 1196. 

Ego Ludovicos (2] cornes Blesensiset Clarimontis omnibus notum facio, 
tam presentibus quaofi futuris, quod ego , pro amore Del et pro remedio 
anime mee et anime patris mei, comitis Theobaldi, felicis memorie , et 
anime karissime matris mee Adelicie, iaudante et concedente Katerina, 
uxore mea, etPhilipo, fratre meo, et sororibus meis Margarita, Ysabella, 
Adelicia, dedi Elemosine Gastriduni in perpetuam elemosinam xx libras 
andegayensum ad sustentationem infirmorum et precipue ad nutrimen- 
tum infantium in ibi projectorum Laurentium, quas in bannis meis de 
Gastriduno annnatim capiendas assignayi, videlicet in banno meo de 
Natali decem libras et alias decem libras in banno meo de Pentecoste. 
Quod ut ratum sit et ûrmum litterarum memorie commendati et 
sigilli mei munimine confirmaTi. Testibus his : Roberto de Mesio ; Petro 
de Yillebeton ; Hugone de Yaleriis ; Roberto de Frooviila ; Petro de 
FrooYilla ; Raginaido Grispini, maresscalo meo ; Raginaldo de Milli ; 
Hugone Gambellano ; lyoneto; Matheo Parisiensi. Âctum Gastrumduni 
anno gratie M* centesimo XG"* YP Datum per manum Theobaldi can- 
cellarii mei, Ticesimaseptimajanuarii. 



XLIII. 
De una tsineta terre apud Sarmesoles (3.) 

1196. 

Ego Âdelicia(4) Blesensis comitissa omnibus tam fùturis quam presen- 
tibus notum facio, quod Tbeobaldus de Haia, amore Dei et pro remedio 
anime sue et parentum suorum, unam asinetam terre quam apud Sar- 
mesoles habcbat et ipsum cultorem qui eam terram tenet, cum red- 
ditu ejusdem terre qui talis est : quinque solidi et sex denarii singulis 
annis in festo sancti Remigii reddendi, et duo sextarii avene ad rasum et 
quatuor boisselli annone ejusdem terre pro panibus oblitarumi et due 
galline et duo denarii singulis annis in natititate Domini reddendos, et 

(1) Copies da xm«iièc1ey A. 3, n« 39; da ziy«, A. 7, n« 1 { da zrm*, A. 8, a* 61. 

(2) Louit, comte de Bloit, fils de Thibaut V et d'Alix (1191-l?15}. 

(3) Original B, n* 5t&. — Ck>pie da xiii* siècle, A. 4, n* 6. 

(4) Adelioia, femme de Thibaut V et mare de Louis. 
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totam campi partem sepedicte terre, excepto arpento mansionis qui pro 
oblitis liber remanet et immunis, Elemosine Gastriduni dédit et in per- 
petuum libère et quiète possidendam concessit. Ego yero, ad preces et 
petitionem Gaufrïdi et Willelmi de Monasteriis et Odeline et Hildeardis 
eorumdem uxorum, de quorum feodo predicta terra est , banc donatio- 
nem, quam ipsi laudaverunt et concesserunt, Elemosine Gastriduni in 
perpetuum ûrmiter et inviolabiliter tenendam manucepi. Quod ut 
semper ratum maneat et firmum, litteris commendayi, et sigilli mei im- 
presione feci muniri. Testes sunt : Gau&îdus Gradulfi , Raginaldus de 
Orrevilla, Raginaldus de Sohiis, Polanus de Blesis, Gillemerus Paneta- 
rins, Henricus Gastelli, Guillermus de Stampis. Actum Sohiis anno in- 
camati Verbi M® G^ nonagesimo sexto. Datum per manum Britonis, 
capellani mei» 



XLIV. 
De decem soUdis in thelonio de Cnrvavilla (1). 

1198. 

Ego Johannes deFriseiaet Garinus, frater meus, omnibus tam fîitims 
quam presentibus notum lacimus, quod, laudante et concedente Satur- 
nina sorore nostra, pro remedio animarum nostrarum et antecessorum 
nostrorum, pauperibus Elemosine Gastriduni decem solidos andegaven- 
sis monete dedimus, et in thelonio nostro apud Guryamvillam singulis 
annis capiendos assignavimus tn festo sancti Remigii. Hanc autem ele- 
mosinam per manum illius qui predictum thelonium nostrum recipiet 
apud GurvamTillam statuimus reddendam. Quod ut ratum sit et ûrmum, 
litteris commendayimus, et ego Johannes sigilli mei impressione confir- 
mairi. Testes sunt : comes Ludovicus ; Robertus de Veleri Ponte ; Gau- 
fridus de Brullone ; Ansoldus de Ronquerolis ; Guillelmus, presbiter de 
Gampo Rotundo ; Gaufridus de Fonça ; Guillelmus de Gastina. Âctum 
Gampo Rotundo, anno incarnati Yerbi M"* G"" nonagesimo YUP. 

(1) Original B, 848 n» 2. * Copies du xm* lièole, A. 8, n* 166, et A. 6, n* 4 ; da zxv«, A. 7 
n* 12 ; da xyni«, A. 8, n* 109. — VidimiiB de 1458, B. 348, n* 8* 

(2) Loait, oomte de Blois, fili de Thibaut Y, (U91-121S). 
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XLV. 

De clausura de Gorthermont et de parte aque de ^Wereto (1). 

1198. 

Sancti Spiritus adsit gratia : 

Ego Ludovicus (2) Blesensis cornes et Glarimontis, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus» contentionem que diu iuerit inler 
Elemosinam Gastriduni et Archembaudum de Espesonvilla de clausura 
cujusdam domus Elemosine que dicitur Gortermont, in presentia mea et 
Adelicie matris mee ante recessum ipsius militis ad lerosolimam, fuisse 
pacificatam, ita quod miles predictam contentionem Elemosine sine 
reclamatione aliqua penitus quitavit. Insuper ipse pro amore Dei aque 
particulam que sua erat propria aquis Elemosine apud Villeretum inter^ 
posita, domui Elemosine erogayit. Pro tali autem beneficio^ Elemosina 
diem anniversarium militis et tam patris quam matris ejusdem , tam 
fratrum quam sororum, annuatim in perpetuum celebrabit. Preterea 
miles de caritate Domus Elemosine decem libras recepit. Goncedenti- 
bus, Aales matre militis et fratribus ejus Petro, Hugone et Stephano 
abbate et sororibus militis, Maria^ Heliandi, Margarita, et Béatrice, 
militis filia. Quod ut ratum maneat et finnum Utterarum mearum 
munimine et sigilli mei impressione conûrmairi. Testes : Gaufiridus de 
Brullonio; Goherius de Lanereio; Robertus de Mesio; Henreus de 
Villavoisum» Raginaldus de Miliaco ; Hugo Gamerarius» Actum Gastri- 
duni anno incarnationis dominice M® G® nonagesimo VHP. Datum per 
manum Teobaudi cancellarii mei. 



XLVI. 
De viginti solidls in tensamento Bonevallis (3]. 

12 octobre 1199. 

Ego Gaufridus (4), Ticecomes Gastriduni, notum fa^io omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Milo (5), comes Bari super Secanam,pro 

(1) Original B, n« 533. » Copies da xni* siècle, A. 3, n« 100; da zUr*, A. 7, n« 71 } du 
xtui«, A. 8, no« 103 et 290. 

(2) Louis, comte de Blois, fiU de Thibaut V^ (1191-1215). 

(3) Copiée du zm* siècle, A. 6, n» 25 ; du zzt«, A. 7, n* 30 ; du znu*, A. 8, n* 238. -^ 
Yidimns de 1373, A. 39. 

(h) GeoffirojIV, yioomte de ChAteaudun (1104-1216). 

(S) Miles III, comte de Bar de la maison du Puiset et vicomte de Chartres; 
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remedio anime sne et ayi sui Ebrardi et pains et matris sue, et omnium 
antecessorum suornm, laudante et concedente Helisendi, uxore sua, et 
Galtherio, filio suo, dédit in perpetuum et concessit Domui Elemosinarie 
Gastriduni xx solidos andegayensium de redditu, quos in xl solidis ten- 
samenti sui de Bonavalle per manum prepositi advenarum singulis annis, 
in festo sancti Pétri ad Vincula, apud Bonamvallem recipiendos, assigna- 
vit. Ego yero de cujus feodo predictum est tensamentum, ad preces 
ejuSy prescriptam elemosiriam garandire manucepi, et sigilli mei muni- 
mine confirmavi. Testes : Raginaldus Paganus ; Odo de Montpancier ; 
Richardus Harenc ; Johannes de Merevilla ; Guillelmus de Ghesueio ; 
Petrus [Potardus ; Robertus Motel. Actum apud Gastrumdunum anno 
gratie M** G"* nonagesimo nono. Datum per manum Huberti, capellani 
meiy XII die mensis octobris. 



XLVII. 
De quinque arpentis pratoram apud VoTretum (1). 

* 

1199. 

Ego Bartholomeus, Elemosine Gastriduni minister humilis, totiusque 
domus ejusdem, tam sanorum quam in lectis jacentium, conventus, no- 
tum facimus omnibus, tam futuris quam presentibus, Gaufridum militem 
de Monasteriis et Odolinam, ejus uxorem, intuitu Dei et pro animarum 
suarum redemptione quinque arpenta pratorum sua emptione compa- 
rataapudYoyretum, prata scilicetqua fuerunt abbatisse Sancti Aviti, 
Odonis Brunel, Odonis A...., domui nostre in elemosinam contulisse : 
ita quod nos in domo nostra unum de capellanis nostris constituemus, 
qui singulis diebus missam» commendationem, yigilias etyesperas defunc- 
torum proprie pro animabus dictorum G. et G. et antecessorum suo- 
mm et omnium fidelium deffunctorum cotidie in perpetuum celebrabit. 
Hoc autem concessimus dictis G. et G. in yirtute fidelitatis qua domui 
nostre tenemur astricti perpetuo conseryandum, asserentes : ut, quoscum- 
que amodo in nostra fratemilate recipiemus, idem sub eadem fidelitate 
concèdent. Insuper diem anniversariumutriusqueindie obitussui celé- 
brabimus ; et in anniversario dicti G. infirmi xl solidos pro pitancia de 
redditu pratorum habebunt. Quod ut ratum maneat in futurum, presen- 
tem paginam inde conscribi et sigilli nostri fecimus impressione muniri. 
Actum apud Gastridunum anno incamationis Domini M^ centesimo 
nonagesimo nono. 

(1) Copies du XIII» giècle, A. 4, n« 9} du XTiu% A. 8, n«ÎSI. 
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XLVIII. 
De sexteragio Gastriduoi (!)• 
il99. 

Ego Neyelo dominus Fracte Yallis, notum facio omnibus tâm fùturis 
quam presentibus, controversiani que erat intcr Hugoncm de Septem 
Fontibus et Elemosinarios de Gastroduni de bencficio quod Petronilla 
filia defuncli Barlholomei Sexterarii, pro remedio anime sue, contule- 
rat Elemosine in sexteragio suo de Gastroduni, tali modo pacificatam 
fuisse, quod concedentibus Stephano et Thoma (iliis predicti Hugonis, 
Elemosina très sextarios annone et très boissellos de sexteragio habebit 
in perpetuum in ipso sexteragio singulîs annis in festo Sancli Remigii 
capiendos. Testes hujus rei sunt : Bartholomeus einmosinarius ; Gode* 
fridus capellanus ; de Veteri Vico Johannes ; Matheus de Mellaio ; Ra- ' 
ginaldus Paganus ; Hugo de Destrez ; Fulchcrius fiel-Oisel ; Borgonius 
de Ghevemaio ; Radulphus de Viilers ; Robertus yillicus , Paganus 
Trosel ; Hubertus cerarius de Ghamarcio ; Thomas Rabel ; Guibcrlus 
Escorfanz. Quod ut ratum maneat in posterum, ego de cujus feodo pre- 
dictum est sexteragium,ad preces dicti Hugoniset filiorum ejus Stepha- 
ni et Thome, litteris commendavi et sigilli mei impressione confirmavi. 
Âctum Gastriduno anno gratle M"* G^nonagesimo nono. 



XLIX. 

De nondinis in Nativitate Béate Marie Magdalene (2). 

février 1200. 

Ego Gaufridus (3), vicecomes Gastriduni, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod pro amore Dei et remedio anime mee et 
animarum patris et matris mee et antecessorum meorum , laudantibus 
et concedentibus Âdelicia uxore mea, Pbilippo filio meo et Agnete 
sorore mea, donayiDomui Elemosinarie Gaslriduni nundinas unius diei 
apud Gastridunum ; et dictas nundinas dicte Domui,cum salvo conductu 
omnium euntium ad nundinas et redeuntium, singulis annis in perpe- 
tuum in die festi Béate Marie Magdalene possidendas, assignavi, haben- 

(1) Copies du xiii* siècle, A. 3, n* 131 i et A. 6, n* 3S ; da XYiii", A. 8, n»* 120 et 207. 

(2) Copies du iiir siècle, A. 3, n« 152, et A. 6, n* 34 ; du XTU% A. 24, u* 1 ; du zviii% 
A. 8, n* 23. 

(3) Geoffroy IV, yioomte de Châteandun (1104-1215). 
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das et Icnendas ad taies consuetudines ad qualcs, Ego et Ludovicus (1), 
Blesis cornes, donÛQUS meus, haberous et tcnemus apud Gastridunum 
nundinas in Nativitate Béate Marie in septembri, ita ut Eiemosinarii 
nundinas in propria manu sine yenditione inde facta, et sine alterius 
omnino participatione semper teneant. Si enimaliqua causa contingeret 
quod Eiemosinarii aliquem secum constituerint participem nnudinarum, 
donum mcum rediret in irritum, et nundine ulterius non durarent. 
Preterea omnimodam justitiam meam per illum diem Elemosine con- 
cessi, excepta latronis justilia, qui si forte capietur in nundinis, tradetur 
Elemosinariis, et Eiemosinarii tradent illum per manum suam villico 
meo yelejusservientibus. Quod ut ratum semper maneat ac ârmum, 
litteris commendavi et sigillo meo confirmavi. Testes sunt : Gaufrïdus 
capellanus, Willelmus de Mansione Milonis, Matheus Villicus, Johannes 
de Giem, Gaufridus de Grimisiaco, Thomas Rabel, Theobaldus Bormaut, 
Gaùfridus de Porcheronyilla. Âctum apud Gastridunum, anno gratie 
M^ GG®. Datum per manum Huberti capellani mei, mense februarii. 



L. 

De nundinis Béate Marie Magdalene (2). 

féTiier 1»)0. 

Ego Àdelicia (3), yicecomitissa Gastriduni, notum focio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod dominus meus,Gautndus (4), yicecomes 
Gastriduni, intuitu pietatis et pro remedio anime sue et patris et matris 
sue et antccessorum suorum donayit Domui Elemosinarie Gastriduni 
nundinas unius diei in festo Béate Marie Magdalene apud Gastridunum, 
singulis annis in perpetuum, ad eas consuetudines ad quas dominus 
comes Blesis, et idem Dominus meus, yicecomes Gastriduni, tenent 
nundinas apud Gastridunum in festo Béate Marie in septembre Quod 
donum. Ego, ob spem retributionis eteme et pro remedio anime mee et 
parentum et antccessorum meorum, diligenter approbavi, yolui et con- 
cessiy litteris commendayi et sigilli mei munimine confirmayi. Testes 
sunt : Gaufridus capellanus, Guillelmus de MesmlIpOi Hubertus Bona, 
Matheus Villicus, Johannes de Giem, Gaufridus de Qhemisiaco, Thomas 

(1) Lonis, comte de Bloîs, fils de Thibant V et d*Adeline, époux de KateriDe (1194-1215.) 

(2) Charte originale, A. 2&. — Copiée du xuv lièclo, A. 3, n* 13d; dn XTii% A. 3t, n«2 ; 
daxyiii-, A. 8, n»24. 

(3) Adelioia, Tioomtesse do Chftteaudan, femme du vicomte Geoffroy T, m&re de Philippe 

et d'Agnèi. 

[h) Charte originale, A. 2G. — Copies da zin* siècle, A. 5, n* 22 ; da XTii% A. 24, n* 3; 
da xvills A. 8, n* 25. 
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Rabd, Theobaldtts Bormaut, Gaufridus de PorcheroniriUa. Àctum apud 
Gastriduaum anno gratie millesimo ducentesimo, mense februarii. 



LI. 

De nunâinifl in festo Béate Marie Magda1ene(3). 

mars 1200. 

Ego LudOYicus (4), Blesensis et Glarimontis cornes, omnibus tam lii- 
turis, quam presentibus notum facio, quod Gaufridus (5), Yicecomea 
Gastriduni, pro amore De! et anime suc remedio, laudantibus et C0BCe-> 
dentibus Âdelicia uxore sua, Philippo filio suo et Agnete sorore sua, 
donayit EIcmosine Castriduni nundinas unius diei apud Castridunum 
in die festi Béate Marie Magdalene in perpetuum habendas et tenendas, 
ad taies cousuetudines ad quales Ego et ipse vicecomes habemus et 
tenemus apud Castridunum nundinas in Nativitate Beatissime Virginis 
Marie in septembri, cum salvo conductu omnium euntium ad nundinas 
et redeuntium. Quod donum, quia per se^ sine assensu meo, focere non 
poterat, rogavit me ut donum illud ex parte mea concedcrem et sigiilo 
meo confirmarem. Ego autem, ad preces ejus, laudantibus et concc 
dentibus Katberina uxore mea, Theobaldo filio meo, Johanna filia mea, 
Philippo fratre meo sororibusque meis Margarita et Ysabella et Adelicia, 
donum illud volui libère concessi et dedi. Et ut in perpetuum stabile 
maneat ac firmum, litleris commendavi et sigilli mei munimine conflr- 
maTi. Testes sunt : Raginaldus de Monte Mirabili, Gaufridus de Bello 
Monte, Garinus de Friesia, Pctrus de Villebeton, Herveus Ruffus, Ro- 
bertus de Mesio, Gaufridus de Rupe, Raginaldus Crispini marescallus 
meus, Odo decanus, Raginaldus de Milli, iTonetus de Gorbeirilla, Thco- 
baldus decanus, Hugo camerarius, Gaufridus Gatus, Robertus de Bona- 
valle tune prepositus Castriduni. Actum apud Castridunum anno incar- 
nationis Domini M* CC®. Datum per manimi Theobaldi cancellarii mei, 
mense martio. 



LIL 
De uaaemina bladi in molendino de Bretigni (1). 

juillet i200. 

Ego, Odo Brunelli, dominus de Logrono^ notum facio tai^ futuris 
quam presentibus, quod Radulphus, molcndinarius de Bret|gni pro 

(1) Lonit, fiU de TbibautV etd'Adeline (1191-1305). 

(2) Geoffroj lY^ TÎoomta de C3iftteaiidfin (1 I04-121S). t 

(3) Copies da xni* lièole» A. 0, d<» 37 ; da zt]ii% A. 8, h* 3C9. / 
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amore Dei^ et pro sainte anime sue^ et animarnm parentum et ante- 
cessonim suorum, dédit et in puram et perpetuam elemosinam assigna- 
Tit DeoetPanperibusEIemosineCastriduni» unam eminam bladi redditus 
ennui capiendam in eo modio redditus bladi, quem ipse habet in molen- 
dino deBretigniy in festo Sancti Remigii, de redditu ejusdemmolendini. 
Ego autemad cujus feodum dictus pertinet redditus et ipsum prefotum 
molendinum, id ipsum ad petitionem et preces ejusdemRadulphi predicti 
Yolui, concessi et Domui Ëlemosine garandire manucepi. Et ut hoc in 
perpetuum stabile sit ac firmum litteris commendavi, et sigîlli mei 
munimine roboravi. Âctum Gastriduni, anno gratie M^. GG^. mense 
julii. 



W.'' 
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SECONDE PARTIE 

ZIIP SIÈCLE 



LUI. 

De nno seztario annni redditus in molendino de Chavuis apnd ^nnitatem (1). 

1201. 

Ego LudoTicQS (?) Blesensis et Qarimontis comes, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Hugo Oliveri, de Finnitate, lau- 
dantibus et concedentibus Béatrice uxore sua et sororibus suis Âudoisa, 
Donaet Âmelina, pro amore Dei et remedio anime sue, et antecessoram 
suoram, contulit in perpetuam elemosinam Deo et Elemosinarie Do- 
mui Gastriduni unum sextarium annui redditus in molendino de Gha- 
Yanz apud Firmitatem, singulis annis in festo Beati Remigii capien- 
dum. Ego autem ad preces ipsius Hugonis, dictum donum ipsi Elemo- 
sine garantandum manucepi. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac 
firmum litteris commendayi et sigillo meo confirmavi. Testes sunt : 
Petrus de Yillerbeton; Robertus de Mesio; Gauterius de Gaudonvilla; 
GuiUefanus de Mohervilla ; Raginaldus Grispini, marescallus meus ; 
Raginaldus de Milli. Actum Gastriduni anno gratie miiiesimo ducente* 
gimo primo. Datum per manum Teobaldi conceUarii mei. 



UV. 

De bofpitibiis in fore (3). 

1201. 

Sicut tempus nunquam est stabile, sed fluens defluit; ita gnogue, 
cnm ipso tempore, temporales fluunt et defluunt actiones. Ne labatur 
•ergo simul cum tempore, quod modo geritur, etemari débet et Toce 
tesUum et testimonio litterarum. Innotescat ergo Titam agentibus et 
sciant posteri quod E. Maleterre, bomines sui burgi quod est in foro, 

(1) Origintl, B.S90. -Copiai da xm* tiède, A. a, ii*30, et A. 5, n* 27; da inrmS 
A. 8, n* 49. 

(2) Unis, fiU de Thibmit Y (1191-1 M&}. 
(S) Copie da xni* tiède, A. 6, ii*a4. 
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et heredes suos reddit immunes ab onmi collecta et ab omni coactione, 
salvo censu suo; pro festagio, tribus solidis redditis pro qualibet domo 
annuatim. Ut vero ratum sit quod modo geritur, bis litleris assensum 
tribuunt Milesendis, uxor sua et Petros et Gdenus, fiiii sui, et Hugo 
de Ruchevilla. Ne yero aliqua possit exoriri calumpnia^ bas litteras 
salvo jure suo conârmat in sigillo suo, 6. Ticecomes Gastriduni (4 ) 
Actum Gastriduni, anno ab incarnatione Domini M^ GC^. l^ 



LV. 

De contentione inter nos et persDnam ecclesie de MamberoUs (2)o 

1201. 

Ego Henricus» arcbidiaconusDunensis,notumfacio omnibus tam fu- 
turis quam'presentibus, contentionem que erat inter Elemosinarios Ele- 
mosine Gastriduni et Teobaldum, personam Ecclesie de MamberoUs, de 
décima cujusdam campi terre, qui est ad Porcberonvlilam, et yocatur 
Campus Sancti Martini, ita in presentia mea terminatam fuisse : quod 
singulis annis Elemosina mediam partem, et personna Ecclesie de 
MamberoUs alteram mediam partem habebit iUius décime. Quod in 
presenUa mea factum, et in perpetuum stabile maneatac firmum, Ht- 
teris commendaTi et sigiiU mei impressione confirmayi. Testes sunt : 
Bartbolomeus, Elemosine procurator; magister Matbeus, capellanus 
meus ; Raginaldus, presbyter Ororii ; WUlelmus de Fonte et Gerrasius, 
Elemosine capeUani ; Gaufridus de PorcheronviUa ; Rohertus Moncel. 
Actum apud Gastridunum, anno gratie miUesimo ducentesimo 
primo. 



Lvr. 

Do decÎTa furnî de Cloia (3). 
1201. 

Ego LudoYÎcuSy Blescnsis et Clarimontis comes, notum facio omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod Hugo de Gioia, pro amore Dei et 
remedio anime sue et parentum et antecessorum suorum, laudantibus 
et concedentibus fratribus suis, Gaufrido, Odone, Jobanne, Gauterio, et 

(t) Geoffroy IV, vicomte de Châtean'liin (1194-12I&). 

(2) Copies du xiii* liècle, A. C, n* &; du xvii% A. 7, n* 78; du xthx*, A. 8, n* 197. 

(3) Original, A. C8,— Copies daxui'sièdo, A. 3, n* 138; da XTU*, A. 7, ii<»lS8; du 
xviii*, A. 8, D* 134 
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sororibas suis, Isabella et Béatrice, contulit in perpetuam clemosinam 
Dec et Elemosine Gastriduni, decimam omnimodi redditus furni sui de 
Gloia. Et simili ter decimam pressorii sui de eadem YiHa^tali etiam condi- 
tione quod serrieiis ipsias HugoniSy quicumqiie sit, qui redditus suos 
de fumo et pressorio recipiet ; et etiam senriens heredis Hugonis erga 
Elemosinam fide tenebitur, quod ipse iidelîter dictam decimam ipi»i 
Elemosine singulis annis persolvet. Hocdonumconcessit Odo Brunel- 
lus, de feodo cujus Hugo predicta tenebat. Ego autem, ad preces et pe- 
litiones utriusque partis, hanc elemosinam garandire manucepi. Quod 
ut in perpetuum stabile maneat ac firmum, litteris commendavi et 
sigiUi mei munimine confinnavi. Testes sunt : Petrus de Villerbetone ; 
Robertus de Mesio ; Guillermus de Mohervilla ; Garinus , sacerdos de 
Gloia; magister Hugo de Gloia; Hugo de Esspesunirilla; Abbas miles de 
Esspesunyilia ; Paganus Trousel; Robertus de BonaTallc. Actum Gas- 
tridimi anno gratie millesimo ducentesimo primo. Datum pcr manum 
Theobaldi cancellarii mei. 



Lvn. 

De molcndinis de Vovroi (1). 
septembre 1201* 

Ego LudoTicus (2), Blesensis et Glarimontiscomes, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Bernaldus de Bullo laudantibus 
et concedentibus Asscelina uiore sua et flliis suis Petro et Odone, Gau- 
frido, NicholaOy quitavit et in perpetuum concessit Elemosine de Castro- 
duno quidquid habebat in molendinis de Vovreto excepta sua tcrtia parte 
justicie pro quatuor modiis annui redditus de taliannona qualem ipsi lu- 
crabuntur molendini et molendinarius quotiescumque mutabitur erga 
Bemaldum fide yel sacramento tenebitur quod moutura illa in red- 
ditione redditus Bemaldi non pejorabitur. Singulis mensibus Bernaldus 
de redditu suo quatuor sextarios recipiet. Si quid de reddituillo Bernal- 
dus in uno mense non habebit^ in sequenti mense ipsi perâcietur. Quid- 
quid contingat de molendinis Elemosina dictum redditum Bernaldo Vel 
ejus heredibus persolvet. Elemosinarii emendare poterunt molendinos 
sicut eis placuerit, sine contradictione dicti Bernaldi. Sanguinis et latro- 
nis et omnimodo justitie molendinorum, sunt due partes Elemosine et 
tertia pars Bernaldi. Ita tamen quod Bernaldus de criminibus predictis 
aliquem hominem yel aliquam non potest accusare, sed si forte latro 
capiatur in molendinis per manum fratris yel famuli Elemosine tradetur 

(1) Copie du xiir •iècîe, A. 3, n* 57. 

(2) Louis, ftli do Thibriut V, conta de Bloii. (I13:-I2>i). 
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Elemosinariis et Bernaldo. Elemosinarii boccas et bracas tantummodo in 
capturam pisscium in porlis tendent et omnes pissces ibi captos habe- 
bunt. Ghalanum querent Elemosinarii et afâgent illum pallo sub cal- 
ciata juxta molendinos et firmabitur illice, de nocte, duabus clayibus. 
Unde Elemosinarii unam habebunt; reliqaam yero habebit unus de 
bominibus dicti Bernaldi, in villa, pro Bernaldo. Inflrmi Elemosine de 
die habebunt chalanum ad negotia sua, et eliam de nocte, si opus fue« 
rit. Si autem opus non fuerit, duabus clavibus dicto modo de nocte fir- 
mabitur. Qui clavem suam perdiderit, earo querct. Testes : Goherius de 
Lanere; Pctrus de Villerbeton; Robertus de Mesio; Guillermus de 
Mohervilla; Nicholausde Brueria; Raginaldus Pagani ; Raginaldus Griss- 
pini, maresscalus meus; Raginaldus de Milliaco. Quod ut in perpetuum 
stabile maneat et firmum, litteris commendavi et sigilU mei munimine 
confirmavi. Actum Castriduni, anno gratie M^. GG*. primo. Datum per 
manum Theobaldi cancellarii, mense septembris. 



LVIII. 

De terris apud Pertes (1). 

décembre 1201. 

Ego, Odo Borelli, Gurie Àlani dominus, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Johannes Grassus, kudantibus et con- 
cedentibus Hodîema uxore sua et Philipo filio suo, et Burdino et soro- 
ribus suis, vendidit Sancte Domui Elemosinarie Gastriduni, quicquid 
ipse apud Pertes possidebat, terram scilicet et ejusdem terre feodum. 
Pro illo autcm feodo terre prefate dédit michi prefatus Johannes in es3- 
cambium aliud feodum quod ipse tenebat de me cum terra predicta, 
quod ipsum Goherium de Pataio tenebat de eodem Johanne. Preterea 
idem Johannes de prefate terro precio donavit michi viginti libras dunen- 
ses pro yenditionis illius concessione. Unde Ego, ad ejusdem Johannis et 
Hodierne uxoris sue, petitionem et preces, sepedictam venditionem 
Yolui, approbavi et concessi prefate Domui Elemosinarie libère, quiète 
et pacifiée in perpétue possidendam, et eam eidem Domui garandire 
manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, letteris com- 
mendavi et sigilli mei presenti munimine confirmavi. Actum anno in- 
camationis Dominice M**. GG**. primo. 

(1) Original, B., n* S4f , n« 1. ^ Copies du xiirii^e, A. 3, n* 140, A, 6, n* 15 ; dnXTU*, 
À. 7, n* 101 ; dn znii*, A. 8, n* 136. 



DB CIUTEAl'DL'N. 41 



LIX. 

De tirrîs apud Pertes (1) 
décembre 1201. 

Ego Gaufridus (2), Yicecomes Gastriduni^ notum fàcio pmnibus tam 
futuris quam presentibus, qnod Johannes Grassus, laudantibus et con- 
cedenlibus Hodierna uxore sua et Philipo fllio suo et Burdino et soro- 
ribus suis, Domui Elemosinarie Gastriduni Yendidit intègre quidquid 
apud Pertes possidebat, terram Tidelicet et feodum. Hanc venditionem 
coDcessit Odo Boreilus de Gortalano, de cujus feodum terra erat. Pro 
qua concessione, Johannes Grassus dédit eidem Borello yiginti iibras 
dunensis monete et aliud feodum pro esscambio, qnod moirebat de eo- 
dem feodo quod tenet Goherius de Pataio. Ego autem de cujus feodo 
sunt omnia predicta, hanc venditionem, ad preces et petitiones utrius- 
que partis, volui et concessi et garantizandam manucepi. Quod ut in 
perpetuum stabilc maneat ac firmum, litteris commendavi et sigilli 
mei impressione confirmayi. Testes sunt : Raginaldus Paganus, tune 
senesscaius meus ; Guillermus de Mesmilo ; Droco Furrarius ; Rogerius 
prior de GhauYeliera; Stephanus salYus serviens; Theobaldus Bormaut; 
Stephanus Gueuhon; Fremillon; Johannes clericus de Gapella. Actum 
apud Ghauveleriam, anno gratie M*. GC®* primo. Datum per manum 
Gaufridi capellani mei, mense decembris. 



LX. 

De terris apud Pertes (3). 

décembre 1201? 

L. Blesensis et Glarimontis cornes (4), domino suo G. vicecomes Gas- 
triduni (5), homo suus, salutem et dilectionem. Notum facio Yobis, do- 
mino meo, quod ego yenditionem terrarum de Pertes, quam Johannes 
Grassus yendidit Elemosine Gastriduni cum précédente Borrelli conces- 
sione, ipsi Elemosine concedo. Valete. 

(1) Copies da xiii* siècle, A. S, n» 160, et A. 5, n« 10; da ztiis A. 7, n* 100 ; da zmi*, 
A. 8, n*lSt. 

(2) Oeoffroj IV, vicomte de ChftteandaD (1191-121$). 

(3) Copies da xin* siècle, A. 8, n* 45, et A. 6, ii*S9; da jyu; A. 7, n* 102. 

(4) Loais, fils de Thibaat V, comte de Bloit (n91-t20&). 
(&) QeeffrojIY, vicomte de Châteaadun (1104-1216). 
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LXI. 

De terris apud Pertes (1). 
décembre 1201. 

Ego Ludoyicus (2), Bleseosis cornes et Clarimontis, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Johannes Grassus, kudantibus 
et concedenlibus Hodieraa uxore sua et Philippe filio suo et Burdino 
et sororibussuis, Yendidit intègre Elemosine Gastriduni, quicquid apud 
Pertes possidebat, terram Yidelicetet fcodum. Hanc Yendillonem con- 
cessit Borrellus de cujus feodo terra erat. Pro qua concessione Johannes 
dictus Crassus, dédit predicto Borrello viginti libras dunensis monete 
et feodum aliud pro escabnibio, quod movebat de eodem feodo quod te- 
net Goherius de Pataio. Hoc etiam concessit Gaufridus (3), Yicecomes 
Gastriduni, de quo supradictum feodum tenebat Borrellus. Ego autem 
ad preces et petitiones utriusque partis, hanc venditionem firmiter te- 
nendam manucepi. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac firmum, 
litteris commcndayi et sigiili mel impressione conûrmayl. Testes sunt : 
Maheius de Marli ; Johannes et Garinus et Friesia; Odo de Gormereto; 
Hugo de Gormereto ; Petrus de YlUerbeton ; Odo Becchart; Raginaldus 
Grispini, marcsscalus meus; Raginaldus Gortesius; Symon Grassus. 
Actum Blesis, anno gratie M^ GC^. primo. Datum per manum Théo- 
baldi mei cancellarii, mense decembris. 



LXII. 

De duobus solidis et sex denariis de oMilis, et tribus panibus et tribus gallini^ 

apud Ursellas (4). 

1202. 

In nomine Sancte et individue Trinitatis. Sciant universi tam pré- 
sentes quam futuri quod Agnes de Franchaio, assensu et conces- 
sione filiorum suorum, Phiiippi et Johannis, et ûiie sue Elisabeth, Do- 
mui Eiemosinarie Gastriduni apud Ursellas duos solides et sex denarios 
parisienses de oblitis et très panes et très gallinas in crastino Natalis 
Domini annuatim reddendos in perpetuum dédit et concessit. Dédit ei 

(1) Chftrto originale, B. 511, n*2. « Copies du xiii«ii&cle, A. 3, n* 161, et A. S, n* 30 ; 
du xvii% A. 7, n* 90. 

(2) Louii, fils de Thibaut V, comte de Bloii (1 10M206). 

(3) GeofiroyIV, vicomte de Oliâteaudon (U0i-12l&). 

(4) Origiaal, B. C70. 
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etiam sex minas bladi qaas eadem Domus Âgneti in domo de Villa 
Episcopi annuatim debebat; et unum arpentum prati apud Balgencia- 
cum, quod est Fenis. Hanc itaque elemosinam Petrus Biseolus ad cujus 
feodum hec predicta pertinent, Yoluit et concessit. Ego siquidem Jo- 
bannes, Balgenciaci domfaïas, pro Dei amore et redemptione anime 
mee, ad precem et petitionem Pétri Biseoli qui supradicta de feodo meo 
ligio tenebat, elemosinas istas Yolui, concessi et garantire manuccpi. 
Quod ut ratum et firmum permaneret in perpetuum presentem cartu- 
lam sigilli mei impressione confirmayi. Actum apud Balgenciacum, 
anno gratie millesimo ducentesimo secundo. Datum per manum Boe- 
mondi capellani et cancellarii mei. 



De une modio bladi redditos in molendino de GhaTanz (i). 

1202. 

Ego Petms de Yillerbeton, notum facio tam futuris qnam presentibus, 
quod Hugo Cambellanus, pro amore Dei et remedio anime sue et ante- 
cessorum suorum, et anime boni domini sui, comitis Theobaldi (2), 
laudantibus et concedentibus filiis suis, Ludovico et Grispino, et filia 
sua Haoisa, dédit in perpetuam elemosinam Deo et Elemosine Castri- 
duni unum modium ybemigii redditus annui, in quiuque modiis red- 
ditus quos habet in molendino de Cbavanz, apud Firmitatem de Yille- 
noil et tenet de feodo meo, annuatim capiendum. Ita quod a festo Beati 
Johannis Baptiste, singulis mensibus, partem Hugonis de redditumo* 
iendini, continue recipiet Elemosina, donec totum dictum habuerit 
modium. Ego autem de cujus feodo Hugo totum dictum tenebat reddi- 
tum, banc elemosinam approbayi, volui et concessi. Hoc etiam, ad pre- 
ces meas cum petitione Elemosine et Hugonis, dominus comes Ludo- 
vicus (3) concessit. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, litteris 
commendairi, et sigillo meo confirmaYi. Actum Gastriduni, anno gratie 
M*. GC*. secundo. 

(1) Original, B. 801. — Copies dn xiiio lièole, A. 0, n* 26; da ztiii% A. 8, n*2C6. 

(2) Thibaut y, comte de Bloii (1152-1101). 

(3) Louis, comto de BloU (U01-120S). 
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LXIV. 

De quinque Bolidis de Vêtes (1). 
1202. 

Ego LudoYicus cornes Blesensis et Glarimontis, ommbos notum &cio, 
quod Achonctus de Montgeraguet et fratres ipsius Robertus, Haque* 
tus et Ansellusy in perpetuam elemosinam dederunt, pro remedio ani- 
maram suarum et antecessorum suorum, Elemosine Gastriduni, quin- 
que solides andegayenses assignâtes in censu suo de Yeyes reddendos 
in decoliatione Sancti Johannis Baptiste, Biesis. Quod lit ratum sit ac 
ârmum, litteris commendavi et sigilli mei munimine confirmayi. Auc- 
tmn anno gratie M*. CC^ U\ 



LXV. 

De octo denariis censui et très tolidis de festagio in domibus 

apud Castridiinum (2). 

1202. 

Ego Gamerius de Langeio, notum &cio omnibus tam fùturisquam 
presentibuSy quod Ego, pro amore Dei et remedio anime mee et paren- 
tum et antecessorum meorum, laudantibus et concedentibus Johanna 
uxore mea, et filiis tneis Garnerio et Odone, et filia mea Matbia, et fra- 
tribus meis Matheo, Gaufrido, Odone et Guiliermo, et sororibus meis 
Agatba et Hersendi, dedi et concessi Deo et Elemosine Castriduni in 
perpetuam elemosinam, octo denarios census et très solidos de festagio, 
aitos in quibusdam domibus apud Gastridunum prope ecclesiam 
Beati Pétri annuatim eidem Domuf Elemosine ad festum Beati Remigii 
reddendos. Unde domus Simonis Maugerii débet sex denarios census et 
duos solidos de festagio, et domus Hersendis Bursarie duos denarios 
census et duodecim denarios de festagio. Insuper pro duodecim dena- 
rios redditus quos Elemosine debebam apud Langeium, eidem Domui 
octo denarios census quos Theobaldus Beenne michi debebat pro yinea 
quadam que est ad Mofflart quam habuil a domina matre mea, annua- 
tim ad festum Sancti Remigii reddendos, in esscambium assignari. 
Quod ut in perpetuum stabile sit et ûrmum, litteris commendavi, et 
aigillo meo confirmavi. Actum Castriduni anno gratie M*". GG\ se- 
cundo. 



(1) Copîei da xni^iiècle, A. 3. n* 46 ; du ZTin*, A. S, n* 67. 
(?) CopiM du XIII* siècle, A. 4, n* 8; da ztii% A. 7, n* 36; du 



xnii*, A. 8, n« 181. 
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LXVI. 

De nno sextario annone et Xn denariis census super grangiam de Haia (1). 

mai 1202. 

Ego LudoTicus (2), filesensis et Glarimontis cornes , notum leu^io omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Erraudus Malaterra, pro amorc 
Dei et remedio anime sue, et parentum et antecessonim suonun, laa- 
dantibus et concedentibus, Milesendi uxore sua, et filiis suis Petro et 
JoUeno» et Isabella filia sua, dédit Eiemosine Gastriduni in perpetoam 
elemosinam unum sextarium annone annui redditus« singulis annis in 
festo Sancti Remîgii in grangiasua de Haia percipiendum, jet duodecim 
denarios census, de quibus : Stephanus Gueuhon débet sex denarios 
pro Tinea sua de Rouserein, et Maria, uxor defuncti Raginaldi Tesce- 
lini, sex denarios de yinea sua de Rouserein, ibidem in festo Sancti Re- 
migii ipsi Eiemosine annuatim persoly endos. Ego autem de quo Errau- 
dus predicta tenebat, ad preces ipsius, dictum donum Yolui, concessi, 
et ipsi Eiemosine garantandum manucepi. Quod ut stabiie maneat ac 
flrmum semper, litteris commendayi et sigilii mei munimine confir- 
mayi. Testes sunt : Petrus de Vilierbeton ; Robertus de Mesio ; Guiller- 
mus deMoheryilla; Raginaldus deMilli; Theobaldus decanus. Âclum 
Gastriduni, anno gratie millesimo GG®. secundo. Datum permanum 
Theobaldi cancellarii mei, mense martii. 



LXVII. 

De PorcheronviUa (3). 

mai 1202. 

Ego Ludoyicus (4), Blesensis et Glarimontis cornes, notum facio omni« 
bus tam futuris quam prescntibus, quod Ego, Iherosolimam proâciscens, 
amore Dei et pro anime mee et parentum et antecessorum meorum re- 
medio, laudantibus et concedentibus Katharina uxore mea, Theobaido 
filio meo, lohanna filia mea, et sororibus meis Margarita, Ysabella, 
quitayi Gaufrido de Porcheronyilla clerico, ad tcmpus yite sue, unum 
sextarium redditus annone, quem capiebam in terra Odonis patris sui 

' (1) Orin^nal, B., n* 109. — Copiei da zm« siède, A. 4, n** 1 et Z, A. S, n* U. 

(3) Lonifl, fib de Thibaut Y, oomte de Bloii (n91-120o). 
(8) Copie da xtii* tièole. A. 7, n* 70. 

(4) Looie, 61i de Thibaut Y, oomte de BloU (I10M20S}. 
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apud PorcheronTillain. Ipsum etiam Gaufridum et res ipsius in custodia 
et defensione mea suscepi. Quod ut stabile sit et firmum, litteris com- 
mendavi et sigillo meo confirmavi. Âclum Âurelianis, anno gratie 
millesimo GG*. secundo. Datum per manum Theobaldi cancellarii mei, 
mense maii. 



LXVIIL 
De confirmatione quinque solidonim redditos Noyi*Ga8tri(1). 

mai 1202. 

Ego Gervasius, Noyicastri dominus, omnibus tam futuris quam pre- 
sentibus notum facio, quod Ego, pro amore Dei et remedio anime mee, 
et parentum, et antecessorum meorum, laudantibus et concedentibus 
Hargarita uxore mea et filiis meis, Hugone et Herveio, dedi et in per- 
petuam eicmosinam concessi Domui Elemosinarie Gastriduni, decem 
soUdos carnotenses annui reddilus, et eos in pedagio meo de NoTOcas- 
tro, per manum iilius qui dictum pedagium recipiet^ quicumque sit ille, 
in die festi Sancti Remigii, remota omni dilatione, singulis annis red- 
dendos assignayi. Ut in perpetuum ratum permaneat et inconcusum, 
litteris commendayi et sigillo meo confirmayi. Actum apud Âbbatiam 
Beati Yincencii de Nemore. Datum anno gratie M*. GG*. secundo, mense 
maii. 



LXIX. 

De una summa olei et de uno mîUenario harencorum (2). 

mai 1202. 

Ego Ludoyicus (3}« Blesensis et Clarimontiscomes, notum fiicio omni- 
bus tam futuris quam presentibus» quod Ego, Iberosolimam proficiscens, 
pro amore Dei et anime mee et parentum et antecessorum meorum re- 
medio, contuli in elemosinam Eiemosine Castriduni, unum millena- 
nom harencorum et unam summam olei, quamdiu in bac peregrina- 
tione morabor, in prepositura Gastriduni annuatim in prima septimana 
quadragesime persolyendum. Quod ut stabile sit et firmum, litteris 
Gommendayi et sigillo meo confirmayi. Actum Aurelianis, anno gratie 

(1) Copiei da zzu*tièolo, A. 9, n* 171 ; da xvzi*, A. 7, n«10; da xrui% A. 8. n^ 1S6 

(i) Copies da xnt* tiëolo, A. 3, n* 15, et A. S, &• 30. — Yidimas do 13S0, A. 15. — Copies 
da zni*sièole, A. 7, it*Ot da XTiii% A.8, n» 44. 
(3) Loois, fils de Thib«:(l V| OMnte de Blols (110M30Ô}. 
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M*. GG*. secundo. Datum per manum Theobaldi cancellarii îtnei, mense 



mail. 



LXX. 

De conteatione inter nos et Abbaliam Béate Marie Magdalene de dedmis 

vinearum (1). 

mai 1202. 

Ego LudoYicus (2) , Dlesensis cornes et Glarimontis » notum (àcio 
omnibus tam fuluris quam presentibus, quod contentio erat inter Abba- 
liam Béate Marie Magdalene Castriduni et Eiemosinam Gastriduni, de 
decimis vinearum quas Eiemosina debebat Abbatie; de dominio terre 
canonicorum quod omnino vetabant^ ne nundiue Elemosine ibi rési- 
dèrent ; de quibusdam censivis quas utraque domus ad invicem lenebat 
ab altéra; de tintinnabulis Abbatie; de cimiterio Abbatie; de canonico 
quem canonici poscebant recipi in Eiemosina tempore satislactionis 
sue. De décima vinearum, factum est ita, quod Eiemosina annuatim 
pro décima reddet Abbatie scxaginta et decem solidos dunenses infira 
très ebdomadas post Natale Domini proximo sequentes reddeudos, et 
décima remanet Elemosine in perpetuum quitta» quicumque de cetero 
loca vinearum possideat. Et sunt bec loca vinearum : in Froitval tria 
arpenta ; ad Moflart tria arpenta ; ad Huelinam duo arpenta et dimi- 
dium; ad Puteum duo arpenta et dimidium; ad Terras Dulces, quatuor 
arpenta; juxta vineam Hugonis Quadrigarii, très quarteria; vinea de 
FonteneiOy unum arpentum. Si contingat quod Eiemosina processu 
temporis alias vineas habeat in décima canonicorum, decimam ab eis 
habebat Abbatia. Denarios quos Abbatia debebat Elemosine, pro bac 
pace quitavit Eiemosina Abbatie. Abbatia debebat Elemosine pro pratis 
defuncti Theobaldi Decani duodecim denarios census; et pro parte 
vinee que Benedicta nuncupatur, viginti denarios census. Eiemosina 
autem debebat Abbatie pro plateis defuncti Roberti Rastel, duos solidos 
census. Hos census utraque domus, alteri mutuo in perpetuum quit- 
tavit, ita tamen, quod si Eiemosina aliquid adquiret in censiva Abbatie» 
licite et libère sine contradictione Abbatie licebit ei possidere, et simi- 
liter vice mutua tantumdem censive juxta suinmam census, in censiva 
Elemosine poterit AJ)batia adquirere et tenere. Tempore nimdinarum 
Elemosine, nulii licebit in proprio canonicorum sine eorum assensu 
stallos ponere; ubique autem nundinantes stallos habeant. Eiemosina 
nichilominus suarum ubique sequetur et colliget consuetudinem nun- 

(1) Copiât dn xni* tièolt, A. 4, n« 3» A. 5, n« 24 ; du xtui*, A. 8, n* S03. 

(2) Looif, au de rkibantY, oomto de Bloii (nOM20&). 



48 ARCHIVB8 D8 LK MAI80N-DIBU 

dinarum. De lintinnabulis et de cimiterio Abbaiie que Elemosina ad 
petitionem suam requiret sibi a canonicis ad usus suos accommodari, 
et de canonico quem Âbbatia requiret ad preces suas in Elemosina 
recipi tempore prostrationis sue, sicut fuit retroacto tempore, non 
mutatum remanet. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac flrmuniy 
litteris commendayi et sigillo meo conûrmayi. Âctum Gastriduni, anno 
gratie M*. GG^. secundo. Datum per manum Teobaldi cancellarii mci, 
mense maio . 



LXXi. 

De decem solidis apud Montinhiacum (1). 

mai 1202. 

Ego Johannes (3) Montinhiaci dominus» notum fàcio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Ego, Iherosolimam proficisscens, pro 
amore Dei et salute anime mee et antecessorum meorum, laudantibus 
et concedentibus Matiidi uxore mea, et Odone filiomeo» et filiabus meis, 
Isabella, Margarita et Àdelicia, et Gaufrido fratre meo, dedi et in perpe- 
tuum concessi pauperibus Elemosine Gastriduni decem solides annoi 
redditus, et eos, in festagio meo de Hontinhiaco in festo Sancti Dionisii 
annuatim persolvendos assignayi. Ita tamen quod dictum festagium, 
modo quocumque remanere contigerit, in censibus meis de Montinhiaco 
qui michi in festo Sancti kiili apud Motinhiacum persolvuntur, dic- 
tum redditum capiendum institui. Quod in perpetuum stabile sit ac 
flrmum, litteris commendayi et sigillo meo conârmavi. Actum apud 
Motinhiacum, anno gratie M®. GG®. secundo. Datum per manum Her- 
berti, clerici mei, mense maii. 

Lxxn. 

De quatuor seztariis bladi de Toriel (3). 

mai 1202. 

Ego LudoTicus (4) Blesensis comes et Glarimontis, notum &cio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Odo Brunel pro amore Dei et 
remedio anime sue, laudantibus et concedentibus filiis suis Henrico et 

(1) Original, A. 40. — Copie» da xm« «ièole, A. 8, n- 44 tt 101 ; A. C, n» 13; da xnu* 
A. 8, n* 66. 

(2) Jean I», dit le Rooz, fîli d*Eadet et petit-filt de Rohier II, teignenr de Montignj, 
(Voyez Cart. de Marmontier ponr le Danois, par £. MabiUe, p. 42 de rintroduction). 1108« 
1212.) 

(3) Original, B., n« 624. — Ck>ples da xm» tiède, A. 4, n» 4 ; da xni», A. 7, n» 159. 

(4) Looii, fiU de ThiUatV, comte de Bloit (1191-1206). 
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GauMdo, et fratre suo Gaufrido, et sororibus suis Eustaçhia, Ada et 
Laurenlia, dédit et in perpétua m concessit Eiemosine de Gastriduno, 
quatuor sextarios et unam emiuam ybemagii annui redditus in terra 
sua de Toriel ad festum Saneti Remigii, remota omni dilatione, capien- 
dos. Hoc concessit Bernaldus de fiullo de cujus feodo Odo tenet terram 
predictam. Hoc etiam concesserunt Pliylippus Brochart de Brocea et 
Gaufridus Gode, ad quorum feodum spectat terra predicta. Elemosina 
autem concessit Odoni domum suam quct fuit Odonis Frellon^ post de- 
cessum ipsius Odonis et heredibus suis perpetuo possidendam. Testes 
sunt : Henreus Ruffus; Odo de Monpancier ; Gaufridus de BuilenYilla; 
Roscelinus Graton ; Paganus Trossel. Ego autem, ad petitiones utrius- 
que partis, rem predictam utrique parti garantandam manucepi. Quod 
ut in perpetuum stabile maneat ac ûrmum, litteris commendaTi et sigillo 
meo confirmaTi. Actum apud Castridunum anno gratie millesimo ducen- 
tesimo secundo. Datum per manum Teobaldi cancellarii mei, mense 
maii. 



Lxxni. 

De modio bladi redditus in molendino de Ghavanz (1). 

Mai 1202. 

Ego LudoYicus{2), Blesis et Glarimontis comes, notum facio omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod Hugo Gambellanus, pro amore Dei 
et remedio anime sue, et anime comitis Thcobaldi patris mei, et pro 
animabus antecessorum suorum, laudantibus et concedentibus fiiiis 
suis, LudoTico et Grispiuo et Haoisa filia sua, dédit et in perpetuum 
concessit, Deo et Pauperibus Eiemosine GastriJuni, unum modium 
hybernagii annui redditus, capiendum in parte sua redditus molendiui 
de Ghavanz, apud Firmitatem de Yilienoil. Et Elemosina incipiet reci- 
pere dictum redditum a festo Beati Johannis Baptiste, et totam partem 
redditus Hugonis sicut singulis mensibus ex tune reddetur, habebit, 
donec dictum modium penitus habuerit. Hoc concessit Petrus de YiU 
lerbeton de cujus feodo, ipse H. dictum tenebat redditum. Ego autcm, 
ad petitiones utriusque partis, banc elemosinam garantandam manu- 
cepi. Testes sunt : Nicholaus de Sancto Lazaro ; Mauricius de Sancto 
Yaleriano; fiertholomeus magfster Eiemosine ; Petrus de ViUerbetone ; 
Raginaldus de Milli. Et ut hoc in perpetuum stabile maneat ac firmuni, 
litteris commendavi et sigillo meo conûrmayi. Actum Gastriduni, anno 

0) Origmal, B. 391, n» 2. — Copie dn xm* siècle, A. 5, n* 28.— Vidîmue de 14 10, B. 391, 

B«a. 

(2) LoaÎB, fiU de Thibaut V, comte de BIoU (1101-1205). 
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gratie M^ GC^ secundo. Datum per manum Theobaldi cancellarii mei, 
mense [maii. 



LXXIV. 

Littere Ludoyici comitis de rébus nostris consenrandis (1). 

Mai 1202. 

Ego LudoYicus (2), Blesis et Glarimontis cornes, notum facio omnibus 
tam futuris quam pre^entibus, quod ego, pro amore Dei et remédie 
anime mee, et antecessorum meorum et parentum, laudantibus et con- 
cedentibus Eatarina uxore mea, Theobaldo filio meo, lohanna filia 
mea, Philipo fratre meo et sororibus meis Margarita^ Isabella» uniyer- 
sas res Elemosine Castriduni, ubicumque sint, tanquam meas res pro- 
prias, in custodia et defensione mea habeo et omnimodis conservandas 
recepi. Insuper, omnes elemosinas que ipsi Domui, in feodo meo, Dec 
Tolente, quocumque beneficio erogabuntur et quidquid dicta Domus in 
feodo meo, justo processu temporis, poterit adquirere, libère et quietc 
ipsi Domui in pace tenendum in perpetuum concessi et garantizandum 
tanquam meam rem propriam manuccpi. Quod ut in perpetuum stabiie 
sit [et firmum, litteris commendavi et sigilii mei impressione confir- 
mayi, Actum Gastriduni, anno gralie M®. GG®. secundo. Datum per 
manum Tbeobaldi cancellarii mei, mense maii. 



LXXV. 

Littere Ludovic! Blesis comitis de omnibus nostris observandis (3). 

Mai 1202. 

Ego LudoTicus (4), Blesis et Glarimontis comes, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod ego, lerosolimam proficiscens, 
pro amore Dei et anime mee et parentum et antecessorum meorum reme- 
dio, Elemosinam Gastriduni, in custodia et defensione mea, êtres ejus 
uniyersas susscepi, et ei irniversas elemosinas, et a me et ex assensu 
meOy et ab antecessoribus meis Tel ipsorum Yoluntate coUatas, garan- 
tandasmanucepi, et confirmayi, Tidelicet : terramde Gortermont, quam 

(1) Copiât dn xin* siècle, A. 3, n* 175, tt A. 5, n«9. ^ Vidimns dt 1373, A. 16, n« 1, -^ 
Copie dn xrui* siècle, A. 8, n* 27. 
(3) Louis, fils de Thibaut V, ci>mte do Blois (1191-1205). 

(3) Original, A. 14.— Copies du ziii* siècle, A. 3, n* 109, et A. 5, n* 12; do 1522, A. 13, 
n«l ; dn xyiii* siècle. A. 8, n** 155 et 305. 

(4) Loms, fils de Thibaut Y, comte de Blois (1191-1205% 
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cornes Tlieobaldus pater meus ipsi Domui dédit et iilam terram ineadem 
parte, quam Hugo de lalanz dédit Domui quitam Elemosine, Guil- 
lermo, filio suo, eoncedente. Terram de Villereti ; Terram de Pertes; 
Terram de Villa Episcopi ; Terram de Villenblini ; Terram de lalanz ; 
Terram Bordarum ; Terram Liboyille, cum villa; Terram de Tronchetis; 
Terram de Bello Fago» cum TiUa ; Terram de Borgolattre ; campum terre 
quem defunctus Osmondus de Tievilla dédit juxta Noeretum; centum 
solidos annui redditus quos comes Theobaldus, pater meus, dédit in 
anno noTO reddendos, deprepositur Gastriduni; viginti libras redditus 
quos ego ipsi Domui dedi ; decem libras reddendas in banno meo de 
Natali annuatim, et alias decem libras in banno de Pentecostcn, apud 
Gastrumdunum; nemus Bordarum ; decimam de Porcheronvilla quam 
Raherius de PcTeris et Bochagia, uxor sua, dederunt; in décima de 
ViUavesson, tredecim sextarios ybernagii et unum modium avene red- 
ditus annui in festo sancti Remigii, quos Theobaldus RufTus dédit; 
unum modium ybernagii in décima de Donamanu et decimam yinee 
Raginaldi de Fonte que est juxta herberiagium que Pucelina de Rupe 
dédit : asnetam tene apud Sarmesoles et hosspitam terre cum tali red- 
ditu; quinque solidos et VI denarios parisiensium annuatim adfestuni 
sancti Remigii, et duos sextarios avene ad rasum, et quatuor boisellos 
annone ejusdcm terre propanibus oblitorum, et duas gallinas et duos 
denarios pariter in Natali, et campi partem totius terre, excepto arpento 

mansionis, que immunis remanet pro oblitis et picturina census 

parisiensis in festo sancti Garrauni ; unum sextarium redditus yberna- 
gii in décima de Liconci; décimas de Villa Episcopi et de Villa in Podio, 
et de Villa Lupi; unum sextarium redditus quem Adam de Badilleriis, 
in décima sua de Villa Episcopi| dédit; decimam de Binais quam pater 
Gaufridi de Binais dédit ; decimam furni et pressorii Hugonis de Gloia, 
quam ipse Hugo dédit; unum scxfarium redditus in molendino de Gba- 
yanZy apud Feritatem, quem Hugo GliTcri dcdit; ad Sancti Remigii 
unum modium redditus quem Hugo Camerarius dédit in dicto molen* 
dino de Chavanz, ad festum sancti lohannis Baptiste sicut redditus ye- 
niet per menses recipiendum ; unum sextarium redditus quem Erau- 
dus Malaterra dédit in terram suam de Hahia ad Sancti Remigii » et 
XII denarios census in yineis Stephani Guehon et Marie, que fuit uxor 
Raginaldi Tesscelini in clauso deRouseren, uterque débet yidelicet : qua- 
tuor sextarios unam eteminam annone de redditu ad Toriellum in terra 
Odonis Brunel, quos ipse 0. dédit ad Sancti Remigii; nundinas elemo- 
sine quas ego et G. Gastriduni vicecomes, dedimus in festo Magdalene 
cum salyo conductu euntium ad nundinas et redeuntium ad taies con- 
suetudines ad quales ego et ille tenemus nundinas Gastriduni in Nati- 
yitate béate Marie ; sex libras redditus quas Elcmosina capit in redditi- 
bus comitis de Bello Monte ad Gastridunum quas ipse dédit, et tenet 
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de TicecomitcCastriduni; burgensem apud Carnotum semper Elemo- 
sine senrientem, ab exaclione et tallia et omnibus consuctudinibus qui- 
tum et liberum, Domum Elemosine apud Carnotum ; molendinos de 
VovretOi qui sunt toti immunes Elemosine, ita quod Elemosina proinde 
reddit annuatim quatuor modios redditus fiernaldo de Bulou, piscatura 
boccarum et bracarum in porlis molendinorum tota est propria Elemo- 
sine ; aquam Yillereti ; pacem inter Àbbatiam et Elemosinam Gastriduni 
de décima vinearum quam Elemosina debebat Âbbatie, pro qua reddet 
ei de cetero annuatim sexaginta et deeem solidos dunensium, et décima 
quicumque loca Tinearum possideat in perpetuum, erit Elemosine, et 
sunt loca vinearum bec : in Frcitval tria arpenta ; ad Mouflat, tria ar- 
penta ; ad Huelinam, duo arpenta et dimidium ; ad Terras Dulces^ qua- 
tuor arpenta; juxta vineas Eugonis Quadrigarii, très qaateria ; vinea 
de Frontenio unum arpentum; utraque domus licite sine conditionc 
allerius sub censivis alterius ad invicem juxta summam census utrius- 
que poterit adquirere et tenere quod adquisierit, salvo jure census. 
Sciendum est autem quod décima de Binais, de qua supra locuti fuimus, 
est minuta décima. Preterea res universas ipsi Domui in perpetuum 
tenendas concessi, quas, Deo volente» processu temporis in feodo meo 
juste poterit adquirere. Quod ut in perpetuum stabile maneatac firmum 
litteris commendavi, et sigilli mei impressione confirmavi. Âctum Aurc- 
liani, apud Sanctum Evurtium, anno gratie millesimo GG\ secundo. 
Datiim per manum Theobaldi cancellarii mei, mense maii. 



LXXVI. 

Privilegium Romannm (1). 

iO juillet 1203 (2). 

Innocentius (3), episcopusservus servorumDei, dilectis filiisB. (4) priori 
et fratribus hospitalis inOrmorum Gastriduni salutem etapostolicam be- 
nedictionem. Soletannuere Sedes Apostolica piis votis et honestis peten- 
tîura precibus favorem benevolam impertiri : ea propter, dilecti in Do- 
mino filii, vestris juslis postulationibus grato concurrentes assensu, 
personas vestras et hospitalc infirmorum Gastriduni cum omnibus bonis 
que in presentiarum rationabiliter possidet, aut in futurum justismodis 
postulante Domino, poterit adipisci, sub Beati Pétri et nostra protectione 
suscipimus, et presentis scripti patrocinio communivimus. Libertatcs 

(1) Copiai du XVII' •iède, A. 10, n» 3, et A. 17, n»4 ; du xvni», A. 8, n« W8. 

(3) Dans an manuscrit du siècle dernier qui est à la bibliothèque de Ghâteandan, l'abbé 
Courgibet aiiigne à cette bulle la date de 1210. Uan C du pontificat dlnnocent IH ne 
laisse aucun doute, o*est bien Tannée du 8 janvier 1203 au 7 janvier 1204. j 

(3) Innocent m, pape (1108-1216). 

(4) Barthélémy, maître de TAumOne (1100-1204). 
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quoque et immunitafes antiquas et rationabilcs consuetudines Tobis c 
hospitali memorato concessas, et actenus observatas, ratas habemus et 
eas pcrpetuis temporibus illibatas permanere sancimiis. Nulli ergo om- 
nino hominum liceat banc paginam nostre protectionis et concessionis 
infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quîs autem boc attentarc 
presumpserit, indignationem omnipotenlis Dei et beatorura Pelri et 
Pauli apostolorum ejus, se noverit incursurum. Datum Ferenlini, sexto 
idus julii» PoQtificalus nostri anno sexto. 



LXXVir. 

De duobos sextariis grani apud Vovretum (1). 

1203. 

f Ego Katerina (2), Blesis et Clarimontis comitessa, notum facio omni- 
bus tam futuris quam prcscntibus, quod Gervasius Guinbeline, pro 
amore Dei et remedio anime sue, et parentum et antecessorum suorum, 
dédit Domui Elemosine Castriduni, duos sextariosannonode redditu 
annuatim capiendos in parte redditus sui quem ipse Gervasius capit in 
molendinis de Vovreto. Hoc donum voluit et concessit Bernardus de 
Buliou, de quo die tus Gervasius dictum tenebat redditura. Ego yero^ 
ad petitionem tam [Bei*nardi] quam GerYasiip[ro domino meo Ludovico 
Hier[osolimeprofeclo, boc donum ipse [conccssi et] garanlandum manu- 
cepî. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, litteris commendavi 
et sigillo meo conflrmavi. Testes fuerunt : Goberius de Lennereio, Petnis 
de Vîllerbeton, Kobertus de Mesio, Guillelmus de Mobervilla, Odo Bec- 
cbarty Raginaldus Paganus. Âctum Gastriduni anno gratie millesimo 
ducentesimo tertio. 

LXXVIir. 
« De decimis apud Villam Episcopi (3). 

1204. 
G. Bonevallis (4), M. Béate Marie Magdalenc Gastridunensis (5) ab- 

(1) Original, A. 76. (Cette pièee, retrouTée après la rédaction de Tinvontaire det arohiree 
par L. Mertot, no fignro pas dans cet inventaire. La même remarque iTappliqae à tontes les 
pièces de la série A, depuis le n* 66.) 

(2) Catherine, femme du comte Louis. 

(3) Copies dn ziu*, A. 3, n* 126 ; da ziv*, A. 6, n* 3S; da xtii*, A« 1, n* 77 ; du xtiu* 
A. 8, n« 10. 

(4) Girard, abbé de Saint-Florentin de Bonneyal, fignre dans des chartes de 1302 à 1212. 
Gsll. christ., t. Vin. 

(5) llanriUns, abbé de Satnte-Marie-Madeleine de Chftteandnn (1202-1212). GaU. christ.. 

t. Vin. 
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bâtes, et V. prior Chamarcii universis présentes litteras inspecturis sa- 
lutem ab eo qui salvat sperantes in se.Universitati vestre volumus igno- 
tescat, quod cum inter Gaufridum de Porcheronvilla, clericum, et Nî- 
cholaum Lanier, laicum, super quibusdam decimis apud Yiilam Epis- 
copi in Dunense Archidiaconatu constitutis coram nobis, a domino 
Papa (1) super boc judicibus delegatis, contentio Terteretur, cum etiam 
juxta formam mandati apostoliei, partibus conyocatis et audilis, hinc 
inde propositis diu inter eos litigatum fuisset : tandem dictus Nicholaus, 
ad eos reversus, sciens décimas illas a se in anime sue periculum deti- 
neri ; habito sano et salubri prudentum Tirorum consilio, in prefatis 
decimis se nichil omnino juris habere recognoscens, décimas iliasin 
manu nostra dimisit penitus et quitavit. Nos vero, ordine judiciario pro- 
cedentes, prefatum Gaufridum, clericum, sicut justum erat, dictis deci- 
mis inyestivimus, qui, volens ut deinceps in perpetuum talium percep- 
tionem fructuum gauderet mater ecclesia, dictas décimas in manus nos* 
tras resignans, bonaanimi intemptione etdevotione nos rogayit, ut dictas 
décimas sancteDomui Elemosine Castriduni ad sustentationem pauperum 
infirmorum ibidem jacentium conferremus. Nos autem deliberatione 
habita* dicti Gaufridi, clerici, devotionem et sancte dicte Domus kari- 
talem multifariam attendeutes, auctoritate apostolica qua fungabamur 
in bac parte, dictam Domum dictis decimis investivimus et easdem 
dicte Domui et ejusdem habitatoribus concessimus, libère et quiète in 
perpetuum possidendas. Quod factum ut in perpetuum stabile firmum- 
que perscTcrct et nullius perversitate infringiquoquomodoyaleat, aut 
mutari, preseutem paginam conscribi fecimus, et sigillorum nostrorum 
munimine roborari. Actum Castriduni, anno Incarnationis Dominice, 
millesimo ducentesimo quarto. 



LXXIX. 

De pace inter nos et Abbatem PontÎ8 Levis composita (2). 

1204? 

S. , Pontileviensium (3) fratrum non salis dignus minister, et eorum 
fratrum conventus, omnibus litteras istas legentibus et audientibus» sa- 
lutem. Noverit universitas quod B. (4) magister Elemosine de Gastro- 
duno et ejusdem domus capitulum fecerunt nobiscum banc commuta- 

(1) Innocent m, pape (1198- 1216). 

(3) Copies du xiii* siècle, A. 3, n* 42, et A. 6, no U. 

(3) Seincellus, abbé de Pontlevoy (1199-1208). Gall. christ., t. Vm. 

(4) Bartholomeus, maître de r Aumône (1199*1204), d*aprèi les chartes; GaiUaame, son 
soccessenr, est cité en 1205. 
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tioncm. Nos siquidem XX denarii censuales quos nobis debebant pro 
tensura de Rupe Fortifuit que Guillermi Dolloie et XII denarii pro vinea 
de Peschechat dimisimus et quitaTimus eis in perpetuum. Ipsi autem, 
dederunt nobis similiter in perpetuum II solidos censuales cum omni 
justitia et consuetudine quos habebant in Tineis que fuerunt Gaufridi 
de Rupibus in Tico de Esscures, et YIII denarium, quos habebant in 
quadam terra Hervei de Bourvilla, de elemosina Odonis de Tievilla. To- 
tum hune censum prenominatum semper contra omnes calumpnias 
tucri et garantire nobis tenebuntur. Quod si non potuerint, alium equi- 
yalentem nobis assignabunt. Ut auteni hoc ratum maneat et firmunii 
sigilli nostri munimine confirmayimus. 



LXXX. 

De pace inter nos et Abbatia Sancti Launomari (1). 

28 avril 1205. 

E. Dei gratia Sancti Launomari Blesensis Âbbas (2) totiusque ejusdem 
loci couTentus, omnibus ad quos présentes littere pervenerint, salutem 
in Domino. Universitati vestre notum ûeri Tolumus, quod pro quatuor 
solidis quos Domus Elemosinarie Gastriduni debebat nobis pro quadam 
terra sua de Helieria, et pro contentione quorumdam fossatorum que in 
terra nostra de Monborri eos injuste fecisse asserebamus. Guillermus 
tune jamdicte Domus Elemosine minister» totiusque ejusdem domus 
conventus excambiaverunt nobis unum arpéntum de pratis suis quem 
apud Fontem Marie libère et quiète possidebant, et nobis quiète et pa- 
ci&ce perpetuo possidendum concesserunt Nos yero, prenominatos 
quatuor solidos census et prefatam fossatorum contentionem, predicte 
Domui Elemosinarie quittavimus et perpetuo possidenda concessimus. 
Quod ut ratum et inconcussum permaneat, litteris commendavimus et 
sigillorum nostrorum testimonio conûrmavimus. Âctum anno gratie 
M^. GC^ quintOy quarto die kal. maii. 

(1) Copiai da xiii* siècle, A. 3, n« 37, et A. 6, n« 33; du xvin«, A. 8, n» 62. 

(2) Eroalde on Emault, abbé de Saint-Laamer (1198-1205). GaU. christ., t. Vm. 
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Lxxxr. 

De quodam prato apud Vovretum (!)• 

1206? 

Ego Ada divina dignatione Bcati Âviti (2) humilis minister, totusque 
nostre ecclesie conventus, notum facimus prcsentem paginam inspectu- 
ris, quod libère et quiète yendidimus Elemosinariis Gastriduni, precio 
Tîginti et unius libris Andegavensis monete, prata que apud Vovretum 
de dono Guiilermi cleriei habebamus, et manucepimus garendare, con- 
cedenle predicto Guillermo et plegio garandationis. Plegiis etiam : 
Stcphano de Proenvilla, Sevino Secibert, Raginaido Biausdrapiaus, 
Martino Fabro, Galterio de Camoto. Testibus his : Bartholomeo elemo- 
sinario, Guillelmo de Fonte, Godefrido de Danceio, Ivigneilo fratre Sancti 
Avili et capellano, Renulpho Pagamenario, Gervasio et Garnerio cleri- 
cis Elemosine, Tbomas Rabel, Hugone Bonel, Gaufrido Maudoit, Gau- 
fridode Porcheronvilia. Quod ut ratuofi habeatur, sigilli nostri muni- 
mine fecimus roborari. 



LXXXII. 

De djmidio modio ybcmagii et dlmidio modio avene apud PrimamvillaiD (3). 

1206? 

Notum sit tam futuris quàm presentibus, quod ego Matheus Roetel, 
receptus in fraternitatem pauperum Castriduni Elemosine et cohabitatio* 
nem habens cum illis, dedi eis in perpetuum, dimidium modium yber- 
nagii et dimidium modium avene in terra mca de Primevilla, quam 
eramtenens. Cum Inde recessi, quem videlicet modium reddent, qiU- 
cumque tenebunt terram predictam. Hoc voluerunt et concesserùnt 
quinque filie mee, Maria, Erenburgis, Varenna, Matildis, Tediosa ; 
Enouse(5îc) et filii Marie, Ernaudus, Stephanus; Hamericus ûlius Eren- 
burgis. Testes sunthii : Ebrardus presbyter deMarboe, Matheus pres- 
byter de Marboe, GiraldusRoetel nepos meus, Raginaldus de Fonte, Gra- 
dulphus fraterejus, Raginaldus Qiius Gradulphi et aliiplurimi. Si quis 
hoc donum aufferre voluerit, anathema sit. Amen. 

(1) Copies du xiii* siècle, A. 3, n« tlO, et A. G, n* 20; dn znii% A. 8, n« 113. 

(2) Ada, abbesse de Saint-Avlt (1206). Gall. christ., t. YIU. 

(3) Copies du xiii« siècle, A. 3, n<» 61, et A. 5, n© 7; du xviil*, A. 8, n»* 78 et 261. 
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Lxxxiir. 

De quadam terra apud Villam Episcopi (1). 
Mars 1206 (v. ^/.]- 

Ego Raginaldus (2), Dei gralia Carnotensis episcopus» nolum facio 
unÎTcrsis tam ftitaris quam presentibus, quod Philipa quondam uwr 
Richardi Harenc, militis, in extrême egritudinis lecto posita, recte apud 
se deliberans et de tribus âliabus suis» Philipa, Haoisa et Petronilla ad 
cultumet Dei senricium faciendum inordinem sanctimonialium conse- 
crandis proinde, et attente sollicita» nolens eas nudas et yacuas ad pre- 
fatum ordinem transmigrare» habito eonsilio cum Richardo domino suo 
et Petronilla matre sua, predictis filiabus suis contulit in elemosinam 
terram quamdam cum rébus omnibus ad eam pertinentibus, quam pre- 
fatus dominus suus et ipsa possidebant apud Yillevesque ad eamdem 
Philipam jure patrimonii pertinentes : ita precipieas gagiariis suisab ea 
constitutis, yidelicet : Richardo domino suo et GuiUermo presbytero 
ecclesie de Nuef?iz et Ade Harenc, ut terra prefata, cuilibetabbatie, ubi 
dicte âlie sue habitum monialium rcceperent, cum eisdem filiabus suis 
in elemosinam conferetur, si abbatia iUa terram recipere Yoluisset. Si 
autem hoc non yellet, yenderetur terra, et pecunia inde habita preno- 
tate abbatie cum filiabus, in elemosinam donaretur. Dicti autem gagia- 
rii, prefote Philipe jam defuncte mandatum adimplere cupientes quod 
aliter non potucrunt facere, terram sepedictam cum rébus ad eamdem 
spectantibus yendiderunt fratribus domus elemosinarie Castridunen- 
sis, pro sexaginta et quinque libris dunensium, et preterea uno annuali 
pro anima defuncte Philipe a fratribus domus elemosinarie supradicte 
celebrando, et denarios predictos abbatie Sancti Aviti Castridunensis 
cum tribus predictis puellis, in elemosinam contulerunt. Richardus au- 
tem dictus, data fide, firmayit, quod ipse quamdiu yixerit bona fide, 
dictam venditioncm Domui Elemosinarie predicte garantabit, et quod 
eam ab omnibus heredibus suis prout singuli ad plenam et perfectam 
etatem exercuerint, dicte Fratribus Elemosine quitari faciet et concedi. 
Id Ipsum data fide firmayerunt : Adam Harenc, Odo de Montpancier, 
Heryeus Rufus et Goherius et Gaufridus primoginiti filii ipsius Heryei 
Ruffl. Hanc ctiam yenditionem yoluit et approbayit, et Domui Elemo- 
sinarie prefate concessit Adam de Bardilleriis, de cujus feodo terra illa 

(1) Copiât dn xni* siècle, A. 3, n« 125; da xtii«, A. 7, n<> 02 ; du xtiii% A. 8, n* 124. 

(2) Rmumd (de Mooçon), fils de Renaad II, comte de Bar, et d'Agnès, iîUe de Thibeat le 
GnnH, comte de Champagne. Il occupa l'éveché de Chartres de 1183 à 1217 et monmt le 6 
des ides de décembre 1217. 



5d ARCHIVBS DB LA MAISON-DIEU 

erat, qui et terre îpsiiis feodum ipsi Elemosine quitavit et in perpetuam 
elemosinam concessit et dédît, et dictam Tenditionem, data fide, ipsi 
Domui Elemosinarie garantiremanucepit. Ego autem, ad preces utrius- 
que partis, pactionem et rem omnem supradictam ipsi Domui Elemosi- 
narie garantire manucepi. Quod ut stabiie sempersitac firmum, litte- 
ris commendavi et sigilli mei impressione conflrmaYi. Actum anno 
gralie M*. CG* VI*., mense martio. 



LXXXIV. 

Do stallis ecclesie Béate Marie Magdalene Ga8tridani(l). 

1209. 

NoYerint universi tam présentes quam futuri, quod LudoTicus Gam- 
bellanus, pro amore Dei et remedio anime sue, et patris et matris sue, 
etantecessorum suorum, laudantibus et coneedentibus Isabelia uxore 
sua, Oliabus suis Ermesendi et Isabelia, dédit et in perpetuam conces- 
sit elemosinam, Deo et Pauperibus domus elemosinarie Castriduni, duas 
stallos ad ceram, quos habebat ad Gastrumdunum, quorum alter situs 
est infra ecclesiam Béate Marie Magdalene de Gastroduno, alter yero in 
foro Gastriduni . Insuper ipse pie recordationis affectu, in ccclesia ejus- 
dem Domus Elemosinarie, in ea parte ecclesie, ubi, antequam sépulture 
tradantur, defunctorum corpora requiesscunt, altare quoddam de suo 
proprio fundavit et construxit, ubi pro anima ipsiuset patris, et matris 
sue, et antecessorum suorum, et pro animabus omnium fidelium de- 
functorum a domus ejusdem sacerdotibus et mintstris diTina celebren- 
tur officia. Fratres autem domus, pie et salubri ejus intentioni grato 
concurrentes afTetu, missarum, orationum et beneficiorum omnium, 
que in eadem domo tam a pauperibus in lectis jacentibus quam a sacer- 
dotibus, fratribus, confratribus et ministris cotidie fiunt, et fient in 
perpetuum ipsum participem et fratrem unanimiter concesserunt Tel 
constituerunt, erga memoratum Ludovicum promissione tali sese fldeli- 
ter astringentes, et super hoc ipsum investientes, quod ejusdem domus 
capellani ob ipsius anime et auimarum patris et matris sue et ante- 
cessorum suorum rememorationem et remedium singulis septimanis, 
semel in die lune, semel in die mercurii et semel in sexta feria, ad 
altare predictum divina officia pro defunctis fidelibus de cetero celé- 
brabunl. Si autem, fratres Elemosine, quod absit, promissionem istam 
modo debito non adinplerent, et requisiti ab heredibus yel amicis Lu- 
dovici predicti, emendare forte non Yellent, heredes Yel amici prefoti 
dietum sessirent redditum donec fratres elemosine predictam, prout 

(1) Copies du xm* fièole, À. I, n«62; du xrm*, A. 8, n«79. 
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tenentur facere, exequerenlur iterum 'promissionem. Quod ut stabile 
semper sit et firmum, tam ipsi Ludovico quam fratribus Elemosine 
placuit, presens factum litteris communibus tradi, et litteras cyrogra- 
phi caractère presignatas sigillo Domus Elemosine subsignari. Àctum 
anno gratie M^'GG''. nono. 



LXXXV. 

De viginti soiidis in banno quadragesime (!)• 

Octobre 1209. 

Ego Gaufridus (2)» yicecomes Castriduni, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod lohanna bone memorie mater mea, in 
extrême egritudinis sue lecto posita, ob ipsius honestum etsalubre 
desiderium a me complendum, ore proprio sub ûdei nomine me deos- 
culans, affectu devotissimo me rogavit, ut ego, pro amore Dei et sainte 
anime sue, pauperibus» infirmis sancte Domus Elemosinarie de Gastri- 
duno yiginti solidos redditus annui comferrem, in usus pauperum in- 
firmorum in lectis jacentium expendendos. Ego autem, ipsius pie peti- 
tioni satisfacereTolens,eidem sancte domui yiginti solidos redditus annui 
dono, et eos in banno meo de privicarnio quod ego habeo ad Gastri- 
dunum capiendos,et per mauum illius qui redditum banni ejusdem re- 
cipiet, remota dilatione et omni inpedimento, sive illud bannum in 
manu mea tenebo, sive alius quislibet quocumque modo in manu sua 
teneat, annualim reddendosassigno laudantibus hoc donum et conce- 
dentibus Adelicia uxore mea et Gaufrido filio meo et filiabus meis Isa- 
bella, Âdebcia, lobanna et Agnete. Quod ut in perpetuum stabile sitac 
firmum, litteris commendo et sigilli mei impi*essione conflrmo. Actum 
Gastriduni, anno gratie millésime ducentesimonono, mense octobris. 

{Sceau de Geoffroy.) 



LXXXVI. 

Robortus de Mesio, miles, dédit quicquid habebat in molendino Estorvel de 

Borseio (3). 

Novembre 1209. 

Ego, Robertus de Mesio, notum fietcio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee, et ani- 

(1) Oriii^nal, A. 70. — Ck>pi6t da xtii* siècle, A. 7, &• ; da XTxn*, A. 8, n» 172. 

(S) Geoffroy IV, vicomte de Cbfttetudun (1 194-121S). 

(8) Copiée dn xui* siècle, A. 6, n« 48; du XTiii*, A. 8, n* 37 S. 
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mafum parentum et antecessorum meoram, laudantibus et conceden- 
tibus Petronilla uxore mea, et nepotibus mais Willelmo de Monherriila 
etRoberto de Mamberolis, donavi et ia perpetuam elemosinam concessi 
Deo et pauperibus sancte Domus Elemosinarie Gastiiduni, quicquid ego 
habebam in molendino Estorvel de Borseio, eidem sancte domui, quietc 
et pacifiée, perpétue possidendum. Donavipretereaeidemdomui quatuor 
denarios censuales, quos in prato de Fiotel, sepedicte domui a Guillermo 
de Ghoe, fratre ejusdem domus, in elemosinam collato, annis singulis 
capiebam. Universitas autem domus tam fratrum quam pauperum in- 
firmorum, me in fratrem sue domus, et omnium beneficiorum que in 
eadem fiunt et fient de cetero, participem suscepit unanimiter et socium^ 
et post obitum etiam meum, die obitus mei, celebrabit anniversarium. 
Quod totum ut in perpetuum stabile sit ac firmum, litteris commcndavi 
et sigilli meipresentimunimineconfirmayi. Âctum anno gratie W. GC*. 
nonOy mense novembri. 



LXXXVII. 

De duodecim denariis ceasus saper domum Àrnulphi Osoa apud 

Gastridunum (1). 

Décembre 1209. 

Ego Gaufridus (2), Gastriduni yicecomes, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Robertus Villicî, pro amore Dei et pro 
anime sue et anime Mathei Yillici fratris sui defuncti, et animarum pa- 
rentum et antecessorum suorum remedio, donayit, laudante et conce- 
dente Dionisia uxore sua, et in perpetuam concessit elemosinam, Deo et 
pauperibus sancte Domuls Elemosinarie Gastriduni, duodecim denarios 
census, quos annuatim capiebat, sitosin domo Âmulphi Oson, que est 
apud Gastridunum, in Panceria; et omnem burdesagium ejusdem cen- 
sive dicte domui elemosinarie, libère, quiète et pacifiée, perpétue possi- 
denda. Ego autem, de cujus feodo prefatus Robertus rem totam predic- 
lam tcnebat, ad ejusdem Roberti petitionem et preces predictam dona- 
tionem, salvojure meo, volui approbavi et concessi, et sepedicte domui 
elemosinarie garantiremanucepi. Ut autem hoc in perpetuum stabile sit 
ac firmum, litteris commendavi et sigilli mci impressione confirmayi. 
Actum Gastriduni, anno incamationis Dominice M**, GG*. nono, mense 
dccembris. 

(1) Original, B. 88. — Copies du zni* siècle, A. 8, n« 21 ; du xni», A. 11, n*2; duxvili*, 
A. 8, no SO. 
(3) GtoffrojY, vicomte de CbAteaudan (1191-1215). 
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LXXXVIII. 

De viginti solidis in tensamento Bonevallis (I). 

Juin 1210. 

Ego Milo (2), cornes Barri super Secaaam, notum facio omnibus tam 
prescntibus quam futuris, quod Ego, pro renriedio Ebrardi (3) avi mei, 
et anime mee, et patris et matris mee, et omnium antecessorum meo- 
rum, laude et assensu Helixandis uxoris mee, et Galcheri lilii meî, dedi 
et in perpetuum concessi domui elemosinarie Gastriduni viginti solidos 
dunenses, quos nummos in avena mca de Bonayalie, per manum pre- 
positi mei singulis annis, die festo Sancti Martini hiemalis apud Bonam- 
vallem capiendosassignavi. Elemosinaautem dicta michi conccssit diem 
anniversarii mei et Ebrardi avi mei in perpetuum celebrare. Ut autem 
istud donum meum firmum et ratum semper in posterum permaneret, 
présentes feci litteras sigilli mei munimine roborari. Actum est hoc, 
anno Domini M\ GG''. X^, mense junio. 

[Sceau de Miles,) 



LXXXIX. 

De quibosdam domibus apud Gastridunum (4). 

7 août 1210. 

Ego Katarina (5) Blesis et Glarimontis comitissa, notam facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Robertus de Mesio, fidelis 
meuSy abrenuncians seculo, zelo Dei ductus, se pauperibus infirmis 
sancte domus elemosinarie Gastriduni în fratrcm reddidit et concessit. 
Et secum eisdem pauperibus hcrbergagium domorum suarum de Gas- 
triduno eidem domui elemosine contiguum, laudantibus et conceden- 
tibus Guiilermo de Mohervilla, nepote suo, et Roberto de Manberolis, 
nepote Guillermi, in perpetuam elemosinam assignavit et dédit. Et 
me sicut dominam suam, rogavît humilitcr quatinus pro amore Dei 
hcrbergagium illud, quod est de feodo meo, eidem sancte domui ad 

(1) Original A. 87.— Copies da xiii« lièdo, A. 5, n* 15; du xvn*, A. 7, n* 31 ; da xtui, 
A.8, n«177. 

(2) Miles m, comte de Bar-sar-Selne et vicomte de Chartrei. 

(3) Ebrmrd on Evrard IV, teignear du Paiaet, mentionné dans nne charte de 1179 (oart. 
de Notre-Dame de Chartres, 1. 1, p. 202 ; oart. de Saint-Père de Chartres, t. II, p. 412.) 

(4) Original A. 76. — Copies du xiii« siècle, A. 3, n* 116; du XYiu*, A. 8, n^ 117 e 294. 

(5) Catherine, femme de Loui4, comte de Blois, mort en 1205 devant Andrinople, £Ue 
avait apporté par son mariage le comté de Clermont à son mari. 



62 ARCHIVES DB LA MAISON-DIEU 

usus pauperum concederem possidere. Ego aulem, pietatis intnitu cl 
pro salute anime comitis LudoTici karissimi domini mei memorie feli- 
cis, etmeey ad petitionem ipsius Roberti jam dicii, donum illudab ipso 
sana consideratione factum domui jam dicte, super domibus pretaxatis, 
que de meo sunt feodo, approbayi, Tolui et concessi, et garantizandum 
et tencndum firmiter manucepi. Quod ut stabile sit et firmum, litteris 
commendavi, et sigilli mei munimine confirmavi. Datum per manum 
Terrici cancellarii mei, anno incamati Verbi, M". CC*. decimo^VII" die 
mensis augusti. 



XG. 

De venditione census (1j« 
Mai 1211. 

Ego Gaufridus Normant, notum facio omnibus tam futuris quara 
presentibus, quod Gaufridus quondam nepos Hugonis Bigoti de Sainte 
Face, vendidit fratribus domus elemosine Gastriduni censum omnem et 
quicquid ipse tenebat de meo feodo, quod ex caduco predicti Hugonis 
ayunculi sui jam defuncti, ad ipsum devencrat, eisdem fratribus ele- 
mosine habere quiète et pacifice perpetuo possidendum, salva tamen et 
excepta ab bac Tcnditione quinta parte census ejusdem predicti, quam 
eadem domus elemosine ex donatione et legato prefati Hugonis, quon- 
dam fratris ejusdem elemosine et ex supradicti Gaufiridi et mea conces- 
sione jam tenebat, eidem domui quiète et pacifice perpetuo possidenda, 
quicquid in futurum de predicta yenditione continget. Ego autem, ad 
petitionem et preces ejusdem Gaufridi, yenditionem istam Tolui con- 
cessi, et tam eamdem Tenditionem quam donum predictum a prefate 
Hugone domui elemosine collatum, eidem domui elemosine garantire, 
sicut dominus, manucepi. Preterea, Ego, pro amore Dei et pro salute 
anime mee, et parentum, et antecessorum meorum, laudantibus et con- 
cedentibus Isabella uxore mea, et filio meoGaufrido, etfiliabus meis 
Petronilia, lohanna, Margarita et laquelina, feodum meum integraliter 
de quo sepedictus Gaufridus erat homo meus, et omnes ejusdem feodi 
redibitiones et proventus ad me pertinentes, sepedicte domui elemo- 
sine donavi et in perpetuam elemosinam pacifice possidere statuî et con- 
cessi, et sine redibitione aliqua pro eodem feodo alicui, aliquo tempore 
exibenda, eidem domui garantire manucepi. Ut autem totum hoc in 
perpetuum stabile sit ac firmum, litteris commendayi et sigilli mei pre- 
senti munimine confirmavi. Âctum anno incamationis Dominice, 
.M*. GG^ Xr., mense maii. 

(I) Copies du xin* siècle, A. 6, n* 3 ; da XTixi% A. 8, n*2S9. 
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XGI. 

Gompromissio (I). 
1«' juillet 1211. 

Henricus, Gamotensis archidiaconus, omnibus Xristi fidelibus pré- 
sentes litteras inspecturis, in auctore salutis, salutem. Noveiint universi 
presentis pagine noticiam habituri, quod cum coram nobis, judice ordi- 
nario, litigaretur inter lohannem Aois ex una parte, et Guillermum 
Medicum ex altéra, super eo quod dictus lohannes, a memorato Guil- 
lermo VII libras Gamotensis monete exigebat, quas ei debebant defuncti 
Robertus Guinefroi et Odelina uxor ejus, ea videlicet ratione quod idem 
GuîUermus, eorum pueros et hereditatem tanquam puerorum tutor 
manutebat. Gum idem GuiUermus inficiaretur penitus, defunctos Ro- 
bertum Guinefroi et Odelinam ejus uxorem, eidom iliud debere debi- 
tum. Tamdem in Nos et lohannem Âgnensem m ilitem, compromiserunt 
corporaliter, huic fide prestita, quod ipsi gratum et ratum haberent 
quicquid super causa que inter ipsos Tertebatur, faceremus. Nos Tero, 
recepto a lohanne Aois super illo debito sacramento, injunximus me- 
morato GuiUermo, ut ipse, singulis annis in festo Omnium Sanctorum. 
in solutionem dicti debiti, très mistilii minas soheret sepedicto lohanne, 
Tel ejus mandato, quicquid de illo contigeret donec eidem supradicto 
debito fuerit satisfactus. Hoc autem idem GuiUermus fideliter facere, 
fide prestita, creantavit, taii siquidem facta conditione, quod si uxor 
ejusdem GuiUermi, memoratum R. Guinefroi et Odelinefilia, sine he- 
rede décèdent, ipse a solutione trium mistilii minarum remanebit ab- 
solutus, sed eas qui prefatonim R, et 0. hereditabunt possidebunt, 
eidem lohanni Tel ejus mandato usque ad consummationem dicti de- 
biti sohere tenebuntur. Quod utmemoriter et firmiter habeatur, pre- 
sens scriptum, ad petitionem partium, notarifecimuset sigilli nostri 
munimine roborari. Datum anno Domini. M^ GG'^.XI^. mense julio, 
die Teneris post festum apostolorum Pétri et Pauli. 

(1) Ck>pie du xnr siècle, A. 8, n* IIS. 
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XGII. 

Do duobus SGxtariis fnimenti super terram de Francalineria, et uno seztario 

super terrain de Frachenis (1). 

Octobre 1211. 

Ego Gaufridus de Frachenis miles, notam facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod Ego, Glaricia maire mea et Jakelina uxore 
mea, Herveo filio meo primogenito, laudantibus, concedentibus et ap- 
probantibus, pro anime mee antecessorumque meorum remedio, in 
puram et perpetuam elemosinam dedi et irrevocabiliter concessi Deo et 
Pauperibus domus elemosine de Castriduno, Magistro et Fratribus in 
eadem domo manentibus, duo sextaria frumenti annui redditus, vide- 
licct : quoddam sextarium super terram meam de Francalineria, 

• 

et aliud sextarium super totam terram meam de Frachenis, singulis an- 
nuis reddenda per manus eorumdemqui dictas terras de ceteropossi« 
debunt. Quod ut ratum et firmum in perpetuum permaneat, prefalis 
Magistro et Fratribus, présentes dedi li Itéras sigillimei munimine robo- 
ratas. Âctum anno Domini M"". CC. undecimo, mense octobris. 



XGin. 

De platea Fremillon in castello Gastridoni (2). 
Janvier 1212 (v. si.). 

Universis présentes litteras inspecturis, Mauricius Béate Marie Magda- 
lene Gastriduni, dictus abbas totumque ejusdem loci capitulum, salutem 
in Domino. Noverit universitas Testra quod Nos, medietatem platée cu- 
jusdam, quam, in Gastello Gastriduni sitam, nos ex dono et elemosina 
deftincti Fremillon, cum Adelicia relicta îpsîus Fremillon herebamus 
communem, eidem Adelicie et Giraldo armigero marito ejus vendidi- 
mus pro quinquaginta solidos dunenses, et concessimus eisdem eorum- 
que successoribus universis, absque reclamatione nostra, plateam eam- 
dem quiète et pacifice perpetuo possidendam. Quod ut stabile sil ac 
firmum, présentes litteras super hoc anno tari fecimus et sigilli nostri 
capituli caractère roborari. Âctum anno gratie M**. GG". duodecimo, 
mense januarii. 

(1) Copie du xiv^ siècle, A. 7, n« 151 et 152.— Vidimni du 10 juin 1434, B, 411.-^ Copie 
duxviii«, A.8, n»228. 

(2) Copie du ziu*8iède, A. 3, n* 135. 
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XCIV. 

De decimis de Guillart (1). 
Mai 1212. 

Uaiversis présentes litteras inspecturis, tam futuris quam présent!- 
bus, Thomas, Dunensis archidiaconas, cum dilcctione salutem univer- 
sitati Testre. Per présentes litteras innotescat^quodTheobaldus de Guil- 
larty miles, in nostra [presentia] constitutus, pro amore Dei et remedio 
anime sue et anime Gaufridi filii sui jam defuneti, et Fulcherii fratris 
sm, et parentum et antecessorum suorum, dédit et in perpetuam assi- 
gnavit elemosinam Deo et Pauperibus infirmis sancte domus Elemosine 
Gastriduni, décimas terrarum suarum omnium ad territorium de Guil- 
lart pertinentium, et super eodem dono, Guiilermum de Gaudo dicte 
domus elemosine procuratorem, in nostra presentia investivit. Domus 
autem ejusdem fratres très sextarios bladi quos eadem domus in terra 
predicta de Guillart de dono Fulcherii, fratris predicti Theobaldi, de 
reddituannuocapiebaty pro donodictarum decimarum libère percipiendo 
tam dicto Theobaldo quam ipsius heredibus dictam terram de Guillart 
de cetero possessuris, in perpetuum quitaverunt. Testes sunt hii : Ste- 
phanus, decanus Perticensis; Dionisius, procurator decanatus Gastri- 
duni;Milo Coifarius; Gaufridus Gatus; RobertusdeBona Valle; Ragi- 
naldusy presbyter Guillonville ; lohannes, major de Guillonvilla; Odo de 
Primevilla; Gaufridus de Porcheronvilla et alii plures. Ut autem hoc in 
nostra factum presentia in perpetuum stabile duret ac firmum, nos ad 
sepedicti Theobaldi de Guillart petitionem et preces, présentes ex inde 
litteras annotari fecimus et sigilli nostri caractère roborarî. Âctum Cas- 
triduni publiccy in claustro abbatie Béate Marie Magdalene , anno Yerbi 
incamati M®. GG^. duodecimo, mense maii. 



XGV. 

De décima de Guillart (2j. 
Mai 1212. 

Universis présentes litteras inspecturis, Guillelmus de Gaudo, domus 
elemosinarie Gastriduni minister humilis, totusque ejusdem domus 
conventus, salutem et orationum munus. Noverit universitas yestra 

(1) Copies dn xiii^sièole, A. 3, n*33; du xtih', A. 8, n« CO. 
(î) Copie du XIII» siècle, A. 4, n" 6. 
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quod Thcobaldus, miles de Guillart, pro amore Dei et remedio anime 
sue et Fulcherii fratrîs sui et tiaufridi filii sui et parentum et ante- 
cessorum suorum, dédit et in perpetuam assignayit elemosinam Deo 
et Pauperibus infirmis domus nostre decimam omnium fructuum to- 
tius terre sue de Guillart et super eodem dono domum nostram ad 
altare Beati Nicholai, patronis nostri, Ipsum donum in persona propria 
ipse offerens, investivit. Nos autem piam et salubrem ejusdem Theo- 
baldi Tolunlalem circa profectum ipsius anime attendantes, ipsum Théo* 
baldum in collegium et fratemitatem domus nostre suscipientes, eum- 
dem participem et fratrem bonorum omnium domus nostre tam 
temporalium quam spiritualium constituimus, tantam portionem 
beneficiorum omnium que in eadem domo facta fuerunt ab ejusdem 
domus initio, et fiunt cotidie et fient de cetero, ipsius anime et Gau- 
fridi sui filii et parentum suorum quantam nobis ipsis expocimus, 
plenarie concedentcs. Insuper eidem Tbeobaldo de communi fratrum 
nostrorum assensu concessimus quod, quandocunque eidem placuerit, 
ad domum nostram sicut frater ejusdem domus accédât, et sese eidem 
domui ad serviendum pauperes reddens, tam cohabitationem quam 
parliclpationem bonorum domus, remota omni occasione, percipiat. 
Preterea post perceptionem fructuum presentis anni de décima terre 
prefate ipsius Theobaldi de Guillart, quam decimam domus nostre pcr 
manum suam integraliter colliget et asportabit ubique Toluerit sepe- 
dicto Tbeobaldo eamdem decimam tradidimus ad modiationem dimi- 
dii modii ybemagii pro eadem décima, quamdiu ipsam decimam eidem 
tenere et nostro nomine colligere placuerit, domui nostre annuis sin- 
galis persolvendam. Preterea très sextarios bladi quos domus nostra in 
predicta terra Theobaldi, de dono Fulcherii fratris sui, annuatim dered- 
ditu capiebat tam Tbeobaldo quam heredibus suis et omnibus eamdem 
terram de cetero possessuris in perpetuum quitavit. Preterea quando 
eidem Tbeobaldo in fratrem domus nostre collegium Tenire et habitare 
placuerit, arpentum unum de Tineis nostris in competenti loco situm 
eidem Tbeobaldo trademus propriis sumptibus suis excolendum, unde 
Tinum indoliis domus nostre reposîtum ad usus suos percipiat, in ex- 
pensam vini in eadem domo nostra exinde faciendam. Ut autem hoc 
stabile sit ac firmum, litteris presentibus commendavimus et presentis 
sigilli domus nostre munimine confirmavimus. Actum Gastriduni anno 
gratie M\ CG*. duodecimo, mense maii. 
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XGVI. 

De una emina bladi redditus in molendino de Bretinbi (1). 

Juillet 1212. 

Ego Odo BruncUi, dominas de Logron, notum facio omnibus tam fu« 
turis quam prescntlbus, quod Radulphus molendinarius de Bretinbi pro 
amore Dci et pro salute anime sue et animarum parentum et anteces* 
sorum suorum dédit in puram et pcrpetuam elemosinam assignavit Deo 
et paupcribus infirmis domus Elemosinarie Gastriduni unam eminam 
bladi redditus annui capiendam in uno modio redditus bladi quem ipse 
babet in molendino de Bretinbi in fcsto sancti Remigii de reddituejus- 
dem molcndini. Ego autem, ad cujus feodum dictus pertinent redditus et 
ipsum molendinum prefatum, idipsum ad petitioneni et preces ejusdem 
Radulphi predicti, volui, concessi et dicte domui Elemosine garantire 
mauucepi. Et ut hoc in perpetuum stabile sit ac firmum litteriscom- 
mendavi et sigilli mei munimine roboravi. Âctum Gastriduni anno gra- 
tie M*. GG*. duodecimOy mense julii. 



XGVII. 
De duobus modiis annone in molendino de Yarenna (2). 

Juillet 1212. 

Ego^ Odo Burelliy Gurie Âlani dominus^ facio notum omnibus tam fu« 
turis quam prescntibus, quod ego, pro atnorc Dei et remcdio anime 
mce et parentum et antecessorum mcorum, duos modios annone red« 
ditus annui, quos Odo de Gormereio pauperibus infirmis domus Elemo- 
sinarie Gastriduni in perpetuam contulit elemosinam, in molendino 
de Yarenna, qui de meo est feodo, annuatim in octabis Natalis Domini, 
quicumquc prefatum molendinum tenucrit, quiète, libère et pacifice in 
perpetuo possidere concessi ; et eamdem elemosinam prefatis pauperibus 
garantire manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, litteris 
meis commendavi et sigilli mei presenti munimine confirmayi. Âctum 
Biesis, anno incarnationis Dominice M**. GC*. duodecimo, mense julii. 

(1) Original B. 165. — Copies da nm tiède, A. 6, n* 37 ; du mil*, A. 8, n* 260. 
Çl) Copietduxupftièdt, A.3, n* 141, et A. 6,n«16; duxTU«,A.7, n*"* 137 et 143; du 
xTiii», A. 8, n»« 137 et 224. 
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XGvni. 

De compositione platearam inter Abbatiam et Elemosinam aitarum (1), 

Jaillet 1212. 

Universis présentes litteras inspecturis, tam futuris quam presenti- 
bus, Mauricius, Béate Marie Magdalene Gastriduni dictus abbas, totius- 
que ejusdem loci conyentus in Domino salutem. Noverit universitas 
Testra contentionem quam inter nos ex una parte, et GuiUermum de 
Gaudo, procuratorem domus elemosine Gastriduni, ejusdemque domus 
fratres ex parte altéra Tertebatur, super cimeterio et plateis, que sunt 
inter abbatiam nostram et domum Elemosine, in quibus fratres do- 
mus Elemosine in die nundinarum quas habentapud Gastrumdunum in 
festo béate Marie Magdalene stalia ponebant ad opus nundinarum, no- 
bis id ipsum sine nostre Yoluntatis assensu posse fieri contradiccnti- 
bus, ita pacificatam fuisse : Quod fratres domus Elemosine, solvendo 
nobis annuatim quinque solidos dunensium in assumptione béate Marie 
cum bono assensu nostro ad omnimodos usus predictarum nundinarum 
suarum habebunt usum dictorum cimiterii et platearum omnium que 
sunt extra portas nostrarum ccclesie et abbatie. Ita tamen, quod in pla- 
teis que sunt inter abbatiam nostram et domum Elemosine, non licebit 
quadrigus in die earumdem nundinarum sedere, salva etiam via qua- 
dam per quam populus ad nostram gradiatur ecclesiam eadem die. Pre- 
terea licebit fratribus elemosine uti censivis suis quas tenent de abba- 
tia nostra sicut Toluerint, reddendo censussuos abbatie, etTice mutua 
licebit nobis uti censivis nostris quas tenemus de elemosina, sicut to- 
luerimus, reddendo census suos domui elemosine. Ut autem hoc sta- 
bile sit et firmum^ présentes litteras annotari fecimus et sigiUi capituli 
nostri munimine roborari. Âctum publiée in capitulo nostro, anno 
gratie millesimo ducentesimo duodecimo, mense julii. 



XGIX. 
De pace inter Nos et Abbatiam Béate Marie Magdalene Gastridani (2). 

Juillet 1212. 

Universis tam futuris quam presentibus présentes litteras inspecturis, 
Mauricius Béate Marie Magadelene Gastriduni dictus abbas totiusque 



(1) Copies da xin* tiède, A. 3, n* 124 ; du xtiu*, A. 8, n« K3. 
(t) Ck>pie du xixi* tièo!ê, A. 3, n« 68; du xriii*, A. 8, n* 18. 
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loci ejusdem conventus salutem in eo in quoTera salus. Noverit uni- 
vesitas Tcstra causas quasdam que inter nos, ex una parte, et Cuiller- 
mum de Gaudo procuratorcm domus Elemosinarie Caslriduni, et ejus- 
dem domus Iratres, ex parte altéra, Tertebantur, de communi as- 
sensu utriusque partis sicut per singula capitula subscribuntur pro bono 
pacis terminatas fuisse. De stallis cerariorum est ita : quod illis quatuor 
cerariis, qui tenent stalla cerarie de censiva nostra in nostra ecclesia 
Béate Marie Magdalene de Castroduno, Tel ipsorum mandate licebit 
Tendere autem vel intra ecclesiam Beati Nicbolai seu infra proprissum 
domus elemosine, in yigilia et in die festiyitatis Beati Nicbolai singu- 
lis annis, nullo autem alio die licebit eis sine assensu abbatis aut prions 
nostri ibidem Tendere. De altaribus est ita : qnod nunquam consti- 
tuentur plusquam tria altaria in ecclesia Domus Elemosine. De matri- 
moniis est ita : quod de familia Domus Elemosine in eadem domo ele- 
mosine tradentur connubio. Sponsalia erunt canonicorum nostrorum 
de nostra ecclesia Béate Marie. De servientibus Elemosine est ita : quod 
servientes Domus Elemosine, mercenarii, in passca tantummodo va- 
nient ad nostram ecclesiam Béate Marie ad confessionem suam et per- 
ceptionem eucaristie; hoc autem, nullo alio die aut tempore tenebuntur 
facere. Deomnibusaliis rébus ad jusparochialc pertinentibusnicliil am- 
piius ab eisdem senrientibus poterimus exigere, non aliquid aliud dein- 
ceps erga sepedictam Domum Elemosine seu in quoscumque in eadem 
domo manentes, pro jure parocbiali poterimus amplius de cetero recla- 
mare. De Truncbetis est ita : quod propria terra Domus Elemosine que 
sita est ultra noam que protenditur a foramine Forraier, usque ad Plan- 
chas vadi Tonnellarioruma medio ûlo ejusdem noe versus Ghoam, et om- 
nes minute décime de omnibus manentibus et mansuris in eadem parte 
terre ejusdem, exceptis minutis decimis de propriis animalibus Domus 
Elemosine cedunt in parochiam Ghoe. Décima Tero messium ejusdem 
terre remanet quita Domui Elemosine dando pro eadem décima canoni- 
€is Ghoe singulis annis très minas ybemagii et très minas avene, de 
bladis ejusdem terre sine pejoratione aliqua ad mensuram cum qua 
mensuratur décima Ghoe. Et apud eamdem terram requirent et habebunt 
redditum canonicî Ghoe. De tota terra autem alla, minutas décimas et 
décimas messium ejusdem terre et omne jus parochiale tam nos quam 
canonici Ghoe quitamus et in perpetuum concedimus sepedicte Domui 
Elemosine. Ut autem presens foctum nostrum in perpetuum stabilitate 
gaudeat inconcussa, présentes litteras super hoc annotari fecimus et si- 
giUi capituli nostri caractère roborari. Actum publiée in capitulo nos- 
tro, anno incarnationis Dominice, M"*. GG*. duodecimo, mense julii. 
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c. 

De decimis quod Goherius de Laneriaco donavit apud Villam Episcopi (1 ), 

JanTier 1213 (v. st,). 

Ego Goherius de Lennere, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Hugo de Hathueriis, miles, laudantibus et conceden- 
tibus, uxore sua Ermesendi, et ûliis suis, Theobaldo et Girardo, et filia-* 
bus suis, Hodeburgi et ejus marito Roberto, Matildi et ejus marito 
Gaufrido, omnes décimas quas babebat apud YilleTesquez, yendidit 
magistro et fratribus Domus Elemosinarie Gastriduni, pro triginta libris 
dunensium, eidem Domui Elemosine, libère, quiète et pacifiée, perpe- 
tuo possidendas, ab omni servicio et obnoxietate omnimoda libéras pe- 
nitus et immunes, manucapiens et fide data confirmans Tenditionem 
dicte Domui Elemosine garantire indempnem. Ego autem, de quo dictus 
Hugo prefalas tenebat décimas, ad petitionem et preces sepedicti Hugo- 
nis, hominis mei, dictam Tenditionem Tolui, approbavi et concessi, et 
sepedicte Domui Elemosine garantire manucepi. Quod in perpetuum 
stabile duret ac firmum, litteris presentibus commendaTi et sigilli mei 
munimine confirmayi. Âctum anno Domini M*. GG*. dedmo tertio, 
mense januarii. 



GI. 

De terra apud Molariam (2). 
Février 1^13 (v. st.). 

Ego Theobaldus de Dangeolo, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Symon Garrel de Bonavalle et Hersendis oxor ejus, 
pro amore Dei et remedio animarum suarum et parentum et anteoes- 
sorum suorum, in puram et perpetuam elemosinam contulerunt Deo et 
pauperibus infirmis sancte Domus Elemosinarie Gastriduni, quicquid 
ipsi emptione sua comparaverant apud Molariam a Gauterio de Lioe- 
TiUa, terram scilicet et nemus, quicquid Tidelicet apud Molariam dictas 
Gauterius integraliter possidebat. Ego autem ad cujus feodum dictam 
tenementum omne pertinebat, ad petitionem et preces supradicti Gaa« 

(1) Copies du xui» «iècle, A. C, n* 14 ; du XTn% A. 7, iio67 ; du xvin», A. 8, n« 19) et 
B. 680, n« 1. 

(2) Original B, 648, nM . ^ Copies du xiu* siècle, A. 3, n* 130, et A. 6, n« 80 ; du ztii% 
A. 7, n* 149. 



DE CHATBAUDUN. 71 

tcrii de Loevilla, hominis mei, laudantibus et concedentibus filiis meis 
Bernardo et Theobaldo, id ipsum Tolui, concessi et dicte Domui Elemo- 
sinarie garantire manucepi. Ita tamcn quod dicta Domus Elemosinaria 
pro teneniento predicto michi et heredibus meis, singulis annis, duos 
solidos dunenses censuales tantummodo, remota omni alia consuetu- 
dine et redibitionc omnimoda, in iesto Sancti Remigii persolvet. Quod 
ut in perpetuum stabile duret ac firmum, lillcris meis commendavi et 
sigilli mei presentismunimine confirmaTi. Actum annogratie niillesimo 
ducentesimo tertio decimo, mense februarii. 



CIL 

De censivis apud Gloiam (1). 

Juin 1213. 

Ego Amauricus de Tron, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Hugo major de Logron pro amore Dei et anime sue 
et animarum patris sui et matris sue et antecessorum suorum remedio 
dédit et in puram, liberam et perpetuam concessit elemosinam Deo et 
pauperibus infirmis sancte Domus Elemosine Castriduni, duos denarios 
censuales sitos in domo Amdree Tropinel que est apud Gloiam in quin- 
quello ejusdem tUIc sita, cum proventibus omnibus ejusdem census, et 
burdesagio ad eamdem censivam pertinente, sicut eadem censiva do- 
mus iliius ab onere et communitate alterius censive domus ejusdem di- 
visa esty annuatim apud Gastrumdunum in festo beati Nicholai, eidem 
Domui Elemosine persolyendos. Hoc donum voluerunt et concesserunt 
Hatildis uxor dicti Hugonis majoris et Agnes eorum filia. Id ipsum vu- 
luerunt et concesserunt Robertus Villici et Dionisia uxor sua, de quo- 
rum feodo dictus Hugo dictam tenebat censivam. Hoc ipsum voluit et 
concessit Adam de Cloia, miles, ad cujus feodum dicta pertinebat cen- 
siva. Egoautem, ad cujus feodum dicta iterum pertinebat censiva, ad 
petitionem et preces dictorum Ade de Cloia, hominis mei, et Roberti 
Yillici et ipsius prefati Hugonis majoris, id ipsum volui et concessi et 
garantire manucepi. Et ut hoc in perpetuum stabile duret acfirmum, 
litteris commendavi et sigilli mei munimine confirmavi. Actum anno 
gratie M"*. GG^ IIP. decimo, mense junii. 

(1^ Copiei do xiu* siècle, A. 3, n* 136, «t A. 6, n* 22 ; du XTlii*, A. 8, n- 132 et 265» 
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GUI. 

De censibos apud Gloiam (l). 
D^embre 1213. 

Ego Amauricus de Trou, notum focio omnibus tam futuris quam pre- 
sentibuSy quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee et anima- 
rum patrîs mei et matris mee et antecessomm meorum, pro duobus 
solidis redditus annui quos bone memorie Hugo pater meus, qnondam 
dederat in pcrpetuam elemosinam pauperibus inGrmis sancte Domus 
Eiemosinarie Castriduni et eos assignaverat in censibus suis de Cloia 
annis singulis capiendos, ego, donum patris mei cupiens ampliare, 
dicte Domui Eiemosinarie duos solidos et unum denarium census de 
eisdem censibus de Cloia, in esscambium perpetuum assignavi; dequi- 
bus Hugo Girout de Gloia tredecim denarios dunensium de censu quos 
michi dcbebat de terra quadam sita inter Gloiam et Montigniacum, et 
Guillermus Hugou quatuor denarios de terra que est in varanna inter 
Gloiam et Montigniacum, et magister Hugo de Gloia quatuor denarios de 
terra que est in eodem loco; Petrus de Yarénna quatuor denarios de 
terra que est in eodem loco eidem prefate domui elemosine reddent an- 
nuatim in natali fieati Nicbolai. Ne autem hoc donum patris mei et 
meuni postero malicia inmutari Talëat, aut infirmari, présentes litteras 
meas super hoc annotari feci et sigilli mei présent! munimine roborari. 
Actum apud Gloiam, anno gratie millesimo ducentesimo tertio decimo, 
mense decembris. 



GIV. 

De Molaria (2). 

Décembre 1213. 

Ego Theobaldus de Dangeolo, omnibus ad quos littere iste perrene- 
rint, salutcm. NoTcrit universitas vestra quod Galterius de LoiyiUa 
vendidit Simoni Garrel et uxori ejus quadraginta libras quicquid possi- 
débat apud Molariam, scilicet terram et nemus, concedente uxore sua 
Auburgi, et fratribus suis Guiilermo et lohanne, et sororibus suis, Ma- 
tildi et Agnete ; ita quod predicta Auburgis uxor predicti Galteril quit- 
tavit omnino spontanea Toluntale quicquid in bac venditione per dota- 
licium reclamare potuisset; et ego, ad cujusfeodumhoc pertinebat, adpc- 

(1) Copîet an zni* siècle, A. 8, n* 108, et A. 6, n* 24 ; du zmr, A. 8, n* 11 1. 
(3) Copies du zin* siècle, A. 3, n* 158, et A. 6, n* 31 ; da xrn*, A. 7, n* 148. 



DE CHATEAUDIX. 73 

titionem utrorumquc, scilicet predicti Galterii et prcdicli Simonis 
GarrcI ; hoc eidem Simoni et heredibus suis manucepi in perpetuum ga- 
rantizare, tali modo quod idem Simcm et uxor ejus, et heredes eorum, 
michi et heredibus meis duos solidos de censu in festo sancti Remigii 
persolvent annuatim. Preterea concessi quod idem Simon et uxor ejus 
hoc quod emptum est ab eis in elemosina quovis aliunde donare possint, 
et ego Tel heredes mei in hac venditione nichil amplius prêter hos duos 
solidos prenominatos reclamare poterimus. Quod ut ratum et stabiie 
permaneat, ex concessu filiorum meorum Bernaldi et Theobaldi sigilli 
mei munimine roboravi. Auctum anno ab incarnatione Domini M**. GC®. 
tertio decimo mense decembris. 



CV. 

Privilegiom Romanum (i). 
10 juin 1213. 

Innocentius episcopus (2), servus servorum Dei, dilectis filiis magis« 
tro et fratribus domus Dei de Gastroduno salutem et apostolicam bene- 
dictionem. Gum a nobis petitur quod justum est et honestum, tam Tigor 
equitatis quam ordo exigit rationis, ut id per sollicitudinem officii nos- 
tri ad debitum perducatur effectum. Ea propter, dflecti fn Domino filiî, 
Yestris justis postulationibus grato concurrentes assensu, reddilus et 
possessiones de Jalans et alia bona vestra, sicut ea onmia juste et paci- 
fiée possidetiSy Tobis et per tos prefate Testre domui auctoritate apos- 
tolica confirmamus et presentis scripti patrocinio communimus. Nulli 
ergo omnino hominum iiceat banc paginam noslre confirmationis in- 
fringerey Telei ausu temerario contraire. Si quis autem, hoc attentare 
presumpserity indignalionem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et 
Pauli apostolorum ejus se noyerit incursurum. Datum Laterani quarto 
idus junii, pontificatus nostri anno sexto decimo. 



GVI. 

Oe una modiata terre apud Guîcheri juxta Autolium et de quadam domo, vel de 

terra sancti Jacobi de Bnieriis (3). 

Juillet 1214. 

Ego lohannes de Rubeo Monte, notum facio omnibus tam futuris 

(1) Copies da xiii* liècle, A. 9, n* 40; da zyir, A. 10, n* 4 ; du XTm% A. 8, n* 9. 
(t) InoocertlU, pape (1 198-1 216). 

(8) Original B, 177. — Copies du xni', A. 8, n*22; du XTin% A. 17, n« 1, et A. 8, n« 16» 
(Le eartttlaire A 8 porte comme titre : de terra Sancti Jacobi de Brutriit, 
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quam presentibus, quod pro amore Dei et remedio anime mec et ani* 
marum patris et matris mee et antecessorum meoruniy laudante et con- 
cedente Âgatha uxore mea, donavi et in puram et perpetuam elemosi- 
nam assignavi et concessi Deo et pauperibus iniirmis sancte Domus 
Elemosinarie Castriduni domum quamdam ad pauperes ibidem bospilan- 
dos et unam modiatam terre in parochia Âutolii apud Guicheri sitas, 
ab omni onere et obnoxietate omnimoda libéras et immunes, dicte Do- 
mui Elemosinarie quiète, libère et pacifiée in perpetuo possidendas. 
Quod donum meum ut in perpetuum stabile duret ac firmum, litteris 
presentibus commendayi et sigilli mei presenti munimine confirmavi. 
Âctum anno incarnationis Dominice miUesimo ducentesimo quarto de- 
cimOy mense julii. 

{Sigillum lohannis de Bubeo Monte.) 



CVII. 
De duodecim denariis census super domum Guillermi Doblier (i). 

Décembre 1214. 

Ego Robertus de Bapaumis, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego pro amore Dei et remedio anime mee, et 
animarum patris mei et matris mee et antecessorum meorum, laudan- 
tibus et concedentibus Elisabeth, uxore mea, et filiis meis Stephano, 
Henrico, Andréa, Petro et Thcobaldo, et filiabus meis Malildi et Sezilia, 
donaviet in puram et perpetuam elemosinam assignavi et concessi Deo et 
pauperibus iniirmis sancte Domus Elemosinarie Castriduni, duodecim 
denarios census, cum omni burdesagio et obnoxietate ad eamdem cen- 
sivam pertincn tibus, quos Guillermus Doblier de Castroduno michi de- 
bebat partim pro quadam parte domus sue petrinc que est apud Gas- 
trumdunum in Herlebauderia et partim pro plateis quibusdam ejusdem 
Guillermi dicte domui sue adherentibus cl vicinis. Probeneficio autem 
isto dicte domus fratres dies anniversarios obitus patris mei et matris 
mee, sese in cadcm domo celebraturos annuatim in perpetuum fide- 
liter proniiserunt. Ego vero donum meum predictum eidem domui 
elemosine liberum, indcmpne et pacificum garantire manucepi, et fide 
prestita, confirïnavi, tali etiam modo quod si forte Domus Elemosine seu 
hosspites in eadem censiva Elemosine mancntes per Texationem seu 
molestationem alicujus cujuscumque pro dcfectu garandizationis mee 
penam gravantem aut dampnum incurrerent, ego dicte Domui Elemo- 

(I) OrigiDil B, M. — Copie du xiii* siècle, A. 3, n» 1 13, et A. 6, n* 44 ; da XT1I«, A. 7, 
mtt; du ZTxn«, A. 8, n^^iUS, 180 et 273. 
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sine picgios dedi Âubertum de Sancto Sepulchro, Giraldum Gati et 
Nevelonem de Bossco Ausoudi, milites, et preterea Gaufridum Gati et 
Gervasium Estrivart, dampnum ipsius Elemosine et hosspitum in integ- 
rum restaurandi. Quod ut in perpétuant stabile sit et ârmum, litteris 
presentibus commendayi et sigilli mei munimine confirmayi. Âctum 
anno incarnationis Domini, M"*. CG^. quarto decimo, mense decem- 
bris. 



GVIIl. 
De decem solidis reddilus in theloneo de Garvavilla (1). 

Août 1215. 

Ego Guarinus de Friseia notum fiicio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee et pa- 
rentum et antecessorum meorum, decem solidos redditus annui, quos 
lohannes, frater meus, et ego pauperibus sancte Domus Elemosinarie 
Gastriduni jampridem dedimus, et in theloneo nostro de GuryayiUa in 
eadem villa in festo sancti Remigii per manum illius qui dictum tbelo- 
neum recipiet annuatim capiendos assignayimus, eidem domui elemo- 
sine in termine nominato sine dilatione aliqua reddendos statui. Et ut 
idem redditus eidem domui reddatur in perpetuum illibatus, donum 
istud fratris mei et meum litteris presentibus commendayi ac sigilli mei 
presentis munimine confirmayi. Âctum anno gratie millesimo GG*. 
quinto decimo, mense augusti. 



CIX. 

De censibos apud ProenYilla, apud GrespainYUla et in Escures (2). 

Octobre 1215. 

Ego Niyelo Marcelli notum &cio omnibus tam futuris quam presen- 
tibus, quod Hauricius de Turchepot pro amore Dei et remedio anime 
sue et patris et matris sue et antecessorum suorum dédit et in pu- 
ram et perpetpam elemosinam assignayit Deo et pauperibus inflrmis 
sancte Domus Elemosinarie Gastriduni duos solidos et octo denarios 
census, de quibus débet Âaliz de Ghantelou octo denarios sitos in terra 

(1) Origîiial B, 348, ii« t. — CopÎM da zm«iièol0, A. 3, n* 107 et A. 6, d« 3?; dn ztii% 
A. 7, ii*13; da ZTni*, A. s, n* 103. 

(t) Copies da zm* siècle. A. 3, m* 103, et A. 6, a* 1 ; da ztii* siècle, A. 7. n- 47, da 
xnii* siècle. A. 8. n* 104. 
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que est in term juxtavioeis de Proenvilla, et Hugo, medicus de Gha- 
marciOy duodecim denariossitosin terra que est apud Crespainyillam^ et 
Gilo Ferronus duodecim denarios pro arpente vinee que est in Esscu- 
res, annuatim in naliyitate Béate Marie dicte domui perpetuo persol- 
Yendos.Ego vero, de cujus feodo dictus Mauricius censum tenebat pre- 
dictum, Amelina de Yirgulto, uxore mea, ex cujus parte ego illud Ip- 
sum tenebam feodum, id ipsum Yolente et concedente, ad petitionem et 
preces sepedicti Mauricii, hominis mei^ supradictum donum approbayi, 
Yolui et concessiy et dicte Domui Elemosine garantire manucepi. Et ut 
hoc in perpetuum stabiie duret ac firmum^ litteris presentibus corn- 
mendavi et sigilli mei munimine confirmayi. Actum anno incarnatio- 
nis Dominice M"". GG''. quinlo decimo, mense oclobris. 



GX. 

De dccimis de Porcheronvilla (1). 
Juin 1216. 

Raginaldus (2) Dei gratia Carnotensis episcopus^ universis ad quos 
présentes littere pcryenerint tam presentibus quam futuris, in Domino 
salutem. Gum sancta Domus Eiemosinaria Gastridunensis copiosa pau- 
perum iuQrmorum ad eam undique confluentium cotidiana multitudine, 
et erga eosdem pauperes inûrmos sollicita et yigili diligentia caritatis 
omnimode disnocatur et pietatis visceribus habundare : inde est quod 
nos, elemosinas eisdem pauperibus ad ipsorum sustemptationem in ea- 
dem domo perpetuo faciendam a bone memorie fîdelibus universis tam 
viventihus quam defunctis, tam predecessorum nostrorum quam nostrd 
tempore collatas ad eorumdem usus pauperum conservare tenemur, 
quietas et indempnes. Nos igitur, décimas quas Hugo de Basonvilla, 
miles, et Maria uxor ejus, de tenementis suis totalibus et territoriis tam 
de Porcheronvilla quam de villa que dicitur, Feularde tam de bladis 
quam de rébus omnibus aliis in manu nostra specialiter resignaverunt, 
laudantibus id ipsum et concedentibus filiis suis Hugone, Gilone, Gui- 
done, lacobo et Bartholomeo et filia sua Esglentina, quas easdem déci- 
mas nos ad predictorum Hugonis et Marie petitionem pauperibus 
dicte Domus Elemosinarie dedimus et concessimus perpetuo possiden- 
das. Insap ^r et omnes alias décimas quas eadem domus inpresenti 
possidet vel in futurum annuente Domino adeptura est, nec non et alios 
redditus quos eadem Domus Eiemosinaria nunc possidet vel in futurum, 
Dec Tolente, juste et canonice poterit adipisci, eidem sancte domui 

(1) Copiet du zni* lièale, A. 3, n* 102 ; do xni*, A. 17, o* 5 ; da xvm*, A. 8, n* 10. 

(2) Rcntnl (dt Ifoaçon), é^êque d« Chartrei (U83-1217). 
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confirmamus. Quodut inperpetuumstabile sit ac firmum^ id ipsum pre- 
scntibus coimnendatum litteris, sigilli nostri presentis niunimine duxi- 
luus confîrmandum. Actom Gainoti, anno Domini M®. CG*. sexto de- 
cimo» mensejunii. 

CXI. 

De quatuor sextariis ybernagii apud Villam Episcopi (1). 

Juillet 1216. 

Ego, Hugo Biselli, notum facio omnibus tam futuris quam presenti- 
bus, quod Garinus de Joi, miles, pro amore Dei et remedio anime sue, 
et parcntum, et antecessorum suorum, laudantibus et concedentibus 
Elysabeth uxore sua, et Wllleimo filio suo, et filiabus suis Aramburgi 
etSezilia, donavit et in puram et perpetuam elemosinam concessit Deo 
et pauperibusinûrmis Domus Elemosinarie Gastriduni quatuor sextarios 
ybernagii redditus annui, quos ipse babebat, sitos in terris et hospitibus 
quibusdam de Villeyesque; in terris videlicet et bospiciis domini Ade de 
Bardilleriis, militis, très sextarios; in terris et bospiciis defuncti Fiaeau 
unam eminam ; et in terris et hospicio ipsius prefate domus elemosine 
unam eminam, dicte Domui Elemosine annuatim in festo sancti Rémi- 
gii quiète, libère et pacifiée perpetuo capiendos. Ego autem banc ele- 
mosinam dicte Domui Elemosinarie factam ad petitionem et preces 
dicli Garini de Joi, bominis mei, qui prefatum redditum de meo tenebat 
feodo, Yolui approbayi et concessi, et dicte Domui Elemosinarie garan- 
tire manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac flrmum, litteris id 
ipsum commendavi presentibus, ac sigilli mei impressione conflrmavi. 
Actum anno incarnationis Domini M*. GG^. sexto decimo, mense 
julii. 

GXIL 

De quadraginta solidis in stallis bolengariorum apud Âurelianom (2). 

Mars 1217 (v. st.). 

Pbilipus (3) Dei gratia Francorum rex. Noyerint uniyersi présentes 
pariter et futuri, quod nos elemosinam illam quam karissimus progc- 
nitor noster bonc memorie Ludoyicus (4) pro remissione peccatorum 

(1) Copîw da zin* ûèole, A. 6, ii« )1 ; du xnx*, A« 7, n* 63 ; da ztjii% A. 8, n* 190. 
(3) CopÎM du ziix* liècle, A. 3, n* 166; dn zym*, A. 8, n* 14. 

(3) Philippe-Aogaste (1180-1223*. 

(4) Lonif 711(1137-1180;. 
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suorum et anteccssorum suorum animabus fecit, sicut ex ipsius litteris 
nobis constitity pauperibus Xristi et hosspitali de Gastroduni de quadra- 
ginta solidis annuatim habendis in crastino Passche apud Âurelianum 
in stallis bolengariorum de primo redditis nummis, ralam habemus et 
eam yolumus observari, et sicut predictum est reddi. Quod ut perpe- 
tuum robur obtincat présentes litteras sigillo nostro fecimus sigil- 
lari. Âctum Paciaci, anno Domini H*. CG*. septimo decimo, mense 
marcii. 



CXIII. 
De décima apud Pyvarderiam et de pluribus aliis (1). 

1217. 

Ego Gaufridus de Droi, mileSi notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego pro amore Dei et remedio anime et paren- 
tum et antecessorum meorum, dedi ac in puram et perpetuam elemosi« 
nam concessi Deo et pauperibus inflrmis sancte Domus Elemosinarie 
Castriduni omnem minutam decimam quam habebam apud Pyvarde- 
riam, apud Granchias, apud Gouherderiam, apud Boscum Villici, et 
preterea duas partes minute décime quas habebam apud Landam, dicte 
Domui Elemosinarie quiète, libère et paciflce perpetuo possidendas. 
Hoc donum Toluit et concessit uxor mea HatiMis et Gaufridus filius meus 
primogenitus. Ut autem hoc ipsum donum meum pauperibus dictis in 
perpetuum stabile duret ac firmum, ego presentibus id ipsum litteris 
commcndavi, et sigilli mei presenti munimine conflrmayi. Âctum anno 
incarnationis domini nostri Jesu Xristi, M*. GG°« septimo decimo. 

CXIV. 

De décima apud Pivarderiam et de pluribus aliis (2). 

1217. 

Ego lohannes (3), dominus Montigniaci, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Gaufridus de Droi, frater meus, pro 
amore Dei et remedio anime sue, et parentum et antecessorum nostro- 
rum, laudante et concedente uxore sua Matildi, dédit et in puram ac 
perpetuam elemosinam concessit Deoet pauperibus inflrmis sancte Domus 

(1) Copies da xiii* siècle, A. 3, n« 33; da XTiu*, A. 8, n* 51. 

(2) Copie da ziii* siècle, A. C, d« 13. 

iZ) Jean I*'% dit le Roux, seigneur de Montigny-le-Gannelon (118S-1S19)* 
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Elemosinarie Castriduni totales minutas décimas suas de Pyrarderia, de 
Golarderia^ de Grangiis, de Bosco Yillici, et preterea duas partes minute 
décime, quas habebat apud Landam, eidem Domui Elemosinarie quiète 
et pacifiée perpetuo possidendas. Ego autem, ad cujus feodum pertinent 
décime prenotate, ad petitionemac preces dicti Gaufridi^fratrismei, 
donum istud yolui, approbavi et concessi, et dicte Domui Elemosinarie 
garantire manucepi. Et ut id ipsum stabile duret ac firmum, litteris pre- 
sentibus commendavi et sigilli mei presenti munimine conflrmayi. Ac- 
tum anno gratie M®. CC®. septimo dccimo. 



CXV. 

De décima apud Pivarderiam (1). 

1217. 

Universis présentes litteras tam futuris quam presentibus inspectu- 
ris Gaufridnsy Dunensis Ârcbidiaconus, in Domino salutem. Noyerit 
universitas vestra, quod Gaufridus de Droi, miles, laudante et conce- 
dente uxore sua Matildi, dédit et in pnram ac perpetuam elemosinam 
conccssit Deo et pauperibus inflrmis sancte Domus Elemosinarie Cas- 
triduni, pro amore Dei et sainte anime et parentnm et antecessorum 
suorum, omnem minutam decimam quam babebat apud Pivarderiam, 
apud Grangias,apud Golarderiam, apud NemusYillici, et preterea taiedie- 
tatem minute décime quam babebat apud Lendam, dicte domui elemo- 
sine quiète et pacifiée perpetuo possidendas. Nos autem, id ipsum in 
nostra factum presentia ad petitionem ac preces prefati Gaufridi de 
Droi [concessimus]. Ut dictum ipsius donum dictis pauperibus in per- 
petuum stabile duret ac firmum, litteris presentibus commendatum 
sigilli nostri munimine duximusconfirmandiim. Actum Castriduni anno 
gratie M*. CC*. septimo decimo. 



CXVI. 
De dimidio modio ybernagii in molendino novo de Caria Aianl (2). 

Mars 1218 (v. $i.). 

Ego, Odo Borrelli, dominus Cortelani, notum facio omnibus tam Ai* 
turis quam presentibus, quod amore Dei et anime mee remedio, et an- 
Ci) Copies da xin* tièclo, A S, n* 121 ; do xtiu% A. 8, n« ItO. 

(2) Original B, 844. — Copiai do xni* liède, A. 8,n* 143, et A. 6, n* 17 ; da xnx«, A. 7, 
n« 138 ; da xyui% A. 8, n* 139. 
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tccessorum meorum, laudante et concedente Margarita, uxore mea, et 
Odone, filio meo, et lohanna, fllia mea, dedi et concessi pauperibus 
domus elemosinarie Gastriduni, inpuram atque perpetuam elemosinam, 
dimidium modium ybernagii in Molendino Novo inter Gortelanum et 
Fontes, capiendum in eodem molendino per manum illius qui dictum 
molendinum tenebit, et reddendum infesto sancti Remigii annuatim. 
Ut autem boc donumratum maneretacârmum, ad majorem conûr- 
mationem, sigillimei munimine roboravi. Âctum Gastriduni anno Do- 
mini M^ GG^ VHP. X^, mense martii. 



CXVII. 

De uno milliario allectium et summa olei (1). 

Avril 1218. 

EgoTheobaldus(2), Blesensis et Giarimontis comes, omnibus notum fa- 
cio, quod ego, pro remedio anime mee et animarum bone memoric 
antecessorum meorum, laudante et concedente Glemencia, uxore mea, 
dedi in perpetuam elemosinam et concessi domui Dei de Castroduno, 
adsustentationem pauperum, unum milliarium allectium et unam sum- 
mam olei, capiendos singulis annis in prima ebdcmada quadragesime 
in prepositura Gastriduni. Quod ut ratum sitet firmum, présentes lit- 
teras feci conscribi et sigilli mei munimine confirmavi. Âctum apud 
FirmitatcmYillenolii, annogratie M®. GG^. octavodecimo, mense aprilis 
per manum Terrici, cancellarii mei. 



GXVIII. 

De deeem solidîs in pedagio de Novo Castro (3). 

Octobre 1218. 

Ego Hugo, Noyi Gastri dominus, omnibus tam fiituris quam presen- 
tibus notum facio, quod ego, pro amore Dei et remedio anio^e mee et 
antecessorum meorum, laudante et concedente Aliéner uxore jdbea cum 
heredibus meis, donum quoddam quod Gervasius, pater meus, [Domui] 
Elemosinarie Gastriduni dédit et in perpetuam concessit elemosinam, 
proutin litteris suis continctur, benigniter concedens, conflrmayi, yide- 
licet : X solidosGamotensium reddcndos annuatim et in pedagio de Noyo 

(1) Copiai du zin* i iède, A. 8, n* 3S, et A* 5, n* 14 ; da zm*, A. 7, n« 7. 

(S) ThilMiit VI, comte de Bloif, fils de Lonit et de Catherine de Clermont. 

(3) Original B, 377. — Copies da zri* siècle, A. S, n« 17 ; da xm*, A. 7, a* 11. 
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dastro per luanum illius qui dictum pedagium recipiet^ quicamque sit 
ille, in die festi Sancti Remigii^ |remota omni dilalione, a fratibus vcl 
ministris jamdicte domus elemosinarie singulis annis percipiendos. 
Quod ut ratum permaneat et inconcussum persistât, litteris meis com- 
mendanssigilli mei karactere roborando, presens scriptum conflrmayi. 
Âctum apud Gastrum Novum; datum anno Domini M*. CG% X*. VIII**., 
mense octobri. 



CXIX. 

De décima de Mamberolis (!)• 
1218. 

Ego, Goherius de Mamberolis, miles, notum facio omnibus tam fu- 
turis quam presentibus, quod Roscelinus de Mamberolis, bone memorie, 
firater meus, in sui constitutione testament!, pro amore Dei et sainte 
anime sue, et parentum, et antecessorum nostronim, dédit etinpu- 
ram ac perpetuam elemosinam concessit Deo et Pauperibus infirmis 
sancte domus elemosinarie Gastriduni, quatuor sextarios bladi, reddi- 
tus annui, et eos in redditn décime sue de Mamberolis annuatim infeslo 
Sancti Remigii, per manum illius qui decimam eamdem tenuerit, sine 
dilatione capiendos apud Mamberolis, assignavit. Hoc autem karissimi 
fratris mei donum approbavi, volui et concessi. Et ut in perpetuum 
dicte domui stabile duret ac firmum, litteris presentibus commen* 
dayi, ac sigilli mei munimine conflrmayi. Actum anno Domini M*. GC*. 
octayo decimo. 



GXX. 

De tribus solldis in censu de Gastriduno (2). 

1220? 

Ego, Gaufridus de Lannere, uniyersis notum facio, quod mater uxo« 
aris mee dédit in elemosinam très solidos InÛrmis Pauperibus elemosinc 
domus de Gastroduno, et duos solidos Leprosis de Sancto Lazaro, in censu 
suoquem habet in boc Castro. Ita tamen, quod si in die Sancti Âyili de- 
narii isti non reddentur, ille quisquis fuerit qui censum reddere debue- 
rit secundo .die post festum Sancti Âviti predictam elemosinam cum 
£mendationc legis sue reddere compelletur. Quod totum Tolui et pro* 

(I) Copias da zni* tiècle, A. 6, d« 0; da xrxu* tièole, A. 8, n* S63. 
(3) Copies da xiii* sièolt, A. S, n*6; du XTiii*, A. 8, n* 260. 
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bayi et ut ratum permaneret ob remedium anime mee et parentum meo* 
i-um, mei sigilli munimine confirmayi. Istis presentibus : Goherio de 
Lannere» fratre meo ; Hugone de Ahieto ; Luca de Villa Hermoi ; Ste* 
pliano de Boecha; magistro Laurencio. 



CXXI. 

De trecentis Démons arpoDtîs de Bellafago ex dono Ursionis 

domini FracteYallis (1). 

Mars 1221. 

In nomine Patris et Filii et Spiritus Sancti. Ego Ursio de Mellaio, do- 
minus FracteyaliiSy omnibus notum facio, quod ego, de voluntate et as- 
sensu karissime uxoris mee, Emme» et filii mei Pbilipi, et fllie mee Har- 
garite, pro remedio anime mee et uxoris mee et parentum, et anteces* 
sorum meorum, donayi et concessi in perpetuam elemosinam Deo et 
pauperibus domus clemosinarie Gastriduni, trecenta nemoris arpenta 
cum fundo terre, sita inter magnam yiam que tendit a Bellafiigo versus 
FracteTallem ex uno latere, et nemus qnod dicitur Nemus Borrelli ex 
altero latere, et in longum sicut protendit se a piano Belle&gi, versus 
Malabrancheriam et Quercum de Tripode, quantum opus Aient donec 
supradictos trecentorum arpentomm numerus perflciatur, ab eisdem 
tanqùam sua propria libère, quiète et paciflce in perpetuum possidenda, 
et pleno jure habenda, usque ad eo quod si quis in mundo aliquod jus 
Tel usagium in iUo nemore habet yel babere se dicat, teneor illud libc- 
rare meis propriis sumptibus, et expensis, excepto berbagio monacbo- 
rum elemosine Gystcrciensis ad septem yiginti animalia. Donayi etiam 
et quitayi dictis pauperibus omne jus quod in eodem nemore babebam, 
et omnimodam justiciam , boc excepto quod micbi retinui, cenrum, ca- 
preolum, et porcum silyestrem, per me, Tel per meos yenatores, quo- 
ticnscumque yoluero capiendos, ita tamen quod in dicto nemore infra 
metas circa illud nemus positas non potero baiam facere, nec quicquid 
aliud facere in dicti nemoris detrimentum. De venatione autem ibidem 
capta sic erit : quod si cenrus yel cerya, capreus yel caprea, infra metas 
nemoris capiatur, corium crit pauperum predictoruin ; et si porcus yel 
porca ibidem capiatur, quatuor janboni erunt pauperum prebttorum.Si 
autem frater yel certus nuncius dictorum pauperum ad bestiam capien- 
dam presens fiierit, statim dicta pars pauperum eidem tradetur. Sin au- 
tem per meum fldelem nuntium usque ad domum Bellefiigi miltetur et 
tradetur procuratori domus. PretereaPhilippus de Pusians, niiles, etuxor 

(i) nricinal, D. 70G.— Copies da zxii* sièele, B. S, n« 7; d« ISOS, B. 70S; oopi«s B. 707, 
n«» I et 2. 
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et heredes ejus, quicquid in dido nemore habebant Tel habere se dice- 
bant, ad preces meas, Deo et pauperibus predictis dederunt et penitus 
quitayerunt^ data flde, promittentes quod nichil in eodem nemore de 
cetero reclamabunt. De nemore autem mensurando et metendo, ex as- 
sensu etYoIuntate mea et fratnim predicte domus, erit super dilectum 
meum Nicholaum de Frescot, canonicum Gamotensem, tali modo quod 
quicquid idem Nicholaus super hoc fecerit, gratum et ratum habebimus 
ex utraque parte. Ne autem instigante diabolo per me, quod absit^ vel 
per aliquem heredum aut successorum meorum, pauperes et fratres 
dicte domus super hoc possent in poslerum in aliquo molestari. De his 
omnibus fideliter et firmiter observandis^ fidem prestiti corporalem in 
manu reyerendi patris et domini mei, Galterii, Dei gratia Gamotensis 
episcopit promittens sub pena quinquaginta marcarum auri puri ad 
pondus trecenseï quod nullo unquam tempore contra istud donum ve- 
nirem^ et quicquid ab ipso episcopo feodaliler tenebam eidem in contra- 
plegium dediy rogans ipsum et requirens, ut tanquam et episcopus ma- 
nucaperet se bona fide contra omnes donum istud dictis pauperibus 
garantizandum, et ut se suosque successores erga dictos pauperes sopra 
feodum quod ab ipso teneo, plegios constitueret per me, et heredibus, 
et successoribus meis, quos ad hoc donum firmiter observandum, et 
bona fide proposse suo defendendum yoIo esse in perpetuum sub dicta 
pena obligatos. Statuens insuper ne aliquis super hoc legitans coram 
aliquo judice, nisi prius solutis dampnis et expensis, et pena supradicta 
aliquatenus audiatur, quod libenter michi concessit. Itatamen, quod si 
ego, vel aliquis heredum aut successorum meorum, contra istud (donum 
meum venire, aut dictos pauperes vel fratres dicte domus in aliquo mo- 
lestare presumpserit, sine fidei transgressione possit iste episcopus vel 
successor ejus^ feodum quod ab ipso modo teneo, sesire et in manu sua 
tcnere usque ad plenam dampnorum satisfactionem^ et expensarum, et 
solutionem pêne supradicte. Promisi etiam data fide quod ab omnibus 
quos possem bona fide budari fiu^rem donum istud, et concedi. Et om- 
ncm securitatem de plegiis et de litteris super hoc dono firmiter obser- 
Yando eisdem fiiciam meliorem quam potero et ubi Tiderint expedirc. Et 
si in scripto istô, Tel in litteris istis, fratribus predictis aliquid yidebitur 
emendendum quod cedat ad commodum dicte domus, ad Toluntatem di- 
lecti mei Nicholai prenominati illud sine difficultate qualibet emendabo. 
Rogayi etiam episcopum ut dictis pauperibus et fratribus dicte domus 
super hoc daret litteras suas patentes in quibus contineretur se manu- 
capere modo supradicto quod supradicta omnia bona fide fisu^ret obser- 
yari, et eadem confirmaret. Magister Tero et fratres dicte domus libéra- 
liter michi concesserunt se anniyersarium karissimi patris mei, Neyelo- 
nis de cetero singulis annis celebraturos. Post dcccssum ycro karissimc 
matris mee Adelicie, et meum, et predicte uxorismee, Emme, annuatim 
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annivcrsaria nostra celebrabunt, et super hoc dabunt michi suas paten- 
tes litteras sigiUo suo signatas. Ut autem bec omnia supradicta rata ma- 
neantet firma, sigilli mei munimine confirmavi. Actum anno Domini 
M**. GG^. vicesimo primo» mense martii. 



CXXII. 
De trecentis nemoris arpentis ex dono Ursionis domini FractevalUs (1). 

Mars 1221. 

[Reyeren] dissimo patri suo ac domino Galterio» Del gratia Gamotensi 
episcopo (2). Ursio de MellaiOi dominus Fracteyaliis» ejusdem miles» sa- 
lutcm et dilectionem. Quia quedam continentur in iitteris meis quas to- 
bis transmitto per dilectum meum Nicholaum de Frescot, canonicum 
Garnotensem, in quibus appendet ad caudam [vel] corrigia, sigillum 
meum viridi cera impressum, non fuerunt forsitan coram vobis dicta 
quum apud Garnotum, in domo vestra, in capella beati Martini, donavi 
Deo et pauperibus elemosine Gastriduni in perpetuam elemosinam tre- 
centa nemoris arpenta et ea in manu yestra resignavi, et de ipsis Ma- 
gistrum dicte domus, nomine paupenun sesivistis. Rogo tos et requiro, 
tanquam episcopum et dominum meum legium, quatiuus omnia que in 
dictis Iitteris continentur, dignemini confirmare, et constituatis vos et 
successores yestros episcopos pro me et heredibus et successoribus meis 
supra feodum quod a yobis modo teneo plagios et responsales de damp- 
nis et expensis eisdem pauperibus ad plénum resarciendis et de solutione 
pêne que in predictis iitteris meis continetur. Si ego,yei aliquis heredum 
aut successorum meorum, contra istud donum meum yenire, yel dictos 
pauperes yel iiratres in aliquo modo super hoc presumpserit molestare, 
et de omnibus aliisque in predictis Iitteris continentur a me et heredibus 
et successoribus meis fldeliter et ârmiter obsenrandis et super hoc detis 
yestras patentes litteras pauperibus et fratribus dicte domus sub sigilli 
yestri munimine roboratas, ne yero in posterum possit dubitari quod ad 
petitionem et preces meas hoc feceritis, litteras istas patentes, in testi- 
monio yobis transmitto eodem sigiUo proculdubio quo fuerunt alie quas 
per dictum Nicholaum yobis transmitto super hoc eodem negocio sigil- 
latas. Datum anno Domini M*. CC®. XX\ primo, mense martii. 

(1) Original, B. 709. — Copias du xnT fièolt, A, 3, n« 146, et A. B, n« ); da xtu«, A. 7, 
n 160 ; da xyin*, A. 8, n* 142, et B. 711, n« 1.^ 
(t) Gamhier, évêque de Cbartref (1118-1234}. 
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CXXIII. 

Uxor Ursionis domini Fracte^allis concessit donnm de trecentis nemoria 

arpentis (1). 

Mara 1221. 

Universis Xristi fidclibus présentes litteras inspecturis, Nicholaus, 
Yindocinensis Decanas, in Domino salutem. Noverint uniyersi quod no- 
bilis mulier Emma, uxor nobilis viri Ursionis de Mellaio, domini Frac- 
tevalliSy in presentia nostra qui Yocate fueramus ad boc specialiter au- 
diendum, lauda^it et concessit donum quod dictus mari tus suus fecerat 
Deo et pauperibus elemosine Castridunensis de trecentis arpentis ab eis- 
dem pauperibus et fratribus in perpetuam elemosinam perpetuo possi- 
dendis. Et si quid juris ratione dotis yel quolibet alio modo in eodem ne- 
more habebat, illud penitus quitayit lidem prestans corporalem in manu 
nostra quod in eodem nemore nichil prorsus de cetero reclamabit. Phi- 
lippus et Hargarita dictorum Ursionis et Emme filii» eodem die, coram 
nobis laudaverunt idipsum et concesserunt(2). Incujusrei testimonium 
et flrmitatem, Nos, tune temporis vice lungentes archidiaconi et decani, 
nostras patentes litteras pauperibus et fratribus dicte domus dedimus 
sigilli nostri munimine roboratas. Âctum in castello Fractevallis, anno 
Domini M^. GG®. yicesimo primo, mense martii. 



CXXIV^ 

De duobuB stallis ad panem Tendendum, in foro Castriduni (3). 

1221. 

Ego Gaufridus (4), vicecomes Castriduni, omnibus notum fiicio quod 
Hatheus Fromi, burgensis Gastriduni, Tendidit, pretio quadraginta li- 
brarum duuensis monete, magistro et fratribus domus elemosinarie Cas- 
triduni, adusus pauperum ejusdem domus duo stalla ad panem yenden- 

(1) Original, B. 710, n« 1. — Copies da zin* fiëole, A. 6, n* 86 ; do znn*, A. 8, n* 268. 

(2) Dans le copie A. 6, n* 36, après le mot coneetitrunt, se troare intercalé : « Testes sunt ; 
N. deFreoot; Radolphos presbjter; Robertasde Chavernaj; Raginaldns de Binais, miles; 
Adam olerioas; Adam de Binais ; Boohart de Fractevalle ; Johannes Borse Parisiensis; Odo 
de Tii villa; Radulphos Morel; BCathens de Morees; Amalphns Marron, (amolns elemosine, 
et Gilo presbjrter elemosine; Blandin monerins; Bobinas qnatretestes; Colinns natricios poe- 
ronxm domini Fracterallis. » 

(8) Original, A. 67, — Copies da xiii*siècle, A. 5, n' 35; du xvin*, A. 8, n* ICO. 
(4) Geoffroy V. 



ë 
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dum sita in foro Gastriduni, in censiva Thcobaldi Bormant, ab ipsis sub 
annuo censu yiginti et octo denariorum pro omni serritio^ de assensu et 
Yoluntate ejusdem Theobaldi, in perpetuum quiète et paciQce possi- 
denda, dicto Th. yel ejus heredibus annuatim in festo sancti Yaleriani 
solyendorum. Quia yero idem Theobaldus dictum censum cum alio suo 
feodo a me tenebat» ad preces et petitiones ipsius, factum istud appro- 
bayi et concessi. In cujus rei testimonium présentes litteras prefatis fra- 
tribus dicte domus dedi et concessi sigilli mei munimine roboratas. Anno 
Domini M^ CC*. XX*. primo. 



CXXV. 

De hominibns de Borjatre pro moulura (i). 

Li 1222. 



Fratres capf tuhrii majoris monasterii, et frater H. Dei gratia eorum 
humilis ministcr, omnibus presentem paginam inspecturis perpetuam in 
Domino salutem. Universitati vestre notum fieri volumus quod cum in- 
ter nos ex una [parte, et fratres domus elemosinarie ex altéra^ coram 
abbate et priore Sancte Genoyefe, et decano Sancti llarcelli Parisiensis, 
auctoritate apostolica fuisset diucius litigatum super eo Tidelicet : quod 
nos dicebamus quod omnes homines manentes in terra que appeUatur 
elemosinaria sita in feodo de Borjatre, debebant molere ad molendinum 
nostrum de Mesandum, nec alibi molere poterant, de jure et consuetu- 
dine prescripti et approbata ; ipsis yero in contrarium allegantibus. Tan- 
dem de prudentium virorum consilio, pax fuit confirmata in hune mo- 
dum, quod omnes homines mansionem habentes in terra predicta, mê- 
lent ad molendinum prefatum tali modo quod ab eis major moutura non 
exigetur, nec capietur quamab aliis ibidem molentibus. Si yero, aliquis 
fratrum dicte domus in eadem terra manserit qui religionis habitum ha- 
beat, et de proprio ejusdem domus vivat, poterit molere ubicumquevo- 
luerit. Hanc autem compositionem volumus et approbamus; et ut in 
posterum firmius teneatur, eam in presenti scedulo (ecimus annotari, 
et sigillorum nostrorum impressionibus consignari. Âctum anno Do- 
mini M*. GG*. XX*. secundo, mense maii . 

(1) Copieiduxin*fiëole, A. 3, n* 168, et A. 6, n*49; daxvm*,A. 8, ii«l&4. 
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GXXVI. 

Hugo de Mellaio et Gaufridus vicedominus Garaotenais conceaseruat donozn 

de trecentis nemoria arpentis (1). 

Mai' 1222. 

Notum sit omnibus présentes inspecturis litteriSi quod nos, duo fra- 
tres Hugo de Mellaio et Gaufridus yicedominusCamotensis, donationem 
illam et elemosinam quam karissimus frater noster, et dominus, Ursio 
de Mellaio, dominus Fractevallis, fecit Deo et pauperibus domus elemo- 
sine Gastriduni de trecentis nemorum arpentis cum fundo terre, sitis in 
foresta sua inter magnam Tiam que tendit a Bellolago versus FractamTal- 
lem ex uno latere, et nemus quod dicitur Nemus Borrelli ex altero la- 
tere, et in longum sicut protendit se a pkno Bellifagi yersus Malam- 
brancheriam et quercum de Tripode, ratam et gratam babemus yolumus 
etiam concedimus bona âde. Et si quid juris in eodem nemore babeba- 
mus, illud amore Dei ei ad preces dicti domini, et firatris nostri U. peni- 
tus quitamus, et ab beredibus nostris bénigne et sine difîcultate qualibet 
quittari faciemus, quotienscumque fuerimus requisili. Hauc autem ele • 
mosinam et quitationem in presentia domini Gamotensis episcopi quo- 
tiens fratres domus dicte, yel eorum certus nuncius super boc nos simi- 
liter yel separatim requisierit, confitebimur nos fecisse boc yoluisse et 
concessisse bona flde, et ne in posterum quitatio ista a nobis ipsis focta 
nuUatenus possit disturbari per nos ipsos^ yel per aliquem heredum nos- 
trorom. In testimonium hujus rei présentes dedimus litteras sigillorum 
nostrorum impressione roboratas. Actum anno Domini M*. GG". XX"". 
secundum, mense maii. 



GXXVII. 

Galterins Gamotensis episcopus confirmayit donum de trecentis 

nemoris arpentis (2). 

Juillet 1222. 

Galterius (3), diyina permissione Gamotensis episcopus, universis pré- 
sentes litteras inspecturis, in Domino salutem in salutis auctore. Âd 

(1) Original, B. 110. — Copias daxiu'sièele, A. 3, n*14S, et A. 5, n«6; du xrii*, >• 7, 
n«lft3;daZTiii%A.8, n*144, AtB.711, n*6. 

(2) Original, A. 86. — CopÎM du xiii* siècle, A. 8, n* ISl, et A. S, n* 8; dn ztu% A. 7, 
n* 16&; dn XTiii*, A. 8, n* 147. 

(8) Gaatitr, érêqne de Chartres (1217.1384). 
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uniyersorum notitiam volumus peryeuire, quod dilecto et fideli nostro 
Ursioue de Mellaio, domino Fractevallis, coram nobis personalitcr cons- 
tituto, ipsius litteras inspeximus et legimas sigillo sub forma que sequi- 

tur sigillatas : in nomine Patris et Fiiii et Spiritus Sancti. Amen(i) 

Gum igitur memoratus Ursiojamdiu Garnoti in capella nostra in honore 
bcati Martini fabricata, multis et magnis astantibus juris ad hoc audien- 
du m couTOcaliSy Deo et pauperibus supradicte domus elemosinarie Cas- 
triduni donum istud et eleqiosinam fecisset ut supradictum est. Illud in 
manu nostra resignans et nos ipso présente, rogante et volente, magis- 
trum pre&te domus in eodem inyestissemus, post modum attendentes* 
bonam dicti Ursionis voluntatem erga dictos pauperes perseverantem, 
ad mulliplices et devolas ipsius preces et frequentem instantiam quod ab* 
ipso pie firmum est et ratum habuimus et gratum approbantes id ipsum 
et confirmantes. Insuper nos et episcopos successores nostros erga pre- 
fatos pauperes et fratres dicte domus pro dicto Ursione et heredibus et 
successoribus suis sub forma in litteris suprascriptis expressa fideijusso- 
rcs constituimus promittentcs etiam et manucapientes que omnfa supra- 
dicta, bona fide sicut supcrius continentur observabimus, et faciemus 
firmiter ab omnibus in perpctuum observari. Si quis vero, contra factum 
istud aliquid attentare presumpserit, si secundo tertioye cummonitus 
illud yoluerit emendare, ex auctoritate Patris et Filii et Spiritus Sanctî 
et nostro ministerio, donec resipuerit, excommunicatus sit et a limini- 
bus sancti Dei ecclesie et xristianorum consortio sequestratur. Ad om- 
nium autem supradictorum majus robur et testimonium, présentes fe- 
cimus litteras sigilli nostri munimine consignari. Datum anno Domini 
M®, ce**, yicesimo secundo, mense julio. 



CXXVIII. 

M.irgarîta comiiissa DIesis concessit donum de Irecentis nemoris arpentis (2). 

1222. 

Ego, Margarita(3), Blesensis comitissa, omnibus notum facio me [ra- 
tum] et gratum habcre donum quod dilectus consanguineus meus Ursio 
de Mellaio, dominus Fractevallis, Deo et pauperibus elemosine Gastri- 
dunensi fecit de trecentis nemorum arpentis in foresta sua apud Fracta- 
yallem sitis. Incujus rei testimonium présentes litteras dedi sigilli mei 
munimine roboratas. Actum anno Domini M*. GG*. XX*. secundo. 



(1) Voyez cbarte n» 151. 

(2) Original, B.710,no2. — Copici du xiii'siècle, A. 6, n* 6; du XTU«, B.71f,ii«&. 

(3) Marguerite, comtoise de Hlois, femme de Tliibnat YI. 
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cxxix. 

De uno sextario ybernagii in molendino de Pomeen (1). 

Janvier 1223. 

Ego, Adam Bronelll, miles, omnibus notum facio quod amore Deî, et 
anime mee reniedio, et antecessorum meoram, dedi et concessi Deo et 
pauperibus elemosine Gastriduni in puram et perpetuam elemosinam 
unum sextarium bibernagii capiendum singulis annis in molendino meo 
de Pomeen, in festo sancti Remigii. Ut autem hoc donum meum ratum 
maneat et inconcussum, eisdem pauperibus meas dedi litteras sigilli mei 
miinimine roboratas. Preterea sciendum est quod habent in eodem mo- 
lendino aliud sextarium ybernagii rcdditus de dono Amcline Gobe et 
sororis sue. Actum anno Domini M\ CG®. vicesimo tertio , mense ja- 
nuarii. 



GXXX. 

Privilegium Ursionis, domini Fractevaliis (2). 

1223. 

In nomine Patris, et Filii, et Spiritus Sancti, Amen. Ego Ursio de 
Mellaio, dominus Fractevaliis, omnibus notum facio, me divine pietatis 
intuitu, et pro sainte anime mee, animarum antecessorum meorum, et 
karissime uxoris mee,Emme, nuper defuncte, dédisse et concecisse Deo 
et pauperibus domus elemosinarie Gastriduni et fratribus in eadem domo 
servientibus, ut in tota mea terra tam in feodis quam censivis meis om- 
nibus ubicumque sint, et alodiis, possint adquirere, quolibet juste titulo 
quotienscumque yoluerint et potuerint et adquisita paciûce perpétue 
possidere.Tali tamen modo quod de omnibus que in meis propriis censi- 
vis adquisierint, reddent michi et heredibus meis censum duplicem tan- 
tum modo singulis annis eodem termine que simplex census antea red- 
debatur, salvis vendis meis, si res a fratribus empte ab eisdem vendan- 
turpropter ipsius domus utilitatem evidentem. Si vero terras, aquas, 
prata, nemora, virgulta, vineas velhujusmodi tenementa in meis feodis 
adquisierint, pro uno quoque arpente reddent michi aut certo famulo 
meo et mois similiter heredibus post me, duodecim denarios ccnsuales 

(1) Copies da xiti*iièoIe, Â. 3, n* 104, et A. 6, n* 30; da ztui*, A. 8, n« 10&. 

(2) Copies da xiii* siècle, A. 3, n* 147, et A. 5, n* 1 . — Yidimus d'août 1332, A. 4 f . — 
Copies da zyii* siècle, A. 7, n* 101 ; do xviir, A. 8, n* 143, it B. TU, n* 2. 
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singulis annîs apud Gastridunum, in Burgo meo noTo ante furnum, iii 
festo nativilatis béate Marie in septembri persohendos. Si Tera furna, 
nioiendina, décimas, terragia, census, oblitas, tensunenta ethujusmodi 
redditus eosdem adquirere contigerit, si per yenditionem adquisierint, 
ego, Tel heredes mei, habebimus pretii quintam partem. Si per dona- 
tionem, aut per mutationem Tel aUquocumque modo per très yiros legi- 
timos de communi consensu electos estimabuntur res adquisite et de 
summa estimationis iode facte per illos très, yel per duos ex ipsis, si ter- 
tius non consenserit, ego et heredes mei habebimus similiter quintam 
partem. Ne yero processu temporis hec mea liberalis elemosina obli- 
vioni possit tradi, aut, quod absit, seu per heredes meos Tel successores 
meos aliquatenus immutari, présentes litteras dicte domui dedi sigilli 
mei munimine roboratas. Âctum anno Domini M"*. GC^. XX^ tertio, 
mense primo post mortem karissime Emme uxoris mee. 



CXXXI. 

De Ursione, Domino FracteTallis (i). 

1224. 

ReTerendo domino suo, Galtcrio(2),... quam Testro usus consilio fa- 
cere distulistis. Çum igitur secundum consuetudinem terre Testre quili- 
bet possit dare eleraosinam feodi sui quintam partem si Telit, et donum 
istud non sit Ticesima pars feodi quod a Tobis teneo, tamquam dominum 
meum ligium tos requiro, quatinus illud ratum et gratum habeatis et 
per Testras patentes litteras conflrmetis. Âuctum anno Domini M*. GG"*. 
XX*. quarto. 

CXXXII. 

Do Ursione, Domino FracteTallis (3). 

1224. 

Karissimo domino suo Galterio (4), illustri Blesis comili et domino de 
ÂTennis, Ursio de Mellaio, dominus FracteTallis salutem et paratum ob- 

(1) Copies du xui* siècle, A. 3, n* 149, et A. 5, n* 3 ; da xth*, A. 7, n* 103; da ZTni% 
A. 8, n* 145, et B. 711,n«4. 

(2) Voyes la note 4 oi-après. Cette reqaête est, sauf la fin, identique oomm« texte à œlle 
qui suit. 

(3) Copies du ziii* siècle, A. 3, n* ISO, et A. S, n* 4 ; du xm\ A. 7, n* 165; du znii, 
A. 8,nM4A,etB. 7U,n*3. 

(4) Gauthier d'Ayesnes, époux do la comtesse Marguerite, qui succéda à ton otTcn Thi« 
banlt Tien 1218. 
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sequium. Diu est quod ore proprio et per litteras tanquam dominum 
meum ligium requisivi quatinus donum quod feci domui elemosioarie 
Gastriduni trecentis nemoram arpentis in mea foresta Fracteyallis sitis, 
ratum habetis etgratum et illudamore mei garantizandum manucapere, 
et tanquam dominus meusUgius dignaremini conûrmare. Quod hue us- 
que Yisum est plus alieno quam Testro usus consilio, &cere distulistis. 
Adhuc yero per istas patentes litteras yos requiro tanquam dominum 
meum ligium quatinus dlTine pietatis intuitu et ad precium mearum ins- 
tantiam hoc donum meum ratum habeatis et gratum et illud confirmare 
yelitis, et manucaperc garantizandum, Testras patentes litteras fratribus 
dicte domus in testimonium super hoc conferentes. Actum anno Domini 
M*, ce*. XX* quarto. 



CXXXIII. 

De dono Caufridis de Rua (I). 

I2t4. 

UniYersis Xristi fldelibus presentem paginam inspecturis, Guillermus, 
domus elemosine Gastriduni minister, cum uniyersitate ejusdem domus 
totius capituli in Domino salutem et orationem munus. Noyerint uni- 
yersi, quod nos» amore Dei et pietatis intuitu, assensu et yoluntate to- 
tius nostri capituli, recepimus in flratrem Gaufiridum de Rua, militem, 
nostrum karissimum, eidem concedentes tam spiritualium quam tempo- 
ralium flde osculantes participationem. Denique yero, dictus Gaufridus, 
Deum habens pro oculis, indigentiam nostrorum pauperum considerans 
et agnoscensi ob redemptionem anime sue et antecessorum suorum con- 
tulit eisdem pauperibus, in perpetuam elcmosinam, centum libras ad 
nemus de Bellofago adquirendum. Gontulit etiam dictis pauperibus 
quamdam yineam si tam in colle Sancti Egidii apud Gastrumdunum in 
censiya monalium Sancti Ayiti. Dédit insuper prefatis pauperibus, tri- 
ginta solidos censuales sitos apud Guerarderiam in parochia de Gonnant 
in omni tenemento et tota terra eidem tenemento pertinenti. Preterea 
sciendum est quod de dictis denariis in die anniyersarii prerati Gaufridi 
erogabuntur in pictantiam dictorum pauperum Domus nostre yiginti 
solidi, et alii decem solidl dabuntur presbiteris et clericis qui intererunt 
ad cjus anniyersarium celebrandum. Nos autem, dicti G. piam atten- 
dentés yoluntatem, ad instantiam et preces ipsius, eidem statuimus 
unum de flratribus nostris capellanum perpetuum qui in domo nostra 
elemosina Gastriduni, et non alibi, continuam faciens mansionem, di- 

(1) Copies da xin* tièol«, A. 9, n* SG ; du xvni*, A. 8, n* )3 et B. 712. 
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Tina tenebitur celebrare; eidem capellano concedentes prefatam capcl- 
lam ab eodem Gaufiido nobis collatam , ad yestem iUius capellani ex 
ipsius proTentibus perquirendam. Ita tamen, quod ipse capellanus 
dictam capellam propriis snmptibus excolet et in bono statu conserrabit. 
In hoc autem officio, primus est institutus capellanus, Andréas Scripba, 
frater noster; quo mortuo, cum consiBo amicoram sepedicti Gaufrldi, 
allus substituetur ex nostro capitulo capellanus. Ut autem hoc ratum 
maneat et inconcussum, présentes litteras «uper hoc confectas, sigilli 
nostri munimine fecimusroborari.Âctumannoincamationis Dominice, 
miilesinio ducenteshno yiceshno quarto. 



CXXXIV. 

De dono Matildis La Rousele (1). 

Octobre 1225. 

UniYersis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi, quod Matildis la Rousclc 
in mea presentia pro anime [sue et antecessorum suorum remedio dcdit 
et irrevocabiliter concessit Deo et pauperibus domus Elemosine de Cas- 
troduno, in puram et perpetuam elemosinam medietatem cujusdam pla- 
tée infra muros Gastriduni yico in censivaBeati Andrée sitam, me- 
dietatem Yidelicet propinquiorem domui Ogeri le Guinphe, pro anni- 
versario suo in ecclesia Beati Nicholai annuatim celebrando, yolens et 
concedens quod si forte contingeret quod heredes sui siye successores sui 
donum illud in irritum reyocarent, quarta pars hereditatis ubicum- 
que sita, ad predictam domum Elemosine [pertineret]. Datum anno 
Domini M**. CC*. XX*. quinto, mense oclobris. 



CXXXV. 

De une eextario redditus super Baatarderiam jnxta Liboyillam (2). 

Féyrier 1226. 

Ego, Hugo de Boloria, miles, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod ego, pro remedio anime roee et antecessorum meo- 
mm, laudante et concedente uxore mea Helisente, dedi et in puram ac 
perpetuam elemosinam assignayi Deo et pauperibus infirmis sanctc do- 



(I) Copie du ziii* siècle, A, 6, uo SI. 

(3) Copies du xiii< tiède, A. 3, n" 132 ; du ztiii% A. 8, n** 130 et 257. 
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mus Ëlemosine Castriduni» unum sextarium redditus annui super ter- 
rain totam meam de Baatarderia» annis singulis apud Baatarderiam in 
fcsto sancti Remigii libère et pacffice inperpetuum capiendum. Quod ut 
in perpetuum stabile duret ac firmuni| ego litteris id ipsum presentibus 
commendàyi ac sigilli mei presentis munimine roborayi. Actum anno 
gratie M*. GG^. yicesimo sexto, mense februarii. 



CXXXVI. 

De sexaginta solidis de forestogio vicecomitis (1). 

1226. 

• 

Ego Gaufrïduâ (2), yicecomes Gastriduni» omnibus tam futuris quam 
presentibus, notum iacio quod pro remedio anime mee et antecessonim 
meorum, laudante et concedente Giemencia, quondam comitissa Ble- 
sensi, uxorc mea, in puram et perpetuam elemosinam Deo et pauperibus 
Ëlemosine Gastriduni sexaginta solidos annui redditus dedi et concessi, 
et capicndos assignavi in forestagio meo proprio festiyitate sancti Amdree 
apostoii singulis annis. Quod ut r^tum et stabile permaneret, litteras 
meas présentes dedi sigilli mei munimine roboratas. Âctum apud Vin- 
docinensi anno graUe M*. GG\ XX% V^.. 



CXXXVII. 

De donc Hersendis de TcsTal (3). 
Mars 1227. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, Hersendis de Tesyal, salutem 
in Domino. Noyerit uniyersitas yestra, quod ego, pro salute wime mee 
cl GuiUermi mariti mei, et heredum meorum» dedi et concessi, domui 
Dei pauperum de Gastroduno, sex solidos et unum denarium in puram 
elemosinam annuos in quadam domo que fuit Herberti Fulconis ad fes- 
tum sancti Remigii in dicta domo capiendos. In cujus rei testimonium, 
prefate domui presentem dedi cartam sigilli mei munimine roboratam. 
Actum anno gratie M"*. CCI". JX\ septimo, mense martii, apud Mor- 
taigne. 

(1) Origîntl, À. IS. — Copie du zm«iitel«, A. 3, mU. — Tidimotde 1369, A.St. — Co- 
pief da ZYii* lièoiei A* 7, &• S ; d« xnafi, A • 8, n** &2 tt 171. 
(7) Geoffroy V. 
(3) Copies da ziu'iièole, A. S, n* 67 ; da xmi*, A. S, n* 83« 
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CXXXVIII. 

De dono Odonis Borrelli militis de Goria Altni (!}• 

Novembre 1227. 

Ego Odo Burrelli, miles, de Caria Alani, notum fioLcio omnibus ad 
quos présentes liltere penrenerint, quod ego pono in vadio in manu 
magistri et fratrum domus Dei de Gastroduno, moiendinum de Va- 
renna in quo dicti magister et fratres dicte domus percipiunt duos mo- 
dios ybemagii in elemosina. Tali pacto quod ipsi percipient omnes pro- 
Tentus molendini excepta parte Gaufridi Tiher molendinarii, tam pro 
capital! suo profito ad dictum moiendinum resarciendum quam pro de- 
fectu redditus elemosine quem in meo tempore sustinûerint, quoadus- 
que quidquid de suo miserint et de defectu duorum transactorum anno- 
mm in meo tempore scilicet quatuor modios annone reliabuerint. In 
cujus rei memoriam et tcstimonium, presens scriptum sîgilli mei muni- 
mine Tolui confirmare. Anno actum Domini M"*. GC\ XX"*. septimo, 
mense noTembris. 



CXXXIX. 

De prebenda ecclesie Beat! àmdree Gastriduni (^). 

Septembre 1228. 

G. decanus et capitulum ecclesie Beati Amdree de Gastroduno, uni- 
yersis tam futuris quam presentibus présentes litteras inspecturis, salu- 
lem in Domino. Âd universorum notitiam Tolumus penrenire quod nos, 
pie ethoneste petitioni magistri et fratrum domus eiemosinarie Castri- 
doni grato concurrentis assensu capituli nostri, prefiite domui et fratri- 
boa ejusdem domus unam concessimus in nostra ecclesia prebendam 
inperpetuum possidendam. Et illam percipient in decimam de Guillart 
donec nostre ecclesie prébende, ad certum munerum redigantur. Quo 
numéro flrmato et confirmato, dicti fratres cum ecclesie canonicis fruc- 
tns communiter percipient prebendales. Et tune dicta décima dcYeniet 
in communi ita quod quicumque a modo dicte domus erit magister, ec- 
desie nostre deserriet loco suo juxta numerum sacerdolum nostroruni, 
primo tamcn ab eo prestito sacramento quod senricium et statuta eccle- 

P) Co^ da xin*, A. S, n* 142; du xni», A. 7, n-lSO; du xnn», A. 8, n» 13S. 
G!) Copie da iiii« ftièdt, A. ï, n» 118.— Vidimos du xyii«, A. 42.— Copie du xnii*, A. 8, 
a* 13. 
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sie fldeliter observabit; et in nostra ecclesia per se yel per alium presbi- 
teram fratrem dicte domus in sua desenriat septimanai tanquam cano- 
nicus percipiet portionem, extra yero suam septimanam in eisdem dis* 
tribufionibus nichil percipiet , nisi in eadem ecclesia deserviat per se 
ipsum. Stallum habebit in cboro, sed yocem in capitulo non habebit. 
Yolumus et concedimusquod, quidquid dicta domus elemosinaria in cen- 
siTis nostris poterit adipissci, habeat et pacifiée possideat in futurum, 
salTO tamen censu nostro, iUis quique ad censum nostrum dignoscuntur 
pertenire. Qaod ut ratum et stabile permaneat, présentes litteras sigiili 
capituli nostri munimine fecimus roborari. Ânno Domini M"*, CG". XX"*. 
octayo, mense septembris. 



CXL. 

Margarita comitissa Blesensis donavit quinquaginta et duas libras in tribus 

bannis Gastriduni (1). 

1228. 

Ego, Margarita (2), comitissa Blesensis, omnibuspresentes litteras ins- 
pecturis salutem. Noyerit uniyersitas yestra, quod ego, pro reme- 
dio anime mee et parentum meorum concessi et irreyocabiliter donavi 
Domui Elemosinarie Gastriduni, quinquaginta et duas libras duncnsis 
monete annui redditus in perpetuum percipiendas in tribus bannis 
meis Gastridunensibus. Scilicet : in banno Passée decem libras, in 
banno Pentecoste decem libras, in banno Natalis Domini duodecim li- 
bras, et in tensamento et redditus que habeo super burgum Ghamarcii 
yiginti libras in festo Omnium Sanctorum. De quibus yiginti solidi una- 
quaque septimana in pitanciis pauperum ejusdem domus expendentur; 
scilicet : die Lune, die Mercurii, die Yeneris, die sabbati. Si autem, 
quoquo casu concrugente, non possit prefatus redditus in locis presi- 
gnatis yelplene yelomnino inyeniri, yolo et précise precipioquod in rosi- 
duis redditibus meis, omnino perficiatur, Gastriduni ;.ita quod memorati 
redditus prefati pauperes singulis annis in nuUo patientur defectum. 
Yolens item indempnitati ipsorum et paci prebemus proyidere, precipio 
quod si prefoti redditus requirentibus non reddentur, baUivus yel qui- 
libet aliuspercujushoc contigerit defectum, yel ipse dominus, si requisi- 
tum redditum non fuerit, quinquaginta solidos pro pena solyet per ma- 

(1^ Original, A. 10. ^ Copies da zm« siècle, À. 3, n« 154, et A. &, n« 11 ; da xyii«, A. 7, 
n» 4; du xvui*, A. 8, n* 70. 

(2) A la mort du comte Loais, ses deux tantes Isabelle et Marguerite, filles du comte Thi- 
baut V le Bon, se partagèrent sa succession. Isabelle, veuve de SuIpicelU d*Amboise, devint 
comtesse de Cbartres. Marguerite, femme de Gautier d*Avesnes, prit possession du comté de 
Blois^ dont la Dunois faisait partia. ( Vo/ex L. Morlet, Inventaire dos archives hospitalières 
de ChâteauduD, introduction, p. x.) 
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num procuratoris domus supradicte pauperibus solyendos. Hanc autcm 
donationem meam nisi forsitan inspirationediTina in majorem cis quibus 
donayi utilitatem mutaneio habeo et ab hominibos haberi yolo per ul- 
tima Tolontate de prefato quoque redditu ex integro quantumcumque 
de jure poteri ad opiis dictorum pauperam me desesâvi et de cetero tem- 
pore dicte domus constituo etconflteor ipsammepos8idere(i). Yolo etiam, 
quod si littere alique de donatione redditu prebte domui nomine meo 
singulariter date ante istas invente fuerint ex bac die nulle sint et in ir- 
ritum revocentur, quod si forte, maritus meus, vir nobilis, Gallerius, 
comesBIesensiSy hanc donationem meam confirmarevoluerit, volo nichilo- 
minus et précise precipio ut quicumque et quantumcumque de jure po- 
terity bec donatio perpetuam obtineat flrmitatem. Yolo etiam et précise 
precipio ut quicumque procurator exstiterit supradicte domus in initio 
sue procuratorie et alii oflicialeset ministri dicte domus, fratres etiam et 
sbrorcs juramentoseastringant quod prcdictos redditus in alios usus 
quam in pitanciis pauperum non convertent, et aliquatenus nisi jurare 
voluerint prefati redditus per manus illorum non expendentur sed per 
manum alicujus fidelis viri, ad hoc idem per episcopum Carnotcnsem qui- 
cumque pro tempore fuerint deputati. Goncessit autem libère michi et 
pictatis intuitu capitulum dicte domus, quod post obitum meum singulis 
annis meum facient annivcrsarium et expresse nomen meum in vita 
mea in mémento pro vivis, et post obitum in mémento fldelibus. Dicbus 
etiam singulis quibus pauperes pitanciam de redditu prenotato perci- 
picnt, dicet unusquisque pauperum, tam in vita mea quam post mor- 
tem, quinquies Ave Maria et quinquies Pater nos^iOr. Quod ut ratum et 
iirmum maneat inperpetuum, présentes litteras sigiili mei munimine 
confirmavi. Âctum anno incamationis Domini M"*. CG^. XX"*. octavo. 



CXU. 

De quinque solidis redditus in censibus de Moreheria (2). 

Février 1229. 

Garinus Morehier, miles, universis présentes litteras inspecturis, sa- 
lutem in vero salutari. Noverint universi quod cum Garinus Morehier 
avus meus et Robertus Morehier pater meus, pro sainte et remedio ani- 
marum suarum, dédissent ad vitam suam pauperibus domus Elemosi- 
narie de Gastriduno quinque solidos annui redditus, ego, bonis eorum 

(1) Une errsor a da être commise dam la première copie tt reproduite dans lee tniTantes. 
Noos reproduisons cette phrase telle qn*eUe eit, bien qa*elle nous paraisse inintelligible. 

m Original, B. 178. — Copie da xm^ siècle, À. S, n* lOS. — Yidinms de ISM, ▲. 85. — 
Copiée da zvii'aiècle, A. 7» n* 88 ; du xvm«, A. 8, u^* KM) et 178. 
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succedens tanquam hères, foctum istud considérons esse piura et foyora- 
bilem,sequiTolenshorum yestigiaet doctrinam dicte, domui Elemosinarie 
quinque solidos annui redditus non solummodo ad yitam meam sed in 
perpetuum contuii et concessi, in censibus meis de Horeheria annuatim 
percipiendos et die dominica proxinia post festum Omnium Sanctorum 
dicte domui persolvendos. Hanc autem donationem et elemosinam no- 
bilis domina Katherina, uxor mea, et heredes mei, laudayerunt et etiam 
spontanei concesserunt. Quod ut ratum et stabile permaneat in futu- 
rum, présentes litteras donum meum et elemosinam confirmantes si- 
gilli mei munimine roborayi. Âctum anno Domini M^. CC^. XX®. nono» 
mense februario. 



CXLII. 

De duobus deaariis super domum Martini Quadrigarii in yalle Sancti Aniani (i) 

Mars 1229. 

Ego Johannes Boguerel, miles, omnibus présentes litteras inspecturis, 
notum facio quod Gaufridus de Arroto, in presentia constitutus, prece 
et yoluntate mea, et assensu et yoluntate uxoris sue, Johanne, iilio suo 
primogenito, et aliis filiis suis âde média concedentibus, dédit in puram 
elemosinam et concessit Martino Quadrigario et heredibus suis duos de- 
narios quos dictus Gaufridus habebat de censu in domo dicti Martini. Ita, 
quod dictus Martinus dicto Gaufrïdo quatuordecim solidos dunensium et 
sex denarios jam solutos, et ego Johannes Boguerel, miles, et Hodebur- 
gis, uxor mea, de cujus feodo denarii moyent, et ûlii mei, et yoluntate 
dicti G. hanc elemosinam sepedicto Martino manucepimus garantizan- 
dam. Et ut ratum et stabile permaneat, ad petitiones sepedicti Gaufridi 
de Ârroto, litteras dedi sepedicto Martino sigilli mei munimine robo- 
ratas. Datum anno Domini M"". G(f. XK.\ IX""., mense martio. 



CXLIII. 

De nundinis in festo Beati Nicholai (2). 

JuUlet 1229. 

Ego Gaufridus, yicecomes Castriduni (3), notum facio tam présent i<- 
bus quam futuris, quod laudante et concedente Glemencia, uxore mea, 

(1) Copie da xui« tièole, A. 3, n* 113. 

(3) Origiiud, A. 37. — Copies da un* tièob, A. 3, no 157, et A. S, n* 33; da zym% Â« 8, 
ii«36. 
(3) Geoffroy V. 
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quondam comitissa Blesensis, donayi pro remedio animarum nostrarum 
et antecessorum nostrocum domui elemosinarie Gastriduni, nundinas 
unius diei apud Gastruindunum, cum saWo coadactu mercatorum eun- 
tium ad nundinas et redeuntium, jus capiendum et âu^iendum singulis 
annis in perpetuum in die festi beati Nicholai hyemalis. Assignayi etiam 
dictas nundinas habendas ad easdem consuetudines ad quas elemosina- 
rii dicte domus possident nundinas ex donatione patris mei felicis me- 
morie in festo béate Marie Magdalene salvis omnibus justiciis meis, ex- 
cepta justiciaconsuetudinum nundinarum : ita ut eiemosinarii prefatl 
nundinas in propria manu sine yenditione inde facte et sine alterius 
omni participatione semper teneant. Si enim aliquomodo contingeret 
quod dicti eiemosinarii aliquem secum constituèrent nundinarum, do- 
num meum rediret in irrutum et nundine ulterius non durarent. Quod 
ut ratum et stabile permaneat, présentes litteras sigilli mei munimine 
roboravi. Datum apud Hontem Duplicem, anno Domini M*. CC. XX*". 
nono» mensejulii. 



GXLIY. 
De domibus in foro Caitridoni sitis (1). 

Juillet 1229. 

Goherins decanus Gastriduni, unÎTersis présentes litteras inspecturis, 
salutem in Domino. Noyerit uniyersitas yestra, quod Hauricius de Tur- 
chepot, in nostra presentia coustitutus, quidquid juris habebat in dua- 
bus domibus sitis in foro Gastriduni, scilicet censum et festagium et ea 
que ad censum pertinent, yendidit magistro et Aratribus domus elemo- 
sine de Gastroduno pro undecim libris dunensium jam solutis. Hanc 
antem yenditionem yoluerunt et spontanée concesserunt, Tsabella, uxor 
dicti Mauricii, et Robertus de Rucheyilla, frater dicte Tsabelle, de cujus 
feodo esse dinosscitur censiya nominata. Predicti yero Mauricius et Ysa- 
bella, uxor ejus, in manu nostra fldem corporalem dederunt, quod in 
dicta censiya nichil de cetero reclamabunt, non dictos magistrum et fra- 
très super hoc molestabunt aut tàcient molestari, sed omne jus suum 
quod in dictis domibus percipere consueyerunt, sepedictis magistro et 
fratribus quitantes penitus, eisdem concesserunt in perpetuum paciâce 
possidendum. Nos yero, ad petitionem ac preces predictorum Hauricii, 
Ysabelle et Roberti, in cujus rei testimonium et munimen, predictis 
magistro et fratribus présentes litteras concessimus sigilli nostri muni- 
mine conflrmatas. Âctum anno Domini M®. GG^. XXIX., mense julio. 

(i; Copies du zin* liiole, A. 3, n^ 68 et 74 ; du xvn*, A. 13| n« S; da xyin% A. S^ ii*84. 
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CXLV. 

De redditu ia panro molendiao de Paupere Sacco juzta Gherreiuin (1). 

Mars 1230. 

Ego Glemencia(2), quondam Blesensis comitissai notum facio omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio 
animée mee et anime patris mei et parentum et antecessorum meo- 
rum, sexdecim sextarios bladi et unam minam redditus annui quos ego 
habebam, sitos in parvo molendino de Paupere Sacco juxta Gherreium, 
a Johanne Régis et Johanne Gementario emptione mea propria jamdiu- 
cius comparatos, et quidquid in eodem molendino expectabami haben- 
dum pauperibus inârmis sancte domus elemosinarie Gastriduni contuli in 
elemosinam, eisdem pauperibus quiète, libère et pacifiée possideudos. 
Quod ut in perpetuum stabile sit et ûrmum, magistro et fratribus dicte 
domus présentes dedi litteras sigilli mei presentis munimine confirmatas. 
Âctumanno Domini M*. GC XX!""., mense martio. 



CXLVI. 

De redditu ia molendino de Paupere Sacco juita Gherreium (3). 

Mars 1230. 

Ego Gaufridus yicecomes Gastriduni, notum facio onmibus tam ftitu- 
ris quam presentibus, quod Glemencia quondam Blesensis comitissa,iàor 
mea, pro amore Dei et remedio anime sue, et anime patris sui, et pa^ 
rentum, et antecessorum suorum, sexdecim sextarios et unam minam 
bladi redditus annui quos ipsa habebat sitos in molendino de Paupere 
Sacco, juxta Gherreium, a Johanne Régis et Johanne Gementario emp- 
tione sua propria comparatos et quidquid in eodem molendino dicta Gle- 
mencia expectabat habendum, pauperibus inflrmis sancte domus ele- 
mosinarie Gastriduni contulit in elemosinami eisdem pauperibus quiète, 
libère^ at pacifiée perpetuo possidendos. Ego yero hanc donationem et 
elemosinam ab ipsa Glemencia uxore mea fiictam, laudayi, Tolui et con- 
cessi. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, ad piam et honestam 
petitionem dicte Glemencie, uxoris mee, pro sainte anime mee^ et anime 

(1) Original, B. S7&, n* 1. — Copits du zxn* lièelf, Â« 8, n* 133, tt Â. &, a* 16; du ZTUi 
A. 8, II* 133. 
(3) Glénitiiee, Umm9 dt Qeoffroj V, Tisomto d« ChâtaMdan. 
(S) OrigSniO, B. 37S, n* 3. — Cc^ dn Sm* nèole, A. &, a* 15. 
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patris meiy et parentum, et antecessorum meorum, id ipsum presenti- 
bus litteris commendaTi et sigiUi mei munimine conûrmayi. Âctum aano 
gratie M*'. CC. XXX"., mense martio. 



CXLVII. 
De quinque soUdis quos Maria dédit apud Gurram Villam (i). 

Avril 1230. 

Ego Maria, humilis domina CurveyiUe, notum &cio universis presen- 
tem paginam inspecturis, quod ego, de assensu et Toluntate nobilis yiri 
lYonis de Veteri Ponte, militis, Ûlii mei, pro anime mee et dicti iTonis, 
et Roberti de Veteri Ponte cpiondam mariti mei, remedio et aliorum 
antecessorum meorum similiter, dedi in puram elemosinam et perpe- 
tuam domuiDei elemosine de Castroduno, quinque solidos Camotensium 
inpreposituraCurTeYilIesitos, elemosinalijure annis singulis in festo 
sancti Remigii percipiendos : tali tamen conditione, quod meum et filii 
mei iTonis de Veteri Ponte, militis, anniYersarium et antecessorum nos- 
trorum similiter, in dicta domo celebrabitur annuatim. Ut autem talis 
elemosina nequeat de cetero mutilari, ego et Iyo de Veteri Ponte, miles, 
Mus meus, presensscriptumsigillorum nostrorum munimibus dignum 
duiimus roborare. Actum anno gratie M". CC*. XXX*., mense aprilis. 



CXLVIII. 

Gaofridof de Frechenes dédit unnm sextariom firamenti raper terram tuam 

de Franqnelinaria {% 

Août 1230. 

Ego, Gaufridus de Frechenes, miles, notum fado oniTersis présentes 
litteras inspecturis, quod ego, pro sainte anime mee et antecessorum 
meorum, de consensu et Toluntate uxoris mee Jaqueline, et Herrei^ fl- 
lii mei primogeniti, et omnium heredum meorum, contoli et elemosi- 
nati domui elemosinarie Gastriduni, unum sextarium flrumenti ad itien- 
suram Yindocinensem super terra mea de Franquelinaria singulis an- 
nis, fratribus Tel nuntiis dicte elemosine persolyendum in festo sancti 
Remigii, per manum cujuslibet possidentis dictam terram. Jn cujus rei 
testimonium et munimen présentes litteras sigiUi mei munimine robo- 
rayi. Datum anno Domini M*'. GC*. tricesimo, mense auguste. 

(1) Copies du xni* tièole, A. 3, n« 167 ; da zvn*, A. 7, b« 14 ; dn ZTni*, A. 8, a* 110. 
()) Copies da zni* sièole, A. 6, n« 6S ; du xTn«, A. 7, n* IM; iu xrm*, A. S, n* £19. 
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CXLIX. 

GaufriduB de MachereinTilla débet qninqiie solidos super terram de Sivriaco (i). 

Septembre 1230. 

Ego, Gaufridus de HachereinTilla, miles, notum iacio uniyersis pré- 
sentes litteras inspecturis, quod ego et uxor mea et successores nostri, 
tcnemur reddere magistro et fratribus domus elemosinarie de Castri- 
duno, in festo Natiyitatis Béate Yirginis apud Castridunum, quinque 
solidos annui redditus in terra mea de Sivriaco percipiendos. Quos quin* 
que solidos supradictos, domina mea, Katerina de Montencon, pro re- 
medio anime sue et parentum suorum et pro anniversario suo in pre- 
dicta domo elemosine annuatim perpetuo celebrando, predicte domui 
et in puram et perpetuam elemosinam contulit et concessit. Quod ut 
tirmum et stabile sit in perpetuum, ad instanciam et preces magistri 
et fratrum dicte domus, présentes eisdem contuli litteras sigilli mei 
munimine roboratas. Actum anno Domini M*. GG*. XXX*., mense sep- 
tembri. 



GL. 

De décima de Ororio Le Broil (2). 

Décembre 1230. 

Ego, Theobaldus de Hathueriis, uotum facio omnibus tam futurit 
quam presentibus, quod Stephanus de Porcheronvilla, consanguineus 
meus, pro amore Dei et remedio anime sue et patris sui et matris sue 
et antecessorum suorum, jampridem dédit in perpetuam elemosinam 
et concessit Deo et pauperibus infirmis sancte domus elemosine Gastri- 
duni, totam decimam totius terre sue de Ororio Le BruiU, ad meum feo- 
dum pertinentem. Ego autem, de cujus feodo dictus Stephanus, dictam 
enet terram, ad ejusdem Stephani, hominis mei, petitionem et preces, 
dictam elemosinam Tolui, ac dicte domui elemosine perpetuo possiden- 
dam libère et quiète concessi. Dicte autem domus magister et fratres, ad 
preces meas, michi caritatiTe ac liberaliter concesserunt, fldeliter pro- 
mittentes quod ipsi in eadem domo elemosine diem obitus patris mei 
Hugonis de Mathueriis anniversarium et diem obitus mei post deces- 

(1) CopiM da XDi* titek, Â.6, n* 40; da xvin*, A. 8, n«271. 

(2) Copiât da zui* nède, A. S, n*43, et A. 6. n* 43; de 1&23, A. 13, n» 3; da zrni* siècle, 
A.8,ii*66. 
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sum meum annuatim perpetuo celebrabunt. Qiiod ut in pcrpetuum sta- 
bile sit ac firmum, ego id ipsum litteris presentibus commendavi ac 
sigilli mei presentis munimine roborayi. Âctum anno Domini M*. GG*. 
XXX®., mense decembri. 



CLI. 

De pratis juxta molendinos Hervei (1). 

1230? 

Notum fieri Yolumus tam futuris quam presentibus, quod Herveus de 
Bordis cura tertia parte pratorum que habehat apud molendinum Her- 
Tei, concedcnte fratre suo Ogerio qui pro bac concessione XL solides ha- 
buit, elemosine Gastriduni se ipsum fratrem dédit. Alteram autem ter- 
tiam partem a Pichonno de Ancisis, predicta elemosina G. solidis émit. 
Ad ultimum Tero Johannes de Bordis, de cujus feodo sunt prata pre- 
dicta, reliquam tcrtiam partem pratorum quam ipse tenebat, eidem ele- 
mosine pro XII libris Tendidit, et quieta et feodaliter omnia predicta illa 
elemosine concessit, bac conditione, quod nec ipse nec ipsius heredes 
aliquid in predictis pratis reclamabunt amplius, et nuUum servitium pro 
ipsis exigent, nisi tamen 1res solidos quos pro servitio equi elemosina in 
Nativitate sancte Marie in ipsa domo elemosine, et non alibi, predicto 
Johanni, Tel heredibus suis requirentibus, singulis annis donabit. Hoc 
concessit Xristiana, uxor Johannis, et Odo, et Robertus, et Johannes, 
ipsorum filii, et Harenburgis, eorumdem fllia. Presentibus et in testi- 
monium adductis et convocatis : Gauterio Lovel, Raginaldo de Gapello, 
Hugone de Becberello, et Arenburgi, ipsius fllia. Actum et conflrmatum 
Feritati, in presentia Pagani de Feritate, de cujus feodum illud tenet 
Johannes de Bordis, qui hoc Toluit et concessit ; presentibus et conce- 
dentibus Hugone, Petro, OliYero, flliis suis, Andoisa, Dogna et Emmc- 
lina, liliabus ejusdem, et pro concessione XXX solidos habuit. Hoc quo- 
que concessit : Peirus Mala Terra, frater predicti Pagani. Si Johannes, 
Tel heredes sui servi tium quod ipse débet Pagane, Tel heredibus suis, 
pro feodo non reddiderint, Paganus yel heredes sui, tantummodo très 
solidos quos elemosina reddit Johanni yel heredibus suis reddet, quous- 
que Johannes Tel heredes sui pro servitio Pagane Tel heredibus suis non 
satisfecerint et postquam Johannes Tel heredes sui satisfecerint de servi- 
tio elemosine très solidos quos débets reddet Johanni Tel heredibus suis. 
Hujus rei testes sunt : Bonus Homo de Gharqoehu; Erardus, presbyter 
Sancti Martini de Firmitate; Stephanus de Yillerbalai; Odo Nosardus; 

(1) Copi« du zni* liiole, A. S, B«e4 ; da zrm*, ▲. S. a* SI. 
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Landricus Lamerus ; Stepbanus Poncinus ; Gauterius Hcricaaus ; Fui- 
coiusVacca; Heryeus de Felgeriis; Robertus Yentu. 



CLII. 

RicharduH Harenc dédit duodecim denarios et unnm Eucem Tini pro vinea 

in Valle Sancti Aniani (i). 

Janvier 1231. 

Ego» Richardtts Harenc, miles, notum &cio omnibus tam presentibus 
quam futuris, quod pater meus, Richardus Harenc, bone memorie, pro 
amore Dei et remedio anime sue, et pro anima matris mee Philipe, cum 
assensu et Yoluntate mea, dédit et in perpetuam elemosinam concessit 
Deo et pauperibus inûrmis domus elemosinarie Castriduni, duodecim 
denarios censuales et unum fasscem yini quos dicta domus elemosinaria 
debebat eidem pro vinea que quondam Bemardi Torci de Ponte in Yalle 
Sancti Âniani sita, cum plateis eidem vinee adherentibus aunuatim et 
quatuor denarios pro quadam vinea de Botain, et preterea très solidos et 
quinque denarios censuales pro pratis ejusdem elemosine juxta Lidum si- 
lis. Pro hoc autem beneficio, dicta domus elemosina dies obitus patris 
mei et matris mee anniversarios et mei ipsius post obitum meum diem 
anniversarium in perpetuum promisit celebrare. Ut autem donum pre- 
dictum dictis pauperibus stabile sit semper et Armum, ego litteris id 
ipsum presentibus tradidi, ac sigilli mei presenti munimine roboravi. 
Âctum anno Domini M^ CG*. XXX*. primo, mense januarii. 



CLHI. 

De UQO seztario yberaagii apud La Reenvillam (2). 

Mars 123! • 

Universis présentes litteras inspecturis, Hubertns Caprioli, miles, sa- 
lutem in Domino. Noverit universitas vestra, quod ego, de assensu et 
voluntate Mathee, uxoris mee, et heredum meorum, dedi et concessi in 
elemosinam perpetuam elemosinarie Reati Nicholai de Gastroduno, 
unum sextarium fhimenti annui redditus in maritagio dicte Hathee, 
uxoris mee, apud la Reenville ad festum sancti Remigii amiuatim per* 
solvendum pro anniversario meo et Mathee, uxoris mee, et patris et 
matris dicte Mathee in dicta elemosinaria annuatim memoriter cele- 

(1) Copitt da zm* tiiolt, A. s, n«106,6t A.6, n*4t ; da xvnr, A.8, ii*«107 et 372. 
(3) C^iM dn zni« tièd», A. S, n«9, tt A. 6, n* 8; da xvm«, A. 8, B«*a8 tt 362. 
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brando. Et ut hec doaatio firma sit et stabilis, ego, H. Gaprioli, dicte 
elemosinarie présentes dedi litteras sigilli mei mimimine roboratas. Ac- 
tum anno Domini W. CG"* XXX"*. I""., mense martii. 



CLIV. 

De uno modio ybernagii redditus in molendino de Envau 

apud Feritatem Villenolii (i). 

Septembre 1231. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, 6. Decanus Gastiiduni, salu- 
tem in Domino. Noveritis qnod nobilis mulier Hildeardis, uxor Odonis 
Brunel, militis, coram nobis conslituta, contuiit in puram et perpetuam 
elemosinam consanguince Bcatrici, uxori Hugonis Ride, et ejusdem 
Beatricis hcredibus, unum modium hibemagii, annui redditus in mo- 
lendino Envau apud Feritatem Villenolii, in crastino Nativitatis Domini 
scilicet dimidium modium, et in prima dominica quadragesime alium 
dimidium modium, annis singulis capiendum. Yoluit etiam ut quicum*- 
que dictum molendinum tenebit, nisi prefatum mudium in terminis 
persoWerit prenotatis ad penam quinque solidorum tenealur dictis Bea- 
trici et ejus heredibus singulis septimanis solvendorum donec eisdem de 
dicto modio sit plenius satisractum. Yoluit etiam ut quicumque dictum 
teneat molendinum, ad dictum modium, sicut superius expressum est, 
reddendum, âde corporali prestita teneatur. Âddidit etiam ut si dictum 
molendinum contingent reediflcari vel reparari, vel in eodem molen- 
dino aliqua costamenta poni , quod dicta Beatiîx vel heredes ejus in 
dictis reedificatione, reparatione et aliis molendini costamentis quibus- 
libetnichil mittere teneantur, nichilominuspercipientes modium supra- 
dictum. Prctcrea contuiit dictis Beatrici et heredibus ejus, in puram et 
perpetuam elemosinam sexdecim denarios censualcs, quos super eum- 
dem molendinum habebat annuatim, in festo sancti Remigii persolven- 
dos. Hanc siquidem elemosinam voluit, concessit et approbavit, Gari 
nus de Gisili, miles, consanguineus et ères dicte Hildeardis, de cujus 
feodo movebant omnia supradicta, et (idei corporis interpositione firma > 
vit. Quod ut ratum et stabile permancret, ad petitionem dicte Hildear* 
dis, présentes litteras dedi sigilli mei munimine roboratas. Datum anno 
Domini millésime GC^. tricesimo primo, mense septembris. 

(1) Original, B. 392, n*l. —Copie du xTii*iièole, A. 7, n* 25. 
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CLV. 

De deffunttna sentencia (1). 
1232. 

In nomine Patris, et Filii, et Spiritus Sancti, amen. Gum Stephanus 
de Loriz peteret injure coram Goherio, Gastriduni decano, centum so- 
lidos parisienses et quadraginta solidos turonenses a magistro et fratri- 
bus domus elemosinarie Gastriduni, ea ratione quia dictam pecuniam 
accommodayerat Robino le Gherel defuneto ;- cujus defoneti bona babe- 
bant dicti magister et fratres ut dicebat. Dicti magister et fratres di- 
ctum Stephanum accommodasse'dictam peccuniam dicto Robino nega- 
verunt. Jure igitur coram dicto decano super hoc légitime contestato 
juratodecalumpnla, testibus productis coram dicto decano, etdiligenter 
eiamiuatis contestationibus publicatis, dicta causa ad terminandum ad 
nos remissa de consensu partium supradictarum. Nos, auctis jadicii 
diligenter inspectis et plenius intellectis, dictum magistrum et firatres 
ab impetitione dicti Stephani pcr diûnitiyam sententiam absolTimus. 
Actum annoDomini millesimo ducentesimo tricesimo secundo» die lune 
post festum beati Bamabei Apostoli. 



CLVL 

Littere Oalterii de Frescoto de Tigiati eolidis redditue (2). 

Mai 1233. 

Ego, Galterius de Frescoto, canonicus Garnotensis, omnibus tam pre- 
sentibus quam futuris présentes litteras inspecturis, notum iacio quod 
nobilis domina Beatrix de Monte Ganini, karissima matertera mea, bono 
zelo et proborum virorum consilio ducta, de consensu et voluntate ka- 
rissimi avunculi mei, Nicholai de Frescoto, canonici Gamotensis, fratris 
ejusdem Beatricis, donayit, contulit et concessit domui Dei de Castri- 
duno pro anniversario bone memorie defuncti Hugonis de Feritate^ mi- 
litis, quondam mariti sui, decem solidos, et pro suo et suorum anteces- 
sorum anniyersario, singulis ànnis in dicta domo Dei celebranc|o, alios 
decem solidos dunensium, annui et perpetuiredditus reddendos annuatim 
infra festum beati Remigii, quos etiam assignayit in terra 8ua de Monte 
Ganini ad meum feodum pertinente. Et banc donationem et concessio- 

(i) Copies du xiipiièole, A. 8, n^ 19 et 34 ; du XYin*, A. 8, n* 48. 

(2) CopÎM du un^tièole, A. 8, n* 172, et A. 6, n* 3; du zmr, A. 8, a* 1(7. 
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nem, ego jam dictus, Galterius, de cujns feodo movet ffida terra in qua 
dicta pecunia aftsignatur, Yolui, laudavi et approbayi ; et ne posait per 
me metipsum vel aliquem successonim meorum istud irritari Tel retrac- 
tari, ad petitionem dicte Domine Beatricis prenominate, domui Dei de 
Gastriduno, bas patentes litteras sigillo meo sigillatas, donayi, in hujus 
rei testimonium et munimen. Datum anno M"". GG*. XX"". tertio, mense 
maio. 



CLVn. 
De une aextario ybemagii super terram de OoillonTilla (4). 

Juin 1234. 

Goherins, Gastriduni decanus, uniyersis présentes litteras inspecturis, 
salutem in Domino. Noverint uniyersi quod Agnes, relicta Reginaldi de 
Yillanneio, coram nobis in jure constituta, unum sextarium ybernagii 
redditusannuiquemdefunctusRaginaldus, quondammaritussuus, eadem 
Âgnete volente et concedente, pro remedio anime sue contulit in elemo- 
sinam Deo et pauperibus elemosinarie Gastriduni, situm super totalem 
terram suam de GailIonTilla annuatim in festo sancti Remigii, flde mé- 
dia promis! t sese de cetero in prefato termino dicte domui redditurum, 
Gosberlo, marito dicte Agnetis, présente coram nobis et id ipse volente 
et concedente. Quod ut ratum et firmum permaneat, nos, ad petitionem 
dicte Agnetis, dictis pauperibus présentes litteras dedimus sigilli nostri 
munimine roboratas. Acrum anno Domini millesimo ducentesimo trice- 
simo quarto, mense junii. 



GLVm. 
De Tenditione terrarum et bebergagio apud Ororium Le Bruil (2). 

JuUlet 1234. 

Goberius, decanus Gastriduni, uniyersis présentes litteras inspecturis, 
salutem in Domino. Noyerint uniyersi |quod Jobana, uxor Giraldi Bu- 
cbete, et Hermesendis, uxor Garini Bucbete, âlii dicti Giraldi Bucbete, 
in nostra presentia constitutc, yenditionem terrarum et bebergagii sito- 
rum apud Ororium Lebruil quam dicti Giraldus et Garinus fecerunt ma- 
gistro et fratribus elemosinarie Gastriduni, quitayerunt et concesserunt 
dictis magistro et fratribus quiète et paciflce perpetuo possidendum.Iiisu- 

(1) Copiât da xni* sièole, A. S, n* 6 ; da xvni, A. 8, n* S4. 

(t) Copiât da zm« tiède, A. I, n* 114 ; da zrm*, A. 8, n* 181. 
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pcr doclalicium quod ipsc habcbanl iii rébus ipsis prcdicfis ex dictorum 
suorum donatione maritorum, sepedicUs magistro et fratribus, Yolun« 
tate spontanea, quilaverunt pcnitus et concesserunt, fide corporali près- 
ti(a, confirmantes quod ipse in rébus predictis non occasione doctalicii, 
non alio modo, non per se aut per alium aliquid de cetero reclamabunt 
née facicnt reclamari. Quod ut ratum et firmum permaneat, nos, ad 
petitioncm diclarum Johanne et Hermesendls, diclis magistro et fratrU 
bus présentes litteras dedimus sigilli munimine roboratas. Datum anno 
Domini M*. GG*. tricesimo quarto, mense julii. 



GLIX. 

De campo terre qui vocatar Campus Megot (t). 

Juillet 1234. 

Ego, Guillermus de Housson, miles, notum fiicio omnibus tam pre- 
sentibus quam futuris, quod Robiuus de Yillata et uxor ejus, Ysabellis, 
pro amoro Dei et remedio animarum suarum, et parentum, et anteces- 
sorum suorum, laudantibus et conccdentibus Gaurrido de Gueherbaut 
et Ysabella, relicta Jocelini de Gueherbaut, campum terre qui yoeatus 
Campus Megot situm apud Genessvillam, contulerunt Deo et pauperibus 
infirmis domus elemosine Gastriduni in perpetuam elemosinam, qui- 
tum et liberum ab omni redibentia, dicte domui pacifiée perpetuum 
possidendum. Pro isto tamen beneficiOi dicti Robinusetejus uxor, Ysa- 
bellis, de karitate domus elemosine sex libras et quinque solidos turo- 
nensium perceperunt. Âd quorum instantiam et preces,Yidelicet : supra- 
dicti Robini de Yillata et ejus uxoris, Ysabellis, et Gaufridi de Guehèr- 
bault et Ysabelle, relicte Jocelini de Gueherbault, dictum donum dicte 
domui, tanquam dominus feodi, teneor garantire. Quod ut ratum sit et 
firmum, ego, dictus Guilliermus de Housson, miles, id ipsum Tolui et 
concessi, et ad petitionem omnium supradictorum, dictis pauperibus 
dicte domus, présentes litteras dedi sigilli mei munimine roboratas. 
Anno Domini auctum M*. GG*. XXX"". IIIP., mense julii. 

1) Copiât du xw* lièola, A. 8, n*60; dnznn*, A. 8, n* 71. 
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CLX. 

De minutis decimis de Porcheconidlla (!)• 
17 noirembre 1234. 

• 

UnÎTersis présentes litteras inspecturis, Goherios, decanos Gastri- 
duni, salutem in Domino. Noyeritis quod oonstituti coram nobis Johan- 
nes Gossu de PorcheronTilla, Raginaldus Rouel, Guillermus Mauricii, 
Hilarius de Pertes et Garnerius de RucheTilla, recognoverunt se debere 
domui elemosine Castriduni, duas partes decimarum porcorum, vitu- 
loriim, pullorum et aliarum decimarum omnium minutarum de For- 
cheronvilla'et easdem décimas dicte domui reddere gagiaverunt, et 
dicta domus dictos homines super dictis duabus partibus tenetur con- 
servare indempnes. In cujus rei testimonium, nos, ad dictorum peti- 
tionem hominum, présentes litteras dicte domui dedimus sigillatas. 
Datum anno Domini M"*. GG''. tricesimo quarto, mense noYembris, sexta 
décima die ejusdem mensis. 



axi. 

De minntis dedmis de Oratorio Brolii (2). 
fi noTembre 1234. 

Gum fiemardus presbyter et persona ecclesie de Oratorio Brolii dice- 
ret et proponeret coram nobis in jure contra magistrum et fratres do- 
mus elemosinarie de Gastroduno omnes minutas décimas ejusdem yille 
que Tocatur Porcheronvilla ad eoclesiam suam pertinere, pro eo quod 
dicta yilla sita est infra unes parochie, dictus magister a contrarie pro 
se et pro fratribus dicte domus respondit quod ipsi fuerant ab antîquo 
et adhuc erant in possessione recipiendi duas partes omnium minutarum 
decimarum in predicta villa de Porcheronvilla. Quod recognoTit verum 
esse predictus presbyter, sed àicebat quod parochiani dicte Tille antea 
nunquam solverant decimam purcellorum, vitulorum et pullorum, et 
ideo dicebat quod dicti magister et fratres in hujus modi décima que de 
novo petebatur a predietis parochianis et que nunquam antea soluta fue- 
rat, nichîl recipere debebant, sed ipse solus eam totam habere debebat. 
Nos autem, audita confessione dicti presbyteri, diffinitive diximus quod 
dicti magister et fratres percipere debebant in predicta Tilla de Porche- 
ci) Copiât du zm« sièole, A. 8, n* 156 ; da xm*, A. 7, n* 88 ; du zrni*, A. 8, n* 149; 
(S) Copiât du xm* tiède, A. 8, n* 178; da xTir, A. 7, ii*80 ; da xnsVf A. 8, m 1S8. 
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ronyiUa duas partes minutarum decimarum tam antiquarum quam 
de noTO coram nobis petitàrum. Gui sententie, dictus prcsbyter, sine 
contradictione [qualibet acqaieyit, et voluit quod nos, super hoc dictis 
maestro et fratribus nostras litteras traderemus. Actum anno Domini 
M"". CCS*. XXK^. quarto, die mercurii in yigilia sancti démentis. 



CLXII. 

De qoadam yinea qoam emimas do Petro de Toriel et Isabella nzore sua (1). 

Décembre 1234. 

Uniyersis tam presentibus quam ftituris présentes litteras inspecturis, 
Goherius, Gastriduni decanus, salutem in Domino. Noyerint uniyersi 
quod Tsabella, uxor Pétri de Toriel, in nostra presentia constituta, do« 
talicium quod ipsa habebat ex donatione dicti Pétri, mariti sui, in yinea 
quadam sita in censiya domus elemosinarie Gastriduni, quam idem Pe- 
trus, ex assensu dicte Ysabelle, magistro et fratribus dicte elemosinarie 
yendiderat, yolente et concedente eodem Petro, predictis magistro et 
fratribus , libéra et spontanea yoluntate , quitayit , fide corporali in 
manu nostra prestita, confirmans, quod ipsa de cetero in prefata 
yinea nichil unquam prefati occasione dotalicii reclamabit. Ad cujus 
Ysabelle petitionem, nos, in hujus rei testimonium et munimen, se- 
pedictis magistro et fratribus litteras nostras dedimus sigilli nostri mu* 
nimine roboratas. Datum anno Domini M"*. GC^. XXX\ quarto, mense 
decembris. 



CLXm. 

De noyem sezteriatis terre apud Ororiam Le Bruii (2). 

1234. 

Eigo, Theobaldus de Mathueriis notum fiicio omnibus tam presentibus 
quam futuris, quod Garinus Bûchette et Giraldus pater ejus terras quas* 
dam quas habebant sitas apud Ororium Le Bruil, de feodo*meo, yidelieet 
noyem sexteriatas et amplius, ut ipsi asserebant, laudantibus et conccden- 
tibus uxoribus suis, Johanua et Hermesendi, yendiderunt magistro et 
fratribus domus elemosinarie de Gastriduno pro quinquaginta libris du- 
nensium eisdem a preiatis magistro et fratribus jam persolutis, libéras 
et quittas ab omni senricio et onere et redibitione omni moda, [a dictis] 

(1) Originia, B.liO. — Copiât da xm^nède, A. 8, n* 111; da xyin«, A. 8, n* 114. 

(2) Ori^BAl, B. 614. 
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[Lstro el fntribus pcrpetuo possidendas. Hanc si quidem vendilio- 
nem dicUs magistro et fratribus garantaadam Gariuus et Gir[aldus] et 
eorum nxores fide prestita firmaverunt. Ego vero de cujus feodo dicti 
Giraldus et Garious terras tenebant prefatas, ad petitionem et preces ip- 
somm Giraldi et Garini dictam venditionem volui, approbavi et con- 
cessi, et dictis magistro et fratribus seculare jus, tanquam dominus, pre- 
fata libertate garantire et eosdem indempncs super hoc conservare flde 
média manucepi. Ita eliam quod si pro defectu garanditationis mee 
dicti magister et fratres dampnum aliquod incurrerent vel etiam de 
terris predictis portionem aliquam deperderont ego dam[pnum] eorum 
eisdem teneor in integrum rcsortire et sccundum valorem terre quam 
deperderent tanlum terre de mea terra propria de eadem villa in 
equivalenti loco restituere et assignare quietc, libère et pacifiée per- 
petuo possîdcndum. Quod ut in perpctuum sit stabile semper et ûr- 
mum, ego dictis magistro et fratribus super hoc présentes litteras dedi 
sigilli mei muuimine roboratas. Actum anno Domini M"*. GG"*. XX!"". 
quarto. 



axiv. 

De quadam vinea in censiTa noBtra Bita (1). 

1234. 

Universis présentes litteras inspecturis, Goherius Gastriduni decanus, 
salutem in Domino. Noverint universi quod Maria filia Palmerii, in nos- 
tra presentia constituta, dotalicium quod ipsa habebat ex donatione Go- 
herii Goriam, quondam mariti sui , in vinea quadam sita in censiva do- 
mus elemosinarie Gastriduni, quam idem Goherius vendiderat magistro 
et fratribus dicte domus, eisdem libéra et spontanea voluntate quitavit 
in perpetuum, fide data in manu nostra, confirmans quod ipsa in prc* 
fiita vinea nichil unquam de cetero rcclamabit. In cujus rei testimonium 
et munimen, nos, ad petitionem dicte Marie, dictis magistro et fratri- 
bus, présentes litteras dedimus sigilli nostri munimine roboratas. Datum 
anno Domini M*. GG^ XXX*. quarto. 

(1) Oopitt da XIII* iièole, A. 8, n* 163 ; da xtiii*, A. 8, n^ 168. 
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CLXV. 

De XX solidos quos Nevelo de Ghantemelle dédit firatribua saper terrain snam (1). 

1234. 

• 

G. presbyter sancti Jacobi de fionavalle, gerens vices decanaius Du- 
nensis de Perlico, omnibus présentes litteras inspecturis, salutem. in 
Domino. Noveriut universi quod Nevelo de Ghantemelle, coram nobis in 
jure constitutus^ die jovis proxima ante Ascensionem Domini, gagiavil 
magistro et fratribus elemosine Gastriduni viginti solidos annui reddi- 
tus, quos deftinctus Johannes de Golmainvilla dédit in elemosinam ele- 
mosine Gastriduni, sitos super terram suam quam dictus Nevelo possi- 
det 9 reddendos in festo sancti Remigii dictis fratribus vel eorum 
mandato. Datum anno Domini millesimo ducentesimo tricesimo 
quarto. 



CLXVI. 

De donc Herberli dicti Holendfauurii (S). 

Mai 1235. 

Goherius Gastriduni decanus, universis présentes litteras inspecturis, 
salutem in Domino. Noverint universi quod Herbertus, dictus Molendi- 
nariusy in nostra presentia constitutus, obligavit se magistro et fratribus 
domus elemosinarie Gastriduni, tali modo quod concessit et voluit, quod 
quocumque vel ubicumque ipsum contingeret decedere, quod omnia sua 
bona mobilia quecumque haberet, ad dictam domum elemosine deve- 
nirent : fide data promittens quod in hodium vel detrimentum dicte do* 
mus bona sua, dummodo vixerit, nullatenus annihilabit, nec de dictis 
mobilibus aliud in prejudicium domus facere poterit testamentum. In 
cujus rei testimonium et mnnimen, ad petitionem dicti Herbert!, dictis 
magistro et fratribus dedimus présentes litteras sigilli nostri muni- 
mine roboratas. Datum anno Domini M*. GG^. XXX^. quarto, mense 
maii. 

(I) Original, à. 78.— Copiât du zm*iièol6, A.l, n*8; daxvm*, A.8^q' 8T. 
(3) CopiMdiix]ii*fiècl«) A. 8, n«12; du zTxn*, A. 8. ii*41. 
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GLZVIL 

De Mokria (!). 

Mai 1235. 



GanfridnSi trchidiaooniis Danends, unitenb présentes litteras ins- 
pectnris, sahitem in Domino. NoTeritis qnod magister et fratres domns 
elemosine de Gastrodnno, domum soam de Moleria cnm pertinentiis 
ejosdem domos, excepto nemore, tradlderont Joliane^ relicte Simonis 
GarrelU, et concessenmt eidem Juliane dictam domum cum proventibus 
terrarum ad eamdem dommn pertinentium, yita comité, possidendam. 
Dicta yero domos, post dicte obitum Juliane, cum omnibus mobiiibus 
que tune in eadem domo inventa fuerint et etiam tam in bestiis quam in 
fructibus terrarum ad eamdem domum pertinentium quocumque tem- 
père dictam Julianam obire contigerit ad dictam domum elemosine 
quieta et libéra revertetur. Mobilia vero dicte domus de Moleria videlicet 
in bestiis qui tempore obilus Juliane erunt in eadem domo et diclis ma- 
gistro et fratribus domus elemosine ibidem debent remanere et ad mi- 
nus decem librarum pretium in bestiis ibidem inventumnon fuerit, fide 
tenetur Guido de Ebleeville, miles, maritus dicte Juliane. Plegii sunt 
etiam et per fidem, Adam de Burroi, quondam presbyter ecclesie de 
Moulaien, et Pbilipus de Ayenis, frater dicte Juliane. Et si aliquem ex 
dictis pkgiis obire contigerit, sepedicta Juliana loco defuncti plegium 
alium substituet competentem. In cujus rei testimonium et munimen, 
nos, ad preces partium, litteras super présentes annotari fecimus et si- 
gilii nostri présent! munimine roborari. Actum anno Dominf M*. GG*. 
XXX*. quinto, mense maio. 



GLXVIII. 

De quadraginta solidis in tonneldo de Garnoto (2). 

Mai 1235. 

Ego Ysabella, comitissa Gamotensis, [universis présentes litteras 
inspecturis notum &cio, quod ego, amore Dei et remedio anime mee 
antecessorum et successorum meorum, dedi et in puram et perpetuam 
elemosinam habere concessi, infirmis elemosine Gastriduni quadraginta 
solidos carnotensis monete pro pitancia in die anniyersarii mei in dicta 

(1) Copiât daxin«sièel6, A. 8, n-S9; da xvia% A. 8, n'it. 
P) Copits du xTir tièolf, A. T, n» 15; du XTm% A.8, n* 1T4. 
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domo quolibet anno celebrati, in tonleîo mco de Carnoto in feslo Om- 
nium Sanctorum, per manum recipientîs proventus dicti tonleii singu- 
lis annis percipiendos. Et volo quod administratores dicti loci unum 
pauperem de extra domum in die anniversarii mei secum pascant. Volo 
etiam et precipio quod si ille qui proventus dicti tonleii recipict in dicto 
termino dictis infirmis tcI eorumdem certo mandato ab ipsis commode 
requisitus dictos nummos non reddcret, singulis diebus post elapsum 
terminum usque ad octo dies très solidos pro pcna eisdemreddere tene- 
retur. Quod ut ratum et firmum permaneat, présentes littcras sigilli mei 
munimine roborayi. Actum anno Domini W. CG*. XXX^ quinto, mense 
maii. 



CLXIX. 

De terris de Libovilla (1). 
Juin 1235. 

Uniyersis présentes littcras inspecturis, Goherius, Gastriduni deçà* 
nus, salutem in Domino. Noyerintuniversi quod Theobaldus de Prati, 
etÂgnesejusuxor, in nostra presentia constitutif yendiderunt unam 
peciam terre apud Libovillam sitam, très minas seminis continentem, 
magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, pro quatuor li- 
bris dunensium jam solutis, et promiserunt fide média, quod dictos ma- 
gistrum et fratres indampnes super hoc obsenrarent. Obligayerunt in- 
super se Johannes Poucet, Herbertus GaUier, Johannes Pandorne, 
Guillermus Pariseau, pro predictis, erga dictos magistrum et fratres 
pro dicta yenditione, promittentes flde média, quod si magister et 
fratres aliqua dampna per calumpniam alicujus super hoc paterentur, 
ea dampna eisdem tenerentur resarcire. Istam insuper yenditionem 
concesserunt Stephanus, nepos dicti Theobaldi ; Michael, filius ejus, sub 
fldei sui religione, promittentes quod contra yenditionem predictam non 
irent nec sepedictos magistrum et fratres yel eorum successores aliqua- 
tenus de cetero molestarent nec procurarent molestari. In cujus rei 
testimonium et munimen, ad petitionem dictorum, présentes littcras 
dictis magistro et fratribus dedimos sigilli nostri munimine roboratas. 
Datum anno Domini M"". GG*. XXX*. quinto, mense junio. 

(1) Copiât da xnTiiiole, A. 7, n* 125; da xvm*, A. S, n* 218. 
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CLXX. 

De ano sextario bladi apud Ysiacom (1). 

Août 1235. 

G. archidiacoQus Dimensis, omnibus présentes litteras inspecturis, 
salutem in Domino. Notum sit omnibus tam presentibus quam futuris^ 
quod Gaufridus de Villa in Blado, presbyter, pro amore Dei, et remedio 
anime sue, et anime patris sui, et parentum» et antecessorum suorum, 
unum sextarium bladi redditus annui, in terra sua de Ysiaco, paupe- 
ribus infirmis sancte domus elemosinarie Gastriduni contulit in eiemo- 
sinam, ab eisdem pauperibus quiète, libère et pacifiée perpetuo possi- 
dendum. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, ad petitionem 
dicti G. presbiteri, presentibus meis litteris commendavi et sigilli mei 
presenti munimine roborayi. Auctum apud Gastrumdunum, anno Do- 
mini M^. GG*. XXX*. quinto, mense augusti. 



GLXXI. 

De duodecim denarlls census apud Moleriam (2). 

Août 1235. 

Ego Graufiridus de Merreyllla, miles, notum facio tam futuris quam 
presentibus, quod contemptio erat inter magistrum et fratres domus 
elemosinarie Gastriduni, ex una parte, et Gaufridam Bouguerel, ex 
altéra, de duodecim denariis census quos dicti magister et fratres recla- 
mabant habere super quamdam domum cum quamdam plateam apud 
llarboi jure censuali. Tandem consilio bonorum Tirorum, pro pace 
utriusque partis et remedio anime mee, contuli infirmis pauperibus 
ejusdem domus duodecim denarios censuales in escambium pro 
duodecim denariis supradictis eisdem pauperibus in festo sancti 
Remigii super quamdam masuram Aucheri de Goheri, camificis, quiète, 
libère et pacifice in perpetuum apud Moleriam annuatim capiendos, 
quicomque de cetero dictam masuram possideat ; nec non et venditiones 
et gantos quando eamdem masuram Ycndi continget. Et insuper ego, 
Q. miles, ad cujus feodum dictus census pertinet, istam donationem ad 

(1) GopiM du xm«iièoIe, A, 8, n»* 47 et 144 ; da xvu«, A. 7, n* 103 ; du xtux*, A. 8, 
m<«68 et 140. 

(S) Origmal, B. 62. — Copies da zm* siècle, A. 9, n* 5S, et A. 6, n» 46 ; da XYm*, A. 8 
ii*S74« 



bE 6HATBÀUDUN. 115 

usas et consuetudines dunensis patrie, tanquam dominus, manucepi 
garantizandam. Qaod ut in perpetuum stabile sit et flrmum, presentibus 
meis litteris commendavi et sigilli mei presenti muoimine roboravi. 
Datum anno Domini M.GG.XXX. quinto, mense augusti. 



CLXXII. 

De uno sextario bladi apnd Getum (1). 
Décembre 1235. 

Universis présentes litteras inspecturis, Goherius, Gastriduni decanus, 
salutem in Domino. NoTerint universi quod [Hugo] de Geto, miles, in 
nostra presentia constitutus, donavit in perpetuam elemosinam paupe- 
ribus domus elemosine Gastriduni, onum sextarium bladi pro anniver- 
sario suo faciendo, percipiendum singulis annis in manerio suo apud 
Getum^ ila quod ille qui dictum manerium possidebit, dictum sexta- 
rium, dictis pauperibus in festo saneti Remigii reddere teneatur. In 
cujus rei testimonium, présentes litteras ad petitionem dicti Hugonis, 
dictis pauperibus dedimus sigilli nostri munimine roboralas. Datum 
anno Domini M.GG.XXX. quinto, mense deeembri. 



CLXXIU. 

De quinquaginta et doabus libris redditns in bannis Gastridnni (2). 

Décembre 1235. 

^; Ego, Hugo de Gastellione, Saneti Pauli et Blesensis comes, et ego, Ma- 
ria, Saneti Pauli et Blesensis comitissa, uxor sua, omnibus présentes lit- 
teras inspeeturis, salutem in Domino. NoTeritis quod Margarita, bone 
memorie, nobilis mulier, karissima domina nostra, Blesensis quondam 
comitissa, cujus ego Maria fui âlia, in puram et perpetuam elemosinam 
dédit domui elemosinarie Gastriduni, quinquaginta duas libras monete 
dunensis annui redditus in perpetuum percipiendas in tribus Iwiiiyt 
quos habebat apud Gastrumdunum. Scilicet : in banno Passce» deoeift 
libras ; in banno Pentecostis, decem libras ; in banno Natalis Domiol, 
duodecim libras; et in tensamento et in redditu quem habebat super 
burgum Ghamarcii, Ylginli libras in festo Omnium Sanctorum. Yolens 
siquidem dicta Margarita, indempnitati pauperum dicte domus et paci 

(!) Copiât du zm* tiède, A. 8, n*&3; da zrm*, A. 8, n* 74. 

(3) Original, A.69.— Cf^ttdasirtièole, A.8,B*M, tl A. 6, nMO; du ZTn*, A. 7, 
ii*8; dn ZTxn*, A« 8, n* 76. 
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plenius proTidere, precepit quod si prefoiti redditus requirenlibus «tatutis 
terminis non reddantur, Ballivus, Tel quilibet alius pro cujus hoc con- 
tîgerit defectum, ut ipse dominus si requisitus reddi non fuerit, quin- 
quaginta solidos pro pena solyat, per manum procuratoris dicte domus, 
pauperibus ejusdem loci diyidendos. Hanc autem donationem conce- 
dimus, Yolumus, approbamus et sigillorum nostrorum testimonio con- 
firmavimus. Datum anno Domini miliesimo ducentesimo tricesimo 
quinto, mense decembris. 

{Scel (t Hugues ; scel et contre scel de Marie ; scel et contre scel de la 

maison-Dieu.) 



CLXXIV. 

De vendltione platée apnd Gastridunnm (!)• 

Janvier 1236. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Goherius decanus Gastridani, 
salutem in Domino. NoY[erint universi] quod Bernaldus le Mintier et 
Âmelina uxor ejus et Trechelina relicta defuncti Radulphi, in nostra 
presentia constituti , yendiderunt magistro et fratribus elemosine 
Gastriduni... cujusdam plaiee in tribus censivis; scilicet : Béate Marie 
Magdalene [couTentus, Gaufrïdi de Lajneriaco militis, et Gaufridi de 

Âroto armigeri, infra muros Gastriduni [pro pretio sojlidis dunen- 

sibus jam solutis, et quartam partem In puram et perpetuam elemo- 
sinam [dederunt] magistro et fratribus libère» pacifiée et quiète, in 
perpetuum possidendam. Fide prestita [in manu nostra] quod in dicta 
platea per se, sive per alium nichil de cetero reclamabunt. [Immo contra 
omnes] ad usum et consuetudines dunensis patrie garantizabunt. 
Renunciantes dicte mulieres omni juri dotis aut quicquid juris dota- 
licii in dicta platea habebant Tel habere poterant sepedictis magistro et 

fratribus fide média quitayerunt et in perpetuum concesserunt. In 

cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem utriusque partis, 
prefotis magistro et fititribus nostras dedimus litteras sigilli nostri 
munimine [roboratas]. Datum anno Domini miliesimo ducentesimo 
tricesimo sexto, mense januarii. 

(1) Original, B. 31. (CeUe piioe eit laoérée et en très-manYiU étot.) 
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CLXXV. 

De uno Bextario ybernagii super terram de Guillonvilla (1). 

Septembre 1236. 

Officialis archidiaconi Danensis, omnibos présentes litteras inspec- 
turis, salutem in Domino. Noverint uniTcrsi quod Jobertus de Gloia» 
miles, in jure coram nobis constitutus, gagiavit magistro et fratribus 
domus Dei de Gastroduno unum sextarium ybernagii infra noctes 
eisdem magistro et fratribus persolvendum. Quem dictum sextarium 
defunctus Reginaldus de Yilianneio contulerit in elemosinam pauperibus 
elemosine Gastriduni, prout confessus fuit dictus Jobertus, annuatim 
capiendum in festo sancti Remigii super totalem terram suam de Guil- 
louTilla, quam terram dictus Jobertus modo tenet tanquam hères. 
Datum anno Domini M®. GG"*. XXX®. sexto, die veneris proxima post 
festum Beati Mathei. 



GLXXVI. 
De redditibus bladum, anno Domioi if*.GG*.xxx®. sexto (2). 

1236. 

De Lanneriaco u sextarios bladi de Matheo de Ulmo. 

De Rougenoil i modium pro Fulcone de Ghantemelle, milite. 

De PrimaTilla super Marboi v sextarios tam ybernagii quam avene, 
pro Gaufrido de Planchevilla. 

De YilleToison vi sextarios ybernagii et vi sextarios avene, pro Goherio 
Rufo, milite. 

De Porcheronrilla i sextarium ybernagii pro relicta deAincti Pétri 
Foucaut. 

De eadem villa, pro defuncta Hayis quandam uxore Guillelmi Pichon 
u sextarios ybernagii. 

De Villa-in-Blado, pro nostra terra i modium ybernagii et vi sextarios 
ordei et vi sextarios ayene. 

De Hugone de Laneriaco, milite, t minas ybernagii. 

De Tusca Briderii, i sextarium pro defuneto Odone de Mes. 

De Liconci, pro nostra décima xvi sextarios ybernagii etxvi sextarios 
ayene. 

(1) CopiM daxm* tiède, ▲. S, n^ 16 «t 80 ; da xym«,A.8, n^éS et 58. 
()) Cc^ du zm'iièeW, ▲• a, ii*6S qiiatcr. 
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De décima de Laz i sextarium. 

De Terra Nigra, i sextarium pro defiincto Odone Herloin. 

De Lachese, n sextarios ybemagii pro Stephano de Casa. 

De Ghoignes Lenoveles, x sextarios ybemagii et vn ayene pro nostra 
décima de terra defuncti Pinardi. 

De Yalle Ryoli, n sextarios ybemagii. 

Itemm de PorcheronYilla, pro defùcta Odelina n sextarios. 

De décima de Vovroi, u sextarios ybemagii de dono Pétri de Frigida 
Terra, militis. 

De Manberolis, im sextarios ybemagii pro defiincto Rosscelino» milite^ 

Iterum de YilleToison, pro sororibus Goherii Rufl vi sextarios ayene 
et vu sextarios ybemagii. 

De Morrainerilla, vni sextarios ybemagii et i minam pisoram. 

De Yilia Lupi, i sextarium quem Stephanus Bere dédit super terram 
suam. 

De Laraivilla, i sextarium flrumenti pro defuncto Huberto Ghevrel. 

De Ursonvilla, i modium ybemagii pro defuncto Pucelina de Rupe. 

De Logron» ii sextarios ybemagii et ii sextarios ayene. 

De Ulmo, juxta La Broce, v sextarios ybemagii et v ayene. 

De Gresspaiyilla, pro nostra décima, m sextarios ybemagii et 
III ayene. 

Itemm de Moraineyilla, n sextarios ybemagii et viii sextarios ayene. 

De Golumbario, i minam ybemagii pro defuncto Johanne de Guil- 
lonyilla. 

De Yilletrono» de terra Johannis de Malo Nido, i sextarium ybemagii, 
pro defuncta Maria de Siyry. 

De ILabroise, pro nostra décima, v minas ybemagii et m ayene de 
dono Thome Rabel. 

Itemm de Primayilla, pro Raginaldo de Fonte, milite, v minas yber- 
nagii et V ayene. 

De décima Niyorille, pro Garino Gheyreau, milite, n sextarios yber- 
nagii. 

De Toriau ix minas ybemagii pro Gaufrido Bruneau, milite. 

De Poileto in Pertico, v minas ybemagii pro Benedicto dicte. . • 
defunctus Angebaldus de Galart et Petroniile ejus uxoris. 

De Sexteragio Gastriduni, m sextarios ybemagii et in bosellos. 

De décima de Ghantemelle, vi sextarios et plenam minam ybemagii 
et totidem de ayena. 

De Laurencio de Ulmo-Sicco, m sextarios ybemagii et m sextarios 
ayene, pro nostra décima. 

De molendmo Yarenne, n modios ybemagii, pro defuncto Odone de 
Gormeroi, milite. 
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De Molendino-NoYO inter Fontes et Guriam AlaDi, dimidium modium 
bladi, pro Odone Borelli, milite. 

De molendiuo de GhaTan, juxta Feritatem, xiu sextarios ybernagii de 
dono Hugonis Ghanbellani et Hugonis OiiTeri. 

De villa Amdreei v minas ybemagii et totidem de ayena. 

Iterum de Prima- Villa, v sextarios ybernagii et totidem de ayena. 

De Petro Herloin, i sextarium ybernagii super terram suam de 
Jalanz. 

De molendino Yillicarii, vm sextarios ybemagii et vi s. una yice plus, 
una yice minus pro Décima. 

De Haton molendino, unum modium ybemagii de dono Roberti de 
Manberolis, milite. 

De GorbichetOy m sextarios ybemagii et m de ayena. 

De molendino Lidi, i sextarium ybemagii de dono Hugonis, magistri 
de Ghamarcio. 

De Ghanceles yel de Esteauyilla, ii sextarios ybernagii. 

De Gasa, ii sextarios ybemagii. 

De Foresta, i sextarium ybernagii pro Thoma Frenbaut. 

De Petro de Frigida-Terra, i sextarium pro defuncto Bartholomeo 
frerale. 

De Villebeton, im sextarios bladi de ayene. 

De OlaiyiUa, i sextarium ybemagii super decimam quam emerant de 
Adam de Bardilleriis, milite, de dono ipsius. 

De Fayellis, i sextarium ybemagii de dono Roberti Moncel. 

De molendino de Poyresac, xvu sextarios ybernagii juxta Feritatem 
de dono Glemencie comitisse Gastriduni. 

De Lineriis, decimam. 

De Esteauyilla, n sextarios ybemagii de dono defiincti Gaufiridi de 
Esteauyilla. 

De Haia Mala-Terra, i sextarium ybemagii. 

De terra de La Franquelineria, i sextarium ybemagii ad minam Vin- 
docinensem de dono Gaufridi de Franchesnes. 

De molendino de Gholet de Lende, n sextarios ybemagii ad minam 
Blesensem, Paganus dédit. 

De Selomes, i minam Yindocinensem, Brito de Selomes dédit. 

De Gampo Gasterio (?) unam minam, Gaufridus Gherat dédit. 

De ViUenblainh, decimam de terra Johannis Molendinarii. 

De Monsineyilla, decimam terre defuncte Bigote. 

De Donamanu» i modium ybemagii. 

De Boriartre, i modium pro nostra terra. 

De Heaumont Fontaine, terram nostram. 

De Rengi, i sextarium ybemagii. 

De Philippo Jubilatore de Arroto, unum sextarium ybemagii. 
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De Gtufrido de Fraichaimes, n sextarios ybernagii pro temsiuu 

De Yillica de Conniis, anam minam jbernagii. 

De molendino de Briligoi, i minam. 

De Fongeriis, m sextarios ybernagii. 

De molendino de Monlemain, onam minam. 

De Villoosier, n sextarios ybernagii de dono Boberti YiHicL 

De Tsi, JQXta Eboram, i sexiariam de dono defancti Ganfiridi de Bençi 
qoondam presbyteri de Villa in Blado. 

De Bordetieria apod Âorelianom, nnam minam saper domnm et 
tenenram ab Âdelois. 

De Guillart, u modios tam ybernagii qoam ayene» et dedmam de 
arpentis. 

De Praheles (?) nnam minam fimmenti super terram Jobannis 
Borroiche. 

De La Ronche joxta Dangeolam, unam minam ybernagii. 

De Monte Rehardi, n sextarios ybernagii. 

De BuUeyilla, un sextarios tam ybernagii qoam ayene de GniOelmo de 
Buiieyiila, milite. 

De Ororio Doain, nnam sextariam ybernagii de dono defoncte 
Heremburgis uxoris qiiondam defancti Andrée de Paroi suf&c terram. 

De Romilliaco super Engrain i sextariam ybernagii. 



CLXXVII. 

De domo de Montlgoiaco (1). 

1236. 

G. gerens vices decanatus Danensis in Perticho, omnibas présentes 
litteras inspccturis, salutem in Domino. NoTeritis quod Jolain Sarrazin, 
coram nobis constitutus, quitayit procuratori domas elemosinarie 
Gastriduni, quamdam domam apud Montigniacum, in censiva Hagonis 
de Hontigniaco, milltis (2), sitam. Quam dictam domum defunctas 
Galterius Laisie de Montigniaco, contuiit in puram elemosinam paape- 
ribus domus elemosinarie supradicte, ita quod dictas Jolain haberet 
costamenta, rationabiiia, apparentia et prcbcnda, que in supradicta 
domo misit. Datum anno Domini M"". GG''. XXX"". sexto, die jovis ante 
synodum. 

(1) CopiM du zixi'tièole, A. 3, n* 14&; du ZTiu*, A. $, n* 141. 

(2) Hugaeiin do Montignj, fiUde Jean, oomto do VendÔmo, «t doMatildo. Il était tei- 
gnoor do Montignj on 1337 ; il Tétait «nooroen 1317. (Yoyes Cart. do Marmoutler pour lo 
Duuoii, par E. Mabillo, p. 44 do rintrodootion.) 
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CLXXVIIL 
Do quadam domo cum qnadam rupella subtur turri Gastriduni aitis (1). 

Janvier 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. Noyeritis, quod Heginaldos Lecort, 
coram nobis constitutus, dédit et in puram et perpetuam elemosinam 
concessity magislro et fratribus domus elemosine Gastriduni medie- 
tatem cujnsdam domus cum medietate cujusdam rupelie ad eamdam 
domum pertinente, in parochia sancti Medardi, ante domum Boutille, 
in censiva relicte defuncti Gaufridi de Jonavilla^ militis, sitarum. Et 
Agatha, filia dicli Raginaldi, alias duas partes dictarum domus et rupelie 
apud Caslrumdunum sitarum similiter dédit supradictis magistro et 
fratribus in puram elemosinam, fide prestita in manu nostra corporali 
a sepedictis Raginaldo et Âgatha quod in dictis domo et rupella nichil de 
cetero reclamarent. Pro dicta yero elemosina quam fecit dicta Agalha 
dictis magistro et fratribus, dederunt supradicti magister et fratres 
cidem Agathe de elemosina dicte domus elemosinarie usque ad quatuor 
libras dunensiumde non reclamando aliquid in domo et rupella superius 
nominatis. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dicto- 
rum Raginaldi et Agathe, dictis magistro et fratribus, présentes dedi« 
mus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini 
M". CC\ XXX*. VU% mense januaril. 



CLXXIX. 
De pace inter nos et Petmm de Gapella, clericam (2). 

Janvier 1237. 

Omnibus Ghristi fidelibus présentes litteras inspecturis, N. archidia- 
conus Dunensis, salutem in Domino. Noverint universi, quod cum 
contentio esset inter Petrum de Gapella, clericum, exuna parte, et Gau- 
fridum de Gapella, Emaudum Fauperium et Amiotum de Aurelianis, 
burgenses de Gastroduno, executores testamenti defuncti Theobaldi de 
Foro, ex altéra, super eo Tidelicet. quod idem Petrus petebat a dictis 
executoribus medietatem cujusdam domus in qua manebat, tempore 

(1) Cepiat da xui*iièolo, A. S, n* 77 ; da xrui% A. S, ii«89. 

(2) Copiât da xin*iièd6, A. S, n* 00; dv zvuxs A. S, &• 364. 
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quo decessit dictas defunctus, sitam juxta domam Giraldi Ghalart, et 
medietatem cujusdam nippis sitam in caneo sancti Andrée, et nnum 
arpentum yinee sitam in Yico qui dicitar de Escores, et Tiginti quatuor 
modios yini quos idem Tbeobaldus predicto Petro debebat pro duodecim 
annis jam transactis, Tidelicet pro quolibet anno duos modios. Et bec 
omnia peteret ex donatione dicti defuncti sibi focta ab eodem. Peteret 
etiam idem clericus a predictis executoribus quadraginta et quinque 
iibras ex una parte, et quadraginta libras ex sdtera. Ex causa mutui. 
Tandem dicti Petrus et executores, coram nobis constituti in viros 
Tenerabiles Rogerium, officialem nostrum Dunensem, et Gaufridum, 
gerentem vices decani Dunensis in Pertico, âde prestita corporali in 
manu nostra, compromiserunt tali modo, quod quidquid dicti arbitri 
super omnibus petitis et contentionibus dicerent vel ordinarent, ipsi 
firmiter fideliterque observarent. Dicti siquidem arbitri deliberatione 
habita et prudentium virorum consilio habite, suum in bunc modum 
coram nobis arbitrium protulerunt. Videlicet, quod idem Petrus, 
quamdiu Yixerit, medietatem domus et rupis petitarum et arpentum 
yinee, quod fuit dicti Theobaldi, quod etiam situm est in predicto Yico 
de Escures, tenebit et pacifiée possidebit. Prenominati siquidem Petrus 
et executores Yoluerunt et concesserunt coram nobis et in hoc specia- 
liter concenserunt quod medietas domus, medietas rupis et totum inte- 
grum arpentum yinee predictum, post decessum ipsius Pétri ad elemo- 
sinam de Gastroduno et fratres ibidem commorantes tanquam sua, 
predicti Theobaldi et ejus Pétri animabus et eorum anniyersariis 
annuatim temporibus oportunis a predictis fratribus celebrandis deye- 
nirent. Insuper, dicti executores, per dictum dictorum arbitrorum 
tenebuntur solyere triginta libras ad fociendam aliquam emptionem 
quam idem Petrus, quamdiu yixerit, sicut res predictas tenebit et 
paciâce possidebit; Post decessum yero dicti Pétri, predicta emptio ad 
predictam elemosinam et fratres paciflce tamquam sua reyertetur cum 
aliis rébus superius notatis. Tenentur etiam dicti executores, per fidem 
suam, sic ad presens habent illam pecuniam yel quum primo iUam 
habere poterunt, apud aliquem] bonum yirum deponere de communi 
assensu partium et nostro electum, yel apud duos bonos yiros qui 
dictam emptionem faci^nt, quorum idem Petrus unum eligit et alterum 
executores memorati, et nos ponemus tertium si illi duo ad emptionem 
faciendam non poterint concordare, qui dictam pecuniam pênes se 
conseryabunt quousque competentem emptionem circa Gastrumdunum 
cum consilio nostro poterunt inyenire. Et de bis omnibus supradictis 
fàciendis, obseryandis et complendis, prout superius in singulis articulis 
continetur^ dictus Petrus subposuit se juridictioni nostre, renuncians 
omni exceptioni et priyilegio coherenti rei yel persone. In cujus rei 
testimonium et munimen ad petitionem partium predictarum pre- 
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GLXXX. 

De iem el domibas de TruncheU) (1). 
Jtntier 1237. 

UniTersis présentes litteras inspecturis, offlclalis archldltconl 
Donensis, salutem in Domino. NoterUis» quod Rlchiudl»» rtilitita 
defuncti Odonis Joslain, Matheus et Johanncs dictl Rlchaudli lUll, In 
nostra presentia constitutif tendiderunt magistro et fratrlbtii donum 
elemosinarie Gastriduni, totam terram suam et domos do Truucholo» 
precio septem librarum dunensium sibi jam solularum : In manu nostrai 
fide corporali prestita, promittentes quod in dicta terra et domlbus pcr 
se, siYc per alium nichil de cetero reclamabunt, immo contra omnos ad 
usus et consuetudines dunensis patrie dictam terram et domos dictis 
magistro et fratribus pro posse suo garantizabuiit. Dicta tero Richaudis, 
quidquid in dicta terra et domibus ratione dotis, siTe dotalicii. Tel alio 
quoquo modo babebat Tel babere poterat, dictis magistro et firatribus 
spontanée fide média quitaTit penitus et dimisit. In cujus rei testimo* 
nium et munimen, ad petitionem dictorum Richaudis, Mathei et 
JohanneSy ejusdem filiorum, dictis magistro et fratribus, présentes 
dedimus lilteras sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini 
millesimo ducentesimo tricesimo septimo^ mense januarii, apud Gas- 
trumdunum. 



CLXXXL 

De dimidio arpento Tinee in censiva monichomm SancU Martini de Gamardo (2). 

FéTrier 1237. 

UniTersis présentes litteras inq>ecturis, /offlcialis arcbidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. NoTeritis, quod Garinus Quadrigarius, 
in nostra presentia constitutus, dédit et in puram et perpetuam elemo- 
sinam concessit magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, 
dimidium arpentum Tinee que fuit quondam OUeberti Gulpele et ejus 
uxoris, in censiTa monialium Sancti Martini de Gamarcio situm ; ita 
tamen quod dictus Garinus dictum dimidium arpentum Tinee, quamdiu 

(1) Copiât da xm« tiède, A. t. n* 7; da xrm^ A. 8, n* S6. 

(2) CopîM da xm* tlèdt, ▲. S, n*ll; du xmi*, ▲. 8, n* 40. 
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Tixerit, paciQce possidebit, ad dictos magistrum et fratres post ipsius 
decessum libère, quiète et pacifiée redditurum. In cujos rei testimo- 
nium et munimen, ad petitionem dieti Garini, supradictis magistro et 
fratribus présentes dedimus litteras sigilii nostri munimine roboratas, 
Datum anno Domini M^'.GG''. tricesimo septimo, mense februai*ii. 



CLXXXU. 
De tribns chameris, juxta portam Herichon, apod Bonamyallem (1). 

!•» mars 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, offlcialis arebidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi, quod magister Thomas 
Gheyalier et Hersendis, uxor ejus, in nostra presentia constitutif dede- 
runt et in perpetuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus 
domus elemosinarie Gastriduni, très chameras, in censiya Pétri de 
Frigida Terra, juxta portam Herichon, extra muros, super fossata, apud 
Bonamvallem sitas. Ita tamen, quod dicti Thomas et Hersendis, dictas 
très chameras quamdiu Tixerint pacifiée possidebunt, post utriusque 
decessum duorum supradictorum ad sepedictos magistrum et fratres 
quiète, libère et pacifice reddituras. In cujusrei testimonium et muni- 
men, ad petitionem supradictorum Thome et Hersendis, magistro et 
fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigilU nostri 
munimine roboratas. Actum anno Domini M*. GG*. XXX*. YII^. prima 
die martii, apud Bonam Yallem. 

GLXXXIII. 

De quatuor sextariis tam bladi quam avene apud Oohervillam (2). 

1« mais 1237. 

Ego, Guillermus de Bulainyilla, miles, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod ego, et heredes mei tenemur reddere 
in perpetuum magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, 
quatuor sextaria redditus annui tam ybernagii quam avene, in crastino 
sancti Remigii, ad minam Gastriduni, annuatim apud Gastrumdunum 
pro quadam terra septem minas seminis capiente, apud Goherrillam, in 
îèodo nobilis yiri Ursionis, Fractevallis domini, sita. Quam terram de* 
iîinctus Gaufridus, pater meus, contulerat in elemosinam dictis magistro 

(1) Copies du zui* tiède, A. 3, n* 17 ; da zvm*, A. 8, n* 46. 

(7) Copias dn xm* tiède, A. S, n* 2, et A. 6, &• 42; du ZYinS A.8,a*Sl. 



DE CHÀTBAUDUN. 125 

et fratribus. Et dicti magister et fratres supradictam terram michi et 
meis heredibus in perpetuum quitaTerunt. In cujus rei testimonium et 
munimen, supradictis magistro et fratribus, présentes dedi litteras 
sîgilli mai munimine roboratas, Erenburge, uxore mca, rogante, 
Tolente et concedente. Àctum anno Doroini millesimo ducentesimo 
tricesimo septimo, prima die martis apud Bonam YaHem. 

CLXXXIV. 

De terra apud Gobenrillam (1). 

Mars 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofBcialis archidiaconi Du- 
nensis^ salutem in Domino. NoTerint universi, quod contemptio verte - 
retur inter magistrum et fratres domus elemosinarie Castriduni ex 
una parte, et Guillermum de Bullainyilla, militem, et Erenburgem, 
ejus uxorem, ex altéra, supra quodam terra, septem minas seminis 
capiente, apud Gobervillam, in feodo nobilis yiri Ursionis, FracteTalIis 
Domini, sita. Tandem de bonorum yirorum consilio, ita paciâcatam fuit 
inter dictas parles, quod dicti magister et fratres dictis Guillermo et 
Erenburgi, ejus uxori, et eorum heredibus, supradictam terram in 
perpetuum quitaverunt. Ita tamen, quod supradicti Guillermus et Eren- 
burgis, ejus uxor, et eorum heredes, sepedictis magistro et fratribus 
quatuor sextaria redditus annui, tam ybcmagii quam ayene, ad minam 
Castriduni, in crastino sancti Remigii apud Gastrumdunum pro dicta 
terra reddere tenebuntur annuatim. De ista conventione firmiter et 
inyiolabiliter observanda, dicta Erenburgis in manu nostra suam fidem 
prestitit corporalem. In cujus rei testimonium et munimen, ad pcti- 
tionem supradictorum Guillermi et Erenburgis, uxoris ejus, magistro 
et fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Âctum anno Domini miilesimo ducentesimo 
tricesimo septimo, prima die lune martii, apud Bonamyallem. 

CLXXXV. 

De dacdecim denariis super quadam domo in Teneria Castriduni (2). 

Avril 1237. 

Unitersis présentes litteras inspecturis, ofScialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noteritis quod Hermeniardis la Datode, 

(1) CopiM dusm^tièdls, A.S, n*l;dazTm*, ▲•S, ik*SO. 

(2) CopiM du xnr nèols, A.S,nM27; dnxnn*, A. S, n* 125. 
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coram nobis constituta, dédit et in perpetuam elemosinam concessit, 
paaperibos infirmis sancte domus elemosine Gastriduni, duodecim 
denarios annui redditus super domum suam in Teneria Gastriduni, 
joxta domum defuncti lohannis Borriane, in censiva prioris Sancti 
Sepulchri Gastriduni sitam, dictis pauperibus annuatim in crastino 
Natalis Domini capiendos et reddendos, ab eodem qui dictam domum 
de cetero possidebit. In cujus rei testimonium et munimen, ad peti- 
tionem dicte Hermeniardis, dictis pauperibus présentes dedimus litteras 
sigilii nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M'^.GGsXXX^ 
septimo, mense aprilis. 



CLXXXVI. 

De quatuordecim denariis census de Uodroio (1). 

Avril 1237. 

Eg0| Guillermus dictus Haie Nutritus, miles, notum focio omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod ego tendidi et etiam concessi 
quatuordecim denarios censuales apud Godroi et Godroiau, in feodo 
Lucie, quondam uxoris Herrici Brunelli, militis, sitos, pauperibus 
inûrmis sancte domus elemosine Gastriduni, pro quinquaginta solidis 
dunensibus jam solutis dictis pauperibus ; yidelicet : ad festum aposto- 
lorum Pétri et Pauli octo denarios, et ad festum sancti Hylarii annuatim 
sex denarios apud Gastrumdunum , in dictorum pauperum mansione 
reddendos. Promisi etiam, fide data, quod ab omnibus quos possem 
bona fide facerem yenditionem istam concedi infra festum sancti 
Johannis Baptiste proxime yenturum, et de ista yenditione firmiter 
tenenda, constituit se plegium Màuricius Facier. Et de omnibus firmiter 
tenendis, présentes litteras dictis pauperibus dedi, sigilii mei munimine 
roboratas. Datum anno Domini M''. GG*« XXX"*. septimo, mense aprilis. 



GLXXXVIL 

De prato de Joi (2). 

Juin 1237. 

tJnitersis présentes litteras inspecturis, Hagister Galterius de Fress- 
ooto, canonicus Gamotensis, salutem in Domino. Noyeritis quod ego, 

(1) CopiMdaxm'tièolt, A.t, n«in, etA.6, zi*2t;dnxm%A.7, &*S9; dazTm*, A.S, 
tt>llS. 
CI) CofiM du zm* lièdU, Aé S, n* 138; da xtnif» A. 8, n* 138. 
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quoddam pratum meum, quod habebam, situm juxta Marboi, magistro 
et fratribus elemosine Gastriduni concessi, quamdiu vixero possiden- 
dum; ita quod post obitum meum, predictum pratum ad successores 
mcos sine contradictione reyertetur. Predicti yero magister et firatres 
quoddam pratum, quod habebant, situm juxta Holendina Nova, et 
quamdam irineam, quam apud Garnotum habebant, ut dicebant^ sitam 
apud Sanctum Gauraunum Camolensem, que tenuit bone memorie 
GaufiriduSy quondam Dunensis archidiaconus, michi possidendam, 
quamdiu yixero, concesserunt. Ita tamen quod post obitum meum, apud 
dictes fratres pacifiée revertentur. Datum amio Domini M''. GG^. XXX 
septimo, mense juuio. 



GLXXXVIII. 

De terra apud Libovillam (1). 

Juillet 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, Nicholaus, archidiaconus 
Dunensis, salutem in Domino. Noverint universi quod Maria de Bolaire 
domina, quondam uxor Guillermi de Bolaire, militis, in mea presentia 
constituta, recognovit se in puram et perpetuam elemosinam dédisse, 
dum esset Tidua, Ludovico de Saint Messent senrienti suo bene merito, 
totam terram suam. tam cultam quam incultam, circa novem modios 
seminis capientem, ad ipsam Hariam jure hereditario pertinentem, 
quam juxta LiboTiliam habebat, et de Gaufrido Gode, milite, in feodo 
cum pluribus aliis tenebat. Actum anno Domini millésime ducentesimo 
tricesimo septimo, mense julio. 



GLXXXIX. 
De noTem modiis Beminis terre apud Libovillam (2). 

JuiUet 1237. 

(Tniversis présentes litteras inspecturis, Nicholaos, archidiaconus 
Dunensis, salutem in Domino. Noverint unitersi, quod in presentia 
nostra constituti, Ludovicus Sancti Maxentii et Margarita, uxor sua, 
totam terram suam tam cultam quam incultam, circa novem modios 
seminis capientem, quam juxta Libovillam habebant, et de Nicholao 
de Yalennis et de Maria, uxore sua, tenebant, sub annuo censu qninque 

(1) CopiMdaxnriiiok, A.8ftt*a| diiXTii*,A.7,ii«lM;dttXTm*, ▲•8. b*83. 

(2) Copittdn zut* tiède, À.4, srT; 4azTQ«,A. 7, &*127; daxTXZT, ▲. 8» ii*219» 
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soUdorum dunensium, vcndiderunt magistro et fratribus, Dco et pau- 
peribus in domo Deî de Caslridimo servientibus, pretio ccntum libra- 
rum luronensium sibi coram nobîs solularum. Promiscrunt cliam dicli 
Ludovicus et Margarîla, uxor ejus, quod de predicta terra, vel de 
pretio ejus, ^el de aliquo occasione dicte vendilionis, dictos magislrum 
et fratres et pauperes dicte domus, per se, vel per alios, nullatcnus de 
cetero molestabunt nec permitlent molestari. Immo dictam terram, 
dictis magistro et fratribus et pauperibus dicte domus ad usus et con- 
suetudines Dunensis patrie garantizabunt. Reimnciantes quantum ad 
hoc, omni legis et canonis auxilio et exception! non numerate pecunie; 
et ad hoc omnia predicta fideliter et firmiter observanda, dicti Ludo- 
yicus et Margarita erga dicte domus magistrum et fratres et pauperes, 
fide corporali in manu nostra prestita voluntate spontanea, se astrinxe- 
runt. Dicta yero Margarita, uxor ejusdem Ludovici, quidquid juris 
ratione dotis, sive dotalicii, Tel alio quoquomodo habebat vel habere 
poterat in dicta terra, quitavit et dictam venditionem concessit per 
dicte fidei sacramentum et ad augmenlum munitionls et securitatis. 

• 

De dicta vendilione et de omnibus predictis arlicuUs inviolabiliter obser- 
vandis, dederunt dicti Ludovicus et Margarita ejus uxor, plegios, vide- 
licet : Guillermum de Sancti Quintini ; Hugonem Paganum, militem ; 
Henricum de Àrroto,GolinumMoschet,CoIinum de Yalennis, armigeros, 
per fidem corporis astrictos erga dictos magistrum et fratres et pau- 
peres dicte domus Dei. Preterea Nicholaus de Yalennis a quo dicti 
Ludovicus et Margarita tenebant dictam terram sub annuo censu superius 
nominato, et Maria, uxor dicti Nicholai, de cujus hereditate movcbant 
dicta terra et census, et Guillermus, dicte Marie primogenitus, banc 
venditionem voluerunt, laudaverunt et concesserunt, et dictos quinque 
solidos ccnsuales, quos in dicta terra capiebant, pro amore Dei et 
remedio animarum suarum et antecessorum suorum, dictis magistro et 
fratribus dicte domus Dei et pauperibus in puram et perpetuam elemo- 
sinam contulerunt, et vendas de dicta venditione sibi débitas eisdem 
quitaverunt fiduciantes predicti Nicholaus, Maria et Guillermus, in 
manu nostra, quod in dicta terra vel in censu supradicto nichil amodo 
reclamabunt. Item Gaufridus Gode, miles, in nostra presentia consti- 
tutus, ad cujus feodum pertinebant tam terra quam census supradicti 
venditionem dicte terre, et donationem dicti census, voluit, laudavit et 
concessit. Ita tamen quod dicti magister et fratres dicte domus Dei, 
eideni Gaufrido et ejusdem heredibus, pro dicta terra quinque solidos 
dunenses censuales apud Gastrumdunum in Nativitate Béate Marie 
reddere tenebuntur annuatim, et dictum censum, dicti magister et 
fratres quando debebunt secundum usus et consuetudines Dunensis 
patrie, dicto Gaufrido, et ejus heredibus duplicabunt. Nec ab eis, occa- 
sione dicte terre, aliquod aliud servitiunii sive reddibitioncm poterit 
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dictas Gaufridus exigcre, sed et dictam terram permittet eis ad predic- 
lum servitium, sive reddibentiam tencre pacifice et in perpetuum possi- 
dere, et de dicta terra poterunt dicti magister et fratres facere suam 
simpliciter et de piano Yoluntatenoi. In cujus rei testimonium et muni- 
men, ad petitionem dictorunoi Ludoyici et Margarite uxoris sue, et 
Nicholai de Yalennis, et Marie, uxoris sue, et Guillermi, ejusdem Marie 
filii, et etiam Gaufridi Gode, militis, diclis magistro et fratribus pré- 
sentes dedimus littcras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno 
Domini M'^.CG^XXX* septimo, mense julio. 



CXG. 

De décima de Liconci (i 

Septembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofQcialis archidiaconi Uu- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod prior de Limoiron, in nostra 
presentia constitutus, recognoTit se nichil juris habere, nec tractu, nec 
alia ratione, in tertia parte cujusdam décime, quam decimam magister 
et fratres Domus Elemosinarie Gastriduni et dictus prior habent apud 
Liconci. Datum anno Domini millesimo ducentesimo tricesimo septimo, 
mense septembris, apud Bonam Yaliem. 



CXCI. 
. Je pace inter comilem Blesensis et vicecomitem Gastriduii (2). 

Septembre 1237. 

Zgo, Hugo de Castellione, comes Sancti Pauli et Blesis (3), omnibus 
présentes litteras inspecturis, notum facio, quod cum contentio esset 
inter me ex una parte, et nobilem yirum Yicecomitem Gastriduni ex 
altéra, super eo quod ego dicebam penam mille marcarum esse com- 
missam pro eo quod domus que combusle fuerunt, non fuerant reedi- 
ficate ab ipso Ticecomite Tel a mandato ejus prout conyenerat inter 
nos ; et super eo quod dicebam quod ip?c vicecomes exactiones in- 
debitas et injurias irrogabat et irrogaverat hominibus de dotalicio 
Glementie, ejusdem vicecomitis uxoris, uxoris quondam Th. comitis 

(1) Copiei du xm'tièole, A. 8, no»18 «t 82; do xmi* tièole, A. S, ii»47. 

(2) Copie da xin« lièole, A.3, b* 71. 

(3^ Les chartes indiquent le plq» souvent la forme BUêiê au lieu de BUamis; nous aroni 
oru devoir respecter le texte. 
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Sksb coDtn insiramenta cl libellâtes ipsonim hominum : tamdem 
mediantibus bonis Tins compromissimus fide corporali prestita jude et 
bine in GaiafiridaiD de Ghannoîe el Raginaldum de OrroTilla, milites, et 
Dominuoi Slepbanam de Sancorre, tercium; ita quod si duo premissi 
arbitri milites inter se discordarent, illad quod dictus Stephanus eu m 
altero eorum saper premissis ordinaret, a parlibus sub peoa mille mar- 
camm ioTiolabiliter obserYaretur, que pena débet solyi a parle que ab 
arbitrio résilient alteri parti yolenti arbitrium obsenrare. Dictus vero 
Stepbaous/de consensu mec et ipsius yicecomitis et voluntate dictorum 
atiiitronim militum, ita in primisarbitrando ordinavit quod yicecomes 
ad petitionem ipsius Stephani et pro amore meo predictis hominibus et 
hominibus suis remisit omnem rancorem et omnes occasioncs quas 
adversus prediclos bomines usque ad presentem diem habuit. Promisil 
etiam dictas Ticecomes ad petitionem ipsius Stepbani et pro amore meo, 
quod si quos de premissis burgensibus traxerat in omni auctoritatc 
apostolica, quod ipsos in bona pace dimittebat et quod ipsos quitabat a 
predictis clamoribus, et quod mandaret judicibus quod ipsos ab excom- 
municationibus quibus pro ipso excommunicati erant, absolverent. De 
debitis vero et exactionibus indebitis de quibus bomines de dotalicio 
conquerebantur per dictum Stephanum, de voluntate mea et yiceco- 
mitis ita fuit ordinatum, quod predicti duo arbitri milites inquirerent 
bona fide de predictis debitis et exactionibus indebitis, et si inveniant 
per legitimam requisitionem faclam, quod dictus yicecomes debeat 
aliquid predictis hominibus vel ratione mutui quod eidem fecerint, vel 
ratione indebite extorsionis quam eis fecerit, ad terminos quos predicti 
milites statuent, predictis hominibus reddet. Et si predicti duo arbitri 
inveniant quod ipse a predictis hominibus aliquid habuerit, vel ratione 
donationis quam eis fecerint, Tel ratione legis patrie, ipse quitus et in 
pace remanebit. Insuper dictus Stephanus arbitrando de voluntate mea 
et dicti vicecomitis ordinabit quod forcsta de Blemart remanebit michi 
aduoendum et expletendum sicut dominium meiun, salvis redditibus et 
homagiis et mansionariis que ipso vicecomes in dicta foresta habet 
ratione castellarie Gastri Raginaldi, et salvis defensis ejusdem foreste 
prout in cartis ab antecessoribus super confectis continetur. Insuper de 
voluntate mea et dicti vicecomitis dictus Stephanus arbitrando ordi- 
navit quod ipse vicecomes in dicta foresta habebit viginti quinque 
carrucatas terre propinquiores et adjacentes Castro Raginaldi. Ordinavit 
etiam dictus Stephanus de voluntate mea et dicti vicecomitis quod ego 
habebo forestariam de Blemart per totam forestam que remanet mi/ in, 
ita quod in terra foreste viginti quinque carrucatarum que vicecomiti 
remanet, ego nullam forestariam habebo. Ordinavit etiam dictus 
Stephanus de voluntate mea et dicti vicecomitis arbitrando quod omnes 
hàhie et tote i^emanebunt vicecomiti sepedicto in pace^ et ipse vicecomes 
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bona fide utelur dictis hahiis sicut debetur uli rébus dotalibus. Dictas 
vicccomes predictas viginli quinque carrucatas dabit ad exartandum 
jure heredilario, si ei placuerit, pcrpetuo sub annuo redditu qui ci 
débet reddi, ita tamen quod si ego invcniam alium qui meliorcra 
offerat conditionem antequam exartenlur, et ipse terram habebit et 
redditus vicecomitis erunt, et conventiones reddituum de terra quas 
vicecomes cum exartatoribus habebit. Ego ratas faciam et ratas habebo, 
et hec omnia post decessum Glemencie uxoris ejusdem vicecomitis ad 
me et heredes meos debent redire. Omnia vero premissa debco facere 
laudari ab uxore mea et dictus yicecemes ab uxore sua, et debco tradere 
litteras patentes uxoris mee dicto vicecomiti, et ipse "vicecomes litteras 
uxoris sue patentes michi de premissis conventionibus observandis et 
tenendis. Ipse Tero vicecomes et uxor sua rogabunt venerabilem patrem 
suum archiepiscopum Turonensem, ut ipse tradet michi litteras suas 
testimoniales de premissis conventionibus observandis et tenendis. Ego 
autem ratione istius compositionîs quitam penam mille marcarum 
quam petebant a vicecomite et (ideijussores ejus qui de predicta pena 
mille marcarum erga me erant obligati et omnes actiones et discordias 
occasiones quas usque ad presentem diem contra die tu m vicecomitem 
habui, éidem remisi, et ipsum super premissis omnibus quitavi. Et ut 
hoc iactum ratum in perpetuum habeatur, sigillum meum presentibus 
litteris duxi apponendum. Actum Vicenis de consensu partium, anno 
Domini M^'CC'XXX'' septimo, mense septembri. 



GXGII. 
De daobus solidid redditus super domum in fore C&stridani (1). 

Novembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofBcialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod David de Ursonvilla, et 
Maria, uxor sua, in nostra presentia constituti, dederunt et in perpe- 
tuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus Domus Elemosine 
Gastriduni, duos solidos dunensium annui redditus super domum suam 
in foro Gastriduni, in dominio nobilis viri Ursonis domini Fractevallis, 
militis, et in censiva Giraldl Gatonis, militis, sitam» dictis magistro et 
fratribus annuatim in festo sancti Hemigii reddendos ab eodem qui 
dictam domum de cetero possidebit. Quitavit etiam dicta Maria, uxor 
dicti David in manu nostra fiducians quidquid jure dotis, sive dotalicii, 
in dictis duobus solidis habebat vel habere poterat, dictis' magistr ) et 

(1) Copiât du 3tm«tiMl#i A* 3^ n» 63; jLa xriix*, A. 8« n«SO. 
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fi*atribus sepedictis. In cujus rei testimonium et munimen, ad pctitio- 
nem dictorum David et Marie, ejus uxoris, dictis magistro et fratribus 
présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas.'Datum 
anno Domini M^.GG^'.XXX^.VII* mense noTembris. 



CXCIII. 

De duobus sextariis bladi in terra de EstauvlUa (1). 

Novembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofiBcialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverilis quod cum verteretur contentio 
intcr magistrum et fratres Domus Elemosinarie de Gastroduno ex una 
parte, et Stephanum de Estauvilla ex altéra, super hoc quod dicti 
magister et fratres petebant a dicto Stephano duos sextarios bladi annui 
redditus quos Gaufridus de Estauvilla, nunc defunctus, quondam pater 
dicti Stephaniy predictis magistro et fratribus in tota terra sua assigna^ 
verat annuatim eisdem persolvendos. Tandem ad bonorum virorum 
consiliOy lis que mota fuerat inter eos sopita est in hune modum ; vide- 
licet : quod dict\is Stephanus, in nostra presenlia constitutus, reco- 
gnovit se credere quod dictus Gaufridus, pater suus, predictos duos 
sextarios bladi in elemosinam perpetuam in tota terra sua predictis 
magistro et fratribus assignaret, et quia ipsa possidcbat medietatem 
terre quam pater suus quondam possidebat, unum sextarium bladi pro* 
misit se redditurum predictis magistro et fratribus annuatim ab eisdem 
singulis omnis in crastino beati Remigii in granchia dicti Stephani apud 
Estauvillam percipiendum. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dicti Stephani, predictis magistro et fratribus présentes 
litteras dedimus sigilli nostri munimine roboratas. Âctum anno Do- 
mini 1237, mense novembris. 



GXCIV. 

De censu in platea defuncti Le Mintier juxta magnum vicum inira muros 

Gastriduni (2). 

l»' décembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverilis quod Odo de Laneriaco, miles, in 

(l) Copie da ztiii* li^ole, A. 8, n*S&6. 

[t] Copiât du zm*Bièole, A.3,nM3; du ZT)l«,A«i^, n«l;du xvm*,A.8,&*42. 
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nostra presentia constitutas, dédit et in puram et perpetuam elemosi- 
nam concessit rnagislro et fratribus Domus Elemosinarie Gastriduni, 
quinque poitevinas dunenses de annuo censu in platea defuncti Radulphi 
le Mintier, juxta magnum yicum infra muros Gastriduni sita, dictis 
magistro et fratribus annuatim in festo sancii Aviti estivallis apud 
Castrumdunum reddendas ab codeni qui dictam plateam de cetero 
possidebit. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dicti 
Odonis, dictis magistro et fratribus présentes dedimus litteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M"" ducentesimo trice- 
simo septimo, die martis prima die decembris. 



GXCV. 

De reddila pro terra de Mallonvilla (1). 

Décembre 1237. 

Die joYis proxima post festum beati Nicholai yemalis, in jure coram 
nobis constitutus Gastriduno, Gaufridus Gallart de Mallonvilla, prepo- 
situs de Feritate Yillenolii, gagiavit magistro et fratribus Domus 
Elemosinarie Gastriduni très solidos annui census et unum sextarium 
ybernagii redditus annui pro terra sua de Mallonvilla, dictis magistro et 
fratribus infra noctes persolvendos. Âctum anno Domini millesimo 
ducentesimo tricesimo septimo, die jovis predicta. 



GXGVI. 

Do dimidio modio vini la decimatione de Feritate Villenolii (2). 

Décembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, Nicbolaus, arcbidiaconus 
DunensiSy saluCem in Domino. Noverint universi, quod die sabbati 
proxima post festum beati Nicholai yemalis, injure coram nobis con- 
stitutus, Hugo de Friseia, clericus, recognovit se debere magistro et 
fratribus Domus Elemosinarie Gastriduni, dimidium modium vini 
redditus annui in decimatione sua de Feritate Villenolii annuatim 
capiendum. Datum anno Domini millesimo ducentesimo tricesimo 
septimOy mense decembri. 

(1) Copiai da xui* lièole, A. 3, &• 6; da zyiii*, A. 8, n* 35. 

(2) CopiM da xiii« siècle, A. 3, n« 4 ; da zviu*, A. 8, n* 33, 
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CXGVII. 
De quindecim solidis super lignagium de Pontibus (I). 

Décembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint univers! quod Adelicia, relicta 
defuncti Koberti de Sancto Leobino, quondam armigeri, et Philipus 
eorumdem fllius, in nostra presentia constitutif dederunt et inpuram et 
perpetuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus, Deo et pau- 
peribus Domus Elemosinarie Castriduni servientibus, quindecim solidos 
dunensis monete annui redditus in redditu suo lignagii de Pontibus, ab 
eodeni qui dictum redditum de cetero possidebit, dictis magistro et 
fratribus annuatim in crastino resurrectionis Domini persolvendos : 
fiduciantes in manu nostra quod in dictis quindecim solidis nichil de 
cetero reclamabunt. Immo sepedictis magistro et fratribus dictos quin- 
decim solidos pro possc suo garantizabunt. In cujus rei testimonium et 
munimen^ ad petitio^em Adelicie et Philipi supradictorum, magistro et 
fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigiUi nostii 
muniminc roboratas. Datum anno Domini M^CG** tricesimo septîmo, 
mense decembri. 



GXGVIII. 
De quindecim2[8olldis super lignagium de Poniibus (2), 

Décembre 1237. 

Ego Nevelo de la Guircbc, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee, 
quindecim solidos dunensis monete redditus annui quos Adelicia, 
relicta defuncti Roberti, quondam armigeri, soror mea, et Philipus de 
Sancto Leobino eorumdem filius, magistro et fratribus Domus Elemo- 
sine Gastriduni in puram et perpetuam elemosinam contulerunt iu 
redditu suo lignagii de Pontibus, quod de meo est feodo, annuatim in 
oastino resurrectionis Domini, ab eodem qui predictum redditum de 
cetero possidebit, persolvendos, quiète, libère et pacifiée in perpeluo 

(1) Original, B. 560. ^ Copies du xiii* siècle, A. 3, n** 10 «t 86; da zni*, A. 7, n^ 20; da 
xvin% A.8, n«39. 

( 2 ) Yidimns de 1364. A. 84. » Copies du xm* siècle, A. 3, n* 02, et A. 6, n* SI ; du ZTii% 
A. 7, n* 19; du xvuV, A. 8, n» 06. 
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possidere concessi. Et eamdem elemosinam prefatis magistro et fra- 
tribus bona ûde et (ideliter, quantum ad me pertinet, in perpetuum 
garantire manucepi. Quod ut in perpetuum stabile et firmum, litteris 
meis commendayi, et sigiiii mei presenti munimine conûrmayi. Actum 
apud Castrumduuum, anno Domini M*GG° tricesimo septimo, mense 
decembri. 



CXCIX. 

i237 (1). 

Hec sunt nomina illorum qui debent redditus bladi et ayene Sancte 
Domus in die dominica ante festum beati Remigii annuatim apud 
Megaudin : Tiicobaldus de Leroneyilla (?) m sextarios ; Hebertus Ghaon 
VI sextarios; Joceiinus un sextarios; Johannes Rex vi sextarios; 
Girardus de Nemore v sextarios ; Guiilelmus de Nemore v sextarios et 
plenam minam ; uxor lloberti Huelart (?) v sextarios et plenam minam ; 
Agnes Touchart vi sextarios ; Aalix de Nemore Ghoucber nu sextarios ; 
Adeiina de La Haonniere (?) v minas ; Giliotus de Megaudin un sexta- 
rios ; Guiilelmus de Craances (?) v sextarios ; Hurel de Colle vu minas ; 
Johannes de GoUe vn sextarios et plenam minam et dimidiam; Guiilel- 
mus Yeveloing (?) lui sextarios et plenam minam ; Martinus de Megau- 
din lu minas bladi et unum sextarium avene; Odo de Prepositura 
lui sextarios et plenam minam. 



ce. 

De conTentione inter nos et conTentum Gisterciensis Elemosine, ordinis 

Gisterciensis facta (2). 

Mars 1238. 

Abbas et conventus Elemosine Gistersiensis, Gistersiensis ordinis, 
omnibus présentes litteras inspecturis, salutem in Domino. Noveritis 
quod eu m magister et fratres Domus Elemosine de Castroduno nobis 
concesserint, quod habeamus et tenemus in perpetuum, quasdam pos- 
sessiones apud Telloi sitas, solventes eisdem magistro et fratribus duos 
solidos dunensium annuatim censuales. Nos non inmemores bujus modi 
gratie quam nobis supra premissis concesserunt, concessimus et volumus 
quod dicti magister et fratres in nostris censivis adquirent quoquo- 
modo poterunt prout sibi melius viderint expedire possessiones aliquas 

(1) Copie dn ziu* sièolo, A. 3, ii«6S ter. 

(i) Copies du xiii^tièole, A. Z, n*76, et A. 6, n* 47 ; du zvin*, A. 8, n*30. 
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tain ratione emptionis, donationis, quam alio quocumque litulo, sol- 
Tcndo nobis similiter annuatim duos solidos dunensiuni c.^nsuales. Ac- 
tum anno Domini M*.GG''.XXX*. octaTO, mense martis. 

CCI. 

De conventione inter nos et relictam Poolini Doloie (l ). 

Mafs 1238. 

Univcrsis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
ncnsis, salutcm in Domino. Noverint univers! quod cum contentio 
moverctur inter magistrum et fratres Domus Elemosine de Castroduno 
ex una parte, et Odelinam, relictam Poolini Deloie ex altéra, coram 
nobis super hoc quod dicti magister et fratres dicebant dictum Pooli- 
num et Odelinam douasse eis per donationem inter vivos omnia bona 
sua mobilia et immobilia et post ea supplicassc eosdem Poolinum et 
Odelinam eisdem fratribus ut eos reciperent in fratres dicte domus, 
quorum supplicatione audita et recepta a fratribus ipsos Poolinum et 
Odelinam in fratres suos dicte domus receperunt; quod dicta Odelina 
de piano denegabat. Tandem de bonorum yirorum consilio, ita pacifica- 
tum est inter ipsos fratres et Odelinam coram nobis : ita quod dicti ma- 
gister et fratres dicte contentioni et petitioni renunciantes, dictam Ode- 
linam liberam esse concesserunt et voluerunt quod ipsa tam de se, 
quam de rébus suis, suam posset facere plenarie voluntatem. Dicta vero 
Odelina pro remedio anime sue et Poolini, quondam mariti sui^ et pro 
bono pacis, dictis raagistro et fratribus tredecim libras dunensium dona- 
vit ctpersolvit. Donavit etiam eisdem tria quarteria vinee moventis ex 
parte ipsius de Blachia Via in censiva dicte elemosine sila, tali modo 
quod dictam vincam dicta Odelina tenebit et possidebit et percipiet fruc* 
tus quamdiu ipsa vixerit : ita quod post obitum ipsius Odeline, dicta 
vinea quita ad dictam Domum Elemosine libère et intègre remanebit. Si 
vero conligerit Stephanum, filium dicte Odeline, vel ejus heredes, ve- 
nire post mortem ipsius Odeline contra donationem predictam^ dicti fra- 
tres haberent... ad domum quam ipsahabetapudPortam Carnolensem, 
in censiva prioratus Sancti Martini de Chamarcio, usque ad valorem 
viginti librarum dunensium. Et in his omnibus consensit dicta Odelina, 
Ûde data^ et quantum ad hoc observandum ipsa honeravit predictum 
filium suum et domum ante dictam usque ad summam prcnotatam. Quod 
ut ratum et stabile in perpetuum permaneat, nos, ad petitionem dictorum 
fratrum elemosine présentes litteras sigilii nostri munimine fecimus ro- 
borari. Actum anno Domini M\ CC*". XXX®. oclavo, mense martio. 

(I) Copie! du xtii* siècle, A. 3, n* 70; du XTiii*, A. 8, n« 91. 
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CCII. 

De dono Guillermi de Garois (1). 
Mai 1238. 

Uniyersis présentes lilteras inspecturiSy officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi quod Guillermus de Ga- 
rois dédit et in puram et perpetuam elemosinam concessit, in extrema 
Yoluntate sua, pauperibus Domus Elemosine Castriduni, unum quarle- 
rium yinee apud Billard, in censiva Radulphi, militis, apud Sanctum 
Johannem de Ghatena situm, post obitum uxoris dicti Guillermi, dietis 
pauperibus quiète et pacifiée rediturum. Dédit insuper dictus Guiller- 
mus dietis pauperibus, quadraginta solidos dunensium,videlicet: ad 1er- 
minum bladi primo venturum viginti solidos, anno revoluto ad terml- 
num bladi reliquos viginti solidos, eisdem diclis pauperibus persolvendos. 
Recogoovit etiam sepedictus Guillermus, quod debebat, ex capitali de- 
bito, pauperibus superius nominalis, yiginti solidos dunensium. Datum 
anno Domini M°. GG% XXX°. octaYO, mense maio. 



CCIII. 
De duobus sextariis bladi in molcndino Danvau apud Feritatem (2). 

Juin 1238. 

Uniyersis présentes lilteras inspecturis, offleialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi quod Beatrix, uxor Hu- 
gonis Ride, ex assensu et yoluntate dicli Hugonis, mariti sui, dédit in 
puram et perpetuam elemosinam concessit pauperibus Domus Elemo- 
sine Castriduni, duos sextarios bladi redditus annui in uno modio bladi 
quem percipiebat jure bereditario redditus annui in molendino quod 
dicitur Danyau apud Feritatem, in feodo yicecomitis Castriduni silo, yi- 
delicet : ad natale Dpmini, dimidium modium, et ad carniprivium dimi- 
dium modium, dietis pauperibus annuatim, in dietis terminis ab eodem 
qui dictum molendinum de cetero possidebit, post obitum dicte Beatricis 
persolyendos. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem 
dictorum Hugoois et Beatricis, diclis pauperibus, présentes dedimus 
lilteras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Domini 
M"*, ce XXX^. octayo, mense junio. 

(1) Copies du xni* siècle, A. 3, n* 39; du XYiii*, A. 8, n* 57. 

(î) Original, B. 802, n» 8. —Copies du xin* siècle, A. 3, u* 58; da xvii». A. 7, n* 20; du 
XTJU*, A. 8, n* 66, 
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GGIV. 

De dimidio arpento vinee quod dédit Guillermus Hervois (1). 

Juin 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofQcialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noyerint universi quod Guillermus Hervois, 
in nostra presentia constitutus, pro anime sue et antecessorum suoruoi 
redemptione, dédit et in puram perpetuam eiemosinam concessit infir- 
mis pauperibus Domus Ëlemosine Castriduni et fralribus ibidem ser- 
vientibus, medietalem cujusdam dimidii arpenti vinee in Gare Gampo, 
in censiva Lamberli dieti Decani sitam, et totam partem omnium mobi- 
lium suorum post ipsius tamen obitum, ad dictos pauperes et fratres 
quiète, libère et pacifiée et intègre reddituros, volens et concedens quod 
de rébus supradictis, videlicet : de vinea et mobilibusquocumqueipsum 
niori coegerit in detrimentum dicte Domus Ëlemosine, aliud testamen- 
tum minime poterit ordinare. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dicti Guillermi, pauperibus et fratribus superius nomina- 
tis, présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Actuni 
apudGastrumdunum,annoDomini M*. GG*. XXX*. octavo, mense junio. 



GGV. 
De une sextario super terram de Ysi (2). 

Juillet 1238, 

Universis présentes litteras inspccturis, officialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod die veneris proxima post 
festum béate Marie Magdalene, in jure coram nobis Gastriduno consti- 
tutus, Robertus de Larmere, miles, recognovit se debere pauperibus in- 
firmis Domus Ëlemosinarie de Gastroduno, unum sextarium bladi red- 
ditus annui in terra sua de Ysi juxta evoram annuatim capicndum. Pro 
quo sextario, diclus Robertus gagiavit dictis pauperibus très minas bladi 
infra festum sancti Remigii proxime venturum persolvendos; videlicet 
deanno tractalo unam minam, de présente unum sextarium. In cujus 
rei testimonium et munimen, ad petitionem dicti Roberti, dictis paupe- 
ribus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Da- 

(1) Original, A. 74. —Copies du xni« tiècl«, A. 3, n«* V et 83, et A. 6, n0S2; da>riu*, 
A. 8, n» 5ô. 

(2) Copie du zin* siècle, A. 3, n« (K». 
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tum ail 10 CominiM^ CC. XXX^ octa^o, apud Castrumdununiy mensc 
ulii. 



CGVL 

De duobus solidis apud PessumviUam (1). 

Juillet 1238. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, officialis arehidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noyerint uniyersi quod Ligardis, relicta de- 
functi Roberli dicli Monachi de EsspesumyiUa, dum esset yidua, dédit 
et in puram et perpetuam clemosinam concessit infirmis pauperibus 
Domus Elemosinarie Castriduni, duos solidos dunensium annui redditus 
super domum et masuram quas dietus Robertus, dum yiyeret frater 
dicte Domus Elemosinarie, et dicta Ligardis emerant a Guillermo de 
Esspesumyilla eh^rico, dicto Quadrigario, propria emptione sua in cen- 
siya Gaufndi de Sanclo Âmando, miiitis, apud Pessumyillam sitas, dictis 
pauperibus per manum illius qui dietam domum et masuram de celero 
possidebit, apud Ciontermont, in cireoneisione Domini annuatim red- 
dendos. In cujus rei testimonium et muiiimen, ad petitionem dicte Li- 
gardis, supradictis pauperibus présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Âctum anno Domini M*. GG^. XXX°. oclayo, die 
joyis in feslo béate Marie Magdalene, apud Gastrumdunum^ mense juliû 



CCVII. 

Arbitrium prolaium a Leberto decano et magistro Gaufrido de Bulli, de digcordia 
iDter nos et Hubertum de Posson villa, super consuetudinibus de ViilagaUi (2). 

Novembre 1238. 

L . decanus Âurelianensis, universis présentes litteras inspecturiSy sa- 
lutem in Domino. Noyerint universiquod cum yerteretur contenlio in- 
ter capitulum Âurelianense et homines de Villagalli ex una parle et 
Hubertum de Espesonvilla ex altéra, super eo quod dietus Hubertus di- 
cebal quod retractus aque communis de Villagalli erat communis sibi et 
capitulOy sicutaqua; et super eo quod dietus H. dicebat quod dieti ho- 
mines de Villagalli debebant panes rogationum in domum suam propriam 
portare ; et super «o quod dietus H. yolebat justicîare dictos homines in 
domo sua propria» cum dicta domus esset de yilla, ut dicebat ; et etiam 

(I) Copies da xin* sied», A. S. n» 6&; du xriii% A. 8, n» 83. 

(2; Cette pièce est tirée des arckiyet départementales du Loiret, ancienne cote B^ 
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super eo quod dictus H. dicebat quod possessores masurarum honera 
et redditus masurarum assignalos super masuras dicto H. pro rata eo- 
rum que possidebant de masuris solvere tencbantur; et super eo etiam 
quod dictus H. dicebat quod cum arpenta juncta essent masuris, ipsi 
homines arpenta sua augmentaverant ut honera campipartis evitarent, 
unde petebat dictus H. dicta arpenta et omnia alia arpenta eiusdem ville, 
que legittimam arpentorum mensuram excedebant, mensurari : que 
omnia dictum capitulumet dicti homines facere recusabant. Dictum vero 
capitulum et dicti homines ex adverso dicebant, quod quedam semita 
debebat esse juxta propriam domum dicti H., quam dictus H. obturave- 
rat; unde petebant dictam clausuram sémite removeri. Tandem babito 
bonorum virorum consilio super dictis contentionibus, et super omni- 
bus aiiis, compromissum fuit in magistrum Gaufridum de Buili conca- 
nonicum nostrum et Willelmum de Espesonviiia clericum, in hune mo- 
dum : quod si dicti arbitri super dictis contentionibus vel super aliqua 
earumdam concordare nequirent, nos tercium advocarent, et quicquid 
super premissis de quibus dicti arbitri discordarent, cum altero illorum 
et etiam solus disponeremus, vei ecciam sententiaremus, predicte partes 
iideUter observarent. Istam vero compromissionem dictum capitulum et 
dicli homines, sub pena viginti librarum ; et dictus Hubertus per fidem, 
et sub eadem pena, promiserunt fideiiter observare. Gum dicti arbitri in 
arbitrio processissent et super duobus articulis tantum concordassent, 
super aliis nos tercium advocarunt. Poslea, die lune post festum sancU 
Dionysii in capitulo Aurelianensi partibus assignata, et partibus prcsen- 
tibus coram dictis arbitris et postulantibus dictas contentiones per ditS- 
nitivam sententiam a dictis arbitris terminari ; cum dictus magistcr G. 
de Bulli et dictus Willelmus de Espesonviiia in hoc concordassent quod 
clausura sémite removeretur, ita quod dicti homines per dictam semitam 
possint libère proficisci'; et in hoc quod masurarum possessores masu- 
rarum honera sequerentur; et super hiis dicta die diffinitivam sen- 
tentiam protulissent, nos, super aliis articulis in quibus dicti arbitri 
discordabant diffinitive sententiavimus in hune modum : videlicet 
quod arpenta rctractui aquc conjuncta mensurabuntur et residuum 
quoderit ex parte aque ultra mensuram legittimam capitulo et Huberto 
quitum et liberum permanebit ; similiter alia arpenta mensurabuntur et 
ad mensuram legittimam reducentur; Hubertus vero dictos homines de 
Yillugalli, in sua domo, cum sit de villa, justiciabit de pertinentibus ad 
suam justiciam, videlicet de consueludinibus suis, et ibi in propriam 
domum suam panes rogacionum dicti homines |adportabunt; dicti vero 
homines masuras suas aque contiguas usque ad aquam prosequentur et 
acrescet eis aque retractus quamdiu non erit ibi aqua; et capitulum et 
Hubertus aquam prosequentur quantum latius se extendet. Nos vero in 
hujus rei fldem et testimonium présentes litteras sigilli nostri muniminc 
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fecimus roborari. Actum anno Domini M*". GO*. XXX". Vlir, mcnsc 
novciubri. 



GGVin. 
De sex denarils de censu apud Porcheronvillam (1). 

Novembre 1238. 

EgOy Raginaldus de Fonte, miles» notum facio omnibus tam presen- 
tibus quam futuris, quod ego, laudantibus et concedentibus Guilliermo 
(ilio mec, et Adelicia, ûlia mea, magistro et fratribus Domus Eiemo- 
sinarie de Gastroduno, sex denarios quos habebam censuales apud 
Porcheronvillam, super terram que fuit quondam dcfuncti Gaufridi de 
Porcheronvilla, presbyteri, vcndidi pro pretio septem librarum et 
dimidie dunensiumjam michi solutarum ; videlicet super centum solidis 
quos recepi in pecunia numerata et super quinquaginta solidis pro 
decem sextariis tam bladi quam avene eisdem magistro et fratribus, a 
me dcbitis de rcdditu, quinque sextariorum tam bladi quam avcne, 
quos idem tnagister et fratres percipiunt annuatim apud Primam Viilam 
in mea granchia, quos quinque sextarios in crastino nativitatis béate 
Marie, predictis magistro et fratribus annuatim de cetero reddere 
creantavi. Dedi insuper in elemosinam dictis magistro et fratribus et 
concessi, laudantibus et concedentibus Guilliermo et Adelicia supra- 
dictis, quod idem magister et fratres possent acquirire quolibet justo 
titulo et emere, tam in meo feodo, quam in mea ccnsiya, et beredum 
meofum possessionibus quibuscumque, ita tamen, quod de hoc quod 
adquirent ipsi magister et fratres et ement, ab aliquo vol ab aliquibus 
michi et meis heredibus vendas prima vice persolvent. Et si data fuerit 
eis in elemosinam aliqua possessio in meo feodo, vel in censiva mea, Tel 
hercdum meorum, nullas ab eisdem magistro et fratribus, ego et heredes 
mei vendas ex hoc poterimus extorquere vel petere ab eisdem. Goncessi 
et eisdem in elemosinam et dedi, dictis Guilliermo et Adelicia conceden- 
tibus, quod de hoc quod ipsi adquirent in meo feodo, vel heredum 
meoi*um, tam ratione emptionis, quam donationis, vel alterius justi 
tituli, michi et meis heredibus pro quolibet sextario terre scmente 
unum denarium in festo sancti Remigii annui census persolvent. Et de 
hoc quod adquirent dicti magister et fratres in censiva mea, vel hère- 
dum meorum, ratione emptionis, permutationis, donationis, vel alterius 
cujuscumque tituli justi, dicti magister et fratres michi et heredibus 
meis censum tanlum reddere tenebuntur prout michi et meis heredibus 

(1) Original, B. &20. ~ CopîM du siu*iièoI«, A. 3, n<» 60; da xvn*, A. 7, n» 93; du 
ZTZU*, A. 8, n« 8&. 
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possidentcs rcddebant vel amodo reddcbunt, non iliud quod adquirent 
dicti magister et fralres ex quibuscumque litulis supradiciis ego et 
heredes mei polerimus eos cogère 'ad vendendum vel aliqiiam alienatio- 
nem faciendum. Promisimus et ego, et heredes mei, dictam vcndilîo- 
nem sive doiialionem eisdem magistro et fratribus ad usus et consue- 
tudUies Dunensis patrie garandire, et quod contra per nos sive per 
alios in postcrum non veniremus. Et si quando de venditione justi 
pretii deerat, istud pgo et heredes mei dictis magistro et fratribus in 
elemosinam dedimus et concessimus. Hec omnia prout sunt expressa et 
concessa, ego et heredes mei, flde prestita corporali, promisimus 
tenenda et flrmiter obserranda. In cujus rei testimonium et munimen, 
sepedictis Guilliermo et Adelicia volentibus et concedentibus, magistro 
et fratribus superius nominatis, islas présentes dedi litteras sigilli mei 
munimine roboratas. Auctum anno Domini M^'.GC.XXX*. octave, mense 
novembris, 

CCIX. 

De une scxlario bladi super terram de Ororio Decani (1). 

Décembre 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Herenburgis, relicta de- 
functi Andrée de Paroi, in nostra preseutia constituta, dédit et in 
perpetuani elemosinam concessit pauperibus Domus Elemosinarie de 
Castroduno, unum sextarium bladi redditus annui super terram suant 
de Ororio Decani, in feodo Hugonis de Cloia, armigeri, sitam, per 
manum illius qui dictam terram de cetero possidebit, dictis pauperibus 
in festo sancti Remigii annuattm persolvendum. In cujus rei testimo** 
nium et munimcn, ad petitionem dicte relicte, dictis pauperibus pré- 
sentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Auctum anno 
Domini M®.ÇG*.XXX**. octavo, mense decembris. 



GGX. 

De quadam rupe in Cuneo Asinorum^in censiva Prioris de Ghaaiarcio(C). 

Février 1230. 

Universis présentes litteras inspecturis. R. gerens vices decanatus 
Gastriduniy salutem in Domino. Noveritis quod Guillermus Turiau, et 

(1) Copies du xiii* liècle, A. 3, n^lO; du xnn*, A. 8, n*86. 
(3) Copitt du xiu* tiècU) A. 3, n® 96 ) da xvuVf A. S, n* lOOé 
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ÀsccUna, uxor ejus, in jure coram nobis constîluti, recognoverunl 
quod tnagister et fratres Domus Elemosinarie Castriduni, jamdiu est 
sibi Tendidenint quamdam rupem in Cuneo Asinorum, in censiva 
prions de Chamarcio sitam, pro scx libris duncnsium jam solutis/tali 
vero conditione interposita, quod medielas dicte rupis post decessum 
utriusque Guillermi et Ascciine ad dictam Domum Elemosinarie devo- 
iuetur. Dicti etiani Guillermus et Ascelina medietatem alterius medie- 
tatis, dictis magistro et fratribus dedcrunt et in puram et perpetuam 
elemosinam concesserunt, ita tamen, quod ille amborum qui supravixerit 
islam partem tota vita quicte et paciflce possidebit. De quarta medie- 
tate rémanente, dicta Ascelina in presenti et in futuro suam poterit 
facere plenarie voluntatem. In cujus rei teslimonium et munimen, ad 
petitionem supradictorum 6. et A. diclis magistro et fratribus présentes 
dedimus litteras sigillo nostro sigillatas. Datum anno Domini M^.GC®. 
tricesimo nono, mense fcbruario. 



GGXI. 
De quoddam herbergamento apud Villam Episcopi (1). 

Mars 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofQcialis archidiaconi Du« 
nensisy salutem in Domino. Noverint universi quod Adam de Bardil- 
leriis, miles, et Philippa ejus uxor, in nostra presentia constitutif 
recognoverunt se vendidisse ad usus et consuetudines Dunenses, 
magistro et fratribus Domus Elemosinarie Gastriduni, quoddam her- 
bergamentum suum cum pertinentiis et appendiciis suis situm apud 
villam que dicitur Villa Episcopi, juxta domum magistri et fratrum 
ibidem sitam, pro pretio quinquaginta librariis turonensium, de quibus 
ipsi Adam et Philippa, ejus uxor, coram nobis gratum suum recogno* 
verunt se habuisse a predictis magistro et fratribus in pecunia nume- 
rata. Promittentes (ide interponita et sub pena sexaginta librarum 
dunensium, scilicet : dicti Adam et Philippa ejus uxor, de Yoluntate 
ejusdem Philippe et assensu ejus mariti, yidelicet ipsa Philippa quod 
neque jure dotalicii vel alio jure, et ipse A. aliquo jure in dicto herber- 
gamento et pertinentiis seu etiam appendiciis nichil juris de cetero 
reclamarent; nec ipsos magistrum et fratres, vel eorumdem successores 
Tel etiam detinentes illud ab cisdem magistro et fratribus supradiclis 
rébus Tenditis, in posterum per se, vel per alios molestarent. Immo 
dictum herbergamentum cum pertinentiis et appendiciis eisdem ma* 

{i) Copies da zvii«iièoIe, Aé 7, no 61 ; du zrmS ▲. 8, n» 189. 
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gislro et fratribiis el suis successoribus ad predictos usus et consueiu- 
dines bona fide contra omnes garandirent. Guillotus siquidem, eorum- 
dem Âde et Philippe ûlius primogenitus, et Henricas clericus, Robinus, 
Adam, Jobannes, Alicia et Katherina dictorum Âde patris et Philippe 
ejus uxor liberi, yenditionem istam voluerunt, concesserunt et appro- 
baverunt et etiam laudaverunt. Promittentes, ûde interponita sub pena 
superius nominata, scilicet : Adam de OnenTilla et Alicia ejus uxor, de 
Yoluntate et assensu ipsius Ade ejus mariti, et omnes alii liberi superius 
nominatif quod contra yenditionem istam de cetera per se, vel per alias 
personas non venirent, nec in predicto herbergamento et pertinentiis 
scu etiam appendiciis, aliquod juris in posterum reclamarent, nec etiam 
super predictis ipsos magistrum et fratres, vel eorum successores, Tel 
alios detentores causam vel occasionem habentes a magistra et fratribus 
aliquatenus molestarent. Immo predicta ad predictos usus et consuetu- 
dines dunensium dictis emptoribus et suis successoribus contra omnes 
garandirent. El pro hac venditionc perûcienda et habenda quiète et 
pacifiée in posterum possidenda et tenenda a magistro et fratribus et 
eorum successoribus, ipsi magister et fratres septem iibras dunensium 
quas dicti Adam et Philippa ejus uxor eisdem ex causa mutui debebant, 
et septem solidos annui redditus quos magister et fratres percipiebant 
et percipere consueverant apud Jumeaus, et duos sextarios bladi tensa* 
menti quos similiter percipiebant ipsi magister et fratres super domum 
dictorum A. et Ph. sitam apud dictam viUam juxta columbariumi sepe- 
dictis Ade et Philippe ejus uxor, et eorum liberis remiserunt, et ipsos 
A. et Ph. et eorum libéras de predictis penitus quitaverunt pacifiée et 
quiète de cetera tam duos sextarios tensamenti quam septem solidos 
annuos a dictis Adam et Philippa ejus uxor, et eorumdem liberi, jure 
hereditario possidendos. Preterea, inter predictos A. et Ph. ejus uxor, 
ex una parte, et magistrum et fratres ex altéra, occasione dicte vendi- 
tionis super duabus ouchiis terre sitis inter domum venditam et domum 
aliam que est sita prope columbarium quem possident adhuc dicti Adam 
et Philippa et eorum liberi, talis commutatio intercessit, Tidelicet : 
quod magister et fratres in perpetuum ouchiam que vicinior est vel 
propînquior domui vendite et dicti A. et Ph. ejus uxor, et eorum liberi 
aliam ouchiam qui similiter vicinior et propinquior est domui dictorum 
Ade et Ph. possidebunt et tenebunt. Prenominati siquidem Adam et 
Ph. ejus uxor, et eorum liberi promiserunt scilicet quilibet, sub reli- 
^one ûdei sue jam prestite, et sub pena superius apposita, quod a 
dominis feodalibus seu censualibus yenditionem istam et commuta- 
tiones factas a partibus prout facte sunt, quotienscumque ipsi domini 
féodales seu censuales ad etatem legitimam pervenirent, concedi facerent 
et laudari ita quod ipsi domini super hiis que dicti magister [et fratres] 
possident et detinent, nichil in posterum reclamarent. Insuper additum 
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fuit inter dictas partes huic venditioni et commutatiotfi quum Gau- 
fridus, Philippus et Alicia, filii dictorum Âde patris et Ph. minores ad 
etatem legitimam venirent, quod predictas venditionem et commutatio- 
nem concédèrent et laudarent et quod quidquid juris haberent vel 
habere possent in eisdem rébus Tenditis et commutatis dictis magistro 
et fratribus quitarent paciQce et quiète possidendis, et ad hoc faciendis 
dicti Philippa et ejus omnes predicti liberi, ûde data sub predicta pena 
obligaverunt erga magistrum et firatres antedictos, nichiiominus obli- 
gantes quantum ad hoc omnia bona sua presentia et futura; Et si con- 
tingeret quod domini féodales Tel censuales, quando ad etatem legitimam 
pervenirenty noUent res supradictas concedere et laudare pro ut superius 
est expressum, voluerunt et concessenmt dicte partes et ad hoc specia* 
liter se obligayerunt coram nobis, quod dicta Philippa et eorum liberi 
pro pena sexaginta libras ex una parte et quinquaginta et septem 
libras et septem solidos annui redditus et duos sextarios bladi pro tensa- 
menlo et ouchiam terre quam prius possidebant dicti magister et 
fratres, eisdem magistro et fratribus vel eorum successoribus intègre 
et sine diminutione aliqua restituere tenebuntur. De omnibus istis con- 
ventionibus supradiclis, pro ut in singulis articulis continetur, firmiter 
fideliter et inyiolabiliter observandis et sub predicta pena sexaginta 
librarum dunensium constituerunt se plegios erga predictos magistrum 
et fratres, yidelicet : Robertus de Ghayemeyo, Gaufridus de Morenvilla 
Marcherenvilla, Goherius de Tallepie, Hugo de Tallepie, Reginaldus de 
MoresTilla, Hugo de Peseriz, Girardus de Peseriz, Johannes de Gaudon- 
Tiila, Philippus de Roulliez, Rogerius Bignon, milites, Guillermus de 
Ghantemelle, armiger, quibus in solidis (sic) qui dicti plegii supposuerunt 
se quantum ad hoc juriditioni nostre : renunciantes omni exceptioni 
et priTilegio coherenti {sic) Tel persone, fide corporali prestita in manu 
nostra ab eisdem. In cujus rei memoriam et testimonium, ad petitio- 
nem dictarum partium et liberorum scilicet illorum qui fidem dederunt 
et fidejussorum supradictorum, présentes litteras fecimus conscribi et 
sigilli nostri munimine roborari. Actum apud Bonamyallem anno Do- 
mini M^. ducentesimo tricesimo uono, mense martio. 

CCXII. 
De qoinqae solidis super furnum Boelli apud Gtmotum (t). 

^ Mars 1239. 

Ego, Raginaldus de Oyreyilla, miles, notum facio omnibus tam luluri» 
quam presentibus, quod ego, pro amore Deî, et remedio anime m<H^, <^' 

ri) Copies du xiji« siècle. A. 3, ii«72, et A. 0. n*4<l: an TWjn\ A.S, n^B?. 

10 
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parentum, et antecessorum meorum» quinque solidos camoteascs red- 
ditus annui quos Letgardis, boue memorie, quondam uxor defuncli 
Goherii de Laneriaco, militis, pauperibus inrirmis Domus Elemosiaarie 
Casiriduni in perpetuam contuUi elemosinam in furno Buelli, apud 
Carnotum. annuatim infra octavos Omnium Sanctorum, quicumque 
prefatum furnum tenucrit, quiète, libère et pacitice, in perpetuum pos- 
sidendos concessi, eteamdem elemosinam prefatis pauperibus garandire 
manucepi. Quod ut in perpetuum stabile maneret ac iirmum, litteris 
meis commendavi et sigilii mei munimine presenti confirmayi. Actum 
apud Gastrumdunum, anno Domini M'^.GG''. XXX"*. nono, mense martio. 



GGXIII. 

De décima de Villa Episcopi a Gaillermo Gallart propria emptione comparata (t). 

8 avril 1239. 

OfQcialis archidiaconi Dunensis, universis présentes litteras inspec- 
turiSy salutem in Domino. Noveritis quod Guillermus Gollart et Martha, 
uxor ejusy in nostra presentia constitutif dederunt et in puram et per- 
petuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus Domus Ëleaio- 
sine Gastriduni quidquid habebant in décima de Villa Episcopi et sex- 
decim denarios censuales quos habebant apud Villam in Blado, diclis 
magistro et fratribus in perpetuum quiète et libère possidendos : ita 
tamen quod dictus Guillermus dictos sexdecim denarios censuales quant* 
diu vixerit percipiet; post ipsius Guillermi obitum, ad dictam domum 
pro elemoslna quiète et pacifiée codem termino quo dictus Guillermus 
pcrcipicbat, reddituros. Dicta vero Marlha quidquid in dictis décima et 
denarils habebat vel habere poterat, ratione dotis sive dotalicii, vel aiio 
quoquo modo, fide prestitain manu noslra a dicta Marlha de non recla- 
mando, dictis magistro et fratribus quitavil penitus et dimisit. Dicti 
Tero uiagisieret fralres pcr hujusmodi clemosineconcessionem dederunt 
sexaginta solidos dunenses de pictansia dicte domus elemosinarie Marthe 
superius nominale. In cujus lestimonium et munimcn, ad petitionem 
dlctorum Guillermi et Marthe, dictis magistro et f'ralrihus présentes 
dedimus litteras sigilii nostri munimine roboratas. Âctumapud Gastrum- 
dunum anno Domini M^.GC^.XXX^. nono, die yeneris, oclaya die mensis 
aprilis. 

(I) Copies du xiii» siècle, A. 3, n« 75: .Iaxvu% A. 7, n« C8; duxviii», A 8, n^SSetlQ). 
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CGXIV. 

De octo sextariis, tam bladl quam avene, ex dono Gaulridi de Favellis (1). 

Avril 1239. . 

Ego, Giraldus de Gamoto, miles^ notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego, pro remedio anime mee et antecessorum 
meorum^ octo sextaria tam biadi quam avene que Gaufridus de Favellis, 
armiger, vendidit pro precio quindecim libraruni turonensium jam sibi 
solut&rum, magistro et fratribus Domus Elemosine de Gastroduno, 
eisdem magistro et fratribus annuatim in festo saneti Remigii a Juliana, 
relicta defuncti de Laneriaco, quondam militis, qune defuncli, apud 
Gaslrumdunum suis propriis sumptibus persolvenda, sepedictis magistro 
et fratribus, garanlire manucepi. Solvendo michi et meis heredibus sex 
denarios dunensiiim censuales a dictis magistro et fratribus in eodem 
festo Remigii apud Gastrumdunum, ubi census mei iuerint soluti per* 
solvendos, et nisi dicta Juliana Tel sui heredes dicta octo sextaria dictis 
magistro et fratribus annuatim in diclo termino persolverent, ego Tel 
heredes mei, bona tide, tanquam dominus feodi, teneremur garandire* 
In cujus testimonium et munimen, adpetitionem dictarum partium, 
présentes litteras sigilli mei munimine conQrmayi. Actum apud Gas- 
trumdunum, anno Domini M^ GG^. tricesimo nono, mense aprilis. 



CGXV. 

De quadam vioea apud Libovillam (2). 

Mai 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis , Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Odo Poret, et Beatrix, ejus 
uxor, coram nobis constitutif Johanne, ne pote Odonis, volente et conce- 
dente, recognoyerunt se vendidisse pro precio centum etquinque solidis 
dunensibus, de quibus tenuerunt se pro pagatis coram nobis, magistro 
et fratribus domus elemosine de Castroduno, unum quarterium vinee, 
in censiva dicte domub elemosine apud Liboyillam situm. Promittentes, 
ûde prestita corporali in manu nostra a predictis Odone et Béatrice, 
quod in dicto quarterio, per se vel per alios nichil de cetero reclamarent. 
Immo contra omnes, ad consuetudines dunensis patrie, dictum quarte- 
Ci) CopiM da xin« siècle. A. 3, u* 00, et A. 6, n» 60. 
()) Copies du xin« siècle, A. 3, n«78; du xvii*, A. 7, n» 128: du xvui*, A. 8, n* 90. 
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rium dictis mai^istro et fratribus pro posse suo garandizabunt. Dicta 
Tero Beatrix, fide prestita corporali, de noa reclamaado quidquid juris 
ratione dotis, sive dotalicii, vel alio quoquomodo in dieto quarterio 
habebat Tel habere poterat, dictis magistro et fratribus penitus quitavit 
et dimisit. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitioneni dicta- 
rum partium, istas présentes dedimus litteras sigilli nostri mummlne 
roboratas. Datum anno Domini M^ GG'' XXX* nono, mense maio. 



CGXVl. 

Iterom de octo sextariis taxn ybemagii quam avene apud Valerias • 

super Goniam (1). 

Mai 1239. 

Universis présentes litteras inspecluris , OfQcialis archidiaconi Da« 
nensis, salutem in Domino. Noverint universiquodcum Juliana, relicta 
defuncti Gaufridi de Lancriaco, quondam militis, teneretur reddere 
singulis annis octosextaria tam ybernadî quam avene de annuo redditu 
silo in terra dicte domine de Valeriis, in feodo Giraldi de Garnoto, militis, 
Gaufrido de Favellis pro décima dicte terre sic admodiata a tempore 
cujus non exstat memoria, sicut coram nobis confessi sunt, dictus 6aa« 
fridus et dicta domina, dictum redditum bladi et avene vendidit dictus 
Gaufridus, magistro et fratribus domus elemosinarie de Castrodano, 
precio quindccim libris turonensibus jam solutis eidem coram nobis 
et eamdem venditionem conccssit et voluit Radulfus de Bouferi^ mi- 
les, et tam dictus miles quam dictus GaufriduSy flde corporali prestita 
in manu nostra, dictam venditionem se firmiter tenere et inviolabiliter 
observare erga diclos magistrum et fratres se astrinxerunt. Dicta etiam 
Juliana, coram nobis constituta, voluit expresse et concessit ad petitio- 
nem dicti Gaufridi, se teneri solvere et reddere singulis annis in perpe- 
tuum, dictam bladi et avene'summam dictis magistro et fratribus tem- 
pore messinm apud Gastrumdunum, et dictus Gaufridus eamdem de 
dicto redditu quitavit Julianam. Quod ut ratum permaneat et stabiie in 
futurum, ad petitionem tam dicti Gaufridi, quam dicte Juliane, présentes 
litteras dictis magistro et fratribus dedimus et concessimus sigilli nostri 
munimine roboratas. Âctum anno Domini M"*. GC*. tricesimo nono, 
mense maio. 

(I) Copies du ziii«^siëcle, A 8, n« 89; du xvii», A. 7, n« l&C; du xviii», A. 8, ii*2Sl. 
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CCXVIL 

De octo sextariiB tam bladi quam ayene apnd Valerias super Coniam (1). 

Juin 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noyeritis quod Gaufridus de Favellis, ar- 
miger, in nostra presentia constitutus, Radulpho de Bouferi^ mitite, et 
Ysabella, ejus uxore, laudantibus et concedentibus, recognovit se ven- 
didisse, pro precio quindecim librarum turonensium jam sibi solutarum, 
magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, octo sextaria tam 
bladi quam avene annui redditus, que sextaria Juliana, relicta defuncti 
Gaufridi de Laneriaco quondam militis, debebat dicto Gaufrido armigero , 
apud Gastrumdunum tempore messium annuatim persolvenda, pro 
quadam décima terre dicte Juliane apud Valerias super Gonniam sita, a 
tempore cujus non exstat memoria, sic apreciata prout recognoverunt 
coram nobis dictus Gaufridus et dicta Juliana, quem videlicet redditum 
dictus Gaufridus, armiger, a Giraldo de Garnoto milite in feodo tenebat 
ut dicebat et in litteris dicti Giraldi inspeximus. Promisit insuper dictus 
Gaufridus, fide prestata corporali in manu nostra, quod in dictis octo 
sextariis nichil de cetero reclamaret. Immo dictis magistro et fratribus 
bona fide ad usus et consuetudines dunensis patrie, dictos octo sextarios 
garantizaret, et si qui etiam juris in sepedictis octo sextariis supradictis 
Radulphus et Ysabella, uxor ejus, habebant vel babere poterant, illud 
amore Dci et ob preccs dicti Gaufridi penitus quitaverunt et dictis ma- 
gistro et fratribus , fide prestita corporali in manu nostra, ab eisdem 
Radulpho et Ysabella de non rcclamando, in pcrpetuum possidere con- 
cesserunt. Promittentes quod venditionem istam ab heredibus suis 
bénigne et sine ditQcultate aliqua coram nobis quitari facient et concedi 
quotiescumque super hoc fuerint requisili prout singuli ad plenam et 
perfectam excreverint etatem. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem dictorum, fecimus présentes litteras sigilli nostri muni- 
mine roborari. Âctum anno Domini M^.GG* tricesimo nono, mense 
j unie. 

(1) CopiM da xm* ûkck; A. 3, n* 88 ; da xtu% A. 7, ii« 1&4 ; da xTm«, A. 8, n* 94. 
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CCXVIII. 

Iterum de octo sextarirs tam yberaagii qnam ayene apud Valerias 

super Goniam (1). 

.Juin 1239. 

Ego Radulphus de Boiiferi, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quodego concedo, laudo etaprobo venditionem quam 
Gaiifridus de Favellis, armiger, fecit magistro et fratribus domus ele^ 
mosine de Castriduno de octo sextariis tam ybernagii quam avene» pro 
precio quindecim librarum turonensium, jam sibi solutanim, que 
sextaria Juliana, relicta defuncti Gaufridi de Laneriaco, quondam militis, 
debebat dicto Gaufrido de annuo redditu apud Castrumdunum, a dicta 
Juliana et suis heredibus tempore messium annuatim persolvendis, pro 
quadam décima terre dicte Ju liane apud Yaleriam super Coniam sitam, 
a tempore cujus non exstat memoria sic apreciata, quem videlicet reddi- 
tum dictus Gaufridus a Giraido de Carnoto, milite, in feodo tcnebat, et 
si qnidquid juris in eodem redditu habebam vel habere poteram, illud, 
amore Dei, et ob preces dicti Gaufridi, Ysabella, uxore mea, Philipo, 
filio meo, et Johanna, filia mea, laudantibus et concedentibus, penitus 
quito a dictis magistro et fratribus, fide prestita corporali in manu dicti 
magistri a me ipso, de non reclamando in perpetuum possidere concedo. 
Promittens quod venditionem istam ab heredibus meis bénigne et sine 
difficultate aliqua coram judice ordinario quitari faciam et concedi quo- 
tiescumque super hoc fuero requisitus, prout singuli ad plenam et per- 
petuam excreverint etatem. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dicti Gaufridi, dictis magistro et fratribus présentes dedi lit- 
teras sigilli mei munimine roboratas. Actum anno Domini M*. GC*. XXX*. 
nono, mense junio. 

CCXIX. 

Da quatuordecim denariis censualibus apud Libovillam (2). 

Juillet 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis , Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Raginaldus de Fonte, miles, 
in nostra presentia constitutus, dédit et in puram et perpetuam elemo- 

( 1 ) Copies dtt xiii« siècle, A. 3, n» 87 ; du xvn% A. 7, n« 1 55 ; du xviii% A. 8, n» 93. 
(2) Copies du xui* siècle, A. 3, n*91; du xvn*, A. 7, n* 129; du iyui*, A. 8, n* 96, et 
B. 278. 
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sinam concessit magistro et fratribus domus eleniosine de Gastroduno, 
quatuordecim denarioscensualesquosGaurridus Chapcacolde Libovilla 
debebat eidem Raginaido pro quadam terra apud Libovillam sita. Dédit 
etiam dictas Ragirialdus qiiidquid ia dictis quatuordecim denariis ha- 
bebat vel habere poterat i*atione feodi, sive dominii, vel alio quoquomodo, 
et quidquid ad dictum censum perlinet» dictis magistro et fratribus in 
perpetuum habendum et pacitice percipiendum. In cujus rei testimonium 
et munimen, ad petilionem sepedicti R. mililis, supradictis magistro et 
fratiibus présentes dedi mus litteras sigilli nostri munimine roboratas. 
Actum apud Gastrumdunum, anno Domini M*. GG*. trigesimo nono, 
mense juliou 



GGXX. 

De pace compotfita inter Dominnm Moniigniaci et Hugonem de Gloia (i). 

Septembre 1239. 

EgoGaufridus,vicccomesGastriduni, omnibus présentes litteras inspec- 
turis, nolum facio quod cum contentio verteretur inter virum nobilem 
Hugonem Montigniaci dominum, ex una parte, et Hugonem de Gloia, 
armigerum, ex altéra , super hoc quod dictus dominus Montigniaci 
dicebat se habere justitiam sanguinis, latronis et duelli, in domaigne 
quod dictus Hugo de Gloia teuebat in feodo a predicto domino Monti- 
gniaci apud Bomevillam in domaigne dicto, Hugone de Gloia hoc 
negante. Tandem de bonorum virorum consilio fuit inter dictas partes 
compositum in hune modum, quod dictus Hugo de Gloia quitavit et 
concessit dicto domino Montigniaci et heredibus suis in perpetuum pre- 
dictam justitiam in dicto domaigne, salva justitia simplici Hugoni de 
Gloia et heredibus suis in domaigne superius nominato, ita tamcn quod 
dictus Dominus Montigniaci garennam in dicto domaigne nullatenus 
haiiebit. Dictus vero Montigniaci dominus quitavit dicto Hugoni de 
Gloia et heredibus suis in perpetuum stagium quod debebat ei apud 
Montigniacum pro quindecim diebus garde apud Montigniacum facicnde. 
In cujus rei testimonium etmunimen présentes litteras sigilli mei muni- 
mine roboravi. Datum anno Domini M"". GG®. XXX"". noiio, mense sep- 
tembris. 

(1) Copie daxi|i*sièeley A. 3, d«80. 
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CCXXI. 

De quadam domo in Bnrgo Gomitit, apud Gastriduniim (i). 

JanYier 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Guillermus Lecordier et 
Gilleta, uxor ejus, in presentia nostra constitutif dederunt et irreToca* 
biliter concesserunt in puram et perpctuam elemosinam magistro et 
fratribus domus elemosine Castriduni et fratribus etiam et pauperibus 
in eadem domo commorantibus, quamdam suam domum In burgo 
comiliSy apud Castrumdunum sitam. Ita tamen quod dicti Guillermus et 
Gilleta, dictam domum quamdiu vixerint, paciGce possidebunt. Post 
vero ipsorum obitum ad dictam domum elemosinaric quiète et intègre 
revertetur. Promiserunt insuper dicti Guillermus et GiUeta, flde pres- 
tita corporali in manu nostra, quod de dicta domo in detrimentum dicte 
domus elemosine aliud minime facerent de cetero testamenfum. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem sepedictorum Guil- 
iermi et GiUete, ejusdem uxoris, dictis magistro et fratribus, présentes 
dedimus lilleras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Domini 
M"". CG''. quadragesimo, mense januarii. 



GGXXII. 

De quadam plancha orti juxta Lidum (2). 

Juin 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis , Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Galterius de Ruella, et Gara 
uxor sua, in nostra presentia constitutif dederunt et in puram et perpe- 
tuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus domus elemosine 
Gastridunensis, quamdam plancham orti juxta Lidum in censiva Prioris 
Sancti Sepulcri de Gastroduno, prope plancham Pétri Prime sitam. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem diclorum Galteriiet 
ejus uxoris, dictis magistro et fratribus, présentes dedimus litteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Actum anno Domini M®. GG"". quadragesimo, 
mense junio. 

(1) Copies da xiu«sièoIe, A. 3, n«86; du zviu*, A. 8, ii«92. 

(2) Ck>piet du xni* siècle, A. 3^ n«84; du zvm% A. 8, n*2&3. 
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GCXXIII. 

De quinque pictevinis dnnensibos super plateam apnd Ga8tridunnin(l). 

Juin 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, magister Thomas, gerens 
vices decanatus Bonevallensis, salutem in Domino. Noveritis quod Gau- 
fridus de Axroto, armiger, in nostra presentia constitutus, dédit et in 
puram et perpetuam elemosinam concessit magistro et fratribus domus 
elemosine Castriduni quinque pictevinas dunenses censuales super 
platea defuncti Radulphi le Mintier juxta Magnum Yicum, infra muros 
Castriduni sita, easdem magistro et fratribus assignatas annuatim ca- 
piendas. In cujus rei testimonium et munimen ad petitionem dicti armi- 
geri, dictis magistro et fratribus présentes dedimus litteras sigiUo nostro 
sigiilatas. Datum anno Domini M^'.GG®. quadragesimo, mense junio. 

CGXXIV. 

Item de eodem (2). 
JnUlet 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, G. gerens vices [decanatus] 
Dunensis in Pertico, salutem in Domino. Noveritis quod Odo de Aroto, 
armiger, coram nobis constitutus, pro remedio anime sue, voluit et 
concessit donationem quinque pictevinarum in annui census super pla- 
team defuncti Radulphi le Mintier si tarum, Quam donationem Gaufridus 
de Arroto, armiger, frater dicti Odonis, fecerat elemosine Gastriduni, et 
tanquam dominus feodi manucepit garandire. Datum anno Domini 
M^CG•. XL*, mense juUo. 

GGXXV. 

De Libovilla (3). 
Août 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis archidiaconatus Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod cum magister et fratres 

(1) Copies do zm* lièoU, A. 3, n* 98; da xtiii% A. 8, n* ICI, 

(2) Copies da xm* lièole, A. 8, n» 07 ; du xtii% A. 7, n«46. 
(8) Cc^ie do ZTU'nèold, A. 7, n* 130. 
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domus Dei de Castroduno pelèrent a Nicholao, quondam filio defuncli 
Odonis Natreit de Libovilia, centum solidos dunenses ea ratione quod 
possidebat hereditagium deruncti Andrée de Libovilla, in censiva die- 
torum magistri et fratrum situm, super quod dieti centum solidi debe- 
bantur eisdem magistro et fratribus ut dicebant ex debito dieti Andrée 
nun«; detuneti, compositura in hune modum coram nobis inter ipsos 
magistrum et fratres et dictum Nichoiaum per finale compositum : quod 
dictus Nicholaus recognovit se debere sepedictis magistro et fratribus 
sexaginta et septcm solidos dunenses de quibus scptem solidis tenuerunt 
se pro pagatis dieti magister et fi*atres coram nobis, de reliquis Tero 
sexaginta solidis tenetur dictus Nichoiaus solvere dictis magistro et fra- 
tribus annuatim in Testo sancti Remigii decem solidos, donec dictum 
debitum fuerit plenarie persolutum. Dédit coram nobis dictus Nicholaus 
in contraplegium de supradicto debito in dictis terminis persolvendo, 
duas partes dieti hereditagii quas ante dicto Nicholao quitaverunt coram 
nobis dicli magister et Iratres pro dicta conventione in perpetuum possi- 
dendas. £t dictus Nicholaus reliquam tertiam partem dieti hereditagii 
eisdem magistro et fratribus similiter quitavit in perpetuum penitus ac 
dimisit. In cujus rei tcstimonium et muninicn, ad petitionem dieti 
Nicholai, dictis magistro et fratribus présentes dcdimus litteras sigilli 
nostri munimineroboratas. ÂctumannoDomini M**. GG". quadragcsimo, 
mense augusli. 

GCXXVI. 

Ue duobus modiis ybernagii in molendino de Yarenna, et de dimidio inodio in 

molendino Noyo, inter Fontes et Guriam Alani (1). 

Septembre 1240. * 

Universis présentes litteras inspecturis, G. gerens yices decanatns 
Dunensis in Pertico, salutem in Domino. Noveritis quod cum magister 
et fratres domus Dei de Castroduno peterent in jure coram nobis a Gau- 
frido Galteri sex modios ybernagii de tempore preteritoproredditu quem 
ipsi habent annuatim, videlicet, in molendino de Varenna duos modios, 
et in molendino Novo, inter Fontes et Guriam Âlani, sito, dimidium 
modium, de quibus sex modiis dictus Gaufridusconstituii se principalem 
dcbilorem ad mandalumet instantiamdefuncti Odonis fiourrelli, militis, 
quondam dominus Gurie Âlani, erga dictos magistrum et fratres de 
Yoluntate supradiclorum Gaufridi, magistri et fratrum, pro dicto Odone; 
et dieti magister et fratres traxissent in curiâm dictum Gaufridum Galteri 
coramjudiceordinarioetab codem coram quo super hoc conveniebatur... 

(1) Copie do ZTa*tièel6, A. 7, n* liO. 
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fuisset dedisset que eisdem dictus Gaufridus plegios de dicto blado red- 
dendo, Tidelicet : Robertum de Ville, Petrum Sergant, Hugonem Dau- 
dibon, Teurricum de Gorbichet, et etiana dîcli magisler et fratres Iraxis- 
sent in curiam dictos plegios coram nobis, die jovis in Tigilia beati Mathei 
apostoli. Eodem die comparuit coram nobis Odo Borrelli, armiger, modo 
Curie Alani dominas, offerens se deflensorem esse plegiorum supradic- 
torum. Et tune eodem diebonorum virorum consilio mediante, compo- 
situra fuerit inter ipsos magistrum et fratres ex una parte, et dictum def- 
fensorem ex altéra, coram nobis in hune modum quod dictus armiger 
qui dicebat se esse deflensorem dictorum plegiorum recognovil se debere 
dictls magistro et fralribus tam pro se quam pro defuncto Odone, quon- 
dam pâtre suo, quatuordecim modios ybernagii tam pro lempore prete- 
rito quam pro duobus annis seriatim profuturis, Promittens, flde 
prestita corporali in manu nostra, quod de dictis quatuordecim 
modiis solveret sepedictis magistro et fratribus quatuor modios yber- 
nagii infra nathalis Domini proxime venturam, et infra duos annos 
sequentes, videlicet: a natale Domini, anno revoluto, quinque mo- 
dios et in secundo anno, similiter revoluto, ad natale Domini quin- 
que modios, donec debitum dictis magistro et fratribus fuorit plenarie 
persolulura, pro ul dictum est. De islis autemconveationibus firmiter et 
fideliler observandis, dédit dictus armiger plegios dictis magistro et 
fratribus, videlicet: Johannem Putoys, Petrum Sergant, Hugonem 
Daudibon, Hugonem Tuimen, qui se astrinxerunterga dictos magistrum' 
et fratres per âdem in manu nostra preslitam corporalem. Actum anno 
Domini M*". CG''. quadragesimo, die jovis supradicta, mense septembris. 



GCXXVII. 

De Broisia prope Gastriduaum (1). 

NoTembre 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. Noveritis quod Stephanus de Bona Yalle 
in nostra presentia constitutus, recognovit se douasse magistro et fra- 
tribus domus elemosine Gastriduni, quartam partem quoddam sextarii 
terre quem habebat juxta Broisiam prope Gastrodunum pro reconpensa- 
tione décime ejusdem terre site in décima dictorum magistri et firatrum. 
Timeusdecimam dicte terre eisdem a se per antecessoribus suis fuisse 
redditam minus bene, et ejusdem terre residuum sepedictis magistro 
et fratribus vendidisse precio quadraginta septem librarum dunensium 

(1) Original, U. lo3. 
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de quibus coram nobis se tenait pro pagato, et promisit idem Stephanus» 
quod si minus quam octo sextarios essent in dicta terra tantum eisdem 
magistro et fratribus dimitteret de dicto precio quantum esse minus octo 
sexiarios in dicta terra notum esset. Hanc autem donationem et vendi- 
tionem voluerunt et concesserunt tam dictus Stephanus quam uxor sua 
Matildis et Nichoiaus et Robertus, fratres ejusdem Stephani, et ad usus 
et consuetudines Gastriduni se servare et defendere fide corporali pres- 
tita in manu nostra, dictis magistro et fratribus promiserunt. Et quid- 
quidjuris predicta Matildis uxor dicti Stephani in dicta terra babebat 
ratione dotaiicii vel alia» predictis magistro et fi*atribus spontanea et 
libenter in perpetuum quilavit. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem omnium supradictorum istas présentes Iltteras dictis 
magistro et fratribus sigilio nostro dedimus roboratas. Datum anno 
Domini M . GG®. quadragesimo, mense novembri. 



GOXXVIii. 
De qnadam domo in Bretonnia Gastriduni (1). 

NoTembre 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
*sis, salutem in Domino. Noveritis quod Robertus de Marois et Libergis, 
uxor ej us, in nostra presentia constituti, dederunt et inpuram et perpe^ 
tuam elemosinam concesserunt, magistro et fratribus dom us eiemosine 
Gastriduni, quamdam domum cum quamdam plateam, in censiva Guii- 
lelmi de Villa Ârmoi, armigeri, in Bretonnia Gastriduni, sitas. Que 
domus nuncupatur domus defuncti .Willelmi le Lemier, quam domum, 
dicti Robertus et Libergis, uxor ejus, emcranta dictis magistro et fratri- 
bus, precio quatuor librarum dunensium jam solutarum.Ita tamen,quod 
supradicti Robertus et Libergis, uxor ej us, dictam domum cum dictam 
plateamquamdiuvixerint, quiète, libère et pacificepossidebunt.Postvide- 
licet ipsorum duorum obitum sine reclamatione eorumdem heredum ad 
dictam domum elemosinarîam quiète et intègre redituram. In cujus rei 
testimonium et munimen, ad petitionem sepedictorum Roberti et Libergis, 
ejus uxoriSy dictis magistro et fratribus, présentes dedimus litteras 
sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M"*. GG"". XL"*., 
mense novembris. 

(1) Copiei du XIII* siëde, A. 3, n'9o; du xviii% A. 8, n«>99 
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CGXXXIX. 

De dono Johannis dicti Saradin et Tiabelle axoris ejiu (1;, 

Décembre 1240. 

Univcrsis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi; Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod lohannes dictus Saradin [et 
Ysabella, ejusuxor, innoslra presentia conslituli, dederunt*et in puram 
et perpetuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus domus 
elemosine Castriduni et pauperibus in eadem domo jacentibus omnia 
bona sua mobilia et immobilia ubicumque inveniri potuerint, post tamen 
ipsorum duonim obitum, ad dictos magistnim et fratres et pauperes 
quiète libère et pacifiée possidenda, salro jure allerius^ ita tamen 
quod de dictis bonis mobilibuB et inmiobilibus in detrimentum dicte 
domus elemosine, dicli lobannes et Ysatelia aliud légal u m de 
cetero minime potuerint ordinare. De hoc Ormiter et fideliter obtenfàudo^ 
sepedicti lohannes et Ysabella Odem in oiaou nostra dederum eorporalem • 
In cujus rei testimonium et munimeo, ad petifiooeoi lobannif et Ytfi- 
belle dictis magistro et fratribus prefentes littera» dedimui et iigilli 
nostri monimine roboratas* Datam aono DcNniai M*. 0^« XI/^ mense 
decembris. 



œ%xx. 

De duobof ÊtËUarvê jftomagH ioper terram de Laoeriaeo (2). 

Déeembre ÎUO. 

Dniversis prefentef litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
as, salutem in Domino. Noreritisqmidcam contentio moreretur injure 
coram nobis, Gastridaoo, inter magistnim et fratres domus Dei de Castro - 
dano ex ana pirte, et Stephanam de Alneio, mîlitem, ex altéra, super 
duobos sextariis ybemagii quos petebant dicti magîster et fratres de 
annoo redditn a dicto Stephano, milite, super terram suam de I^neriaco 
annnatimcapiendos. Die joris proxima anie natiTÎUtem Domini, in jure 
coram me eonisti tutus, dictus miles recoguorit dictos magistrum et 
fratres dictos duos sextarios per duodecim annos jam elapsos annuatim 
percepisie. Volens et concedens quod snpradicti magister et fratres 
dictM doos sextariof y pro remedio anime sue et anlecessorum suorum. 



(I) Copies è% xiiH «*e!«, A. s, B* fS; aa xmf, A. S, b* SÎ. 
il) Cofim âm xur •AêU, A. S, b*S4 ; àa nrm*. A. S, «««« 
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in puram et perpetuam elemosinam annuatim de cetero perciperent ac 
pacifiée possidenent. Sepedicti vero magisler et fratres unam missam de 
Sancto Spiritu pro siipradicto milite, quamdiu vixerit, posl ipsius ?ero 
obilumalleram missam pro fidelibus promiserunt se anmiatim celebra- 
luros. In cujiis rei testimoniumet munimen, ad petitionemdictimilltiSy 
dictis magibtro et fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri muni- 
mine roboratas. Datum anno Domini M*". GC*. XL"*., die jovis predicta, 
mense decembris. 



CGXXXI. 

Table pascale (1). 

1240/ 

Qum cutus lune currit per I, post nonas aprilis dominica prima passca. 
Qum currit per H, post oclo kalendarum aprilis prima dominica passca. 
Qum currit per III, post idus aprilis dominica prima passca. Qum currit 
per Ilil, post quarto nonas aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per Y, post undecimo kalendas aprilis prima dominica passca. Quoi 
currit per YI, post quarto idus aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per YII, post tertio kalendas aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per YIIP, post XIIII kalendas maii prima dominica passca. Qum currit 
per IX» post YIP idus aprilis prima dominica passca. Qum currit par X, 
post YP kal. aprilis prima dominica. Qum currit per XI, postXYIP kal. 
maii prima dominica passca. Qum currit per XIP, post II nonas aprilis 
prima dominica passca. Qum currit per XIII, post IX*" kal. aprilis prima 
dominica passca. Qum currit per XIII1^ post I^ idus aprilis prima domi- 
nica passca. Qum currit perXY% post kal. aprilis prima dominica passca. 
Qum currit per XVI, post XlPkal. aprilis prima dominica passca. Qum 
currit per XYII% post Y* idus aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per XYIIP, post quarto kal. aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per XIX, post XY® kal maii prima dominica passca. 

CCXXXII. 

De quadum plalca in Falperia Castriduni (2). 

1240? 

Ego, Maria de Escoublanc, notum facio omnibus ad quos présentes 
ttttere pervenerint, quod ego, de assensu et mandato Gaufridi de Ârroto, 



(1) Copie du TUi* siècle, A. U. n* 73. 

(2) Origiual laoéré, A. 114. 
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mariti mei, vendidl et concessi Stephano, dicto Culstellio, clerico, quam- 
daui plateam in qiia solebat esse pressorium meum, mo[veateni] ex 
herediirgio meOySitam inFa!peria Castriduai juxta plateam Michaelis 
Scugheri, quitam et liberam ab omni festagio et ab omnibus redditio- 
iiibus, exceptis quatuor denariis censualibus a dicto Stephano vel ejus 
heredibus seu successoribus, michi vel meis heredibus singulis anuis 
[pcrsolvendis], a dicto Stephauo et ejus heredibus seu successoribus 

quiele tencndam et paciâce in perpetuum possidendam pro centum 

[solidis jam] solutis in pecunia numerata a dicto Stephano. Renuntians 
circa hoc omni exceptioni non numerate et nec [soluté pecunie. Promit- 
tens per iidem] meam, me contra dictam venditionem de cetero non 
venturam ratione hereditagii seu qualibet alia ratione [et omni excep- 
tioni de jure vel facto. Preterea] de voluntate dicti Gaufridi, mariti mei 
dictam venditionem contra omnes ad usus et consuetudines duncnsis 
patrie [manucepi garanjdire. In cujus rei testimonium et munimen, 
ego, de mandalo dicti Gaufridi, mariti mei, dicto Stephano d[icto Culs- 
tellio pro plegio] non tantummodo personam meam sed personas heredum 
meorum volui obligare. Datum anno ûominl M^. GG® 



CGXXXIII. 

De dimidio arpente vinee ia clauso de la Béate Ouri (i). 

Mars U41. 

Universis présentes litterasinspecturis, Gaufridus gerens vices deçà- 
natus Dunensis in Pertico, salutem in Domino. Noveritis quod Nevelo 
de Chantemelle, armiger, coram nobis constitutus» concessit Gaufrido 
Berengier dimidium arpentum vinee in clauso de la Béate Ouri in sua 
censiva silum, eidem Gaufrido quiète et libère nomine elemosine Castri- 
duni, quamdiu vixerit, possidendum, solvendo dicto Neveloni, vel suis 
heredibus novem denarios censuales in festo sancti Remigii annuatim. 

Et si forte contigerit pro censu non soluto. Pro qua vinea insuper 

dictus Gaufridus tenetur solvere confraternitati elemosine Gastriduni 
duos modiosvini singulis annis. Post vero decessum dicti Gaufridi, dicta 
vinea exponetur venditionisi dicto Neveloniplacuerit vel suis heredibus, 
cujus precium confratres dicte confratemitatis percipient et habebunt 
ad utiiitatem dicte domus elemosine ponendum magistro et fratribus 
sepedicte elemosine laudantibus et concedentibus. Istam vero 
conventionem promisit supradictus armiger se servaturum bona fidè 
prout dictum est, si etiam dictam vineam in partem Hugonis, fratrie 

^\) Original, H. III. 
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soi, devenire contigerit. In cujus rei testimonium, ad petitionem ' 
dicti NeTelonis, dicto Gaufrido présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Datumanno Domini M®. GG*. quadragesimo primo, 
mense martio. 



GGXXXIV. 

De quadam yinea que dicitur La Guimardière (1). 

Février (242. 

Universis présentes litteras inspecturis, Prior Sancti Sepulchri de 
Gastroduno, salutem in Domino. Noveritis quodGuillermusmagister, et 
fratres domus elemosine Castriduni, vendiderunt et concesserunt precio 
octo iibrarum dunensiumjam solutarum, Michaeli dicto Manggale, et 
ejub uxori, quamdàm vîneam que dicitur la Guimardière, partim in 
nostra censiva et parlim in censiva Stephani de Ponte, militis, sitam, 
eisdem Michaeli et ejus uxori, quamdiu vixerint, quiele, libère et paci- 
fice possidendam. Post vero dictorum Michaeli et ejus uxoris obitum, 
ad dictam domum elemosinariam sine contradictîone aliqua redituram; 
ita tamen, quod sepedicti magister et fratres dictam vineam ad usus et 
consueludinesdunensis patrie, sinobis pIacuerityenditi[oni]tenebuntur. 
In cujus rei testimoniumet munimen, ad petitionem dictorum Michaelis 
et ejus uxoris, dictis magistro et fratribus, présentes dedimus litteras 
sigilli munimine roboratas. Datum anno Domini M^'.GG^'.XL''. If, mense 
februario. 



GGXXXV. 

De duodecim denariis censualibus super osseam apud Duresi (2). 

Mars 4242. 

Universis présentes litteras inspecturis, D. Dunensis archidlaconos, 
salutem in Domino. Noveritis quod Stephanus de Ponte, miles, coram 
nobis constitutus, recognovit se dédisse et in perpeluam elemosinam 
concecisse magistro et fratribus domus elemosinarie de Gastroduno et 
pauperibus in eadem domo jacentibus, duodecim denarios censuales 
super quamdam osseam que fuit quondam defuncti Pagani de GoUeto, 
apud Duresi sitam, eisdem magistro et fratribus et pauperibus ab 
eodem qui dictam osseam de cetero possidebit, annuatim persolvendos. 

(1) Copies du zui* siècle, A. 3, n* 99; da xnn*, A. 8, n* 102. 

(2) Copie du XYiii* siècle, A. 8, n« 2&6. 
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In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dicti militis, 
dictis magistro et fratribus et pauperibus, présentes dedimus lilte- 
ras sigilli nostri munimine roboratas. Actum aami Domini 1242, 
mense martio, 



CCXXXVI. 

De Porcher on villa (f ). 
1243. 

Universis présentes litteras inspecturis, OfQcialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noverilis quod Robertus dictas Pichon, in 
nostra presentia constitutus, recognovit se dédisse magistro et fratribus 
domus eiemosinarie Castriduni in puram et perpetuam elemosinam, 
quartam partem omnium rerum suarum quas apud Porcheronviilam 
tam in terris, quam in domibus, in alodio Gomitis et in censivisTempla- 
riorum Buxcrie Castriduni, Monachorumde Tyron, Guiliermi de Fonte, 
armigeri, habebat vel habere polerat, diclis magistro et l'ratribus in 
perpetuum possidendam, tali conventioneapposilaquod Guarinus dictas 
Quadrigarius super dictam elemosinam et usas dictarum rerum frucluu m, 
quamdiu viierit, percipiet et habebit. Dictum fuit etiam quod si aliquis 
csset qui diceret se esse rectorem, vel cuslodem, vel etiam magistrum, 
sive priorem ejusdem domus elemosine, dictum Guarinum pro dictis 
fructibus dictarum rerum in aliquo moleslare presumpserit, dictam 
donationem in irritum revocetur. Hanc donationem ?oluit et concessit 
Matildis, uxor dicti Roberti, promittens, ûde média, quod In iUa dona- 
tione, ratione dotis, sive dotalicU, vel alio quoquomodo, nichilde cetero 
reclamabit. In cujus rei testimonium et muuimen, ad petitionem diclo- 
rum Roberti et Matildis, dictis magistro et fratribus, présentes dedimus 
litteras sigilli nostri sigiUatas. ûalum anno Domini M^. ducentesimo 
quadragesimo tertio. 



GGXXXVII. 

De Porcheronvilla. (2). 

1243. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen 
sis, salutem in Domino. Novcritis quod Robertus dictus Pichon, et Matil 

(1) Copies dn xvii* siècle, A. 7, n*83; d xviiiv A. 8, u* 199. 

(2) Copies du xvu* siècle, A. 7, n* 84; du zyiii% u, 8, o* VOO. 
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generis Guillelmo Gonas, Bernardo de Gonfonset Radulpho de Ridereit, 
très solidos dunenses annui redditus quos habebam in meo redditu 
lignagii de Pontibus et de domina Fractevallis tenebam in feodo, amore 
Dei et pielatis intuilu, pro anime mee antecessorumque meorum remedio, 
dedi et in puram et perpetuam elemosinam concessi magistro et fratribus, 
Deo et pauperibus in domo elemosinaria de Castriduno senrientibus. 
Yendidi etiam, approbantibus et concedentibus omnibus supradictis, 
magistro et fratribus dicte domus elemosinarie, precio centum solidorum 
dunensis monete jam michi solutorum in pecunia numerata, duodecim 
solidos dunenses annui redditus quos habebam similiter in dicto lignagio 
de Pontibus, et de dicta domina tenebam in ieodo, eisdem magistro et 
fratribus, per manum ejusdem qui dictum lignagium de cetero recipiet 
annuatim persolvendos. Promisi etiam fide corporatia preslita, quam in 
dictis tribus donationis sive in duodecim venditionis solidis per me 
metipsum sive per interpositas personas nichil de cetero reclamarem née 
supradictos magistrum et fratres de precio dictorum duodecim solidorum 
yel de aliqua occasione dictarum venditionis et donationis molestarem 
nec de cetero molestari permitterem. Immo sepedictis magistro et fra- 
tribus dictos très donationis et duodecim venditionis solidos contra omnes 
ad usus et consuetudines dunensis patrie garandirem. Abrenuncians 
quantum ad hoc bmni legiset canonis auxilio et exccptioni nonnumerate 
pecunie, et ad hec omnia firmiter et ûdeliter obserranda, ego et Matildis 
uxor mea, et omnes alii supradicti tam filii quam ûlie et generi, nos astrin- 
ximus, per fidem corporalem prestitam erga magistrum et fratres supe- 
rius nominâtos. Dicta vero Matildis uxur mea, quicquid in dictis tribus 
donationis sive in duodecim venditionis solidis ratione dotis sive dotalicii, 
vel alio quoquomodo, habebat vel habere poterat quitavit et dictas dona- 
tionem venditionemque concessit predicte ûdei sacramentum. Insuper 
ego et Matildis uxor mea, Nevelo, Herbertus, Petrus, Heremburgis, 
Stephana, Haloys, Guillelmus, Bernardus et Radulphus sepedicti, simul 
omnes et singuli voluimuset concessimus, quod dicti magister et fratres 
dictos très donationis et duodecim venditionis solidos cum reliquis quin- 
decim solidis annui redditus quos idem magister et fratres multo tempore 
jam transacto habebant in dicto lignagio ex donatione defuncte Aaliz 
sororis mee, quiète, libère et pacifiée, in perpetuum possiderent. Quod ut 
ratum et stabile sit in perpetuum, ad petitionem omnium supradictonim, 
sepedictis magistro et fratribus présentes dedi litteras sigilli mei muni- 
mine roboratas. Actum anno Domini M"". GG*. quadragesimo quarto, 
mense marcio. 
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dis, ejus uxor, in nostra presentia constitutif recognoverunt se vendidisse 
precio octodecim librarum dunensium de quibus tenuerunt. se pro pa- 
gatis coram nobis in pecunia numerata magistro et fratribus domus 
eiemosine Gastriduni quicquid habebant vel habere poterant apud 
^ Porcheronvillam, tam in terris, quam in domibus, in aliodiis Comitis in 
censiva Monachorum de Tyron, sive Tempiariorum Buxerie Gastriduni 
et Guillermi de Fonte, arniigeri, situm, dictis magistro et fratribus 
quiète libère et pacifiée in perpetuumpossidendum. Promittentes iidecor- 
porali in manu nostra prestita, quod insupradictis rébus per se, vel per 
aUos,nichilile cetero rcclamarent. Immo sepedictis magistro et fratribus 
contra omnes ad ususet consuetudines dunensis patrie omnia supradicta 
garandirent. Dicta vcro Matildis quicquid ratione dotis, sive dotalicii, 
vel alio quoquomodo in supradiclis rébus habebat vel habere poterat 
lide média quitavlt penitus et dimisit, tali conditione apposita, quod 
Guarinus dictus Quadrigarius, sunt dicte domus eiemosine usum fruc- 
tuum in supradictis rébus, quamdiu vixerit, quiète et libère sine con- 
ditione magistri vel fratrum dicte domus eiemosine^ percipiet et babc- 
bit, cujus consilio et acquisitione omnia supradicta fucrunt acquisita. 
Dictum fuit etiam, quod si aliquis esset in mundo, quod absit, quid esset 
vel diceretur se esse rectorem vel custodem vel magistrum sive priorem 
dicte domus eiemosine dictum Guarinum pro fructibus supradictorum 
in aliquo molestare presumpserit, magister et fratres dicte domus eiemo- 
sine dictis Roherto et ejus uxori, vel eorumdem heredibus pro pena 
decem librarum turonensium solvere tenebuntur, et dicto Guarino 
supradictas octodecim libras.De omnibus istis conventionibus firmiter et 
fideliter observandis, sepedicti Robertus et ejus uxor fidem corporalem 
in manu nostra prestiterunt. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dictorum Roberti et Matildis; dictis magistro et fratribus pres- 
sentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno 
Domini M^ GC*. XL^ terUo. 



GGXXXVIII. 

De donc Herberti de Guerchia super iignagium de Pontibus (1). 

Mars 1244. 

Ego, Herbertus de Guerchia, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego, laudantibus et concedentibus Matiidi, 
uxore mea, Nevelone, filio meoprimogenito,et aliis flliis meis, Herberto 
et Petro, et filiabus meis Herenburgi, Stephana et Heloysa, et meis 

(1) Copie du xvJi«tiècle, A. 7, n* 17. 
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generis Guillelmo Gonas, Bernardo de Gonfonset Radulpho de Ridereit, 
très solidos dunenses annui redditus quos habebam in meo redditu 
lignagii de Pontibus et de domina FracteYaliis tenebam in Teodo, amore 
Dei et pietatisintuitu, pro anime mee antecessorumque meorum remedio, 
dedi et in purametperpctuamelemosinam concessi magistro et fratribus, 
Deo et pauperibus in domo eiemosinaria de Castriduno senrientibus. 
Yendidi etiam, approbantibus et concedentibus omnibus supradictis, 
magistro et fratribus dicte domus elemosinarie, precio centum soiidorum 
dunensis monete jam michi soiutorum in pecunia numerata, duodecim 
solidos dunenses annui redditus quos habebam similiter in dicto iignagio 
de Pontibus, et dé dicta domina tenebam in feodo, eisdem magistro et 
fratribus, per manum ejusdem qui dictum iignagium de cetero recipiet 
annuatim persoivendos. Promisi etiam ûde corporalia prestita, quam in 
dictis tribus donationis sive in duodecim venditionis solidis per me 
metipsum siye per interpositas personas nichil de cetero reclamarem nec 
supradictos magistrum et fratres de precio dictorum duodecim soiidorum 
vel de aliqua occasione dictarum yenditionis et donationis molestarem 
nec de cetero molestari permitterem. Immo sepedictis magistro et fra- 
tribus dictos très donationis et duodecim yenditionis solidos contra omnes 
ad usus et consuetudines dunensis patrie garandirem. Âbrenuncians 
quantum ad hoc omni legiset canonis auxilio et exceptioni non numerate 
pecunie, et ad bec omnia ârmiter et âdeliter obseryanda, ego et Matildis 
uxor mea, et omnes alii supradictitam filii quam âlie et generi, nos astrin- 
ximus, per fidem corporalem prestitam erga magistrum et fratres supe- 
rius nominatos. Dicta yero Matildis uxor mea, quicquid in dictis tribus 
donationis siye in duodecim yenditionis solidis ratione dotis siye dotalicii, 
yel alio quoquomodo, habebat yel habere poterat quitayit et dictas dona- 
tionem yenditionemque concessit predicte âdei sacramentum. Insuper 
ego et Matildis uxor mea, Neyelo, Herbertus, Petrus, Heremburgis, 
Stephana, Haloys, Guillelmus, Bernardus et Radulphus sepedicti, simul 
omnes et singuli yoluimuset concessimus, quod dicti magister et fratres 
dictos très donationis et duodecim yenditionis solidos cum reliquis quin- 
decim solidis annui redditus quos idem magister et fhitres multo tempore 
jam transacto habebant in dicto Iignagio ex donatione defuncte Âaliz 
sororis mee, quiète, libère et pacifice, in perpetuum possiderent. Quod ut 
ratum et stabile sit in perpetuum, adpetitionem omnium supradictorum, 
sepedictis magistro et fratribus présentes dedi litteras sigilli mei muni- 
mine roboratas. Actum anno Domini M*. GG*. quadragesimo quarto, 
mense marcio. 
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CCXXXIX 

De Libovilla (1). 
Décembre 1245. 

UniYersis présentes litteras inspecturis, Offieialis archidioconi Dunen- 
sis, salutem in Domino .Noveritis quod Nicholaus Nafreit et Hermenîardis, 
ejus uxor, in nostia presentia constituti, dederunt inescambio magistro 
et fratribus domus elemosinarie de Gastriduno quamdam domum suam 
cum pertinentiis quam habebant in ccnsivadictorummagistriet fi'atrum 
apud Libovillam sitam, pro quadam platea in cadem censiva, inter 
dictam domum et domum Herberti dicti Galline sita; promittentes, fide 
corporali in manu nostra prestila a dictis Nichoiao et Hermeniardi quod 
in dicta domo siye in pertinentiis per se, vei per alios, nichii de cetero 
reclamarent. Immo dictis magistro et fratribus dictam domum cum perti- 
nentiis ad usus ei consuetudines dunensis patrie contra omnes garandi- 
zabunt. Prodictovero escambio, dicti magister et fratres dederunt supra- 
dictis Nichoiao et Hermeniardi, ejus uxor, centum soiidos dunenses et 
viginti denarios, de quibus tenuerunt se pro pagatis coram nobis in- 
pecunia numerata. In cujus rei testimonium et munimen, adpetitionem 
dictorum Nicbolai et Hermeniardis, dictis magistro et fratribus présentes 
dedimus litteras sigiili nostri munimine roboratas. Datum anno Domini 
M^ ÇG^. XLV^, mense decembris. 



GGXL. 

De quinque sextariis tam bladi quam avene in quadam décima apud Rengi (2). 

Décembre 1245. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, Offieialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod Stephanusde Pontibus, in nostra 
presentia conslitutus, dédit et irrevocabililer concessit, pro anime sue 
et antecessorum suorum remedio, in puram et perpetuam elemosinam 
magistro et fratribus domus elemosine de Gastriduno et pauperibus in 
eadem domo jacentibus, quinque sextarios tam bladi quam avene annui 
redditus iu quadam décima quam ipse habebat apud Rengi et nemus 
Sancli Pétri in parrochia de Goheri de Dangeolo, et de Nichoiao Malpa- 
rent, armigero, infeodoteuebatsingulis annis ab eodein qui dictam deci- 

(J) Copies du xvir siècle, A. 7, n- 131 ; .lu xviir, A. 8, n» 220. 
(2) Original, A. 77. 



DR CHATBAUDUN. 165 

mam de cetero possidebit, eisdem magistro et fratribus et dictis paupe- 
ribus persolyendos. Dimisit etiam dictus Stephanus, flde corporali in 
manu nostra prcstita, quod in dictis quinque sextariis per se, sive per 
aiios, nichil de cetero reclamaret. Hanc autem donationem voluit et con- 
cessit dictus Nicholaus, et ut dictî magister et fratres et pauperes sepe- 
dictos quinque sextarios in manum mortuam quiète, libère et paci- 
fiée in perpetuum possiderent. Et Odo Burrei, armiger , de cujus 
fcodo dicto yel secundo loco moYebat. In cujus rei teslimonium et mu« 
nimen, ad petitionem omnium supradictorum , dictis magistro et 
fratribus et pauperibus présentes dedimus lifteras sigilli nostri mu- 
nimine roboratas. Datum anno Domini M"^. CG". XV. quinto , mense 
decembri. 



• CCXLI. 
De quadam domo super cuneum Saneti Pétri (i). 

Mars 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutemin Domino. NoYeritis quod Guiileimns Blanchecote et Erem- 
burgis,uxor sua, in nostra presentia constitutif dederunt in puram et 
perpetuam eleraosinam magistro et fratribus domus Dei de Gastroduno 
medietalem cujusdam domus super cuneum saneti Pétri de Gastroduno 
in censiYa Bernardi de BuUo, armigeri, site. Promittentes fide corporali 
in manu nostra prestita quod in dicta medietate dictis magistro et fratri- 
bus donala per se» sive per alios, nichil de cetero reclamarent. Dicta 
Eremburgis quicquid in dicta medietate ratione dotis, sive dotalicii, vel 
alio quoquomodo, habebat Tel habere poterat per dicte fldei dationem 
quitavit penitus et dimisit. Hancdonationem voluerunt et concesserunt 
Johannes et Ysabella eorumdem ûlii de non reclamando fidem corpora- 
lem in manu nostra prestantcs. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem omnium supradictorum, prefatis magistro et fratribus 
présentes dedimus litteras sigilli mei munimine roboratas. Âctum anno 
Domini M"". GG"". quadragesimo sexto, mense martio. 

(I) Original, B. Sa. 
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CCXLII. 

De duobus modiis bladi in molendino de Varenna Curie Alani (1). 

Mars 1246. 

Universis ^présentes litteras inspecturiSy Officialis Dunensis, 
salutem in Domino. Novéritis quod cum controversia verteretur 
inter magistrum et fratres domus Dei de Castroduno ex una parte, 
et Odonem Burrelli, de Curia Âlani ex altéra, super quatuor modiis et 
octo sextariis bladi quos dictus Odo Burrelli debebat dietis magistro et 
fratribus de tempore preterito ratione cujusdam modiationis duorum 
modiorum bladi quos habent singulis annis in molendino de Varenna 
Curie Âlani, ex donatione defuncti Odonis Burrelli ut dicitur, quondam 
patris dicti Odonis, quem molendinum dictus Odo modo tenet et possidet. 
Tandem habito bonorum virorum consilio et tractatu ad talem pacis con- 
cordiam tenuerunt ita: videlieet: quod dictus Odo recognovit se debere 
dictes quatuor modios et octo sextarios de tempore jam transacto, insu- 
per recognovit se dictam modiationem debere singulis annis dietis 
magistro et fratribus et se dictum molendinum tenere etpossidcre. Quos 
quatuor modios dictus Odo Burelli gagiavit reddendum in hune modum 
quod cum duobus modiis quos ipse débet pro modiatione supradicta 
sohet dietis magistro et fratribus octo sextarios in anno presenti et aliis 
singulis annis sequentibus sex sextarios similiter cum predictis duobus 
modiis quos dictus Odo débet pro modiatione superius assigna ta, quousque 
sit eis de predictis quatuor modiis et octo sextariis plenarie satisfactum. 
Insuper Yoluit et concessit dictus Burrellus quod pensio dictorum duo- 
rum modiorum singulis annis per molendinarium illius molendini solve- 
retur et si contingent alium molendinarium in predieto molendino 
subrogari, voluit et concessit dictus Burrellus quod molendinariussubro- 
gatus dictam pensionem solvere tencatur . Et dictus Burrellus coram nobis 
promisit quod molendinarius coram nobis adduceret qui constituant se 
principales debitores dietis magistro et fratribus de sohenda singulis an 
nis pensione superius prelibata, quamdiu erunt molendinarii molendini 
supradicti.Ët nos, ad petitionem et preces dicti Odonis Burrelli, prefatis 
magistro et fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine 
roboratas.DatumdicjoYisproxima ante ramos palmarum,annoDomini 
M*. CG^ XLV1% mense martio. 

(1) Origioal, B.,n«3là. - Copie «lu XTii* siècle, A 7, ir lU. 
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CCXLIII. 

De quodam quarterio vinee apud Libovillam (1). 

Mai 1246. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, Officialis DuDensis, salutem 
in Domino. NoYeritis quod Gecilia la Ponteie, in nostra presentia consti- 
tuta, recognovit se, jamdiu est, vendidisse magistro et fratribus domus 
clemosine de Castroduno quoddam quarterium vinee apud LiboYillam, 
in censiya eorumdem situm et duas pecias terre, circa duos sextarios 
terre semente continentes, apudPerti etCoudreiumsitas, eisdem magistro 
et fratribus quiète, libère et pacifiée in perpetuum possidendas, de quo- 
rum precio tenuit se pro pagata. Dicta vero Gecilia quicquid indictis terris 
et vinea habebat yel habere poterat, ratione dotis, sive dotaliciiyTel alio 
quoquomodOy per fidei dationem quitavit penitus et dimisit. Yenditionem 
istam voluerunt spontanea voluntate et concesserunt filii et ûlie dicte 
Cecilie, yidelicet : Johannes, Guillermus, Odo et Âremburgis per fidem 
corporalem super hoc ab eisdem lu manu nostra prestitam, et etiam Ode- 
lina filia dicte Cecilie, soror dictorum filiorum, et dicte filie, dictam vendi- 
tionera tactissacrosanctis quitavit.Promittentesquod in supradictisrebus, 
per se, sive per alios, et nichil de cetero reclamarent. Immo ad usus et 
consuetudines dunensis patrie contra omnes garandirent. In cujus testi- 
monium et munimen, ad petitionem supradictorum, dictia magistro et 
fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. 
Datum anno DominiM*. CG®. XL*, se^to, mense maîi. 



GGXLIV. 

De nemore de fio^dis, inter Bordas et Fontem Marie (2). 

Juillet 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, in Domino salutem. Noverint univers! quod Herveus de Mesio, 
armiger, in nostra presentia constitulus, asseruitquod Ginardus Daraies 
lenebat in feodum quoddam nemus a Goherio de Boiers, miUte, quod 
dicitur Nemus de Bordis, inter nemora domus elemosine Gastriduni et 
Guillermi ÂUutarii et Guillermi Mansel, inter dictas Bordas et Fontem- 
Marie situm. Àsseruit etiam quod idem Goberius tenebat nemus illud a 

* 

(1) Copies du xni* siècle, A. 7, n* 132: du xviu% Â. 8, n« 221. 

(2) Copie du XYU* lièole, A. 7, n* 114. 
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Michaele Senglier, et quod etiam dictus Michael tenebat dictum nemus 
a Herveo de Mesio, quondam milite, pâtre dicti HerYei armigeri ; asse- 
ruit etiam quod supradictus Ginardus Daraies, de assensu et voluntate 
dicti Goherii quondam militis et Michaelis Senglier, alienaverat et in 
manu mortua nemus posuerat supradictum. Supradictus vero Herveus 
armiger, de assensu et voluntate supradicti Hervei, patrissui, quondam 
militis, de cujus feodo movebat dictum nemus a dicto Ginardo Daraies, 
sepedictus vero Herreus armiger de assensu et voluntate Haloyse, matris 
sue. Pétri, Johannis militis et Hugonis armigeri fratrum suorum, ven- 
didit et irrevocabiliter concessil tolum dictum nemus et quicquid in 
fundo terre ejusdem nemoris et in eodem nlmore habebat vel babere 
poterat magistro.et fratribus domus elemosine de Castroduno proquin- 
quaginta libris turonensibus,de quibus tenuit se pro pagatocoramnobis 
in peccunia numerata, eisdem magistro et fratrit)us quiète libère et paci- 
fice in perpetuum possidendum. Promiserunt etiam dicti Haloysa, Petrus 
et Johannes milites, Hugo armiger, et dictus Herveus, fide corporali in 
manu nostra ab eisdem prestita, quod in dicto nemore per se, sive per 
alios, nichil de cetero reclamabunt, nec dictos magistrum et fratres 
occasione dicte venditionis molestabunt, nec per interpositam personam 
facient molestari. Immo venditionem istam contra Ginardum Daraies, 
heredes Goherii de Boiers et Michaelem Senglier, per dicte fldei datio- 
nem, tenebunturgarandire et etiam contra omneâ. Promiserunt insuper 
dicti Herveus, Haloysa, Petrus, Johannes et Hugo fide média ad penam 
quadraginta librarum turoncnsium quod venditionem istam fratribus et 
sororibus suis prout singuli ad plenam et perfectam etatem excreverint 
quitari facient et concedi quantum ad omnia pro ut superius sunt 
expressa, se et sua mobilia et inmobilia et heredes suos per supradictam 
fldei dationem obligantes. In cujus testimonium et munimen ad petitio- 
nem diclorum Hervei, Haloyse, Pétri, Johannis et Hugonis, sepedictis 
magistro et fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine 
roboratas. Datum anno Domini M"". CC^. quadragesimo sexto, mense 
julii. • 



CCXLV. 

De nemore de Bordis, inter Bordas et Fontem Marie (i). 

Juillet 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Petrus de Mesio, miles, salu- 
tem in Domino. Noverint universi quod Herveus, armiger, Ihiter meus, 

(1) Copies du xvii* siècle. A. 7, n* 111; da XYm% A. S, n* %i. 
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deassensuetvoluntateHaloyse,matrisnostre, Johannis, militis, Hugonis 
et Guillermi, armigerorum, fratrum noslrorum vendidil et irrevocabiliter 
concessit totum nemus quod emerat a Ginardo Daraies, quod dicitur 
Nemus de Bordis, inter nemora Domus Ëlemosine de Castroduno et 
Guiilelmi ÂUuctarii et Guillermi Mancel; inter dictas Bordas et Fontem 
Marie situm, etquidquid in fundo terre ejusdem nemoris et in eodem 
neraorc habebat vel habere potcrat, magistro et fratribus doraus ëlemo- 
sine de Castroduno pro quinquaginta libris turonensibus eidem Herveo 
plenariejam solutis a jamdictis magistro et fratribus quiète libère et 
pacifiée in perpetuum possidendum. Ego vero, ad cujus feodum dictum 
nemus dignoscitur pertinere et etiam jamdicti Haloysa, Johannes miles, 
Hugo et dictus Heryeus et Guillermus armigeri, fide corporali prestita, 
dictum nemus jamdictis magistro et fratribus contra dictum Ginardum 
Daraies et heredes Gohery de Boyer et Michaelem Sanglier manucepimus 
garandire et etiam contra omnes. Promisimus etiam, flde média, ego 
Petrus, et dicti Herveus, Haloysa, Johannes, Hugo et Guillermus ad 
penam quadraginta librarum turonensium,quod venditionem istamdictis 
magistro et fratribus, a fratribus et sororibus nostris quittari et concedi 
prout singuli ad plenam et perfectam etatem excreYerint, faciemus, 
ad bec omnia que sunt expressa superius observanda, nos et nostra 
raobilia et immobilia et heredes nostros per supradictam fideidationem 
obliganles. In cujus rei testimonium et raunimen, ad petitionem Hervei, 
Haloyse, Johannis, Hugonis et Guillermi, sepedictis magistro et fra- 
tribus, ego Petrus, présentes dedi litteras sigilli mei munimine robo- 
ratas. Actum anno Domini M"*. GO. XL"", sexto, mense julii. 



GGXLVI. 

De quinta parte nemoris de Bordis (1). 

Juillet i246. 

Ego, Petrus de Mesio, miles notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Herveus, armiger, frater meus, in puram et perpe- 
tuam elemosinam pro anime Hervei de Mesio, quondam militis, patris 
nostri,autecessorumque nostrorum remedio, jamdiu est, dédit et irrevo- 
cabiliter concessit magistro et fratribus domus elemosinarie de Castri- 
duno quintam partem cujusdam nemoris inter Bordas et Fontem Marie 
sitam, quod émit a Ginardo Daraies, eisdem magistro et fratribus quiète, 
libère et pacifice, in perpetuum possidendam. Ego autem, ad cujus 
dictum feodum nemoris pertinere dignoscitur, hanc donationem volui, 

(1) Copie du xyii'tièole, A. 7, n« 116. 
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concessî et approbavi, et sigilli mei munimine confirmavi. Katarina 
matre mea, Haloysa, Johanne milite, dictis Herveo, Hugone et Guil- 
liermo, fratribus mais, volentibus et requirentibus confirmayi. Actum 
annoDomini millesimo GG''. quadragesimo sexto, mensejulii. 



GCXLVII. 

De lignagio de Pontibus (1). 

Août 1246. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, OfRcialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod Herbertus de Guerchia, miles, 
in nostra presentia constitutus, laudantibus et concedentibus Matildi 
uxore sua, Herberto et PetroeorumdemheredibuSy très solides dunenses, 
annui redditus quos habebat in suo redditu lignagii dé Pontibus, et de 
domina Fractevallis tenebat in feodo, amore Dei et pietatis intuitu, pro 
anime sue antecessoruraque suorum remedio, dédit, et in puram et 
perpetuam elemosinam concessit magistro et fratribus, Deo et paupe- 
ribus in domo elemosinariade Gastriduno servientibus. Recognovitetiam 
dictus Herbertus, coram nobis approbantibus et concedentibus dictis 
Matildi, Herberto et Petro, se vendidissc magistro et fratribus dicte 
domus elemosinarie precio centum solidorum dunensis monete, de 
quibus tenuit se propagato coram nobis in pecunia numerata xii solidos 
annui redditus quos habebat similiter in dicto lignagio de Pontibus et de 
dicla Domina tenebat in feodo, eisdem magistro et fratribus per manum 
ejusdem qui*dictumlignagiumde cetero recipiet, annuatimpersolYendos. 
Promisit etiam supradictus Herbertus, ûde corporali in manu nostra ab 
eodem prestita, quod in dictis tribus donationis, sive in duodecimyendi- 
tionis solidis per se, sive per alios, nichil de cetero reclamaret necsupra- 
dictos magistrum et fratres de precio eorum yel de aliqua occasione dicta- 
rum yenditionis et donationis molestaret, nec de cetero molestari permit- 
teret. Immo sepedictis magistro et fratribus dictos très donationis et 
duodecim yenditionis solidos contra omnes ad usus et consuetudines 
dunensis patrie garandiret. Âbrenuncians quantum ad hoc omni legis et 
canonis auxilio et exceptioni non numerate pecunie, et ad hec omnia 
(irmiter et fideliter obseryanda, scpedicti Herbertus, Matildis uxor sua, 
Herbertus et Pelrus eorumdem filii, se astrinxerunt fide média erga 
magistrum et fratres superius nominatos. Dicta yero Matildis, uxor dicti 
Herberti, quidquid in dictis tribus donationis siye in duodecim yendi- 
tionis solidis, ratione dotis, siye dotalicii , yel alio quoquomodo habebat 

(i) Original, B. &61. — Copie du XTU*tièole, A. 7, n« 18. 
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Ycl haberc poterat quitayit et dictas donationem yenditionemque con- 
cessit predicte âdei sacramentum. Insuper Herbertus et Matildis uxor 
sua, Herbertus et Petrus sepedicti, simul omnes et singuli concesserunt 
quod dicti magister et fratres dietos très donationis et duodecim ycndi- 
tionis solidos cum reliquis quindecim solidis annui redditus quos idem 
magister et fratres multotemporejamtransactohabebant in dicto lignagio 
prout recognoYerunt coram nobis, ex donatione defuncte Âaliz, sororis 
dicti Herberti, quiète, libère et paciQce, in perpetuum possiderent. In 
cujus rei testimonium et munimen ad petitionem omnium supradic- 
torum, sepedictis magistro et fratribus, présentes dedimuslitterassigilli 
nostri munimine robbratas. Âctum annoDomini miliesimo CG''. quadra- 
gesimo sexto, mense augusto. 



CCXLVIII. 

De Villa in Blado (1). 

Octobre 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritisquod Johannes dictus Bos, de Villa in 
Blado, et Benedicta uxor sua-, et Hersendis relicta Martini Molendinarii, 
mater dicte Bénédicte, in nostra presentia constitutif yendiderunt precio 
duodecim libraruni dunensiura, de quibus tenuerunt se pro pagatis 
coram nobis in pecunia numerata, Kadulpho dicto Yetule et Ysabelle 
uxori sue, domum suam et totam terram circa quinque minas terre 
semcnte continentem, quos ipsi babebant apud Yillam in Blado et Yil- 
lorsct in censiya domus elemosme de Castriduno sitas, eisdem Radulpho 
et Ysabelle et eorumdem heredibusquiete libère etpiicifice in perpetuum 
possidendas. Promittentes, ûde corporali in manu nostra prestita, quod 
in dictis terra et domo, per se, siyc per alios, nichil de cetero reclama- 
rent. Immo dictis Radulpbo et ejus uxori et eorumdem beredibus dictas 
terram et domum contra omnes ad consuetudinesdunensis patrie garan- 
diretcnebuntur.DictayeroHersendisquicquidinsupradictisterraetdomo 
ratione dotis, siyedotalicii, seu emptionis, yel alio quoquomodo babcbat 
yel habere poterat predicte fidei dationcm quitayit penitus et dimisit. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem omnium supradictorum 
Johannes, Benedicto uxor ejus et Hersendis, sepedictis Radulpho et 
Ysabelle ejus uxori , présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine 
roboratas. Datum anno Domini miliesimo ducentesimo quadragesimo 
sexto, mense octobris. 

(1; Copies do XTii«iiècle, A. 7, n* K'4: dn xnn», A 8, n« 292. 
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CCXLIX. 

De ({iiatiior Folidis cenf^ualibus in parrochia de Manc (t). 

Juin 1247. 

Oniversis présentes litteras inspecturis, Ofticialis dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod Kogerius Boitiere et Johannes, filius ejus, 
in nostra presentia constitutif recognoyerunt se debere magistro et 
fratribus domus Dei de Castroduno, quatuor solidos censuales pro 
quatuor arpcntis terre sitis in parrochia de Mane, flde corporali 
ab eisdem in manu nostra prestita, promittentes quod reddent 
dictos quatuor solidos in festo sancti Dionysii singulis anni$ reddendos 
dictis magistro et fratribus superius nominatis et quantum ad hoc 

censum renunciautes. In cujus rci testimonium et munimen, ad 

pctitionem dictorum Rogeri et Johannis, predictis magistro et fratribus 
présentes litterasdedimussigilli nostrimunimineroboratas. Actum anno 
Domini 1247^ mehse junio. 



CGL. 

I)eVillaBpiscopi(2). 

Décembre 1247. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Oflicialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noverint uniyersi, quod Stephanus Caillart, in 
nostra presentia constitutus, recognovit se excambiasse cum magistro 
et fratribus domus Dei de Castroduno, medietatem cujusdam décime 
quam tenebat et possidebat in simul cum Guiliermo, Bartholomeo, fra- 
tribus suis, et cum Maria la Gaillarde; quam medietatem idem Stepha- 
nus solus tenebat apud Yillam Episcopi, et medietatem octo solidorum 
annui census quos habebat apud Villam in Blado, que omnia sita sunt 
in feodo Theobaldi de Mathneriis, ut dicebant, pro quadam yineaquam 
habebant dicti magister et fratres apud SaulUeYre in censiva Abbatie 
Sancti Aviti, qua vinea fuit defuncti Gaufridi de Porcheronvilla ut diei- 
tur. RecognoTit etiam idem Stephanus se dédisse eisdem magistro et 
fratribus decem librasdunenses jam solutaspro doliis et cupisque tenebat 
et habebat idem Stephanus a dictis magistro et fratribus, ita quod dicti 
magister et fratres annÎTersarium dicti Stephani post decessum sunm, 

(1) Copie (lu xTiii* siècle, A. 8, n* 230. 

(2) Cupiei du xyii«aièole, À. 7, n*69; 4» vnn*. A* <« n* 19^. 
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pro dicto excambio, annuatim celebrabunt. Dictus vero Theobaldus de 
Mathueriis, dominas feodi dictarum decimarum et census, istud excam- 
bium Yoluit et concessit coram nobis eisdem magislro et fratribus in 
perpcluum possidendum, et âdem dédit quod contra dictum excambium 
de cetero non veniret. Immo dictis magislro et fratribus quilavit quic- 
quidjurishabebat in dictis décima et censu cum pertinentiis suis, et 
totum feodum quod tenebat idem Stephanus ab ipso Theobaldo, dictis 
magistro et fratribus quitavit et voluit quod dictum feodum in manu 
nostra redigatur. Voluit etiam idem Theobaldus quod reliquam medie- 
tatem census et décime teneant et possideajit tamquam domini féodales 
dicti magisteret fratressine aliqua redibitioneeidemTheobaldofacienda. 
QuitaYit etiam Johanna, uxor dicti Stephani, quicquidjuris in supra- 
dictis rébus habebat Tel habere poterat, ratione dotalicii, seu qualibet 
alia ratione, per fidem suam et promisit quod contra istud excambium 
de cetero non veniret. Actum anno Domini M**. CG®. quadragesimo 
septimoy mense decembris. 



CCLI. 

De XII denariis pro terra de Pochechut (t). 

Mars 1248. 

Ego Petrus de Boart, miles, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibuSy quod ego, pro amore Dei, anime mee antecessorùm 
meorumque remedio, dedi et in puram et perpetuam eleemdsinam 
concessi magistro et fratribus domus Dei de Castroduno, pauperibusque 
in eadem domo jacentibus, duodecim denarios censuales quos michi 
debebant pro terra sua de Pochechat, eisdem magistro et fratribus et 
pauperibus quiète, libère et paciBce, in perpetuum possidendos et hère- 
ditarie habendos, cum omni jure ad dictum censum pertinente. Quod 
ut ratum et firmum sit in perpetuum, dictis magistro et fratribus 
et pauperibus, présentes dedi litteras sigilli mei munimine ro- 
boratas. Âctum anno Domini millesimo GC. XL*, octavo, mense 
martio. 

(1) Copies du xvii* lièole, A. 7, n« 4) ; du xriii*, A. 8, n* 186. 
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CCLII. 

De redditibus in molendino de Varenna et in Molendino Novo, inter Fontes 

et Guriam Alani (1). 

Avril 1^48. 

EgOy Odo Borrelliy miles. Curie Âlani dominas» notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod ego teneor erga magislrum 
et fratres domus elemosine de Gastroduno super decem modiis et 
dimidio bladi quos eisdem debeo de tempore preterito et de ânali corn- 
posito inter me et ipsos inito et fmito pro quadam annua pensione red- 
ditus duorum modiorum bladi quos ipsi habeni, singulis annis, in meo 
molendino de Varenna, et dimidii modii bladi annui redditusquod 
ipsi habent in Molendino Novo inter Fontes et Curiam Âlani sito. Quos 
decem modios et dimidium bladi promisi, per ûdem meam, eisdem 
solvere infra sex annos continue venturos, yidelicet quolibet anno 
quoddam modium et novem sextaria yel quolibet mense secundum 
genus nummi dictoruni decem modiorum et dimidii per manum illius 
qui dictum molendinum Yarenne per dictos sex annos tenuerit, qui 
etiam tenebitur per fidem corporalem erga dictos magistrum et fratres 
de dicto debito in prefixis tcrminis persolvendo, quotienscumque muta- 
bitur, donec dictum debitum sepedictis magistix) et fratribus fuerit 
plenarie persolutum. Si vero dictum molendinum Yarenne demoliri 
sive frangi contingent, dicti magister et fratres in refeclione sive repa- 
ratione dicti molendini nicbil ponere tenebuntur nichilominus dictos 
decem modios et dimidium capicntes salvis eisdem magistro et fratiibus 
omnibus aliis pensionibus sive redibitionibus quas ipsi debent percipere 
singulis annis futuris temporibus in molendinis supradictis et omnibus 
aliis litteris super donatione dictorum reddituum coniectis et ab ante- 
cessoribus mais sigiliatis in suo robore valituris. Quod ut ratum sit et 
firmum, sepedictis magistro et fratribus présentes dedi^littcras sigilli 
mei munimine roboratas. Aclum anno Domini M^ CC". XL®, octave, 
mense aprilis. 

(I) Copie du xvii« siècle, A. 7, u» H2. 
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CGLIII. 

De censu super domum in Magno Vico infra muros Gastriduni (1). 

Juin 1248. 

UniYcrsis présentes litleras inspecturis, Goherius, decanus Gastri- 
duni, salutem in Domino. Noveritis quod (iaufridus de Arroto, armiger, 
in nostra presentia constitutus, dédit et irrevocabiliter concessit ma- 
gistro et fratribus domus Dei de Castroduno et pauperibus in eadem 
domo jaccntibus, pro anniversario suo in ecclesia ejusdem domus 
singiilis annis celebrando, omnem censum suum qucm habebat super 
domum Martini de Marboeto, in Magno Vico juxla furnum Bernardi de 
Bulloto, infra muros Castriduni sitam, que domus fuit quondam 
defuncti Gaufridi le Seintier, dictis magislro et fratribus et pauperibus 
quiète, libère et pacitice, in perpetuum possidendum. In cujus rei 
testimonium et munimen, ad petitionem dicti armigeri, supradictis 
magistro et fratribus et pauperibus présentes dedimus litteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Actum anno Domini M"*. GG''. XL"*. octaYO, 
mcnse junio. 



CGLIV. 

De sepiemdecini solidis censualibus partim circa Sanctum Aibioum juxta 

Gastridunum et partim apud Jaiaoz (2). 

Mars 1249. 

Ego Gaufridus dictus Lanier, miles, notum facio universis tam pre- 
sentibus quam futuris, quod ego vendidi et irrevocabiliter concessi 
magistro et fratribus domus Dei de Gastroduno, septemdecim solidos 
dunenses censuales, cum omni jure et dominio redeverenciis seu pro- 
yentibus ad dictum censum spectantibus, pro viginti libris dunensis 
monete, jam michi solutis, quos dictos septemdecim solidos babebam 
annui redditus, sitos partim circa Sanclum Albinum juxta Gastrum- 
dunum, et partim apud Jalanz in feodo quod« inquam, feodum ego 
Gaufridus confiteor et assero me tenere a comité Gastriduni, sive 
aliquo alio dominio mediante dictis magistro et fratribus de cetero per- 
solyendos in nativitate Béate Marie Yirginis ; videlicet : a Guillermo 
Bodian, sex denarios ; a Philippo Bigot, sex denarios ; a Roberto Legin- 

(i) Copies du XTii* fiicle, A. 7, n-* 4a «t 44 ; du XYin*. A. 8. n" 187. 

()) Original, B. 412. — Copies du ZTii-sièolo, A. 7, n* 23: da xviii», A. 8, n' 176. 
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plier, très denarios; a SavericOy octo denarios; a Johanne de UImo 
Sieco, sex denarios ; a Johanna uxore Philippi le Lonbart, sex dena- 
rios; a Giloto Folebrum, quatuor denarios et obolum; ab Odelina 
Lavielle, quatuor denarios et obolum; ab Agnete Quadragaria qua- 
tuor denarios ; a Radulpho Gallinario, sex denarios; a Raginaldo de 
Sancto Âyito, quatuordecim denarios; a Jocelino de SanctoAvitOy 
quatuordecim denarios ; a Monachis de Josaphas, quindecim denarios; 
a Heberto Heuquemoi, très denarios. De quo etiam censu predicto, 
magister et fratres tenebantur michi ante dicti census venditionem 
singulis annis in diclo festo sohere octo solidos et très denarios. Quam 
Yenditionem census siiperius prelibati, ego Gaufridus, miles, confiteor 
me tenui et manucepi sub religione fidei mee corporaliter prestite 
dictis magistro et fratribus contra omnes garandire usque ad dictum 
comitem dicti census, ut dictum est, principalem sine medio dictum 
censualem. De qua garantizatione in posterum facienda dictis magistro 
et fratribus ut promisi superius , ego Gaufridus superius prelibatus, 
personam meam nec non terram meam ubicunque sitam et hcredes 
meos quosconque ad quos terra mea qualiconque modo deveniat pre- 
fatis magistro et fratribus penitus obligavi. Venditionem autem census 
superius nominati Yoluerunt, concesserunt et etiam approbaverunt et 
quicqiiid juris habebant in dicto censu spontanei quitaverunt Lucia, 
uxor mea ; Hugo Lanier, miles, filius meus primogenitus, et Ysabelia, 
uxor dicti Hugonis ; Girardus et Odo filii mei ; Odo de Mauvais, gêner 
meus et Jobanna ejus uxor, Qlia mea; sub religione ûdei sue corpora- 
liter prestite dictis magistro et fratribus. Promittentes Lucia, uxor mea, 
spontanea et de mandato meo ; Hugo Lanier, miles, filius meus primo- 
genilus et Ysabella uxor dicti Hugonis, de mandato ipsius Hugonis ; 
Girardus et Odo, fiiii mei ; Odo de Mauvais, gêner meus, et Johanna 
ejus uxor, filia mea, de mandato ipsius Odonis; quod contra dictam 
venditionem jure dotilicii seu jure hereditario vel jure alio pcr se vel 
per alios de cetero non venirent. Immo dictam venditionem dictis 
magistro et fratribus et omnibus in dicto censu ab ipsis emptoribus vel 
causam habentibus pro posse suo fideliter garandirent. Preterea ego 
Gaufridus, dictus Lanier, confiteor me promisisse dictis magistro et 
fratribus quod si in posterum in bac littera vidèrent seu percipcrent 
aliquid quod non esset eis sufficiens et utile vel quod vellent in melius 
commutarc, ego quotiensconque ab eisdem super hoc fuero requisitus, 
eisdem magistro et fratribus istas présentes litteras cum renovatione 
sigiili mei et sigilli Hugonis, filii mei, faciam renovari et venditionem 
predictam minoribus meis heredibus cum ad etatem puttèrem devene- 
rint concedi faciam et insuper omnibus aliis meis consanguineis usque 
ad cognatos remotos a linea germana prout exigit consuetudo patrie 
generalis, in signum cujus venditionis facte et dicte garandizationis 
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faciendc a me et a Hugone predicto filio meo, milite, et ab aliis supe- 
rius nominatis et in cujus rei roboris firmitatem ego Gaufridus 
Lanier, miles, et predictus Hugo Lanier, miles, filius meus, quilibet 
sigillum suum ad preces dictorum magistri et fratrum, et quia promi- 
serimus istis, presentibus litteris dignum duximus apponendum. 
Actum anno Domini M^. ducentesimo quadragesimo nono, mense 
martio. 



CCLV. 

De qninqne solidis redditus apud Fontem Marie (1). 

Décembre 1249. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, G. decanus Gastriduni, 
salutem in Domino. NoYerilis quod Emeniardis la Rate, relicta dc- 
functi Mathei le Rat, in nostra presentia constituta, dédit et in puram 
et perpeluam elemosinam concessit magistro et fratribus domus Dei 
de Gastroduno, et pauperibus in eadem domo jacentibus, qiiinquc 
solidos dunensis monete annui redditus super omnibus possessionibus 
suis quccumque sint sitis apud Fontem Marie, a predictis magistro et 
fratribus sive pauperibus singulis annis precipiendos per manum illius 
qui proventus dictarum posscssionum habebit et percipiet seu sit herc- 
ditarius vel colonus. In cujus rei testimonium et munimen,ad petU 
tionem supradicte Emeniardis, predictis magistro et fratribus siye 
pauperibus, présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine robo- 
ratas. Datum anno Domini M"*. CG^. XL^. nono, mense decembris. 



CGLVI. 

De quatuor libris donensibns in molendino Villici(2). 

4249. 

Gonstitutus injure coram nobis, Gastriduno, die sabbatipost Oculi 
meiy Radulphus de Bofery, miles, recognovit se debere magistro et 
fratribus domus elemosinaric Gastriduni , quatuor libras dunenses 
fmali compoto inter dictum Radulphum ex una parte, et magistrum et 
fratres predicte domus ex altéra habito, tam pro redditu quem habent 
dicti magister et fratres in molendino dicto Molendino Yillicî, et tam 
pro tribus solidis quos ipsi babent de redditu suo super prata dicti 



(1) Copies «lu xvii* 8iccl«, A. "ï, n» lltt; «lu xtiii% A. 8, 

(2) Copie du XTii' sieole, A. 7, n^ &4. 
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militis, sita juxta dictum molendinum qiiam de tribus honeribus vini 
t)ue dîcti magister et fratres habent sita super vineas suas, que fuerunt 
defuncti Gaufridi de Favellis, quondam militis, quas quatuor libras 
predictas dictus Radulphus gagiavit dtcto magistro, nomine ipsius et 
fratrum suorum infra festum sancti Remigii proximo venturum persol- 
vendas. Datum die sabbati post dominicam qua cantatur Oculi met, 
anno Domini M». GG*. XL", nono. 



GGLVn. 
De tribus Mlidit et une denario census apud Gastriduiram (1^. 

Mars 1256. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis archidiaconî Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint unîversi, quod in nostra presentia 
constitutus, Gaufridus de Arroto, armiger, dédit et irrevocabîHier con- 
cessît in puram et perpetuam elemosinam pro remedio anime sue et 
antecessorum suorum magistro et fratribus domus Dei de Gastroduno, 
très solidos et unum denarium censuales quos habebat infra muros 
castelli Gastriduni, juxta Magnum Yicum, in feodo comitis, cum omni 
jure et dominio redibentiis seu proventibus ad dictum censum spec- 
tantibus ab eisdem magistro et fratribus quiète, libère et paci.ice, sin- 
gûlis annis percipiendos. Preterea dictus Gaufridus confessus fuit, 
coram nobis, se promisisse dictam donationem dictis magistro et fratri* 
bus contra omnes garandire fidcliter. In cujus rei testimonium et mu- 
nimen, nos ad petitionem dicti Gaufridi, dictis magistro et fratribus 
dedimus présentes litteras sigilli nostri munimine roboratas. Actum 
anno Domini M**. GG*. quinquagesimo, mense martio. 



GGLVIII. 
De tribus Bolidis et une denario censualibus apud Gastridpnum (2). 

Mars 1250. 

Ego, Gaufridus de Arroto, armiger, notum omnibus Aicio ad quos 
présentes littere pervenerint, quod ego dedi et irrevocabiliter concessi 
in puram ^t perpetuam elemosinam pro remedio anime mee'et anteces- 
sorum ineorum, magistro et fratribus domus Dei de Gastroduno, très 
solidos et unum denarium censuales, quos habebam infra mures castelli 

(1"^ Copie du XVII* siètlo, A. 7, ii"4.'». 

(2) Copies du xvu» wccle, A 7, n- 41 ; du xviii% A. 8, n- l«6. 
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Gastriduni juxta Magnum Yicum, in feodo comitis, cuni «mni jure et 
dominio redibentiis seu proventibus ad dictum eensum spectantibus ab 
eisdem magistro el fratribus quiète, libère et paciflce, in perpetuum 
singulis annis percipiendos. Preterea, Ego Gaufridus, promisi me dictam 
donationem dictis magistro et fratribus contra omnes fideliter garandire. 
Quod ut ratum et stabile permaneat, ego Gaufridus, istas présentes 
litteras dictis magistro et fratribus dedi sigilio meo sigiliatas. Datum 
anno Domini M"*. GG*. qusftqnagesimo, mense martio. 



CGLIX. 

De Porcheroavilla (1). 

Mai 1250. 

IJniversis présentes lilteras inspecturis» Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod cura conlentio verteretur inter Agnetem la 
Picbonesse ex una parte, et magistrum et fratres domus Dei de Gastro- 
duno ex altéra, super hoc quod dicta Agnes petebat a dictis magistro et 
fratribus circa duos modios terre semente site apud Porcheronvillam 
in diversis partibus in allodiis comitis Gastriduni. Que terra ad ipsam 
Âgnetem pertinebat» ut dicebat dicta Agnes, ex successione Haoysis, 
matris sue, ratîone etiam cujus terre pluries in causam traxerat dicta 
Agnes dictos magistrum et fratres coram monachis abtNitie de Tyrono, 
coram fratribus militie templi de Gastroduno, at etiam coram ipsis 
magistro et fratribus, de qua terra superius predicta dicti magister et 
fratres diu fuerant in possessione et erant ratione elemosine dictis ma- 
gistro et fratribus (acte a defuncto Gaufrido de Porcheronvilla, quon- 
dam magistro et fratre dicte domus, ut dicebant dicti magister et fratres. 
Tandem, dicta Agnes in nostra presentia constituta, saniori fréta consilio, 
et ad hoc per preces bonorum virorum inducta, sponlariea, non coacta, 
dédit, quitavit et in perpetuum concessit dictis magistro et fratribus 
quicquid juris habebat, si quod habebat Tel habere poterat ratione proxi- 
mitatis in génère seu quacumque alia ratione in tota terra superius 
prelibata dictis magistro et fratribus quiète et paciPice in posterum pos- 
sidendum. Et dictis magistro et fratribus se abstrinxit dicta Agnes, per 
fidem suam propriam in manu nostra corporaliter pi*estitam, quod 
contra predictas donationem quitationem seu concessionem si essent 
alique per se seu per alium de cetero non veniret. Promittens, per dicte 
fldei dationem, quod dictas donationem, quitationem seu concessionem 
per se Tel per alium nuUatenus de cetero revocaret. In cujus rei testi- 

(\) Copies du xvii* tièole, A 7, n*83; Ju ztiii% A 8 n* lilH. 
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moniom et manimen, ad petitiones dicte Âgnetis, predictis magistro et 
fratribos présentes dedimus litteras sigilli nostri monimine roboratas. 
Datam anno Domini M*, ducentesimo quinquagesimo, mense mayo. 



CCLX. 

De dono Simonis de Laneriaco (1). 

Janvier 1251. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, arebidiaconus Danensis, 
Dunensi in Pertico, salutem în Domino. Noverint univers! quod, in 
nostra presentia constitutus, Simon de Laneriaco, miles, dédit et in 
puram et perpetuam elemosinam concessit pro remedio anime sue et 
antecessorum suorum, magistro et Iratribus domus Dei de Castroduno 
et pauperibus in eadem domo jacentibus, septem denarios et unum 
obolum censuales annui redditus, infra muros castri Castriduni sitos. 
Videlicet : super plateam defuncti Joannis Yoguerel quatuor denarios^et 
super domum et plateam defuncti Martini de Marboeto quinque picta- 
Tinas, et super domum defuncti Roffel quinque pictavinas, et super 
domum et plateam Gaudefridi Nardi, unum denarium, et omne jus 
quod habebat Tel babere poterat in dicto censu, promittens, pcr fidem 
suam corporalem in manu nostra prestitam, quod in dicto censu, per 
se Tel per alium nichil de cetero reclamabit, immo contra omnes, ad 
usus et consuetudines dunensis patrie garandizabit. Et ut hoc in per- 
petuum firmum et stabile permancat, nos, ad petitionem dicti S., pre- 
dictis magistro et fratribus et dictis pauperibus présentes dedimus 
litteras sigilli nostri munimine raboratas. Âctum anno Domini 1251 , 
mense januario. 



GCLXI. 

De terris de Caria Hermondi (2). 

Novembre i251. 

Universîs présentes litteras inspecturis, Guillermus de Espcsonyilla, 
canonicus Beati Martini Turonensis, salutem. Noverint universi quod 
ego concedo venditionem terrarum de Corlermont cum perlinenciis 
ad dictas terras, quam venditionem fecit Adam de Espesunvilla^ nepos 
meus, magistro et fratribus domus elemosine Castriduni, promittens 

(1) Copie da xvii» »iècle, A. 8, d® 231. 

(2) Copie du xvii» siècle, A. 7, n» 74. 
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per fidem meam, quod contra dictam venditionem per me vel per alium 
non veniam in futurum, neque in dicta vendilione aliquid causa here- 
ditatis sive juris hereditarii vel alio de cetero reclamabo. In cujus rei 
testimonium et munimen, dictis magislro ei fratribus, présentes dedi 
lilteras sigilio meo munimine roboratas.Actum coram talibus, scilicet : 
Johanne de Gristolio, clerico ; Johanne de Fonieneto, cierico et fratre 
elemosine Gastriduni ; Johanne dicto Bauderon, armigero meo : 
Ebrardo de Broiio et Diirando, famulo meo layco; et Matheo dicto la 
Meiiie puero. Aclum anno Domini M**. GG**. quinquagesimo primo, 
mense novembris. 



GCLXU. 

De terris de Curia Hermondi (1). 

Décembre 1251. 

Universis présentes litteras inspecturis, M. miseratione diyina episco- 
pus Garnotensis (2), salutem in Domino. Noveritis quod in nostra pre- 
sentia constitutus, Adam de Espesunvillay armiger, vendidit et nomine 
Tenditionîs concessit magistro et iratribus domus Dei de Gastroduno, 
pro precio centum etrduodecim librarum dunensis monete, de quîbus 
dictus Adam tenuit se coram nobis pro pagato in pecunia numerata, 
orane illud quod habebat vel habere poterat in toto territorio de 
Corthermont, tam in terris et dominio quam rébus aliis a dictis magis- 
tro et fratribus in perpetuum possidendum et se in manu nostra dese- 
sivit de omnibus supradictis. Et nos, ad requisitionem ipsius, Odonem, 
magistrum dicte domus pro se et fratribus ejusdem domus investivimus 
de eisdem. Promisit autem dictus Adam per fldem suam in manu nostra 
corporaliter prestitam, quod in dicto territorio, sive in proventibus 
dieti territoriî, per se vel per alios nichil de cetero reclamabit ratione 
dominii vel aliquo alio jure non ftu;iet ab aliquibus reclamari. Immo 
dictum terri torium sive proventos ad dominium dicti territorii predi- 
ctismagistro et fiatribus defendere, et garandizabit bona fide ad usus 
et consuetudines dunensis patrie contra omnes. Hanc autem venditio- 
nem voluit, coram nobis laudavit et concessit Stephanus de Espesun- 
villa, armiger, frater dicti Ade, de cuj is feodo supradicta territoriam 
dominium et alia movebant prout confessus fuit coram nobis tanquam 
dominus feodalis; promittcns, fide sua in manu nostra prestita corpo- 
raii, quod contra venditionem istam per se vel per alios non veniet in 
futurum. Immo dictam venditionem prefotis magistro et Iratribus 

[}) Original. IJ. .S:Ji,n-3. — Copias Hu ztii« siècle, A. 7,ii» 72; du xviii*. A. 8, n- lUC. 
(:) Mathieu (di*s Chanipf). évêque de Chartres (l240-n&0;. 
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garantizabit tanquam dominus feodi contra omnes. Htibertas rero de 
EspesuDYilla, miles, ayunculus dicti Ade, supradictam Tenditionem 
voluit, laudavit et concessit coram nobis, promtttens, per fidem saam 
in manu nostra prestitam, quod contra dîctam venditionem per se yel 
per alium vehire de cetero nulta tenus attemptabit. Quod ut ratuoi et 
stabile permaneat, ad petitionem supradictarum partium, sigillum 
nostrum duximus presentibus litteris apponendum. Datum anno Domiui 
M®. GC**. quinquagesimo primo, mense deceinbris. 



GGLXIII. 

De Ourla* Hermundi ( l). 
1251. 

Universis présentes litteras inspecturis Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noverint universi, quod in nostra pres^ntia 
constitulus Adam de Ëspesonvilla» armiger, vendidit et concessit noa» 
gistro et fratribus domus l^ei de Gastriduno precio centum et duodecim 
librarum dunensis monete, de quibus tenuit se, dictus Adam» coram 
nobis pro pagato in pecunia numerata, quicquid ha'tebat vel habere 
poterat in toto territorio de curia Hermundi, promittens, âde corporali 
in manu nostra prestita, quod in dicto territorio vel in proventibus dicti 
terrilorii nichil de cetero per se vel per alios reclamabit. Hancautem 
venditionem voluerunt et concesserunt ac laudaverunt Hubertus de 
Espesonviiia, miles, avunculus dicti Ade, et Stephanus de EspesonviUa, 
armigcr, frater dicti Ade, de cujus feodo movebat quicquid dictus Adam 
babebat in dicto territorio, (idem corporalem in manu nostra prestan- 
tes, qnod in dicto territorio sive in proventibus dicti territorii, nicbil de 
cetero reclamabunt. Promisit etiam dictus Adam, quod venditionem 
istam ab hercdibus defuncti Arcbambaudi de Espesonviiia, quondam 
militis, et a Jacobo de Ores, et Margarita uxore dicti Jacobi, et Petronilla 
de Espesonviiia, sororibus dicti Adam, venditionem istam iacietcon- 
cedi. Voluerunt autem et concesserunt prefati Hubertus, Adam et Ste- 
phanus, quod ipsi personaiiter accèdent coram reverendo pâtre épis- 
copo Garnotensi et quod ipsi facient et concèdent istas litteras 
confectas super venditionem predictarum rerum cum sigiUo episcopi 
sigillari. 

(1) Originol, B. 584. n* t. — Copies du XTii*fièc'e, A. 7, n*75; du x\i\f, B. &M, n9A, 
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GGLXIV. 

Oe Villa in Blado(l). 
Jiiuvier 1252. 

Universis présentes liUeras inspecturis, Ofticialis archidiaconi Du- 
ncnsis, salutem in Domino. Noverint univcrsi» quod Petrus Martesche 
et Helois, uxor ejus, in nostra presentia constituti, vendidcrunt et 
concesserunt Roberto clerico canonico Sancti Andrée de Gastroduno et 
Matheo fratri suo, iiiiis defuncti Kadulphi Vetule, quamdam ouchiam 
terre apud Yiliaoi in Blado, inter domum dicti defuncti et domiim 
Pétri Kigau et Haois la Baillete, in censiva relicte Guarncrii de Langeio, 
quondam militis, sitam, pro precio centum solidorum dunensiuni de 
quihiis tenuerunt ^e pro pagatis dicti Petrus et Helois uxor ejus, coram 
nobis in pecunid numerata, eisdem lioberto et Matbeo et eorumdem 
beredibus quiète libère et paciûce in perpetuum possidendam. Dicti 
vero Petrus et Helois, uxor ejus, promiserunt ûde corporaii in manu 
nostra ab eisdem prestita, quod in dicta ouchia sive masura per se sive 
per alios nichil de cetero reclamabunt. Immo contra omnes ad usus et 
consuetudines dunensis patrie dictam oucbi&m sive masuram supra- 
dictis Matbeo et Roberto per dicte ûdei interpositionem de cetero garan- 
dire tenebuntur. Dicta etiam Helois quicquid in dicta ouchia sive 
masura habcbat vel habere poterat ratione dotis, sive dotalicii, vel alio 
quoquomodo, supradictis Roberto et Matheo, fidc corporaii ab eadem 
in manu nostra prestita, quitavit penitus et dimisit. Yenditionem au- 
tem istam voluerunt et concesserunt Matildis, uxor Odonis le Hideus, 
ûlia dictorum Pétri et Helois» Nicholaus Martesche, Petrus Rigon et 
Juliana uxor ejuis et Haois la Raillete, fratres dicti Pétri, promittentes 
fide média quod in supradictis rébus nichil de cetero reclamarent. In 
cujus rei testimonium et munimcn, nos, ad petitionem omnium supra- 
dictorum, sepedictis Roberto et Matheo présentes dedimus litteras 
sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M^ GG"". quin- 
quagesimo secundo, mense januario. 

(1) Copie du XTli* siècle, A. 7, n- 105. 
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GGLXV. 

De Guria Hermondi (1). 
Septembre 1252. 

Universis présentes lîtteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverilis quod in nostra presentia eonsli- 
tutus, Adam de Espesunvilla, armiger, recognovit se yendidisse magis- 
tro et fratribus domus Dei de Castriduno omnes terras eum pertinentiis 
quas habeBat sitas apud Cortermont et quicquid juris in eisdem terris 
et pertinentiis habere poterat pro centum et duodecim libris et decem 
solidis dunensibus eidem jam solutis, fide média in manu nostra cor- 
poraliter preslita, dictis magistro et fratribus. Promittens quod contra 
dictam venditionem per se seu per alium non Teniet in futurum, nec 
dictos magistrum et fratres seu alios in dictis rébus ab ipsis magistro 
et fratribus causam habentibus in posteruni molestabit nec faciet ali- 
quatenus molestari. Immo eisdem dictam venditionem, sub dicta fide, 
dictas terras et earum pertinentias pro posse suo contra omnes tene- 
bitur garanlire. Venditionem quarum terrarum predictarum et perti- 
nentium Margarita, Petronilla, sorores dicti Ade, Guilielmus, Petrus, 
Johanna, Isabella, liberi defuncli Archenbaudi de Espesunyilla, quon- 
dam militis, consanguinei dicti Ade, Toluerunt et concesserunt et ratam 
habuerunt, et sub religione fldei sue in manu nostra a qualibet dicta- 
rum personarum corporaliter prestite, promiserunt quod contra vendi- 
tionem predictarum terrarum et pertinentium ratione hereditatis seu 
retractationis Tel aliquo alio jure per se seu per alios non Tcnient in 
futurum. Immo dictas terras et pertinentias dictis magistro et Iratribùs 
dimittent de cetero pacifiée possidere. In cujus rei testimonium et mu- 
nimen^ nos, ad petitionem tam dicti Ade quam dictarum personarum 
Margarite, Petronille, Guillelmi^ Petri^ Johanne, Isabelle, dictis ma- 
gistro et fratribus litteras sigillo nostro dedimus sigillatas. Datum anno 
Domini M^. GG®. quinquagesimo secundo, mense septembri. 

(I) Original, B.&34, ïj" 2. — Copie du x n« siècle, A. 7, n- 73 
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CGLXVI. 

De domo et terris apud Moleriam (1). 
Octobre 1252. 

Universis présentes litteras inspecturis, OfUcialis Dunensis, salutera 
in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutif Aubertus de 
Villa- Vacua, miles, et Juliana uxor ejus, uxor quondam Symouis 
Garelli, recognoverunt se magistro et fratribus domus Dci de Castroduno 
penituset in perpeluum quitavisse domum et terras quas tenebantsuas 
apud Moleriam, dicta Juliana et tenere debebat quamdiu viveret, ex 
concessione ipsius Juliane sibi facta a dictis magistro et fratribus. Quita- 
verunt etiam dictis magistro et fratribus dicti Aubertus et Juliana omnia 
raobilia que habebant in domo et terris si quid habebant et quicquid juris 
habebant seu babere poterant in dictis domo et terris et aliis pertinentiis 
dicte domui adjacentibus. De qua quitatione ûrmiter observanda et de 
reclamatione in dictis rébus in posterum nuliatenus facienda, dicti 
Aubertus et Juliana, fidem suam in manu nostra prestiterunt quilibet 
corporalem. Pro qua quitatione dicti magister et fralres promiserunt 
reddere annuatim infra festumsancti Remigii, dictis Auberto et Juliane, 
quamdiu ipsa Juliana viveret, ipsorum magistri et fratrura suis propriis 
sumplibus apud Bonara Vailem unum modium bladi et semimodium 
ayene. Quitayerunt etiam dicti magister et fratres dictis Auberto et 
Juliane statum in quodebebant ponere dictatn domum et valorem mobi- 
iium que post mortem diote Juliane debebant in domo superius dicta 
remanere. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad petitionem 
dictorum magistri et iratrum, Auberti et Juliane, presentibus litteris 
sigillum nostrum duximus apponendum. Datum anno Domini M**. CC**. 
quinquagesimo secundo, mense octobris. 



CGLXVII. 

De domo cnm platea apud Castridunum (2). 

Novembre 1252. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutus, Gaufridus 
Gbofin, carpentarius, recognovit se escambiasse et nomine escambia- 

• 

{{) Copi«rs du xvii* siècle, A. 7, u" 150; du-xvin% A. 8, n«22?. 
(2) Original, B. 44. 
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tionis dédisse magisti'o et fratribus domus Dei de Castriduno Jlotam 
plateam suam quam habebat in eorutn censiva sitam, prope domum 
deluDcti Johannis Couslellarii, ante domum Johannis Barbitensoris, dicto- 
rum etiam magistri et Iratrum platée adherentem, pro quadam lomo cum 
platea ipsorum magistri et fratrum, que fuit Matildis Lavenniere, sita 
in Valie Sancti Âniani, in censiva abbatis et conventus Béate Marie 
Magdalene de Castriduno, et pro quadraginta solidis dunensibus» dequa 
pecunia dictus Gaufridus coram nobis se tenuit pro pagato dietis oiagistro 
et fratribus. Promittens sub religione fidei sue in manu nostra corpora- 
liter prestita, quod contra dictam escambiationem seu donationem per 
se seu per alios non veniet in futurum. Immo dictam plateam dietis 
magistro et fratribus [et causam habentibus] ab ip^is in dicta platea 
[promisit] secundum usuni et eonsuetiidinem dùnensis patrie fideliter 
garantire. Et dicti magister et fratres eidem Gaufrido dictam domum 
cum platea garantire modo superius dicto promiserunt. In cujus rei 
testimonium et munimcn, nos, ad petitionem dictarum partium preaeii:- 
tibus iitteris sigiilum nostrum dignum duximus apponendum. Daliim 
anno Domini M°. CC". quinquagesimo secundo, mense novembri. 



GGLXVIII. 
De ccntum sulidin anriui census super domum Johannis Gusbt Uarii (1). 

Décembre 125?. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, OfBcialis archidiaconi Dùnen- 
sis, salutem in Domino. Noverint universi quod in nostra presentia 
constituti, magister et fratres domus Dci de Gastriduno recognoverunt 
se contuiisse et concessisse quamdam domum lapideam nuper a dietîs 
magistro et fratribus edificatam cum ejus pertinentiis, adherentem 
domui defuncli Johannis Gustellarii, et duas camei*as ligneas quas iidem 
habebant inter dictam domum dicti Johannis defuncti et domum mona- 
cborum elemosine Gisterciensis, in censiva abbatis et conventus Béate 
Marie Magdalene sitas, Emeline relicte dicti Johannis et eorumdem 
liberis et heredibus seu successoribus eorum habendas et in perpetuum 
quiele et pacitice possidendas pro centum solidis dunensibusannui census 
dietis magistro et fratribus singulis annis a dicta Emelina et liberis aut 
heredibus seu successoribus coruni tam pro dicta domo lapidea et ejus 
pertinentiis quam pro omni censu quem debebant dicta Emelina et ejus 
liberi pro omni habergamento suo cum virgulto ad dictum habergamen- 
tum pertinenti, sito juxta virgultum defuncti Symonis de Pratellis et 

• 

(I) Original, B. 45, n" 1. — Copies du xvii« siècle, A. ?, r» 21 : do xviii% A. 8, n« 175. 
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platheas que fuenint defuncti Guillermi Touchefeu nomine census tan- 
tummodo persolvendis. In his terminis subnotatis solvet in quolibet 
festo Beale Marie Magdalene quinquaginta solidos et in quolibet festo 
purificalionis Bcate Marie Virginis quinquaginla solidos. Quem censura 
tenenlur reddere predicti Emelina et liberi et eorum heredesseu sucees- 
sores prout superius est expressum. Concesserunt autem dicli Emelina 
et ejus liberi quod si ipsi vel aliquis ipsorum aut heredes seu successores 
eorum :essarenl in solutione dicli census in dictis terminis vel in aliquo 
dictorum terminorum quod dicti magtster et fralres vel eorum manda- 
tum posse capere in dicta domo lapidea seu in loto eorumdem haberga 
menlo dictis ma^istro el fratribus censnali, secundum quod dictarum 
censivarum in dunense patria capere consueverunl in censivis suis pro 
censu non solulo et etiam proemendis in dunense patria consuetis. 
Promiserunt etiam dicli magister el fralres fidem suam in manu nostra 
prestitam diclasdomos lapideas etiigneas cum pertinentiistam predictis 
magistro et (ratribus quam abbati et convcntui Béate Marie Magdalene 
censuales dicte Kmelineet ejus liberis ac heredibus seu snccessonbus 
eorum contra o.mnes ad usus et consuetudinesdunensis patrie garanlire. 
Item voluerunt dicli magîsier el ffalres quod dicta Emelina et ejus liberi 
ac heredes seu successores eorum omnes predictas domos cum omnibus 
perlinenliis possint vendere libéras et immunes tanquam domos silas in 
feodo Godeschalli, pignori obligare, in partes dividere, conferre et alie- 
nare, salvis tamen dictis magislro et fratribus dicUs centum solidis annui 
census el omnijure ad censura perlinenti, et hoc salvo quod in raanu 
raortua poni non poterunt res predictd. Quasoranes et singulas predictas 
pactiones predicti Eraelina, Stepbanus clericus et canonicus Beali Andrée 
de Castriduno, Johannes et Michaelis liberi predicte Eraeline, proraise- 
runt fide raedia in manu nostra corporaiiterprestita in posterum firmiter 
et fideliter observare. In cujus rei teslimonium, nos ad petilionemsupra- 
dictorum Ëmeline, Stephani, Jobannis et Micbaelis, raagistro et fratri- 
bus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roborafas. Datura 
anno Domini millesimo ducentesimo quioquagesimo secundOy mense 
decembh. 



CGLXIX. 

De XII denariis census apnd Escharbot (1). 

Mars 1253. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presenlia constitutus, 

(1 ) Copies (In xvii* ti^oU, A. 7, n* 37 ; du xviir, A. 8, n* 182. 
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Gaufridus dictus le Forestier, de Burgo Garini, recognovit se in perpe- 
tuum vendidisse magistro et fratribus elemosine Gastriduni» duodecim 
denarios censuales suos proprios ex heredilagio suo àpud YiUam que 
dicitur Escharbot, super terram quam tenet filia defuncti Auberti de 
Escharbot, et omne jus ad dictum ccnsum pertinens pro duodecim soUdîs 
dunensibus eidem Gaufrido jam solutis, et fide média, in manu nostra 
corporaliter preslita, promisit dictus Gaufridus quod contra venditionem 
per se seu per alium non veniet in futurum. Immo tenetur sub dicte 
fldei religione dictam venditionem dictis magistro et j&ratribus ad ususet 
consuetudines duneusis pairie contra omnes in posterum firmiter garan- 

dire. Promisit insuper quod, si dicti magister et fratrcs vexarentur 

seu alio modo super dicta venditione, quod ipse teneretur eosdem defen- 
dere et deliberare super predictis et indampnes reddere. Alioquin et ipse 
teneretur eisdem reddere viginti solides dunensiumpro penacommissaad 
quam penam ipse obligavit se et sua coram nobis nec non et successores 
suos quantum ad predicta. In cujus rei testimonium et munimen, et ne 
dicta pagina possit in posterum violari, nos, adpetitionem dicti Gaufridi» 
predictis magistro et fralribus présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Actum anno Domini millesimo ducentesimo quin- 
quagesimo tertio, mense marcio. 



GGLXX. 
De tribus solidis et quatuor denariis census in Pelliperia Castriduni (1). 

Janvier 1254. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen* 
sis, saiutem in Domino. Noverint uuiversi quod, in nostra presentia con- 
tituti, Teobaldus, presbyter de Villa in Podio, decanus Duneusis in 
Pertico, Stephanus de Mesio et Joannes,Sancti Pétri de Feritate Yiilenolii 
presbyteri, executores testamenti defuncti Philippi de Moysiaco, quon- 
dam presbyteri, confessi sunt nobis fidem faciendo ab eis coram nobis 
prestito juraniento, quod dictus defunctus Stephanus, in sua ultima 
Toluntate positus, dédit et in puram et perpetuam elemosinam contulit 
et concessit magistro et fratribus Elemosinarie Gastriduni et 
pauperibus dicte domus, très solidos et quatuor denarios censuales 
quos habebat annui redditus in Pelliperia Gastriduni, quem censum 
predictum dicti executores coram nobis concesserunt dictis magistro et 
fratribus, nomine dicti defuncti, tenendumet in perpetuum in posterum 
possidendum. In cujus rei testimonium et munimen, nos présentes 

1) Copie du XYiii* siëole, A. 8, n* ;'32 
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litteras cum impressione sigilli nostri dignuni duxinius roborare. Datum 
anno Doiuini 1254, mense januario. 



CGLXXI. 
De décima, antalagio ecclesie, et terra de Ligneriis (1). 

Février 1254. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Novcritis quod in nostra presentia consti tutus, Guillermus 
de Villehermoi, miles, recognovit se vendidisse et nomine venditionis 
in perpetuum concecisse [sic) magistro et fratribus elemosine Gastriduni, 
totam decimam suam de Ligneriis et antalagium suum eccl,esie dicte 
ville et totam terram quam habebat in dicta villa, vel in portinentiis 
dicte ville, circa tiîa sextaria terre semente continentem, et quicquid 
juris habebat seu habere poterat in predictis decimis grossis et minutis, 
antalagio et terris, seu rébus aliis, si que sint in dicta parrochia sita pro 
triginta et quatuor libris turonensium, de qua pecunie summa idem 
miles recognovit coram nobis sibi fuisse plenarie satisfactum in pecunia 
numerata, promittens idem Guillermus, fide média in manu nostra 
corporaliter prestita, quod contra dictam venditionem ratione heredi- 
tagii seu quolibet jure alio, per se vel per alium, non Teniet aliquatenus 
in futurum. Immo promisit idem miles dictam Tenditionem dictis 
magistro et fratribus et aliis in dictis rébus a dictis magistro et fratribus 
causam habentibus, contra omnes ûdeliter et ûrmiler ad usus et con- 
suetudines dunensis patrie garandire. De qua garandizatione in pos- 
terum facienda, dictus miles obligavit se et bona sua nec non et heredes 
suos seu successores quoscumque, et quia Johanna uxor sua in pre- 
dictis rébus suum dotalicium poterat reclamare, dicta Johanna dictam 
Tenditionem predictorum voluit et concessit et fidem suam spontanea, 
non coacta, et de mandato dictî Guillermi, mariti sui, in manu nostra 
dédit, quod in predictis rébus ratione dotalicii vel aliqua alla ratione 
nicbil de cetero reclamabit. Immo dictum dotalicium quod habere 
poterat in predictis, dictis magistro et fratribus voluntarie quitavit et 
penilus resignavit. Hanc ctiam venditionem voluerunt concesserunt 
et approbaverunt Stephanus, Guillermus, Agnes et Agatha, liberi dicti 
militis et dicte Johanne, et fide média promiserunt quod contra dictam 
venditionem per se seu per alios non venient in futurum. Promisit 
etiam dictus miles quod faciet quod si isti sui heredes ibi nominati non 
essent pubères et etiam quod alii sint inpuberes, concèdent dictam 

(I) Copies da xvii" siècle, A. 7, n" 146; du xviii-, A. 8, n^aîG. 
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venditionem quando pubères efficientur etquod dabunt fideai auain de 
non reclamando aliquid in predictis. In cujus rei tesiinioiuim et am- 
nimen, nos, ad petitionein dictorum militis el Johanne et eorumdeni 
liberorum, predictis magistro et fralribus istas présentes litteras dedi- 
mus sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M^. GC^. 
quinquagesimo quarto, mense februario. 



GCLXXII. 

De eitdem (t). 

Février 1254. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, Mlalem 
in Domino. Noveritis quod, in nostra presentia constilutus, Thomas de 
Insula presbyter et persona ecelesie de Ugneriis voluil et concessil, 
ratam habuit venditionem quam Guillermus de Yiliehermoy, miles, 
fecil magistro et fratribus Domus Eleraosinarie Castriduni de decimis 
grossis et minutis, antalagio et terris que dictus miles habebat sitos in 
dicta parrochia de Ligneriis, quam venditionem predictarum dictis 
magistro et fratribus factam a dicto milite, dictus Thomas prommt 
nullatcnus revocare nec in posterum aliquatenus contraire. Immo omne 
jus quod idem Thomas habebat seu habere poterat in predictis, nomine 
ecelesie sue, dictis magistro et fratribus quitavit et penitus resignavit. 
Promisit insuper idem Thomas dictis magistro et fratribus quod ipse 
concederei coram domino episcopo Carnotense quod ipsi magister et 
fratres haberent libéras dicti episcopi super emptione predictorura et 
quod etiara si traderentur ci littere scripte, quod cas eisdem magistro 
et fratribus afferret sigillatas sigillo domini episcopi. De quibus predi • 
ctis omnibus et singulis quittatione, resîgnatione, seu aliis pactionibns 
fiimiter observandis, dictusThomas supposuit se juridiction! nostf>e, ubi- 
cumque se transferret, ad omnia et singulasupradicta observanda. Datum 
anno Domini M®. GC**. quinquagesimo quarto, die sabbati ante cineres. 

CCLXXIII. 
De oschia terre apud Villam in Blado''2). 

Mai 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutcm in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia consti- 

(l; Copiî du XVII» siècle, A. *, u» I4«. 
(2) Co^ie du xvii" siècle, A. 7, n« lOo. 
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luti, Petrus Rigon et Juliana, ejus uxor, recognoverunt se yendidisse 
et nomine veudilionis in perpeliium concecisse Roberto de Villa in 
Blado, clerico et canonico beati Andrée de Castroduno, quamdam 
oschiam terre quam habebant sitam apud Yillam in Blado, inter 
oschiam Johannis de Ponte, miiitis, et inter oschiam que fuit quondam 
Reginaldi, dicti Chant Tourteau, a posteriori part« domorum defuncti 
Radulphi, dicti la Vielle, et Ha^ij la Baiilete, in censiva relicte de- 
functi Guarneri de Langeio^ quondam railitis, pro precîo quinqua- 
ginta et sex solidis dunensibus, de qua pecunia dicti venditores se 
tenuerunt coram nobis plenarie pro pagatis; fide média in manu nostra 
ab ipsis corporaliter prestita, promittentes quod contra dictam vendi- 
tionem per se seu per alios ratione hereditagii, dotalicii, retractationis, 
seu jure alio, aliqiiomodo non venirent in futurum. Immo promi- 
serunt, sub datione predicte fidei, dictam oschiam venditam quitam et 
liberam ab obliviis et terragio et ab omnibus redeverenciis et coram 
omni ccnsu cum dictum censum et etiam alias rediverencias dicte oschie 
susceperit de cetero solvendas ab se ipso et successoribus tenentibus 
terram suam sitam apud diclum locum, excepta décima dicto clerico et 
ipsius heredibus seu successoribus contra omnes fideliter et firmiter 
in posterum garandire. Hanc autem venditionem pro ut supeilus est 
expressum, ralam habuerunt et approbaverunt et etiam concesserunt 
coram nobis Petrus Martesche, Nicolaus Martesche, Heloisis la Baiilete, 
et hi très Ascelina, Gaufridus et Johannes liberi dictorum Pétri et 
Juliane, quilibet predictorum per Hdem suam in manu nostra corpora- 
liter prestitam : promittentes, sub dicte fidei datione, se contra dictam 
venditionem de cetero uuUatenus devenire. Qui omnes predicti ad 
omnia predicta firmiter observanda se supposucrunt juridiclioni nostre 
ubicumque essent. In cujus rei testimonium, nos, ad petitionem dic- 
torum Pétri et Juliane, Pétri Martesche, Nicholai Martesche, Heloisis la 
Baiilete, Asceline, Gaufridi, Johannis, dicto Roberto, clerico, présentes 
dedimus litferas sigilli nostri munimînc roboratas. Actum anno Domiui 
M*, ce®, quinquagesimo quarto, mense maîo. 



QCLXXIV. 

De redditu Ëcclesie de Gastellione (2.) 

Jain 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, G. archidiaconns Dnnensis, 
in Domino salutem. Cum magister et fratres domus Dei de €astriduno 

(I) Orgiiml, B.3a2, n* l. 
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tenerentur in centum libris dunensiiim tam in ecclesie de Castellione 
quam persone ejusdcm ecclesie, noveritis quod Suphenis, presbyteret 
persona dicte ecclesie, in presentia nostra constitutus, tenuit se pro pa- 
gato a dictis magistro et fratribus de quatuor yiginti libris danensium 
in pecunia numerata, de quibus Laurentius, quondam persona de Gastel- 
lione, habuit decem libras et idem Suphenis habuit sexaginta decem libras 
nominc ecclesie supradicte. Datum anno Domini M*. GG^. L^. quarto, 
die jovis posl natiyitatem sancti Johannis Baptiste. 



GGLXXV. 
De XII denariis census super La Baate Ourri (1). 

Août 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutus, Johannes 
de Fossatis, burgensis Castriduni, pro sue anime remedio et pro anni- 
versario suc post deccssum suum in domo Dei Castriduni singuiis 
annis faciendo, recognovit se in perpetuam elemosinam contulisse et 
etiam concessisse Deo et dicte domus pauperibus, post decessum suum, 
duodecim denarios ccnsuales cum omni jure ad dictum censum perti- 
nent!. Quos dictos duodecim denarios ccnsuales idem Johannes habebat 
annuatim super terram sitam apud la Baate Ourri vineis adherentem 
que fuit defuncti Stephani Borduel ut dicitur et modo est Baginaldi 
Lebreton. Quem censum idem Johannes concessit magistro et fratribus 
dicte domus de cetero capiendum et cum omni jure ad eum pertinenti 
sine contradictione aliqua post decessum suum libère explectandum : 
promittens bona fide dictam donationem in posterum nuUatenus revo- 
care. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad petitionem dicti 
Johannis, dictis magistro et fratribus istas présentes litteras dedimus 
sigilli nostri muniminc roboratas. Datum anno Domini miilesimo ducen- 
tesimo quinquagesimo quarto, mense augusti. 

CGLXXVI. 

De sexdecim denariis census super domos apud Ga8tridunum(2). 

Septembre 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du« 
nensis, salutem in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia consti- 

(l| Original, B. U'i. 

(i) Copie du xTiii* siècle, A. 8, u» 233. 
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tutus, Gâufridus Gode de Chambles, miles, recognovit se in puram et 
perpetuam elemosinam dédisse et irrevocabiliter concessisse magistro 
et fratribus domus Dei de Castroduno et pauperibus dicte domus, 
sexdecim denarios censuales cum omni jure et dominio ad dictum 
censura pertinenti. Quos dictos sexdecim denarios censuales ipse habe- 
bat sitos super domos Robini de Villa in Blado, clerici, sitas juxta dictam 
Elemosinam inter plateam defluncti Guiliermi de Ses et plateam def- 
functi Luce de Villermoy. Recognovit insuper dictus Gâufridus, miles, 
se vendidisse et nomine venditionis irrevocabiliter in perpetuum con- 
cessisse magistro et fratribus dicte Elemosine Castriduni, quamdam 
domum quam habebat sitam Castroduni inter domum deffuncti Gau- 
fridi de Capella et domum deffuncti Sanctionis Lenier, in censiva dicte 
Elemosine, pro undecim libris dunensium, de qua pecunia se habuit 
dictus miles coram nobis plenarie pro pagato, fide sua média in 
manu nostra prestita corporali, quod contra dictas elemosinam et 
vendilionem seu contra aliquam earum per se, vel per alium, de cetero 
non yeniet in futurum. Immo promisit sub dicte fidei datione dictas 
elemosinam' et venditionem dictis magistro et fratribus fideliter etfirmi* 
ter ad usus et consuetudines dunensis patrie garandire ; de qua garan- 
dizatione facienda, dictus miles obligavit se et etiam heredes suos seu 
successores. Quas etiam. elemosinam et venditionem predictus Gauf- 
fridus miles, Àubertus clericus, Radulphus, Guilielmus et Golinus 
armiger, filii et libcri predicti Gauffridi ratas habuerunt et etiam con- 
cesser unt, fide média in manu nostra ab ipsis prestita corporaliter, 
promitientes quod contra dictas elemosinam et venditionem, seu contra 
aliquam earum, per se, seu per alium, non veulent in futurum. Immo 
sub dicte fidei datione quittaverunt in perpetuum dictis magistro et 
fratribus quidquid juris habebant, seu habere expectabant, tam in dicto 
censu, quam in dicta domo, abrenunciantes privilegio et beneûcio 
etatis minoris et omni exceptioni que possit eisdcm prodesse et dictis 
magistro et fratribus obesse. In cujus rei testimonium et munimen, 
nos, ad petitionem dicti Gauffridi Gode, militis, et dictorum liberorum, 
dictis magistro et fratribus et pauperibus dicte domus, istas dedimus lit- 
teras sigillo nostro sigillatas. Âctum annoDomini 1 254, mense septembri . 



CCLXXVII. 
De quadam domo in Gastrum Castriduni (1). 

Octobre 1254* 
Univcrsis présentes iitleras inspecluris, Officialis archidiaconi Du 

(0 OriKintl. A.7I. 

13 
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nensis, salutem in Domino. Noverint universi, quod in nostra presentia 
constitutif Hadulphus dictus le Chapelier, et Odelina, ejus uxor^ 
recognoYcrunt se mutuo eis sensu ùnus [quilibel] eorum qui alii 
supervixerit dédisse et in puram et perpetuam elemosinam conoecisse 
domum suam quam ipsi habent sitam in Castro, in censiva magistri 
et fratrum domus eiemosine de Gastroduno, quam domum insimul 
adquisierunt prout confessi fuerunt coram nobis, preterea tamen quod 
aller eorum qui supervixerit de dicta domo vel platea suam omniao 
poterit facere voluntatem. Quam elemosinam supradictam promiserunt 
predicti Radulphus et Odelina ejus uxor, per fidem suam in manu 
nostra corporaliter prestitam, de cetero nullathenus revocare; et ne 
dicte donation! sue aliquod impedimentum încurrat, sed ut plenissi- 
mum robur habeat firmitatis et duret in perpetuum, nos, ad peiitio- 
nem dictorumRaduiphi et Odeline ejus uxoris, istis presenlibus litteris 
sigillum nostrum dignum duximus apponendum. Datum anno Domiai 
M"". CG''. qui iquagesimo quarto, mense octobrîs. 



CCLXXVHI. 

Admortizagio Pétri de Ghaorces (i). 
Décembre 1254. 

Ego Petnis de Chaorces, miles, notum fado ubiversis %am (ilnesfën^ 
tibus quam ftituris, quod ego, motus pie paupertate nimia pauperum 
domus Dei de Castriduno et ob anime mee et parentiun meonim reme- 
dium, magistro et fratribus dicte domus Dei et predktis pauperibus 
dedi et nomine donationis in purum et perpetuam elemosinam coticessi 
ut ipsi magister et fratres et dicti pauperes omnia et singula quecnmque 
sint que adquisierunt et que polerunt adquirere in posternOi, Dec dante, 
in meis feodis et censivis quibuscumque sitis m Dunense, libère >et paci- 
fiée teneant et possideant. lia quod nec ^gonec successores tnei -dictes 
magistrum et fratres possimns cogère pro dicta acqui^fta seu acqfOi- 
renda in meis predictis feodis et censivis extra suam -liianum <ponere. 
Promisi insuper dictis magistro et fratribus dictam elemosinam nuUa- 
tenusin posterum revocare, sed eamdem predictaro elemosinam eisdem 
magistro et fratribus in fulurum fideliter contra omnes garandire. De 
qua garanditalione facienda et de aliis supradictis observandis, ego 
obligo me et heredes meosseu successores quoscumque; et ne dicte 
donationi mee aliquod impedimentum incurrat, sed ut plenissimam 
robur habeat firmitatis et duret in perpetuum, ego, dictis magistro et 

(i) Oiigiiial. A. l»\. 
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frâlribus et pauperibus îstas présentes lilteras dedi cum sigillo meo pro- 
prio sigillatas. Âctum anno Domini M*. GO", quinquagesimo quarto, 
mense decembris. 



CCLXÏIX. 

De redditu ecclesie de Gastellione (1). 
Novembre 1255. 

TJniversis présentes litteras inspecturis, M. de Gallandia, archidiaconns 
Dunensis in ecclesia Carnotensi, salutem in Domino. Noveritis nos 
récépissé et habuisse a mafi^istro et fratribus eiemosine Gastriduni viginti 
libras dunensium in pecunlanumerata, et Uia pecunia in qua tenebantur 
dicli magister et fratres persone ecclesie de Gastellione nomine ecclesie 
sue pro lite niola diu est inter ipsos magistrum fratres et personaiu 
predictam de Gastellione. De quibus viginti libris predlctis tenentur 
dictos magistrum et ùratres deliberare erga personam dicte ceclesie de 
Gastellione, et eidem persone reddere pro eisdem magislro et fratribus 
dictas Yiginti libras in pecunia numerata. In cujus rei testimonium, 
nos, dictis magistro et fratribus dedimos nôstras litteras sigillo nostro 
sigillatas. Datum anno Domini M*. QG^ quinquagesijQio quinto, men^ 
noYcmbris. 



GGLXXX. 

De quodam stalle in Burgo No?o ante furnum (2). 

Février 1256. 

Omnibus presente3 litteras inspecta ris, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noyeritis, quod in nostra presentia consti- 
tutif Jaquelina, relicta defuncti Frageri Ghatri, Mattbeus, filius dicte 
relicte» et Maria, soror dicti Mathei, recognoverunt se dédisse et in 
puram et perpetuam elemosinam concessisse Deo et pauperibus eiemo- 
sine de Gastriduno, quoddam stallum quod habebant situm in Burgo 
NoYO, ante furnum dicti loci, in censiva senescalli de Bosco Rufin, pro- 
mitleates, dicti relicta, Matbeus et Maria, per fidem suam in manu 
nostra corporaliter prestitam, quod contra dictani donationem seu con- 
cessionem nonvenicnt in futurum. Immo promiserunt, sub dicte tidei 
datione, quod in dicto stallo jure hcreditagii, dotis, seu dotalicii vel 

(I) Original, U. 3«2, i- 2. 
(?) Onginal. A. 72. 
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quolibet alio jure, nichil de cetero reclamarent nec fitcient ab aliquo 
reclamari. In cujus rei testimonium, nos, ad preceset petitionem dicte* 
mm relicte, Mathci et Marie, dedimus magistro et fratribus dicte ele- 
mosine istas présentes litteras sigilli nostri munioiiae roboratas. Datum 
anno Domini M"". GG''. L*". sexto, mense februariî. 



GGLXXXI. 

De quodam cenbu la clause de la Manratiere juxta cheminum Aurollanendin (f ). 

Juillet 1256. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Diinen- 
sis, salutem in Domino. Novcritis, quod in nostra presentia constitutus, 
Hcrbelinus de Abbatia dédit et in perpetuam elemosioam concesait 
domui elemosinarie de Gastriduno ({uintam partem sex denariorum 
censualium quos habebat sitos super quamdam pcciam yinee sitam juxta 
cheminum Âureiiancnsem in clauso de la Mauratiere, promiltens per 
fidem suam in manu nostra corporaliter prestitam, quod dietam elemo- 
sinam de cetero nuilatenus revocaret. Recognovit insuper idem Herbeli- 
nus se Ycndidisse et noniine venditionis in perpetuum concecisse residuum 
dictorum sex denariorum censualium cum omni jure et dominio ad 
dictum censum pertinenti pro decem solidis dunensium, de qua pecunia 
idem Herbelinus se tenuit coram nobis plenarie pro pagato, fide média 
in manu nostra corporaliter prestita, promittens quod contra dietam 
venditionem nec elcmosinam perse vel peralium non veniet infuturum. 
Immo sub dicte fidei datione, promisit dictis magistro et fratribus dietas 
elcmosinam et venditionem ad usus et consuetudines dunensis 4>atrie 
garandire. Hasauiem elcmosinam et venditionem voluerunt et concasse* 
runt Peironilla uxor sua, Guillclmus Mollart et Agnes uxor dicti Guil- 
lelmi, et filia dicti Herbelini. Quipredicti Petronilla, Guillelmuset Agnes. 
promiserunt per fidem suam in manu nostra corporaliterprestitam, quod 
contra dictas venditionem nec elcmosinam jure dotalicii, hereditagii seu 
quolibet jure alio, per se seu per alium non venient aliquatenus in futu- 
rum. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad preces et petitio- 
nem dictorum Herbelini, Petronille, Guillelmi et Agnetis, dedimus dictis 
magistro et fratribus dicte elemosine istas présentes litteras sigilli Dostii 
munimine roboratas. Datum anno Domini millésime GG°. quinquage- 
simo sexto, mense julio. 

(I) Oiigii.hl, r.. 113. 
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CGLXXXII. 

De uno sextario terre apud Villam in Blado (1). 

Novembre 1256. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutif Stephanus 
Milet, de Villa in Blado, et Matildis ejus uxor, recognoverunt se dédisse 
et in perpetuam elemosinam concessisse Matheo de Villa in Blado, cle- 
rico, quondam filio defuncti Radulpbi Vetule, unum sextarium integrum 
terre semente de quinque sextariis integris terre semente quos dicti 
Stephanus et Matildis babebant, ex hereditagio dicti Stephani, moyen- 
tibus silis apud Villam in Blado in quinque peciis terre, partim in cen- 
siva domus elemosinarie de Castroduno, partim in censiva Theobaldi de 
Matucriis et partim in censiva Marie la Gaillarde. Quam elemosinam 
dicti Stephanus et Matildis promiserunt, per fidem suam in manu nostra 
corporaliter prestitam, nuUatenus revocare. Immo, sub dicte ûdei 
dationc, promiserunt dictam elemosinam dictoMalheoet ejus heredibus 
in perpetuum firmiter contra omnes garandire. Becognoverunt insuper 
dicti Stephanus et Matildis, se dicto Matheo, dicta quatuor sextaria inté- 
gra terre semente residua vendidisse et nomine venditionis in perpetuum 
concessisse pro sexdecim libris turonensium, de qua pecunia dicti 
Stephanus et Mathildis se tenuerunt, coram nobis, plenarie pro pagatis, 
fide ipsorum média in manu nostra corporaliter prestita, promittentes 
quod contra yendilionem istam nec etiam elemosinam supradictam, jure 
hereditagii, dotalicii seudotis^vel quolibet jure alio, perseseuper alium 
non venient aliquatenus in futiirum. Et promiserunt dicti Stephanus et 
Matildis, sub dicte fideidatione, se dicto Matheo et ejus heredibus dictam 
venditiouem contra omnes ad usus et consuetudines dunensis patrie 
garandire. Promiserunt insuper dicti Stephanuset Matildis tamin datione 
elemosine quam in venditione terre supradicte, dicta quinque sextaria 
terre semente esse quita et libéra ab omni rediverentia, exceptis quatuor 
solidis procensu et excepta décima. Promiserunt insuper dicti Stephanus 
et Matildis, sub dicte fidei datione, quod si quinque sextaria terre semente 
non invenirentur intègre in yenditione et elemosina supradictis, quod 
ipsi Stephanuset Matildis tenerentur perûcere; et de perfectione facienda 
si necesse fuerit et de garandizalione rerum predictarum ut dictum est 
facienda, obhgaverunt dicti Stephanus et Matildis se etbonasua.Incujus 
rei testimonium et munimen, nos, ad petitionem dictorum Stephani et 

(1) Copie du XTU*uècle, ▲. 7, b* 107. 
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Hatildis, dicto Matheo istas présentes litteras dedimus sigilli nostri mimi- 
mine roboratas. Datum anno Domini H"". GG*. quinquagesimo sexto, 
mense novembris. 



CCLXXXHL 

De terris apud Villam in Blado (1). 
Novembre 1256. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, ego Theobalduâ de ttatileriis, 
miles, saiutem in Domino. Noveritis quod de quinque sextariis terre 
semente que Stephanus Milet, de Villa in Blado, et Matildis ejus uxor, 
habcbant ex hereditagio dicti Stephani, moventlbus sitis apud Villam in 
Bladum in quinque peciis terre partim in censiva mea, partimin censiva 
domus elemosinarie de Castroduno, et partim in censiva Marie la Gail- 
larde, pro indiviso, dicti Stephanus et Matildis in mea presentia constitutif 
Matheo de Villa in Blado, clerico, fllio defuncti Radulphi Vetule, dede- 
runt et in puram et perpetuam elemosinam concesserunt unum séxta- 
rium dicte terre semente, promittentes, per (idem suam in manu nostra 
corporaliter prestitam, quod contra dictam elemosinam jure hercditagii, 
dotis, sive dotalicii, vel quolibet alio jure, per se vél per a!ium non 
vcnient in futurum. Recognoverunt insuper dicti Stephanus et Matildis 
dicta quatuor scxtaria terre semente rcsidua dicto Matheo vendidisse et 
nomine venditionis in perpetuum concecisse pro sexdeclm libris turo- 
nensium, de quapecunia dicti Stephanus et Matildis se tenuerunt coram 
nobis plenarie pro pagatis, fide ipsorum média in manu nostra corpo* 
raliter prestita, promittentes quod contra dictam vcnditionem jure hère* 
ditagii, dotis, sive dotalicii, vel quolibet alio jure, per se seu per alium, 
aliquatcnus non venicnt in futurum; et promiserunt dicti Stephanus et 
Matildis, sub dicte fidei dationc, se dicto clcricoetejus heredibus dictas 
venditioncm et elemosinam ad usus et consuctudines dunensis patrie 
contra omnesgarandire. Promiserunt insuper dicti Stephanus et Matildis, 
tam in datione elcmosine quam in venditionc dicte terre, dicta quinque 
scxtaria terre semente esse quita et libéra ab omni rediverentia, exceptis 
quatuor solidis pro censu et excepta décima. Promiserunt insuper dicti 
Stephanus et Matildis, sub dicta lîde sua, quod si quinque sextaria terre 
semente non invenirentur intègre invenditioneet elomosina sûpradictis, 
quod ipsi Stephanus et Matildis tenerentur perflcere ; et de perfec- 
lione facienda, si necesse fuerit, et de garandizatione terranitn 
predictarum pro ut dictum est facienda, ipsi Stephanus et Matildis * 

(1) Copie du xvir RièrJe, A. T, ii- 108 
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obligaveruQtse et omnia bona sua. Et quia dicti Stephanus et Hatildis de 
dictis quatuor solidis censualibus de quibus ad me duo solidi censuales 
pertinent» dictosduos solidos micbi yel mandato meo consueveraat 
reddere apud Matuerias» ego Tbeobaldus, ad preces bonorum [virorum] 
et amore Dei, concessi dicto Matheo et ipsius beredibus quod ipse 
Matheus et heredes sui michi et beredibus meis de cetero reddent dictos 
duos solidos censuales apud Gastrumdunum in qualibet nativitate 
béate Marie Virginis. Voiui etiamet concessi quod ego, seu heredes mei, 
non possumusde cetero dictum Matheum Tel heredes suos capere alibi, 
reddere dictos meos duos solidos censuales quam in dicto loco apud 
CastrunidunumnoYiterconstituto. In cujus rei testimonium et muni- 
men» ego, ad petitionem dictorum Stephani et Matildis, dicto Matheo 
dedililteras sigillo meo proprio sigillatas. Datum anno Domini M®. GC*. 
quinquagesimo sexto^ mense noyembris. 



CCLXXXIV. 

De nemore de Belle Visu inter Bordas et Fontem Marie (i). 

Juillet 4257. 

Ego Ysambardus de Sancto Deodato, castellanus Gastriduni, notum 
facio univcrsis présentes litteras inspecturis, quod cum verteretur 
contentio coram me inter Michael Senglier ex una parte, et magistrum 
et fratres Elemosine Gastriduni ex altéra, super hoc quod dictus Michael 
petebat coram me et injure a dictis magistro, et fratrihus, quod ipsi 
nemus de Bello-Visu, silum inter Bordas et Fontem Marie et fundum 
terre dicti nemoris quod tenebant et possidebant extra suam manum 
ponerent, cum dictus Michael, ad cujus feodum dictum nemus sine medio 
dignoscitur pertinere, non yellet nemus predictum poni in manumortua 
Tel etiam remanere ; item verteretur contentio coram me inter dictos 
magistrum et fratres ex una parte, et Petrum de Mesio, militem, ex altéra, 
mipev hoc quod dicti magister et fratres petebant coram me et jure a 
dicto Petro quod ipse honus litis pro ipsis magistro et fratribus in se 
susciperet contra dictum Michaelem, et quod idem Petrus dictum nemus 
eisdem magistroct fratribus erga dictum Michaelem deffcnderet et penilus 
liberaret, cum idem miles se obligasset ad hoc erga dictos magistrum et 
fratres per litteras sigillo suo proprio sigillatas, sicut idem miles 
conlessus fuit coram me : tandem de bonorum virorum consilio, ita fuit 
compositum etpaciticatuminter dictos Michaelem Senglier, magistrum 
et fratres et dictum Petrum ; quod dictus Petrus pro bono pacis dédit et 

(1) Gipie du XTU*tièoltf. ▲. 7, n* 118. 
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solvit dicto Michaeli decem libras dunensium et dicti magister et fratres 
similiter pro bono pacis dederunt et solyerunt dicto Michaeli centum 
soiidos dunensium, et dictus Michael per fidem suam in roanumea pres- 
titit corporalem [promittens] quod dictos magistrum et fratres super 
dicto nemore de cetero nullatenus molestabit. Immo eisdem magistro et 
fratribus in perpetuum quitayit omne jus et dominium qtiod habebat 
seu habere potcrat in dicto nemore et fundo nemoris, volens et concedens 
idem Michael, quod ipse, yel ejus heredes, non possintde cetero corapel- 
lerc dictos magistrum et fratres dictum nemus extra suam manum 
ponere nec etiam molestare. Immo promisit, sub dicta fide sua, idem 
Michael eisdem magistro et fratribus in posterum dictum nemus sicut 
dominus feodi garandire. De qua garandizatione facienda, obligavit se 
et omnia bona sua nec non et heredes suos. In cujus rei testimonium 
et memoriam, ad preces et petitiones dictorum Michaelis et Pétri, dedi 
dictis magistro et fratribus istas présentes litteras sigilli mei munimine 
roboratas. Datum anno Domini M°. CG®. quinquagesimo septimo, mense 
juiii. 



CGLXXXV. 

De terra apud Porcberonvillam (i)« 
Décembre 1258. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutif 
Oinotus de Planta et Âscelina ejus uxor, recognoverunt se yendidisse et 
nomine yenditionis in perpetuum concessisse magistro et fratribus Ele- 
mosine Castriduni, medietatem totius terre quam dicebant se habere et 
habebant apud Porcheronyillam, dimidium modium continentem et 
medietatem partis sue quam habebant in quodam habergamento ] in 
dicto loco sito^ que omnia sita sunt in allodiis domini comitis Blesensis, 
partim in ccnsiya ut dicitur monachorum de Tyrone, et partim ut 
dicitur in censiya templariorum, pro yiginti libris dunensis monete, 
de qua pecunie summa dicti yendilores se tenuerunt coram nobis 
plenarie pro pagatis in pecunia numerata, fide média in manu nostra 
corporaliter prestita : promittentesquod contra dictam yenditionem jure 
hereditagii, dotalicii, seu quolibet jure alio, perse seu per alium non 
yenient in futurum. Immo, sub dicte fidei datfone, promiserunt dictam 
yenditionem contra omnes ad usus et consuetudines dunensis patrie 
garandire. Que predicta recognoyerunt dicti Ginotus et Âscelina vendi- 

(1) Copies du xvii* siècl**, A. 7, n« 92 ; du xviii», A. K, n- 207. 
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disse dictis magistro et fratribus quita et libéra ex omni honere et 
redeverentiis, exceptis décima et censu. Hanc autem yenditionem 
Yoluerunt, ratam habuerunt et concesserunt, magister Lambertus dictus 
le Comte, clericus, et Agnes la Pichonesse et promiserunt contra decetero 
nullatenus deyenire, videlicet dicta Agnes per fidem suam in manunostra 
prestitam corporalem. In cujus rei testimonium et munimen^ nos, 
ad preces et petitiones dictarum partium, dictis magistro et fratribus 
dedimus présentes litteras sigilli nostri munimine sigillataç. Datum 
anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo octayo, mense 
decembris. 



CCLXXXVI. 

De duodecim denariis apud Memilon (1). 
Février 1259. 

Ëgo Fulcho de Mesmillon, miles^ notum facio omnibus tam presen- 
tibus quam futuris, quod ego, pro meo anniyersario celebrando in 
Elemosina Gastriduni cum decessero, pauperibus dicte Elemosine et 
fratribus ibidem commorantibus dedi et in perpetuam elemosinam 
irrevocabiliter concessi duodecim denarios censuales cum omni jure et 
dominio ad dictum censum pertinente, quos dicebam me babere et 
habebam sitos super terram Hamelini de Fossa Aucberii, adherentem 
yineis de Montrionis, circa duo sextaria terre semente continentem. 
Quam elemosinam promisi nullatenus de cetero revocare. Immo dictam 
elemosinam promisi dictis pauperibus et fratribus in posterum garan- 
dire et de dicta garandizatione facienda eisdem obligayi heredes^ meos. 
In cujus rei testimonium et memoriam, ego dedi dictis pauperibus et 
fratribus présentes litteras sigilli mei munimine roboratas. Datum 
anno Domini M^ GC^ quinquagesimo nono, mense febniario. 



COLXXXVII. 

De domo dicta de Fore (% 
Février i^/59. 

Ego, Ysembardus de Sancto Deodato, castellanos de Gastriduno et de 
Gamoto, notum facio uniyersis tam presentibus quam futuris quod 
cum contentio yerteretur coram me inter procuratorem et fratres domus 

(\) Original, B. lU. - Copiei du xvii» tiècle, A. 7, n» 38; du XTiil". A. 1, n- 18). 
(2) Originul, B. i6. 
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Dei de Ctstridnno ex iina parte, et Bernarduin Letannear et R^n^tw 
ejafl oxorem ex aHera, super hoc quod dicla Roseta dicebat se esse be* 
redem propinqniorem defancti Tlieobaldi de Faro el idao petebal ra- 
tione soocessiûQis et (MTopinquitalis in conlentiooe a diclis procuryore 
et fralrîbiis medielatem cajasdam doaiiis io qua manebat dictas Théo- 
batdus, tempore que decessit, sitam jaxta domam defaocti Gyrardî 
Gokhart, medietaleiii cnjusdam nipis sitam in caneo beati Andrée de 
Gastriduno« et anum arpentum Tinee situm in Yieo qui dicilur Escures. 
que fueraut predicti Tbeobaldi ; dicUs procuratore et fFatrihos in oo»* 
trarium dicentibus dictam Rosetam non babere jus petendi predictiun 
ex 60 quod dictus defunctus Theobaldus omnia predicta adquisterat el 
in sua ultima yoluntate preceperat defuncio Emaudo le Faupier, de- 
funcfo Gaufrido de Capella et defuncto Amioto de Aureliano, exécute- 
ribus suis, quod predicta venderent et pro ejus defuncli Tbeobaldi 
anima pauperibus erogarent. Qui dicli execntores potestate bereditaria 
a dicto defuncto Theobaido super hoc bononim ducti consilio Eiemosine 
Gastriduni et fratribus ibidem commorantibus dictas medietates domus 
et rupis et dictum arpentum vinee in perpetoam elemosinam dederont 
et ia perpetuuB concesserunt. Ad que probanda dicti procurator et 
fratres produxemnt coram me quamdam Utteram sigillo bonorabilis 
Tiri Nichoiai quoodam arcbidiaconi Dunensis sigiliatam, et duos testes, 
Tîdelicet : Gnarinuoi Ghufin et Micbaelem dictam Menjaille, qua littera 
mspecta et audita, et testimonio dictorum testium audito, et etàêm 
întellectis rationibus quas dicli procuf ator et fratres proposuerunt con^ 
Ira dictos Bemardum et Rosetam et diclis partibus lermino assignato, 
de assensa ipsarum partium coram me ad audiendum jus super premis- 
sis, ego, cum multis bonis aliis in plenis assîsiis pro finale jodîcîe 
respeximus el adjudicavimus, quod de jure omnia predicta dicte eiemo- 
sine qui ta et hbera in perpetuum remanerent. Qui dicli procurator et 
fratres post dictum judicium nostrum diclis Bernardo el Rosete ad 
preces et petitionem raeam et aliorum bonorum, gratiam âu^ientes 
eisdem dederunt centum solidos monete currentis in Dunensi , et in 
presenti coram me solverunt. Et dicli Bernardus et Roseta propter 
gratiam eisdem iaclam, per fidem suam in manu mea corporaliter près- 
titam, promiserunt quod super premissis dictos procuratorem et fratres 
de cetero n\illatenus moiestabunt nec trahent [in causam]. In eu jus rei 
teslimonium el memoriam,- ego, ad preces et petitionem dictarum 
partium presenlibus iitleris sigiiium meum apponere dignum duxi. 
Actum anno Domini W. Qiy*. quinquagesimo nono, mense ièbruarii. 



Wm GHATBAV#Ufi|. 



208 



CCLXXXVIII. 

De domo in Teneria Gastriduni (1). 

Jain 1259. 

Universis prQsentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod iïi nostra presentia consti- 
tnti, GuilleimusdeOrsonYilk et Hysabelta ejus uxor, recognoverimt se 
cepisse a procuratore et a fratribus Elemosine Gastriduni, medietatem 
cujusdam domus que eisdem deyenerat ex donatione Theobaldi dicti 
Nereit, quam habebant dicti procurator et iratres sitam in Teneria Gas^ 
Iriduniy inter domum Gaufridi Biote et domum defuncti Arnulphi Belle 
JoTente^ junctam etiam pro individuo aiii medietati domus ipscNrum 
Guilielmi et uxoris pro quadam annaa pensione, videlicet : pro pen- 
sione decem sotidorum monete curreotis in Dunensi a dictis GuillebDBO 
et uxore et eorum heredibus in perpetuum solTenda in quolibet feslo 
sancti Rcmigii dictis procaratori et fratrilMis. Promiseruni, insuper et 
tenentur dicti Guilielmus et uxor censum et rediyei*encias dkte medte^ 
tatis domus annuatim solyere et ipsam suis propriis sumptibus bono 
statu tenere. Tenentur insuper prout promiserunt dicti Guilielmus et 
nxor deliberare dictos procuratorem et fratres de paceionibus et debito 
in quibus tenebantur erga Johannem de Panro Ponte sen dictum Gode 
ralione dicte domus. Voluerunt insuper et coneessemnt dicti Guilielmus 
et uxor quod si deficerent . in solutione dicte penskmis» qua predicta 
pensione non sol u ta, possent assignare et capere in qualibet parte dicte 
domus. Voluerunt insuper et eoncesserimt dicti Guilielmus et uxor 
quod si contigeret quod dicta domus combureretur vei devastaretur 
casu ex fortuito, post factum incendium seu deyastationem, per trien*> 
nium deficerent dicti Guilielmus et uxor vel eorum heredes in solu^- 
tione dicte pensionis faciende, quod tam cito elaqfso dicto triennio pes'» 
sent dicti procurator et fratres de tota platea dicte domus de nedietate 
que fuit ipsonim Guilielmi et uxoris quam de medietate que fuit ipso- 
mm procuratoris et fratrum suam Cessent m perpetamn plenarie facere 
Yoluntatem, sicut de re eoruB hereditaria. De bis autem onmibas 
tenendis et firmiier observandis obligaverunt dicti Guilielmus et uxor 
eo modo quo divisum est superius dictam medietatem domus sue et 
eorum heredes per fidem suam in manu nostra corporaliter prestitam. 
In eu jus rei testimonium, nos, ad petitionem dictorum Guilielmi et 
Hysabelie ejus uxoris, dictis procuratori et fratribus nostras présentes 

(l) (*oi)ic5 du XVII* siècle, A. 7, n*3?. 
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litteras dedimus sigillo nostro sigillatas. Datum auno Dcimini M*, ducen- 
tesimo quinquagesimo nonOi mense junio. 



GCLXXXIX. 
De admodiatione terre de Heaumonfontaine (1). 

Novembre 1259. 

Universis présentes litteras inspecturis, magister GuiUelmus de No* 
yiaco, canonicus Carnotensis, prebendarius apud BtaQdemviUaniy salu- 
tem in Domino. Noveritis quod in mea presentia constitutus, Petrus 
dietus Muriau recognovit se cepisse a procuratore et fratribas domus 
Dei de Castriduno totam terram eorum quam habent apud Heaumon- 
fontaine in parochia de Blandemvilla usque ad duodecim annos continue 
yenturos ad firmam, ita quod dictam terram colet in dictis duodecim 
annis seriatim suis propriis sumptibus et fnictus suos laciet. Et pro 
predicta Arma quolibet anno dictorum duodecim annorum quicquid 
contingat dimidium modium bladi ad valorem bladi crescentis in dicta 
terra ad mensuram Carnoti suis propriis sumptibus in domo dictorum 
procuratoris et fratrum de Bojastre in octabis cujuslibet festi'sancU 
Remigii, dictis procuratori et fratribus tenebitur reddere et persolyere. 
Redivercntias vero dicte terre, si que fuit, tenebitur reddere annuatkn 
dictus Petrus nomine dictorum procuratoris et fratrum, non de suo sed 
de firma dicte terre. Has autnm pactiones et promissiones predictas 
dictis duodecim annis durantibus promisit dictus Petrus per ûdem suam 
in manu nostra corporaliter prcstitam flrmiter tenere et inviolabiliter 
observare. De bis autem pactionibus lenendis et firmiter obsenrandis 
dédit dictus Petrus plegios, videlicet : Bernardum clericum, Reginal- 
dum Veillart, Robinum le Desrce, Theobaldum le Couturier, Odonem 
Petit Vilain et Stephanum Rotru. Qui ad petitionem dicti Pctri de pac- 
tionibus predictis firmiter tenendis se plegios constitiierunt quilibet 
in solidum, et se supposuerunt juridictioni nostre ubicumque essent 
et se et sua transferrent. In cujus rei testimonium et munimen presen- 
tibus litteris sigillum nostrum duximus apponendum. Actum amoto 
Domini M*. GG*. L*'. iiono, mense novembri. 

(Sceau de Guillaume de Neuvtj). 

(I) Originn', B. 189 
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CCXC. 

De terris apud Villam in Blado (1). 
Novembre 1259. 

Omnibus présentes lit teras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutif 
Robertus de Villa in Blado, clericus, nepos defuncti Odonis quondam 
magistri Elemosine Castriduni, Burgeta, ejus soror et ejus maritus, in 
perpetuum quitaverunt quicquid juris habebant et habere poteranl in 
emptionibus terrarum quas Petrus Martescfae et Thomas dictus Bos 
vendiderant apud Villam in Biadum et in aliis emptionibus terrarum factis 
tam nomine dicti Robini, quam patris et matrisejus, seu defuncti Mathei 
fratris dicti Robini, tempore magistratus defuncti Odonis, procuratori et 
fratribus domus Dei de Castriduno. Que emptiones terrarum continent 
circa quatuordeeim sextaria terre semente. Et promiserunt dicti Robinus, 
Burgeta et ejus maritus, per fidem suam in manu nostra corporaliter 
prestitam, quod in predictis terris nichil de cetero reclamabunt, nec 
super predictis terris dictos procuratorem et fratres de cetero nullatenus 
molestabunt. Dicti yero procurator et fratres, tam pro quitatione predicta 
quam ex benignitate eorum, dederuntet reddere promiserunt dicto 
Roberto annuatim quamdiu vixerit ad usum scolasticum quadraginta 
solidos dunensium in quolibet festo Omnium Sanctorum. Quitayerunt 
insuperet dederunt dictis procuratori et fratribus dicti Robertus, Burgeta 
et ejus maritus, quicquid juris habebant et habere poterant in domo de 
Pertuiset quam tenent et in duobus sextariis terre semente Tel circa que 
acquisierat dictus Odo tempore quo erat magister dicte Elemosine et 
dictis procuratori et fratribus tenendis et in perpetuum possidendis post 
decessum dicte Burgete. Hanc autem donationem et quitationem fece- 
runt et fimaverunt per fidem suam in manu nostra corporaliter pres- 
titam dicti Robertus, Burgeta et ejus maritus. Quitayerunt insuper in 
perpetuum et dederunt dicti Robertus, Burgeta et ejus maritus dicte 
Elemosine medietatem aliarum terrarum residuarum tjuas tenent apud 
Pertuiset post ejus Burgete decessum si sine herede decesserit, yel si 
hères ejus, post ejus Burgete decessum, decesserit antequam penreniat 
ad legitimam etatem ; que medietas terre ad dictam Elemosinam pertinet 
ex emptione facta a dicto defuncto Odone de defuncta Ysabella quondam 
sorore sua, que medietas predictarum terrarum fuit predicte Ysabelle. 

(I; Copie» d'j xvil' siècle, A. 7, n« 1 10; du xTill% A. 8, n*}12. 
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Contra autem istas quitationes et concessiones pro nt divisa sant« promi- 
serunl dicti Robertus, Burgeta et ejus maritus in posterum nullatenus 
contraire. In rujus rei testimonium, nos» ad preces et petitionem 
dictorum Roberti, Burgete et ejusmariti, dedimus dietîs procuratori et 
fratribus présentes litteras sigilii nostri munimine roboratas. Datum 
anno Domini M®. CG"^. quinquagesimo nono, mense noyembris. 



CCXCL 
De quadam rupe in cuneo Beati Andrée apud Gastridunum (t). 

Janvier 1260. 

Oumibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis, quod cum Maria uxor Tbieobaldi de 

Gruce et procurator et [fratres ] et possidenl communilerproindi* 

Yîjso quamdam rupem sitam in cuneo Beati Andrée de Castriduno in 

censiva Gomitis Biesensis et quamdam domum sitam incensiva 

Henrici Lenfant armigeri et Martini Basset clerici ; que domus et rupis 

ad dictos procuratorem et fratres et Mariam devenerant a dictos 

procuratorem et fratres ex donatione defuneti Theobaldi de Foro et ejus 
executorum ; et alia medietas ad dictam Mariam ex successione [Marie] 
uxoris dicti Theobaldi de Foro ; quorum Theobaldi et Marie ejus uxoris 

fuerunt res predicte. Dictas domum et rupem partiti fuerunt 

Maria in hune modum : quod dicta Maria cum assensu et Toluntate 
mariti sui diclis procuratori et fratribus medietatem suam dicte r[upis] 
et per fldem suam in manu nostra corporaliter prestitam spontanea et de 
mandato et assensu dicti Theobaldi de Gruce mariti sui penitus resigna- 
[vit. Insuper] dicta Maria et dictusTheobaldusejusmaritus dictis procu- 
ratori et fratribus dederunt quindecim libras monetecurrentis in Duneusi. 
Quitaverunt [etiam dicta Maria et] Theobaldus ejus maritus Qisdem 
procuratori et fratribus quicquid juris habebant, si quod babebant, 

vel habere poterant in vasis que sunt in dicta rupe aliis 

tttensilibus. Promittentes per dictam ûdem suam quod in predicUs 
rupe et Yasis, nichil dccetero reclamarent.nec Eacerent reclamari. Dicti 

?ero procurator et fraU^es Marie medietatem suam dicte doxnus 

in perpetuum quitaverunt in escambium medietatis predicte rupis et 
dictarum quindecim librarum et promiserunt ad invicem dicti procu- 
rator et fnatres et Maria cum assensu dicU mariti sui omnia predicta 
sicutpartita sunt sibi adinvicem in posterum [ad usus] et consuetudines 
Dunensis patrie garandire et sese ad iuYicem indampues xeddere et 

(1) Original, A 130. 
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servare. In cujos rei testioconium et memoriam, nos ad preces et peti 
tionem dictarum partium, sigillum nostrum presentibus litteris 
dignum duximus apponendum. Actum anno Domini M*. GG^ .sexage- 
simo, mense januarii. 



GCXCU. 

De Poreheron villa (1). 
Décembre 1260. 

Universis présentes litteras inspecturis, Ofûcialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutif 
magister Lambertus Lecomte, clericus; Ginotus de Planta ; Ascelina ejus 
uxor; Johannes dictusSevin et Beatrix, ejus uxor, vendideruntet nomine 
yenditionis in perpetuum concesserunt magistro Stephano de Doeto, 
canonico Antisiodori et Stephano de Gortermont clerico, fratribus 
domus elemosine de Gastriduno, omne illud quod habebant Tel 
habere poterant apud Porcheronvillam Tel circa, seu debebant ex 
caduco defuncte Âgnete la Pichonesse, yidelicet : semimodium terre 
semente vel circa, et totam partem quam dicta Agnes habebat in 
liabergamentOy domo et grangia, cum pertinentiis sitis apud dictum 
locum, in allodiis comitis ut dicitur^ et censivis abbatis et conyentus 
de Tyrono et magistri et fratrum militie templi in Francia, pro 
yiginti libris monete currentis in Dunensi, de qiiibus dicti yenditores se 
coram nobis tenuerunt plenarie pro pagatis in pecunia numerata, 
renunciantes in hoc facto omni exceptioui non numerate et non soluté 
pecunie. Quitayerunt autem predicti yenditores omne ejus quod habe- 
bant yel habere poterant in dictis rébus vcnditis, predictis emptoribns et 
corum heredibus et successoribus seu ab ipsis causam habentibus, 
predictum jus, dominium, proprielatem et possessionem, que in dictis 
rébus habebant in dictosemptores ex nunc penitus transferendo : promit- 
tentes dicti yenditores, fide in manunostraprestita corporali, quod contra 
dictas ycnditionem quitationem et concessionem per se yel per alium 
non venient in futurum, nec in predictis rebiis yenditis jurehereditario, 
caduci, dotiSy dotalicii, vel quolibet jure alio, perse yel per alium aliquid 
de cetero pètent vel facient peti nec reclamabunt yel facient reclamari, 
nec dictos emptores vel eorum heredes seu ab ipsis causam habentes 
supradicta emptione molestabunt, nec facient per se yel per alium moles- 
'tari.immoomtiesl^etBlngfilas tenâifes dictis emptoribus et*eorum 
lieredlbifset succettoribus seu ab ipsis causam liabentfiiiis contra omnes 

(1) < Copies dn xvii* «lècle, A. 7, n* 91 ; du xrnTt A. 8, n* 2(iG. 
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ad usus et consuetudines Dunensis patrie fideliter et firmiter tenebuntur 
garandire. De qua autem garandizatione in posterum facienda, dicti 
venditores obligaverunt se et heredes suos et omnia bona sua presentia et 
futura emptoribus supradictis. In cujus rei testimonium et munimen, 
nos ad petitionem dictorum mafristri Lamberti, Ginoti, Âsceline, Johan- 
nis etBeatricis, diclis emptoribus présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Datum anno DominiM^^.GC'.LX**, mense decembris. 



CCXCIII. 

De quadam obligatione census de Villa in Blado(l). 

Mars 1264. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Theobaldus de Matueriis, 
miles, salutem in Domino. Noveritis quod ego obligavi magistro et fra- 
tribus domus elemosinarie de Castriduno, omnes census meos quos 
habeo et possideo exhereditate meaapud Yillam in Blado vel circa, in 
feodo Rocelini^de Memberolis, militis, cum omnibus juribus, proventibus 
et redibentiis ad dictum censum pertinentibus, reddendos apud Castri- 
dunum in dicta Elemosina quolibet anno in festo nativitatis béate Marie 
Virginis usquc ad viginti annos continuos et complendos, pro precio 
centum solidorum monete currentisin Dunensimiehijam solutorum in 
pecunia numerata a diclis magistro et fratribus ex causa mutuimichiab 
eisdem facti : promittensquod contra dictam obligationem durante terraino 
venirenullatenusattemplabo. Immopromisi eisdem dictam obligationem 
durante termino contra omnes ad usus et consuetudines Dunensis patrie 
fideliter et firmiter garandire. In cujus rei teslimonium ego predictis 
magistro et fratribus présentes dedi litteras sigillo meo proprio sigillatas, 
per quas non tantummodo personam meam, sed personas uxoris mee et 
heredum meorum volui obligare. Datum anno Domini M®. CG®. sexa- 
gesimo quarto, mense martio, die veneris post annuntiationem béate 
Marie Virginis. 

• 

GCXGIV. 

De Villa in Blado (2). 

Mars 1264. 

Omnibus présentes litteras inspecturiSyOffîcialisarcbidiaconiDanensis, 
salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutus et in 

(h Original, B. 6î)ll, u«l. - C opio cV: «▼«• siècle, A. 7, n» 109. 
(2; Oi-iginitl, B. 690. 



DE CHATRIUDUN. 209 

jure, Thcobaldiis de Malhueriis, miles, vendidit et nomine vendilionis 
in perpeUinm concessit niagislro et fratribus domus elemosine deCastri- 
duno omnes census siios cum omnibus juribus proventibus et redî- 
bentiis ad dictos census pcrtinentibus, quos habcbat et possidebat jure 
hereditario apud Viilani in Blado et circa in feodo Roscelini de Membe- 
rolis, miiitis, pro precio cenlum solidorura monete currenlis in Dunensi, 
de quibus dictus Theobaldus coram nobis se tenuit planarie pro pagatus 
in pecuuia numerata ; reniineians in hoc facto exceptioni non numerate 
pecunie et non soluté. Quitavit aulem predictus Theobaldus predictis 
magistro et fratribus omne jus dominiumproprietatem et possessionem 
que in prediclis censibus habebat vel habere polerat seu debebat coram 
nobis in futurum predicla jus dominium proprietatem et possessionem 
in dictos emptores ex nunc penitus transferendo, fide média in manu 
nostra corporaliter prestita, promittens quod contra diclam venditionem 
per se vel per alium non veniet in futurum, nec in dictis censibus, prout 
superius dictum est venditis, per se vel per alium ratione hereditagii, 
caduci, acquiramenti seu qualibet alia ratione, per se vel per alium aliquid 
de cetero reclamabit. Immo promisit, per dictam fidem suam, dictam 
venditionem predictis magistro et fratribus contra omnes ad usus et 
consuetudines Dunensis patrie firmiter et fideliter garandire sub pena 
deceni librarum monete currentis in Duneubi et quantum ad omnia et 
singula supradicta prout superius fueiit divisa firmiter tenenda et invio- 
labiliter observanda predictus Theobaldus se et sua et heredes suos uni- 
versos et singulares predictis magistro et fratribus obligavit specialiler et 
expresse. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad petitionem 
dicti Theobaldi, predictis magistro et fratribus, islas présentes lilteras 
dedimus sigilli nostri muniniine roboratas. ÂctumannoDominiM**. CC^ 
sexagesimo quarto, mense martio. 



GGXCV. 

DeFrigida-Terra(l). 
Mai 1264. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunensis 
salutem inDomino.Noveritisquod in nostra presenliaconstituti et in jure 
Liiardisprimogenita, Agathaet Odelina, fllie et heredes defuncti Thome 
defi[ichevil] la vendiderunt et nomine vendilionis in perpetuum concesse- 
runt magistro et fratribus Elemosine Gastriduni quamdam peciam terre 
quam habebant sitam apud Frigidam Terram, in censiva dictorum 

(I) Original. B. 674. 

U 



210 ARCHIVES DE LA MAISON-DIBU 

magistri et fratrum, tenendam et habcndam a dictis magistro et fratribus 
[et ejus successoribus] in perpetuum possidendam pro precio [sexaginta 
et quinquc] solidorum monete currcntis in Dunensi, de quibus predicte 
Liiardis, Âgatha et Odelina, se tenuerunl a dictis raagistro et fratribus 
corani nobis plenarïe pro pagatis in pecunia numerata. Renunciantes in 
hoc facto omni exceptioni non numerate pecunie et non soluté, et se de 
dicta terra desessientes etdictos magistrum et fratres sessientes et scssiri 
patentes; promittentes etiam quodcontra dictam venditionem, perfidcm 
suam in manu nostra corporalîter preslitam, pcr se vel per alios non 
venîent in futurum nec in predicta pecia terre magistro et fratribus "ven- 
dita, ut dictum est, aliquid de cetcro pèlent nec peti facicnt,, nec dictes 
magistrum et fratres super dicta pecia terre jure hereditagii acquira- 
menti, caduci, seu quolibet alio jure de cetcro molesiabunt nec focient 
ab aliquibus molestarc. Immopredictam venditionem predictis magistro 
et fratribus contra omnes ad usus et consuctudines Duncnsis patrie tcne- 
buntur garandire. De qua garanditatione in posterum facienda, predictis 
magistro et fratribus, se, heredes suos, et omnia bona sua presentia ot 
futura obligaverunt specialiter et expresse, et ex habundanti de garan- 
ditatione predicta facienda, ut dictum est, constituerunt se fideijussorcs 
et principales responsores erga diclos magistrum et fratres Johanna 
Louvreer relicta Richardi dou Noyer et Odelina Louvreer dicte terre de 

voluntate et assensu dictorum magislri et fralrum Gaufridus 

comité percipiet et habebit. In cujus rei testimonium et munimen, nos 
adpetitionem dictarum Liiardis, Agathe etOdeline, predictis magistro 
et fratribus istas présentes litteràs dcdimus sigilli nostri munimine 
roboratas. Datum anno Domini millesimo ÇG®. LX® quarto, mcnse 
mayo. 



GGXGVI. 
De ViUereto(i). 
Novembre 1264. 

Omnibus présentes litteràs inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constituti, et 
in jure, Guillermus dictus le Frère et Beatrix, ejus uxor, vendiderunt 
et nomine vcnditionis in perpetuum concesserunt Johanni de Gastro et 
Alicie ejus uxori, quamdam peciam terre circa duodecim minatas terre 
semente conlincnlem quam habebant sitam juxta muros Elemosine 
Castrîduni de Villeret, in feodo Golini Bechet, armigeri, tenendam et 

(1) Original, B. 184. * Copies dn xvu* siècle, A. 7, n» 96 ; dn xviii% A. 8, n* 210. 



LE CHATEAUDUN. 211 

liabendam a diclo Johannc et Alicia ejus uxore quiète et pacifiée inperpe- 
luuin possidendam pro precio triginla librarum monete currentis m 
Duneusc. De qua pecuiiie sunima dicti vendilores se lenuerunt corani 
nobis a dictis eniptoribus plenarie pro pagatis in pecuiiia nuinerata ; 
renuncianlcs in hoc facto omni exceptioni non numerate pecunie cl non 
soluté. Ouitaverunt autem predicti vendilores, predictis emptoribus, 
predictam peciam terre cum omni jure, proprielale, dominio et posses- 
sione, que habebant in predictis vel habere poterant seu expectabant, 
predicta jus proprietatem dominium et possessionem in dictos emptores 
ex nunc penitus transferendo et se de dicta terra coram nobis desesierunt 
et prediclos Johannem et Aiiciani de dicla terra sesierunt,promittentes, 
iide média in manu nostra corporalitcr prestita, dicti venditores quod 
contra hujusmodi venditionis per se vel per alios non vcnient in futu- 
rum nec in predicta terra, dictis emptoribus vendita, ut dictum est, jure 
hereditagii, acquiramenti, caduci, dotis, dotaiicii, seu donationis propter 
nuptias, seu quolibet jure alio per se vel per alios aliquidde ceterorecla- 
mabuntnec Tacientab aliquibus reclamari. Immopromiserunt dicti vendi- 
tores, per dictam (idem suam, dictam venditionem coram nobis dictis 
emptoribus contra omnes firmiter et Meliter garandire. De qua garan- 
dizatione dictis emptoribus in posterum facienda, dicti venditores se, 
hcredes suos et omnia l)ona sua mobilia et inmobilia presentia et futura, 
eisdem obligaverunt specialiter et expresse ; et eliam de dicla garandi- 
zatione ut dictum est facienda, dicti Guillermus et Beatrix ejus uxor, 
predictis emptoribus in contrapicgium obligaverunt duodecim minatas 
terre semeute sitas versus Âlonnam contiguas et junctas vie que duxit 
de Âlonna ad Goniam in feodo Guillermi de Bullainvilla, dictoGuillermo 
jure hereditario pertinentes. Predicti vero Johannes et Alicia ejus uxor, 
predictam peciam terre cum omni jure quod habebant in quadam pecia 
vinee sila juxta cimiterium Sancti Lazari de Gastriduno in censiva 
prioris Sancti Egidii de Golle et quamdam domum cum censu quam 
emerunt idem Johannes et Alicia ejus uxor, constante matrimonio inter 
ipsos, a Gaufrido Gode, milite, et quoddam suppositum cuj usdam platée 
que est magistri et fratrum Ëlemosine Gastriduni, que domus et suppo- 
situm site sunt in vico Béate Marie Magdalene de Gastriduno juxta 
caméras dictorum magistri et fratrum in censiva ipsorum. Dederunt et 
in puram et perpetuam elemosinam concesserunt predictis magistro et 
fratribus Ëlemosine Gastriduni, retento sibi quamdiu vixerint in pre- 
dictis rébus ususfructum pro anniversario suo in ecclesia dictorum 
magistri et fratrum annuatim faciendo. Promittentes dicti Johannes et 
Alicia ejus uxor, per fidem suam in manu nostra corporaliter prestitam, 
quod contra hujusmodi donationis et concessionis per se vel per alios 
non venient in futurum, nec ipsas de cetero revocabunt nec facient ab 
aliquibus revocari. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad 
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pctilioncs partium predictarum istas présentes Utteras cum impressionc 
sigilli noslri dignum duximus roborare. Datum anno Domini M**. CG®. 
sexagesimo quarto, mense Hovembris. 



' GCXGVII. 

De vigînti quatuor solidis in molendino Danvau (i). 

Mars 1265. 

Omnibus présentes Utteras inspecturis, Officîalis Dunensis salutem in 
Domino. NoYeritis quod in nostra presentia constitutus et in jure, Phi- 
lipus de Frovilla, armîger, recognovit se debere raagistro et fratribus 
domus Dei de Castriduno viginti quatuor solidos monete currentis ia 
Dunensi annui redditus pro uno modio bladi quod dieti magister et 
fratrcs habebant quolibet anno ratione domus sue in molendino Danvau 
super sexta parte dicti molendini quod ad Robertumde Gesilli armigenim 
jure hereditagii, ut dicitur, pertincbat. Quos viginti quatuor solidos 
idem Philipus promis; t se reddituros quolibet anno dietis magistro et 
fratribus in quolibet festo Saneti Remigii ; et quantum ad hoc obligavit 
idem Philipus diciis magistro et fratribus et domui sue prcdicte, se et 
heredes suos et omnia bona sua mobilia etinmobiiia presentia et futura 
quecumquc sint et ubicumque, et speeialiter et expresse dictam molen- 
dinum se quantum ad hoc juridictioni curie nostre ubicamquese trans- 
férât sine advocatione altcrius curie sine fori susponendo» Insuper dictus 
Philipus recognovit in jure coram nobis quod ipse et heredes sui tenentur 
et debcnt tenere dictum molendinum in bono statu de omnibus consta- 
mentis sine aliqua reclamatione ab ipso seu heredibus de dietis consta- 
mentis dicti molendini quibuscunque dietis magistro et fratribus de 
cetero faciendis. Renuntians in hoc facto omni exception! cujuscunquc 
deceptionis, omni exceptioni, doli, mali et fraudi, omni auxilio juris 
canonici et civilis, omni usui, consuetudini et statuto, et omni exceptioni 
sibi conpetcnti, vel in posterum conferendi ratione rei persone seu 
facti et omnibus aliis prorsus exceptionibus et allegationibus que sibi 
possint prodcsse et dietis magistro et fratribus obesse et per quas possit 
venirc contra predictam vel aliquid predictarum. Et nos, audita confes- 
sione ipsius Philipi, ipsum Philipum volentem et consentientem, et 
heredes suos, ad solvendum dictos viginti quatuor solidos quolibet anno 
in dicto festo, dietis magistro et fratribus et ad omnia predicta in scrip- 
tum scntencialiter condampnavimus. In cujus rei testimonium, nos, ad 
petitioncm dicti Philipi presentibus liUeris sigillum nostrum dignum 

(l) Original, B. 393, n« 1. — Copie du XTix» sièole, A. 7, û« 27. 
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duximusapponcndiim.Datum annoDomini M®. CC LX". quinlo, mcnsc 
maiiii circa lîncm. 



GCXGVIII. 

Do Porcheronvilla(l). 

Juillet 12G5. 

Universis présentes litteras inspocturis, Officialis Dunensis salulcm 
in Domino. Noveritis quod in noslra prcsentia conslituli et in jure, 
Johanncs de Parisia alutarius et Johanna ejus uxor, quon'dam fliia 
defuncli Stephani Gaiilarl, recognoverunt se vendidisse et nominc vcn- 
ditionis in perpetuiim concceisse magistro et fralribus donius elemo- 
sinarie de Castriduno, très minatas et diniidium terre scmente bladi 
tenendas et habendas quiète et paclGce possidendas et percipiendas in 
iino modio bladt terre semente quem habent dieti Johannes et Johanna 
ejiis uxor, situm apud Porcheronvillam, in allodiis domini comitis Blesis, 
insimul et in una pecia ubi voluerunt dicli magister et fratres et sibi 
melius viderint expedirc quotienscumque terre communes eisdem et 
Johanni quondam fliio dieti Stephani, fratris dicte Johanne, uxoris dicli 
Johannis de Parisia, erunt partite et divise inter ipsos et debent partiri 
infra nativilatis beati Johannis Baptiste proxime venturam pro duodecim 
librls turonensiam, de quibus dieti Joliannes et Johanna se tenuerunt 
coram nobis plenarie pro pagatis in pecunia numerata. Renunciantes in 
hoc facto omni exceptioni non numérale pecunic nec soluté seu recepte. 
Quitaverunt etiam dieti Johannes et Jolianna ejus uxor, dictis empto- 
ribus eorumque successoribus vel ab ipsis causam habentibus, omne 
jus dominium proprietatem et possessionem que habebant vel habere 
poterant seu expectabant in dictis tribus minatis et dimidia terre venditis 
predicta jus dominium proprietatem et possessionem per traditionem 
presentis instrumenti, ex nunc penitus transferendo et dictos emptores 
sesierunt et investierunt et se desesierunt nichil juris in dictis tribus 
minalis et dimidia terre vendilis erga se retinendo; et pro fruclibus et 
exitibus dicte terre vendite, obiigaverunt dieti venditores, dictis emplo- 
ribuSy omnes fructus et proventus trium minarum et dimidii terre quos 
habent silos apud Porcheronviliam in censiva Andrée majoris de Orson- 
villa, videiicel: dictas Ires minatas et dicta dimidia minata in diclis allô- 
diis domini comilis Blesis percipiendis et habendis a dictis cmptoribus 
quolibel anno quousque dicle très alie numérale sinl a dicte modio 
separale. Promiltenles tam dictus Johannes de Parisia quam Johanna 

(1) Copies da xvxi' siècle, Â. 7, n^SOi du xviii*, A. 8, n^^Ot. 
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ejus uxor, spon tança voluntate, et incoacta, ncc vi nec dolo ab hoc 
inducta^ fidc in manu nostra prcstita corporali, quod contra islam yen- 
ditioncm per se Tel per aliiim non venient in futurum nec etiam de 
celero revocabunt. Immo prcdictas très minalas et dimidia terre Tenditas, 
dictis emptoribus eorumque successoribus vel ab ipsis causam haben- 
tibus, ad usus et consuetudines patrie garandizabunt et deflendent contra 
oinncs et ipsos indampnes observabunt nec in dictis tribus minatis et 
dimidio* terre venditis jure heredilagii, caduci, successionis, acquira- 
mcn:iy acquisitionis, dotis, dotalicii aut quolibet alio jure aliquid recla- 
mabunl ncc facient ab aliquibus reclamari. Insuper dicti Johannes et 
Jobanna ejus uxor, recognoverunt in jure coram nobis se vendidisse et 
nomine vondilionisconccssisse dictis magistro et fratribus omnes fructus 
et proYcntus tolius rcsidui terre quam habent apud Porcheronyillam in 
quocumque dominio sila sit ab aûgusto proxime venturo usque ad sex 
annos continuos et compicndos, videlicet usque ad valorem sex 
niodiorum per médium bladi et avene tantummodo in dictis sex annis. 
De qtiibus sex modiis per mcdium bladi et avene dicti magister et fratres 
pcrcipient quolibet anno in quolibet augusto unum modium quousque 
eisdcm supradiclis sex modiis per mcdium bladi et avene intègre sit 
salisfactum, pro sex libris turonensium, de quibus sex lihris dicti 
Johannes et Jobanna ejus uxor, coram nobis se tenuerunt plenarie pro 
pagatis in pecunia numerata. Renunciantcs in hoc facto omni exception! 
non numérale pccunie nec soluté seu recepte, promittentes, sub prefate 
fidei datione, quod contra istam venditionem per se seu per alium non 
venient in futurum nec etiam revocabunt . Immo predictos fructus 
cxilus et provenlus dicte terre usque ad valorem dictorum sex modiorum 
et dictas très minatas et dimidium eisdem magistro et fratribus in per- 
petuum garandizabunt contra omnes et dépendent. Pro qua garandiza- 
tione facienda de omnibus supradictis, ut supradictum est, dicti vendi- 
tores obligavcrunt se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et 
inmobilia presentia et iutura in contraplagium assignaverunt ad usus et 
consuetudines predictos, renunciantcs omni exceptioni cujuscumque 
deccptionisy omni auxilio juris canonici vel civilis, omni exceptioni sibi 
competenti vel in posterum competituri ralione rei persone seu facti, 
omni usui consuetudini et statuto, omni exceptioni doli, mali et fraudi, 
omni privilegio crucis assumpte et assumcnde et omnibus prorsus aliis 
exccptionibus et deflensionibus tam juris quam facti per quas possint 
venire contra premissa vel aliquid premissorum. Et nos, venditorum 
audîtis confessionnibus ipsorum ad omnia premissa sentencialiter con- 
dampnamus. In cujus rei testimonium, nos ad petitionem dictorum 
Johannis et Johanne prcsentibus iilteris sigillum nostrum dignum 
duximus apponendum. Datum anno Domini M". CC*. sexagesimo quinto, 
mensejulii. 
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CCXGIX. 

Vente à TAumône par Bourreau de Bardillières de 5 mines do terre sur le 
chi min qui va de Villevôque à Auvillier, moyennant 20 livres (i). 

Octobre 1265. 

Gie Bourreau de Bardilleres, chevalier, fais asavoir atous ceus qui 
verront ces présentes lettres, que je e vendu et par non de vente otraie 
a louziours mes au mertre et aus frères de laumosne de Gheleaudun 
une pièce de terre contenant environ V nainees semense assize ou chemin 
qui vet de Villevesque à Auvillier entre les terres aus dit meslre et 
frères pour le pris de XX livres de la monnoie courant en Dunays, des 
quicx je me tien plenierement pour paie en deniers nombrcz et renonce 
quant a cest fet a toute exception de deniers nombrez et neinie paiez. Je 
qui te au dit mestre et aus frères la propriété, la possession de la dicte 
terre et la seignorie, parle bail de ces présentes lettres et mendcssezi et 
en sezi les diz mestre et frères et promis par ma foi que james encontre 
ceste vente et quitance ne vendroie ne ne feroie venir par moy ne par 
autre neni demanderoie ne ne feroie demander ainsays promis aus dit 
mestre et frères la dicte pièce de terre a garantir contre touz aus us et 

aus coustumes de Dunays comte de Biais et quant a ceste garantie 

fere fermement et leaument au dit mestre et aus frères je leur en oblige 
moy et mes hoirs et tous mes biens meubles et non meubles presens et 
avenir espaciaument et expressément. En lesmoign de la quele choze, 
je en e donc aus diz mestre et frères ces présentes lettres scellées de 
mon sceau. Ce fu fet lan de lincarnation Notre Seigneur, mil GG. says- 
santc et cinq ou moys doctouvre. 



CGC. 

De quinque minatis terre apud Villam Episcopi (2). 

Octobre 1265. 

Omnibus présentes litteras înspecturis, Offlcialis archidîaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis, quod în nostra presentia consti 
tutus, Borrellus de Bardilleriis, miles, vendidit et nomine venditionis in 
perpetuum concessit magistro et fratribus Elemosine Gastriduni quinque 
minatas terre semense quas habebat sitas super viam que ducit de Villa 

* 

(1) Copie da xvu» siècle. A.7, n* 05. 

(2) Copie du xvir eièole, A. 7, no64.— Traduction du xviiio, A. 8, n» 101. 
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Episcopi apud Àvillier inter terras dictorum magistri et fratrum in feodo 
Henrici de Bardilleriis, armigeri, lencndas et habeudas a dictis emplo- 
ribus quiète et pacifice in perpetuum possidendas^ pro precio viginti 
librarum monele currentis in Dunensi, de quibus dictis viginti libris, 
dictas venditor a dictis emptoribus se tenait coram nobis plenarius pro 
pagato in pccania namerata^ renuntians in hoc facto omni cxceptioni 
non namerate pecanie et non soluté. Quitavit eliam predictus vendilor 
dictis emptoribus predictas quinque minatas terre semeuse, cum omni 
jure proprietatis, dominii et possessîonis, que vel quas habebat vel in 
prcdictis habere poterat seu expectabat, predicta jus proprietatem domi- 
nium et possessionem in diclos emplores per traditionem prescntis 
instrumenti ex nunc penilus transferendo. Promilteus, flde média in 
manu nostra corporalitcr prestita, dictus venditor quod contra hujus- 
modi venditionem per se vel alium non venict iri futurum nec in pre- 
dictis quinque minatis terre semeuse dictis emptoribus venditis, ut 
diclum est, jure hereditagii, acquiramenti, caduci, seu quolibet alio 
jure, per se vel per alium aliquid de cetero rcclamabit nec faciet ab ali- 
quibus reclamari. Immo promisit per dictam fidem suam dictus venditor, 
predictis emptoribus, dictam venditionem contra omnes ad usus et con- 
suetudines Dunensis patrie firmiter et fldeliter garandire. De qua garan- 
dizatione in posteram facicnda, predictus venditor dictis emptoribus se 
heredesque suos et omnia bona sua presentia et futura obligavit specia- 
liter et expresse. Hanc autem venditionem volait et concessit, laudavit 
et approbavit Johanna uxor dicti mililis, promittens coram venerabili 
viro magistro Theobaido de Villa in Podio, decano Dunensi, in Pcrtico 
a nobis ad hoc specialiler destinato, per fidem suam in manu dicti decani 
et corporalitcr prestitam, quod contra hujusmodi venditionem per se vel 
per alium non veniet in futurum nec in predictis quinque minatis terre 
semeuse dictis emptoribus vendilis, ut diclum est, ratione hcreditagii, 
acquiramenli, caduci, dplis, dotalicii, vel donationis propter nuptias, 
seu qualibel alia ratione, per se vel per alium aliquid de cetero rccla- 
mabit nec faciel ab aliquibus reclamari. Immo promisit dicta Johanna, per 
diclam fidem suam, dictis emptoribus dictam venditionem contra omnes 
ad usus et consuetudines Dunensis patrie firmiter et fideliter garandire; 
quantum ad hoc se et heredes suos et omnia bona sua presentia et futum 
specialiter obligando. Actum anno Domini M**. GG^ LX°. quinto, mense 
octobris. 
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ceci. 

De quadraginta solidis ex dono Robertide Villa in Blado (i). 

Novembre 1265. 

Universis présentes iitteras inspecluris, Officialis Duncnsis, salutem 
in Domino. Noverilis quod cuni procurator et fratrcs domus Dei de 
Castriduno tcnerentur Roberto de Villa in Blado, clerico, In quadra- 
ginta solidis monete currcntis in Dunensi annui redditus quamdiu 
vlveret idem Robertus pro eo quod id Roberlus, Burgefa ejus soror, et 
ejusdom Burgete maritus eisdem per (idem suam quitaverant quidquid 
juris habebant in emptoribus terrarum quas Petrus Marlescha et diclus 
Bos vendidcrant et in aliis emptoribus terrarum factis tam nomine dicti 
Roberti quam palris et matris cjusdem Roberti,tcmpore defuneti Odonis, 
quondam dicte elemosine magistri, in loto circa quatuordecim sextarios 
terre semense continentibus, pro ut in quibusdam iitteris suis, super hQC 
confectis, et sigillo ipsorum sigiliatis plenius continelur. Dictus siquidem 
Robertus, coram nobis constitutus, predictos quadraginta solidos annui 
redditus domino Guarino de Villa Nova, decano Saneti Andrée de Cas- 
triduno, dedtt contuiit et concessit percipiendos ab eodem Guarino quoad 
yixerit singulis annis eisdem tcrminis et eodem modo quibus predic- 
tus Robertus eo percipere consueverat et quicquid jure habebat idem 
Robertus in eisdem quadraginta solidis quitavit penitus et expresse 
domino Guarino memoralo omne jus dominium possessionera etactionem 
que et quas habebat in -eisdem et habere poterat in eumdem dominium 
G. penitus transferens et cedens eidem, nichil jure sibi in posterum 
retincns in oisdem, Ipsi auteni procurator et fratres translaliones, 
donationcm et cessionem prediclas ratas habent et acceptant et promi- 
serunt coram nobis, bona fide, quod ipsi dicto domino G. predictos 
quadraginta solidos annui redditus reddant quoad vixcrit in festo 
Omnium Sanctorum annis singulis. Promisit etiam coram nobis dictus 
Robertus, sub religione fidei sue in manu nostra corporaliter prestita, 
quod a dictis magistro et fratribus de dictis quadraginta solidis quamdiu 
dictus dominus Guarinus vixerit nichil de cetero petet per se vel per 
alium nec peti faciet nec in predictis quadraginta solidis per se vel per 
alium aliquid de cetero reclamabit nec faciet ab aliquibus reclamari. In 
cujusrei testimonium etmunimen, presentibus Iitteris sigillumnostrum 
duximus apponendum. Âctum annoDomini M®. CG^ sexagesimo quinto, 
mense novembris. 

(I) Copie du xvii«, A. 7, n* 112. 
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CCCII. 

Accord entre Robert Lecomte et Garnier de Meresville pour uae sexétérée 

de terre au Marchais, à Pocpheronville (1). 

Juin 1268. 

Gie Ysambart de Saint Die^ chastelein de Chartres et de Gheteaudiin, 
fais a savoir a tous que comme contens (ust devaut moy a Gheteaudun 
entre meslre Lambert Le Comte, clerc, dune part, et Garnier de Mcres- 
vile, escuicr, dautre part, sus une sesterce de terre semense assise a 
Porcheronville ou ieu que Icn apele le Marches, la queie terre le dit 
Lambert demandoit a avoir du dit Guarnier par cote reson que feu 
Estienure de PorcheronvHle, duquel Estienure la famé du dit Guarnier 
est fille, et eu lavoil rendue au dit Lambert o tous les fruîz tels comme 
ils dévoient eslre fez en la dicte terre au temps que celi Estienure mourut 
et connut le dit Estienure que la dicte terre estoit du patremoine au dit 
Lambert et qui il lavoit tenue a tort et o touz les fruiz, la quele chose le 
dit Guarnier nya devant moy et le dit Lambert prova, par bons tesmoins, 
toute sentencion par devant moy, et par les sermens des ques tesmoins. 
Les queles choses oies le esgarda par le jugement des homes liges mon- 
seigneur le conte en plene assize séant, que le dit niestre Lambert devoit 
avoir la sezine de la dicte terre toute emblaee et que il avoit bien prove 
son cntencion de la quele terre o touz les fruiz tels comme ils y devoint 
eslre, je le mis en sezine en lasize séant devant touz, comme de son hé- 
ritage. En tcsmoing de ce, je scelle cestes lettres de mon scel. Ce fut 
fet en lan de lincarnation Nostrc Seignor mil et CC LX et vuit, ou 
moays de juyn, le jeudi devant la festc saint Johan Baptiste. 



CCGIII. 

Don par Jean de Chdtillon, comte de Blois, de 50 sous de rente sur les bans 

de Ghateaudun (2). 

1268. 

Gie Johan de Chaslcillon, cuens de Blois et sires Davesnes faz asavoîr 
a touz ceuls qui verront cestes présentes lettres, que gie pour lamour de 
Deu et pour le remède demame, de lame a Âlis, ma famé, et de mes 
anccsseurs, de lassentement et de la volente de la dite Âlis, ai donc et 



(1) Copies du zvix* siècle, A. 7, n* 81. 

(2) Copies du XTII* siècle, A. 7, n*3; dn xnu; A. 8, n* 170. 



DB CHATEAUDUN. 219 

otroic en pure et pardurable aumosne a la meson de Deu de Cheteau- 
dun, cinquante soulz de rente de la monnoie courant a Cheteaudun, 
pour pitance as malades et pour amander la vie des malades de icelc 
meson a touz jourz mes aprandre chacun an dou mestre et des frères de 
icele meson, ou de leur certein cummendement, dedenz les quinze jour 
ensiganz après Pentecoste, par la mein de a largentier de Cheteaudun 
sus mes bans de Cheteaudun, ou par la mein de celui ou de cels qui pour 
le tens recevront largent des devant diz bans. En tele meniere que le dis 
mestre et frères sunt et seront tenus a chanter une messe dou Seint 
Esperit ou de Nostre Dame chacune semeine tant comme gie vivre, pour 
moi et pour ma famé et pour mes amis ; et après mon deccs seront tenus 
li diz mestre et frères a fere soUempnement mon anniversaire et le a 
Alis, ma famé, et le mes ancesseurs, chacun an a touz jourz mes et a un 
certein jour et se il avenoit que li diz mestre et frères, ou leur certein 
commendement, ne fussoient paiez des devant diz cinquante soûls de 
rente au terme de sus nome, gie vuel et comans que chacune semeine 
après le dit terme il aient diz soûls de paine oultre ladite rente, tant com 
il seront a paier de la dite rente, pourquoi li diz mestre et frères, ou leur 
commendement, en aient requis de denz le dit terme celui ou cels qui 
pour le cens recevront largent des devant diz bans. Et pour toutes les 
choses desus dites, ensamble et chacune par soi, tenir faire et acomplir, 
gie lie et oblige perdurablement mes hoirs et mes successeurs ; et en con- 
fermement des devant dites choses, gie ai done au devant diz mestre et 
frères, cestes présentes lettres scellées de mon scel et dou scel a Àlis, ma 
famé ; et li devant diz mestre et frères me donnèrent leurs lettres scellées 
de leur seau, de fereloiaumentcequi est desus devise pour lame de moi, 
de ma famé, et de mes amis, a vie et a mort. Ce fut en lan de lincarna- 
cîon Nostre Seigneur, mil deus cenz etsexante et oct. 



CCCIV. 

Reconnaissance d*ane rente de 20 sous sur la métairie de Rocherort 

. par Colin de Jaglon (1). 

Janvier 1269. 

Tous cens qui verront ces présentes lettres Ysambart de Saint Die, 
chatelein de Chasteaudun, salu en Notre Seignor. Sachent tuit, que es- 
tablis endroit par devant nous, aÇheteaudun, Colin de Jaglon et Geofroyn 
de Saint Avi, requeneurent que feu Geofroy de Saint Avi, père du dit 
Geofroyn, devoii au mestre et aus frères de laumosnc de Cheteaudun, 

(1) CopM da xm« siècle, A. 7, n* SI. 
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vinl et cinq soas de rente de cinquante sous de rente que feu Gilebert 
de Saint Avi leur avoit lessie sur touz ses héritages, don le dit Colin gaia 
par devant nous et promist lui arendre au |dit mestre et aus frères, pour 
les héritages de cens passe, dis livres IX sous et, oit deniers, dedens la 
feste de Tous Sains prochene avenir ; et ledit Geofroyn, saissante et qua- 
torze sous et quatre deniers, pour le héritages de cens passe ensement, 
au terme devant dit, pour les queles sommes de pecune rendre au terme 
devant dit au dit mestre et aus frères. Le dit Colin et le dit Geofroinleur 
en obligèrent et a nous, eus et leurs hoirs et tous leurs biens meubles et 
non meubles presens et avenir jusques tant que le dit mestre et les frères, 
ou leur commandemant, soient touz par paiez de celé debte devant dit?. 
Et en près ce, le dit Geofroyn requenut par devant nous, que feu Geofroy 
de Saint Âvi, son père, avoit lessie en son testament au dit mestre et aus 
frères, vint sous de rente chascun an en pitansse, sur son héritage de 
Roycefort, don le dit Geofroyn gaia par devant nous et promist lui arendre 
au dit mestre et aus frères au terme devant dit sept livres pour les héri- 
tages de tens passe. Et en tesmoig de ceste chose, nous, a la requeste du 
dit Colin et Geofroyn, donnâmes au dit mestre et aus frères, ces présentes 
lettres scellées de notre seau. Ce fut lan de lincarnacion Notre Seignor, 
mil ce. saissante et nuef, le vendredi après la saint Hylaire, en plene 
asize. 



CCCV. 

Johannes Calilart, de domo quam nobis dédit (1). 

1271? 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. [Noverint unijversi quod magister Johannes 
Caillart, clericus, in noslra presentia [conslitulus, amore Dei et pro re- 
mcdio] anime sue contulit et concessit in puramac perpetuam elemo • 
[sinam magistro et fratribus domus Dei] Castriduni, quamdam domum 

suam sitam juxta domum defuncti Sa et convcntus Béate Marie 

Magdaiene de Castriduno ad dictum lohannem [pcrtinentem in censiva] 
magistri et fratrumcum retentis a dictoJohanne quamdiu vixerit [usus 
et fruclus possidendos]. Post vero mortem dicli Johannis, dicti magister 
et fratres dictam do [mum quiète, libère et pacifiée] tenebuntet posside- 
bunt. In cujus rei testimonium et ne hujusmodi don[ationis et conces- 
sionis imjpedimentum occurrat, nos, ad pelitionemet preces dicti Jo- 

(1) Original laoéré, A., n» IbO. Cette pièce est antérieure à Tannée 1272, puisque en cette 
année Jean Gaillard vend à l'Aumône ce qu'il possède à Fontaine-Marie et est qualifié dans 
cotte voote de /l/im magiitri Johannia Caillart^ clerici defuncti. 



DB CHATEAUDUN. 221 

bannis predictam [donationem approbavimuset banc] paginam impros- 
sione sigîlli nostritradidimus sigillatam. Datuni[anno Domini M^CC''..., 
raen] se februarii. 



CCCVI. 
De dono Phiiippi dlcti lloudebin, de Bordis (i). 

Août 1272. 

Unitrersis presentes.litteras inspecturîs, Oflicialis arcbidiaconi Dunen- 
sis in Dunensi salutem in Domino. Noveritis quod in nostra prcscntia 
constitutus et in jure, Pbiiippus dictas Houdebin, de Bordis, recognovit 
se dédisse, contulisseet côncessisse, et etiam ex bàbundanti dédit, con- 
tulit et concessit, coramnobis se et omniabona sua mobiiia et inmobilia 
presentia et Tutura quecumque sint et in quocumque dominio, Deo et 
domui magistri et fratram domus Dei de Castriduno et dictos magis- 
tram et fratres de predictis bonis cum omni dominio et jure ipsorum 
bonorum in possessione indaxit,yolenset concedens in jurecoram nobis 
donationes seu decollationem predictam factara de se et de omnibus bo- 
nis suis, ut supradictum est, ratam esse et firmam ; et quod de cetcro non 
possit ab ipso vel ab aliis revocari vcl aliquatenus impediri, seu etiam 
perturbari, /ide ab ipso Philippo prestita corporali, et quo ad lioc et ad 
omnia predicta se et omnia bona sua per dictam (idem suam juridictioni 
nostre supponendum. Quod ut ratum et firmum sit et Taleat in perpc- 
tuum, nos, ad petitionem dicti Pbilippi, predictis magistro et fratribus, 
présentes litteras |dedimus sigiiio noslro sigiilatas. Âctum anno Domini 
millesimo ducentesimo septuagesimo secundo, die martis posi festum 
beali Laurenti, mense augusli. 



CGGVII. 
Vente par Jean Gaillart de tout ce qu'U possédait à Fontaine-Marie (2). 

Novembre 1272. 

A touz ceus qui verront ces présentes lettres, Jeufroy Picbart, cbcva- 
lîer, cbatelein de Gheteaudun, saluz en Notre Seigneur. Sachent luit que 
establi en droitpar devant nous a Gheteaudun, Johannin jadis (Izfeumes- 
tri Johan Gaillart requcnut que il a vendu et en non de vente otroie a 
touzjourz mes au mestre et aus irercs de laumosne de Gheteaudun, 



(I) Original, A. 43.— Copies du XTii^sièclOi A. 7, n» 121 ; du xviu«, A. $, n* 
(t) Copies da xvii* siècle, A. 7, n. 119; du xvixxS A. 8, ii«» ICI ot 215. 
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tout ce que il avct et poyeit avoir et atendoit de héritage a Fonteine Ma- 
rie, soit en terres, en vignes, en boiz, en prez, en coroiz, en noes et en 
autres choses, en quicunque sensive et en quicunque terrage les devant 
dictes chozes soient assises, a tenir, a avoir, a poursuir, a touz jourz mes, 
des diz mestre et frères quites et délivres de toutes redevances, for du 
cens, exceptées deux sesterces de terre semeuse qui sunt a terrage, pour 
le pris de vint et oit livres do la monnoie courant par Dunais, desquexle 
dit Johannin se tinta ben paie par devant nous en deniers numbrez, et 
renunssa a ce que il ne puisse pas dire qui nen est euz les deniers et a 
exception de decevancc outre moitié de droit et de meneur aage et a 
toutes autres exceptions soient de dret ou de fet qui li puisse aidier a 
venir encontre cest fet et aus diz mestre et frères nuire, et leur a quite 
aus diz mestre et frères tel droit, tele seignorie, tele propriété, comme 
il avoit es devant dictes chozes vendues et poait et atendoit a avenir, et 
sen dcssesit par devant nous, et a sa requeste en cesimes les diz mestre et 
frères. Prometeut, par la foy de son cors donnée en notre mein, que en 
contre ceste vente des ores en avant ne vendra ne ne fera venir es dictes 
chozes vendues par droit de héritage, ne daquerement, ne de eschoare, 
ne par nule reson des hores en avant rien ne reclamera ne ne fera recla- 
mer, ne par lui ne par autres, ceste vente desus dite vost et otroia et loa 
par devant nous Aaliz de Boie ville, mère du dit Johannin, et ptomistpar 
la foy de son cors donnée en notre mein, que jamos des hores en avant 
en contre ne vendra ne ne fera venir, ne par reson de héritage, ne de 
docric, ne de don pour noces, ne par nul autre dreit, ne par nule autre 
reson es devant dictes choses vendues rien ne reclamera nenefera recla- 
mer et quecunque droit quele y eustse ele y en avetpoint ele le quita par 
devant nous aus diz mestre et frères de la dite aumosne a touz jourz 
mes. Prometenz par devant nous, tant le dit Johannin, comme la dite 
Âaliz, sa mère, par leurs foiz de leurs cors douées en notre mein que les 
desus dites chozes vendues garantiront aus diz^mestre et frères encontre 
touz a touz jourz m^s en touz leus et les en garantiront de touz domages. 
Pour la quele garantie fere, le dit Johannin et Âaliz, sa mère, en obli- 
gierent, par devant nous, aus diz mestre et frères, eux et leurs hoirs et 
touz leurs biens meubles et non meubles presenz et avenir, et sen souz- 
mitrent, quant a ce, parieurs foiz, eux et leurs hoirs et leurs biens a la 
juridicion de la court monseigneur le conte de Biais, sanz avouer autre 

court» En tesmoing de la quele chozc, a la requeste du dit Johannin et 
de Âaliz, sa mère, nous avons données aus diz mestre et frères ces pré- 
sentes lettres scellées de notre scel. Ce fu fet lan de lincarnation Notre 
Seigneur, mil et CC et sexante et douze, ou moys de novembre. 
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CGGVIir. 

Dû Fonte Marie (1). 
Novembre 1272. 

Omnibus présentes lilteras inspccturis, Oflicialis dunensis salutem in 
Domino. Noveritisquod in noslra presenlia conslitutusel injure, Johan- 
ncs dic^us Caillart^ clcricus, quondam lilius defuneti magistri Johannes 
Gaillarl, vendidil etnomine vendilionis in perpetuum concessit magislro 
et fratribus Elemosinc Gaslriduni, quicquid habebat vel habere polerat 
seu expoctabat apud Fontem Marie, tam in terris, quam in vineis, nemo- 
ribus, pralis vel ortis et rébus aliis, in quibuscumque censivis seu terra- 
giis res predicte sitesint, a diclis magistro et fratribus tenendum haben- 
dum quiète et libère in perpetuum possidendum, exceptis tantum modo* 
duabus sextariis terre semeuse que sunt ad terragium, pro precio viginti 
et octo librarum monete currentis in Dunensi ; de qua pecunie summa 
idem Johannes venditorse tenuit coram nobisplenarie pro pagato in pe- 
cunia numerata, renuncians in hoc facto omni exceptioni non numérale, 
non soluté pecunie nec receple,etomnibus exceptionibus deceptionis ultra 
medietatem jusli pretii et minoris etatis et omnibus aliis exceptionibus 
sive sit jure, sive sit facti, quesibi posset in hoc facto prodesse a dictis ma- 
gistro et fratribusobesse. Quitavitautem dictus Johannes venditor, dtctis 
magistro et fratribus, res predictas cum omni jure dominio, proprietatc 
et possessione, quevelquosbabebat vel habere poteratpredicta jus domi- 
nium proprietatem et possessionem in dictos magistrum et fratres per 
traditionem hujus presentis instrumcnti, ex nunc penitus transfèrendo et 
nichilsibi jurein dictis rebns retincndo. Promittens dictus Johannes, 
fide média in manunostracorporaliterprestita, quod contra venditionem 
istam, ratione hereditagii, acquiramenti, caduci, seuqualibet aliaratione, 
per se seu per alium non voniet aliquatenus in ftiturum, nec dictos ma- 
gistrum et fratres supradicta venditione predictarum rerum molestabit 
nec facietperaliosmolestari. Hancautem venditionem voluit, concessit 
et etiarn approbavit Alicia de Barevilla, mater dicti Johannis venditoris, 
promittens, fide média in manu nostra corporaliterprestita, quod contra 
venditionem predictam per se seu per alium non veniet aliquatenus in 
futurum. Immo quicquid jure habebat vel habere poterat in predictis re • 
bus venditis adicto Johanne, filiosuo, utdictum est, ratione hereditagii, 
acquiramenti, dotis seu dotalicii, sive donationis propter nuptias, seu 
qualibet alla ratione^ sub predicta Odei suc datione dictis magistro et 

(1) Copie da zvn-sièole, A. 7, n* 122. 
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fralribus sponlanea volunlate sua quilavil penitiis et dimisit. Qui pre- 
dicti Johanueset Alicia, ejus mater, promiserunt coram nohis, sub prc- 
dicta fidei suc dationc, diclis magistro et fratribus, dictam venditionem 
ad usus et consuetudines Duncnsis patrie contra omnes firmiter et fide« 
liter garantire. De qua autem garandizatione dictis magistro et fratribus 
in posterum facienda, obligaverunt coram nobis dicti Johannes et Àlicia 
se et heredes suos, ncc non et omnia bona sua mobiiia et inmobilia pre- 
sentia et futura. In cujus rei testimonium et memoriam, nos, ad peti- 
tionem dictorum Jobannis et Alicie, ipsius matris, dedimus dictis ma- 
gistro et fralribus, présentes lilteras sigiili nostri munimine roboratas. 
Actuni anno Domini M''. CC*'. septuagesimo secundo, mense noTembris. 



CGCIX. 

DeLibovilla(l). 
Juin 1273. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutiet injure, 
Johannes de Tuscha et Agnes ejus uxor, vendiderunt et nomine vendi- 
tionis in perpetuum concesserunt magistro et fratribus domus Dei de 
Castriduno très minalas terre semeuse quas ipsi habebant seu habere 
poterant sitas apud Pertes in parrochia de Casteliione juxta terras et in 
censiva dictorum magistri et fratrum speclantes ad dictam Âgnetem 
ratione hereditagii sui a dictis magistro et fratribus in perpetuum te- 
nendas possidendas et habendas, pro sexaginta et quinque soiidis monete 
currentis in patria. De qua summa pecunie dicli Johannes et Agnes, 
ejus uxor , se tenuerunt coram nobis plenarie pro pagatis in pecunia nu- 
merata, renunciantes in hoc Eacto omni exceptioni pecunie non nume- 
rate, non tradite, non soluté. Quitaverunt autem dicti Johannes et 
Agnes ejus uxor, dictis magistro et fratribus dictam terram Tenditam,, 
ut dictum est, cum omni jure dominio^ possessione et proprietate que et 
quas ipsi habebant seu habere poterant in dicta terra, predictajusdomi- 
nium, possessionem et proprietalem dicte terre in dictes magistrumetfra- 
très per traditionem presentis instrumcnti ex nunc totaliter transferendo 
et nlchil jure sibi rctinendo. Promittentes predicti Johannes et Agnes 
ejus uxor, per (idem suam in manu nostra corporaliter prestitam, quod 
contra hujusmodi venditionis per se vci per alium non vcnient in futu- 
rum nec in predicta terra jure hereditario dotique dotaiicio, seu quolibet 
alio jure nichil de cctero reclamabunt ncc facient per alium reciamari. 

(1) Copies du XTII* siècle, A. 7, n» 133; du XTiu*, A. 8, n^^SSÎ. 
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Immo promiserunt prcdicti Johannes et Agnes ejus uxor, diclam terrain 
dictis magistro et fratribus, successoribus eorum seu ab ipsis causam 
habentibiis contra omnes ad usus et consuetudines Dunensis patrie so 
fideliter et firmiler garantire. Et de dicta garandizatione in posterum 
facienda, ipsi Johannes et Agnes, ejus uxor, obligaverunt coram nobis se 
et omnia bona sua mobiiia et inmobilia presentia et futura et heredes 
suos specialiter et expresse, et se, quantum ad hoc, juriditioni curie 
nostrc totaliter supponendo. In cujus rei testimonium et memoriam, 
nos, ad petitionem dictoruni Johannis et Agnetis ejus uxoris, dictis 
magistro et fratribus présentes litteras sigillo nostro dedimus sigillatas. 
Datum anno Domini M"". CÇ''. septuagesimo tertio, mense junii. 



CGGX. 

De VillainBlado(l). 

Juillet 1273. 

Omnibus présentes litteras inspecluris, Oificialis Dunensis, salutcm 
in Domino. NoYeritis, quod In nostra presentia consiilutus et in jure, 
Garinus dictus Gaillart, clericus, veudidit et nomine venditionis in per- 
petuurn concessit magistro et fratribus domus Dei de Gastriduno totum 
ccnsum quem ipse habebat apud Yillam in Blado,tam in domibus quam 
in terris, quam in aliis rébus, a dictis magistro et Tratribus et eorum 
successoribus in perpetuum tenendum possidendum et habendum, pro 
sexaginla solidis monete currentis in patria. De qua summa pecunie, 
dictus Garinus se tenuit coram nobis plenarie pro pagato in pccunia 
numcrata, rcnuncians in hoc facto omni exception! pecunie non nume- 
rate, non tradite, non soluté. Quitavit autem dictus Garinus dictis 
magistro et fratribus dictum censum venditum, ul dictum est, cum 
omni jure possessionis proprictatis et dominii que et quas ipse habebat 
seu habere poterat in dicto censu, predicta jus proprietatem possessio- 
nem et dominium dicti census in dictos magistrum et fratres per tradi- 
tionem presentis instrumenti ex rmnc totaliter transferendoet nichilsibi 
jure retinendo. Promittens dictus Garinus, per fldem suam in manu 
nostra corporaliter preslitam, quod contra hujusmodi venditionem per 
se Tel per alium non veniet in futurum nec in predicto censu nichil de 
cetero reclamabit nec faciel per alium reclamari. Immo promisit per 
dictam fidem suam dictum censum dictis magistro et fratribus et eorum 
successoribus contra omnes ad usus et consuetudines Dunensis patrie se 
fideliter et flrmiter garantire. Et de dicta garandizatione in posterum 

(1) Copies da XTli* siècle, A. 7, n« 111 ; da ztiii% A.8, n"213. 
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facienda, ipse Garinus obligavit coram nobis se et omnia bona 6ua mo* 
bilia et inmobilia presenlia et futura et heredes suos gpecialiter et 
expresse; et se quantum ad hocjuridictioni curie nostre totaliter suppo - 
nendo. In cujus rei testimonium et perpetuam memoriam, nos, ad 
pelitionem dicli Guarini, dictis magistro et fratribus présentes litteras 
sigilio noslro dedimus sîgillatas. Datum anno Domini M"". GG*. septua- 
gesimo tertio, mense julii. 



CCCXI. 

Accord entre TAumône et le prieuré de Douy pour la censive d*ane pièce de 

terre près Fontaine-Marie (I). 

Septembre 1273. 

Eie Jofrey Pichart, chevalier, chatelein de Cheteaudun, fais asavoir a 
tous ceus qui verront ces présentes lettres que comme plet fust meu par 
devant moy a Glicicaudun entre le prieur de Doe dune part, et le mestre 
et les frères de laumosnc de Cheteaudun de lautre part, sus une pièce 
de terre que le dit prieur disoit et afermet que ele estoit de son censîf la 
quele terre est assize lez Fontene Marie et fut jadis feu Johan Caillart, la 
quele terre le dit mestre et les frères tienent et poursivent par conquest ; 
et le dit mesire et les frères diseint et afïermeint que le cens de là dite 
terre estoit leur et en leur censive. A laparfin les dites parties se mistrent 
et boutèrent en enqueste du dit contcnz par devant moy. Lenqueste fête 
diligemment par bons tesmoings, jurez et diligemment examinez sus le 
dit contcns et pupliez en court par devant moy et par devant bonnes gens 
fut, et en droit fut juge et regarde que les diz mestre et frères a voient 
bien prouvée leur enlention que la dicte terre estoit de leur censif. Les 
queles choses vies H fcles, ge en sezi le mestre et les frères devant diz 
et que ce soit ferme et cslable gen donay aus diz mestre et frères ces 
présentes lettres scellées de mon scel. Ce fut fet lan de lincamation 
Nostre Scignour mil GC. sexante et treze, ou moys de septembres. 



CGGXIL 

De Percheron villa (2). 

Décembre 1274. 

Universis présentes litteras inspecturiSyOnicialisDunensis, salutem m 
Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constituti et in jure, GuU- 

(1) Copio du XVII* 8ièo>, A. 7, n» 120. " 

(2) Copie» du XTii» iièoie, A. 7, n' 8S j du xvui% A. 8^ n* 200. 
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Icrmus diclus Fromagee et Margarita, ejus uxor, vendideruntet noniine 
venditionis in perpetuum concesserunt magistro el frairibus doraus Dei 
de Caslriduno quindecim minatas terre semense vol circa et quasdam 
plateas, quas quindecim minatas et plateas ipsi habebant seu haberc 
poterant, sitas apud Porcheronvillam inter terras dictorum magistri et 
fratrum ex una parte, et terrab Ouiliermi dicti Guenif ex altéra* in cen- 
siva nobilis comitis Blesis, spectantes ad dictam Margaritam jure here- 
ditagiOy a dictis magistro et fratribus eorumque successoribus seu ab 
ipsis eausam habentibus in perpetuum tenendas possidendas et haben- 
das, proprecio quadraginla et quinque librarum monete currentis in 
patria. De qua summa pecunie dicti Guillermuset Margarita, ejus uxor, 
se tenuerunt coram nobis plcnarie pro pagatis in pecunia nuraerata. Re- 
nunciantes in hoc facto, omni cxceptioni non numerate pecunie non 
Iradite non soluté. Quitaverunt autem dicti Guillermus et Margarita, 
ejus uxor, dictis magistro et fratribus dictas quindecim minalas terre 
semense et dictas plateas cuin omni jure proprietate possessionc et do- 
minio que et quas ipsi habebant seu habere poterant in dictis quindecim 
minatis et plateis. Predicla jus dominium possessionem et proprielatcm 
dictarum quindecim mlnatarum et platearum in dictos magistrum et 
fratres per traditionem presentis instrumenti ex nunc penitus transfe- 
rendo et nichil in eis sibi jure retinendo. Promittentes dicti Guillermus 
et Margarita, ejus uxor, per fidcm suam in manu noslra corporaliter 
prestitam, quod contra hujusmodi venditionem per se seu per alios non 
venient in futurum, nec in dictis quindecim minatis et plateis yenditiSi 
ut superius est exprcssum, jure hereditario, doiique dotaiicio seu quo- 
libet alio jure, nichil de cetero reclamabunt nec facient per alios recla- 
mari. Immo promiserunt, per dictam âdem suam, dictas quindecim 
minatas et dictas plateas dictis magistro et frairibus eorumque succes- 
soribus seu ab ipsis eausam habentibus contra omnes ad usus et con- 
suetudines Dunensis patrie se fldellter et firmiter garandire. Pro qua 
garandizatione in posterum facienda, dicti Guillermus et Margarita, 
ejus uxor, obligaverunt in jure coram nobis se et heredes suos et omnia 
bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura specialiter et expresse. 
Se, quantum ad hoc, et heredes suos et omnia predicta bona sua juridi- 
tioni curie nostre totaliter supponendo sine advocatione alterius curie 
sine fori. In cujus rei tostimonium et memoriam, nos, ad petitionem 
dictoruui Guillermi et Margarite, uxoris sue, dictis magistro et fratribus 
présentes litteras sigillo nostro dedimus sigillatas. Datum anno Domini 
M", ducentesimo sepluagesimo quarto, mense decembris. 
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CCCXIII. 

De Porcheronvilla (1). 
Décembre 1274. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Ofiicialis Dunensis, salutem in 
Domino. Noveritis, quod in noslra presentia et in jure conslitutus, 
Gaufridus dictus Picot, recognovit se vendidisse et nomine venditionis 
in perpetuum concecisse magistro et fratribus domus Dei de Gastriduno, 
quinque minatas terre semense vcl circa, quas ipse habebat vel habere 
poteral sitas apud Porcheronvillam vel circa, juxta terram heredum 
deluncti Mauricii de Porcheronvilla ex una parte, et terras heredum 
defuncti Stephani de Porcheronyilla ex altéra, cum quibusdam plateis 
sitisin dicta villa de Porcheronvilla juxta plateam Guillermi dicti Gue* 
nis, quas émit a Johanne dicto Gode, armigero, ex una parte, et domum 
Ascelini Le Mestivier ex altéra, in censiva nobilis viri comitis Blesis, a 
dictis magistro et (ratribus eorumque successoribus seu ab ipsis causam 
habentibns in perpetuum tenendas possidendas et habendas, pro quin- 
decim libris monete currentis in patria. De qua summa pecunie, dictus 
Gaufridus se tenuit coram nobis plenarie pro pagato in pecunianume* 
rata, renuncians in hoc facto omni exceptioni non numerate pecunie 
non tradite non soluté, omni exceptioni doli, mali, fraudi, deceptionis 
ultra medietatem justi precii, omni juris auxilio tam canonici quam 
civilis, omni privilegio cruce signantis et cruce signandis induite et in- 
dulgendo et omnibus aliis exceptionibus, deceptionibus, defTensionibus 
et allegationibus que dictis magistro et fratribus possent in hoc facto 
obesse et dicto Gaufrido prodesse. Quitavit autem dictus Gaufridus, 
dictis magistro et fratribus, dictas quinque minatas terre semense cum 
diciis plateis cum omni jure proprietate possessione et dominio que et 
quas ipse habebat vel habere poterat in dicla terra et in dictis plateis 
venditis, ut superiusestexpressum. Predictajusdominium, possession 
nem et proprietatem, in diclos magistrum et fratrcs per traditionem 
prescnlis instrumenti ex nunc penilus transferendo et uichil in vis sibi 
jure retincndo. Promittens dictus Gaufridus, per fidem suam in manu 
corporalitcr prestitam, quod contra hujusmodi venditionem per se, per 
aUum, seu per alios non veniet in futtirum, nec in predictis rébus ven- 
ditis jure hercditario seu quolibet alio jure nichil de cetero reclamabit 
nec faciet per alium reclamari. Immo promisit, per predictam fidem 
suam, dictam terram cum dictis plateis dictis magistro et fratribus 

(1) Copies du xvu* siècle, A. 7, n« 9i ; du ZTiii*, A. 3, n* 208. 
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eorumque successoribus scu ab ipsis causam haberitibus conlra omncs 
ad usus et consueludines Dunensis patrie se fideliter et firrailer garan- 
dire. Pro qua garandizatione in posterum facienda, dictus Gaufridiis 
obligavil in jure coram nobisse et heredes suos et orania bona sua mo- 
bilia et inmobilia presentia efrfutura spccialiler et expresse. Se, quantum 
ad hoc, et predicta bona sua juridiclioni curie nostre totaliler suppo- 
nendo sine advocatione alterius curie sive fori. In cujusrei testimonium 
robur meraoriam perpetuam et munimen, nos, ad pelitionera dicli 
Gaufridi, dictis magistro et fratribus présentes lilteras sigilli nostri niu- 
nimine dedimus roboratas. Datum anno Domini millesirao ducentesimo 
scptuagesimo quarto, mense decembris. 



CCCXIV. 
De viginti quatuor soUdis rcdditiis in molendino Danveau (1). 

Mars 1275. 

Omnibus présentes li.tteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in noslra presentia conslitutus et in jure, 
Philipus de Frovilla, arraiger, recognovitse debere magistro et flpatribus 
domus Dei de Castriduno, viginti quatuor solidos monete currenle in 
Dunense, annui redditus, pro une modio bladi quod dicti magister et 
fratres habebant quolibet anno ratione domus sue in molendino Dan- 
viau, super sexta parle dicti molendini quem ad Robertum de Gesilli, 
armigerem, jure hereditarii ut [dicebat,] pertinebat. Qnos viginti qua- 
tuor solidos idem Philipus promisit se redditare quolibet anno dictis 
magistro et Tratribus in quolibet festo saneti Remigii. Et quantum ad hoc, 
obligavit idem Philipus, dictis magistro et fratribus et domui sue pre- 
dicte, se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et inmobilia pre- 
sentia et futura quicumque sint et ubicumque et specialiter et expresse; 
dictum molendinum quantum adhocjuridi[lioni curie nostre,] ubicum- 
que^e transférât sine advocatione alterius [curie] sive fori, susponendo. 
Insuper dictus Philipus recognovit in jure coram nobis quod ipse et he- 
redes sui tenentur et debent tenere dictum* molendinum in bono statu 
de omnibus constaveritis sine aliqua reclamatione ab ipso seu heredibus 
de dictis constaveritis dicti molendini quibuscumque dictis magistro et 
fratribus de ectero faciendis. Renuncians in hoc facto omni exceptioni 
cuicumque deceptiouis, omni exceptioni doli maliet fraudi, omni auxi- 
lio jure canonici et civilis, omni usui consuetudini et statuto, omni 
exceptioni [sibi] competenti vel in posterum competituri ratione rei 

(1) Original, B. 393. — Copie du xtii% A. 7, n»î7. 
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présente seu facti, et omnibus aliis deceptionibus exceptionibus et aile- 
gationibus que [et quas] possint prodesse et dictis magistro et fratribus 
obesse et perquas possityenire [contra] predictayelaliquidpredictarum. 
Et nos, audita confcssione ipsius Philipi, ipsum Philipum Yolentem et 
consentientem et heredes suos ad soWendos dietos viginti quatuor soli- 
dos quolibet anno in diclo iesto, dictis magistro et fratribus ad omnia 
predicta in scriptum flnalitcr condampnayi. In cujus rei teslimonium, 
nos^ [ad petitionem] dicti Philipi presentibus litteris sigiilum nostrum 
dignum duximus apponendum. Datum anno Domini M^. GG^. LXX*. 
quinto, mense martiicirca finem. 



CCGXV. 

De tribus sextariis bladi in molendino Vaar(l]. 

Avril {"llb. 

Constitutus in jure coram nobis Castriduno, Johannes Dencises, mi- 
les, recognovit se debere magistro et fratribus domus Dei de Gastriduno, 
centum et quatuor solidos etocto denariosmonetecurrentisinDunense, 
de arreragiis trium sextariorum bladi quos habent singulls annis in 
molendino Vaar, quod est dicti militis, pro anniversariis parentam 
suorumin ecclesia sua quolibet anno faciendis. Quam summam pecusie 
et quod bladum gagiavit idem miles et se redditurum promisit dictis 
magistro et fratribus, fide in manu nostra prestita corporali, infra fes- 
tum bcati llemigii proxime venturam. Datum anno Domini M^ GG^. 
septuagesimo quinto, die sabbati post Isli sunt dies. 



GCGXVI. 

De Villereto(2). 
Juin 1275. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis Dunensis salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constituti, Ouillermus 
dictus Le Frère, de Mallayilla, et Beatrix ejus uxor, quondam uxor de- 
functi Gileti de Âlonvilla, recognoverunt se Tcndidisse et nomine yen- 
ditionis in pcrpetuum concessisse magistro et fratribus domus Elemo* 
sine de Gastriduno, unam peciam terre cum pertinentiis duodecim minas 
terre semeuse continentera Tel circa, eidem Beatrici jure hereditagii 

(1) Copie du XVII» siècle, A. 7, n" 55. 

(2) Copies du xvii* siècle, A. 7, n'SS; du xviii», A.8. n" ?ll. 
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pcrtmentem ut asseruit firmiter coram nobis, sitam inter Espezonyillam 
et Yilleretum juxta muros doinus dicte Ëlemosine de Villereto, in feodo 
seu dominio Peiri de Chaorces, mililis, tenendam quiète et pacifiée in 
perpetuum possidendara a diclis magislro et fratribus eorumque succes- 
soribus, vel ab ipsis causam habentibus pro triginta iibris turonensibus, 
de quibus se tenuerunt dicti vendîlores coram nobis plenarie pro paga- 
tis in pecunla munerata, renunciantes in hoc facto onini exceptioni non 
munerate pecunie, nec soluté seu recepte. Quitaverimt etiam dicti ven- 
dîlores dictis emptoribus, successoribus vcl ab ipsis causam habentibus, 
omne jus, dominiiim, proprictatem et posscssionem, que vel quas habe- 
bant vel habere poterant seu expeclabant in dicta terra vendita cum 
pertinenciis, predicta jus dorainium et dictas proprictatem et posscs- 
sionem per Iraditionem presentis instrumenti. Ex nunc penitus trans- 
ferendo, promittentes flde in manu nostra corporaliter prestita, quod 
contra istara venditionem per se vel per alium non venient in futurura 
nec in dicta terra vendita cum pertinenciis juris hereditagii,caduci, suc- 
cessionis, acquiramenti, acquisitionis, dotis, dotalicii seu donationis 
propter nuptias, aut quolibet alio jure aliquid de cetero reclamabunt, 
nec facient ab aliquibus reclamari. Immo predictam terram venditam 
cum pertinenciis dictis emptoribus eorumque successoribus vcl ab ipsis 
causam habentibus ad usus et consuetudines patrie garantizabunt et 
deflendent contra onmes. Pro qua garantizatione in posterum facienda, 
dicti venditores dictis emptoribus obligàverunt se et heredes suos et 
omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura specialiter et 
expresse. Hanc autem venditionem voluerunt, concesserunt, laudave- 
runl, approbaverunt, ralam et gratam habuerunt Gaufridus de Alonna, 
Johannes ejusfrater, Giletasoror sua quondam [filius et filia dcfuncti 
Gileti de Alonvilla, et Matheus Ronge-Quartier? et Pelronilla uxor sua, 
soror dictorum Gaufridi, Johannis et Gilete, de voluntate et asscnsu 
dicti Mathei mariti sui, spontanea voluntate et incoacta nec vi nec dolo 
ad hoc inducta, promittentes fide in manu nostra corporaliter prestita, 
quod contra venditionem istam per se vel per alium non venient in fu- 
turum nec in predicta terra vendita juris hereditagii, caduci, successio- 
nis, acquiramenti, acquisitionis aut quolibet alio jure, aliquid de cetero 
reclamabunt nec dictos emptores supradicta terra vendita molestabunt. 
Immo predictam rem venditam dictis emptoribus ad usus et consuetu- 
dines patrie garantizabunt et defTendeut contra omnes. Et quittaverunt 
dictis emptoribus quicquid juris dominii, proprietatis et possessionis 
que et quas habebant vel habere poterant seu expectabant : predicta jus, 
dominium,proprielalem et posscssionem in dictos emptores per traditio- 
nem presentis instrumenti ex nunc penitus transferendo, renunciantes 
in hoc facto omni exceptioni fraudis et doli, omni privilegio, et c'rucis 
omni exceptioni, minoris etatis et maxime viginti quinque annorum et 
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omnibus aliis privilegiis indulgenter sibi competcntibus et omni juris 
auxilio tam canonici quam civilis per quod po3sit venire contra premissa 
velaliquid de preniissis. Et nos, hiis auditis, ipsos et dictos vendilores 
Tolentes et consencientes ad omnia supradicta tenenda fideliter et /irmi- 
ter observanda, in scriptum sententialiter condempnamus. Datiim anno 
Domini, M*". GC''. septuagesimo quinto, mense junii. 



CCCXVII. 

De Porcheronyilla(i}. 

Juillet 1276. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutein 
in Domino. NoYeritiSy quod in nostra presentia constitutus et injure, 
Johannes dictus Gaillart, quondam filius defuncti Stephani Caillart, re- 
cognovit se vendidisse et nomine vcnditionisconcessisse magistro et fra- 
tribusdomusDei de Castriduno, très sextariatas terre bladi semeuse quas 
habebat sitas in territorio de Porcheronvilla, in allodiis domini comitis 
BlesiSy yidelicet : très minatas inter terras Johannis dictus Benne et ter- 
ras Guillelmi dictus Guenit, et alias très minatas inter terras defuncli 
Hugonis de Fay et lerras Jobannis dictus Benne, tenendas et habendas 
quiète et pacifice in perpetuum possidendas a dictis magistro etfiratribas 
successoribusque vel ab ipsis causam habentibus, pro decem et novem 
libris monete currentis in Dunensi, de quibus idem Johannes se tenuit 
plenarie pro pagato in pecunia numerata. Renuncians in hoc facto 
omni exceptioni non numérale pecunie nec soluté seu recepte. Quitayit 
etiam dictus Johannes dictis emptoribus eorumque successoribus Tel ab 
ipsis causam. habentibus omne jus dominium proprietatem et possessio* 
nem que Tel quas habebat Tel habere poteratseu expectabat in predicta 
re Tendita. Predictum jus dominium et dictas proprietatem et possessio- 
nem in dictos emptores eorumque successores Tel ab ipsis causam ha- 
bentes per Iraditionem presentis instrumenti ex nunc penitus transfe- 
rendo; el se de dicta re Tendita desesziTit et dictos emptores seziTit et 
iuTestiTit nichil jure erga se retinendo.Promittens, âde in manu nostra 
prestita corporali, quod contra Tenditionem istam per se Tel per alium 
non Teniet in futurumnecin dicta terra Tendilajure hereditagii, caduci, 
successioniSy acquiramenti, acquisitionis seu [donationis propter nup- 
tias] aut quolibet alio jure aliquid de cetero reclamabit nec faciet ab ali- 
quibus reclamari. Immo predictam terram Tenditam dictis emptoribus 
eorumque successoribus Tel ab ipsis causam habentibus ad 'usus et con* 

(I) Copies au xvii« sièol«, A. 7, n» 85: du xyiii», A. $, n» 201. 
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suetudines patrie garanlizabit et deffendet contra omnes et ipsos in 
dampnum observabit. Pro qua garandizatione in posterum facienda, 
idem Johannes dictis emptoribiis eorumque successoribus vel ab ipsis 
causam habenlibus se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et in- 
mobilia presentia et Tutura quecumque sint et ubicumqne titulo pignoris 
obligavit et in contraplegium assignavit ad usas etconsuetudines predic* 
tos. Hanc autem venditionem voliiit et concessit, laudavit, approbavit, 
ratam etgratam habuit, Johanna relicta defuucti Stephani dicti Caillart, 
mater dicti Johannis, promitlens âde in manu nostra prestita corporali, 
quod contra venditionem istam per se vel per alium non veniet in futu- 
rum nec in dicta terra yendita jirre hereditagii, caduci, successionis, 

acquiramenfi, acqnisitionis dotis, dotalicii, seu donalionis propter 

nuptias, aut quolibet alio jure aliquid reclamabit nec faciet per alium 
reclamari. Immopredictam rem venditam dictis emptoribus ad usus et 
consuetudines patrie garandizabit et deffendet contra omnes. Renun- 
ciantes in hoc Ta^to, dicti Johannes et Johanua, ejus mater, omni excep- 
tioni cujuscumque deceptionis, omni auxilio juris canonici et civilis, 
omni exception! doli, mali et fraudi, omni privilegio crucis assumpte et 
assumende, omni exceptioni sibi conpetenti vel in posterum conpetituri, 
ratione rei persoue seu facti et omnibus aliis prorsus exceptionibus et 
allegalionibus, que sibi possint prodesse et dictis emptoribus obesse et 
per quas possint venire contra predicta vel aliquod predictarum. Et nos, 
audita conressione ipsorum, dictos Johannem et Johannam ejus mater, 
Yolentes et consentientes ad omnia predicta tenenda fideliter et firmiter 
observanda in scripto seutencialiter condampnamus. Datum anno Do- 
mini M*. CC*. LXX**. VI*, mense julii circa fmem. 



ccGxvrn. 

De compositiono inter nos et Abbatem de Tyrono de nundinis Magdalene (1). 

Octobre 1276. 

[Univerjsis pr[esentesritteras insjpecturis, Offlcialis dunensis, salutem 
in Domino. NoYeritis, quod cum inter religiosos viros [abbatem et con] 
yenlum de T[yronr) ex] una parte et magistrum et fratrcs domus Dei de 

Castridunoex altéra, contentio yerteretur coram abbate sancti 

Pharonis Mcldensisjudice a domino papa dato super eo videlicet quod 
dicti abbas et conventus dicebant et prop[onebant] coran^ predicto ab- 
bate contra magistrum et fratres predictos, quod cum predicti abbas et 
conventus diu fuissent et essent in possessione juris percipiendi et 

(1) Original, A. ?8. 
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habendi quolibet anno in villa de Castriduno coustumas sêu redibentias 
que veniebant seu que percipi consue[verant] in décima ebdomada eu- 
juslibet anni in dicta villa de Castriduno ratione ministerii mercali dicte 

ville sive nundinarum et ruiss[ent ] in dicta possessione vel quasi 

juris a tempore cujus memoria non existebat et ipsi essent adhuc in 
dicta possessione. Predicli magister et fratres dictam possessionem im- 
pediebant et perturbabant dictis religiosis quominus ipsi religiosi pos- 
sent libère et pacifice uti et ad inquietanduni eosdem religiosos super 
dictis coustumis vel redibentiis que veniebant seu qui percipi consueve- 
rant in décima ebdomada predicta maxime in qua nundine festi Béate 
Marie Magdalene Ûebant in dicta villa de Castriduno capiendo dictas 
coustumas redibentias dictarum nundinarum dicti iesli contra jus et 
voluntatem dictorum religiosorum quanquam iidem magister et fratres 
nuUum jus haberent dictas coustumas et redibentias percipiendi quando 
in dicta décima ebdomada dicte nundine devenirent in eodem festo ; 
quare petebant predicti religiosi a dictis magistro et fratribus ut ipsi a 
predictis impedimento et perturbatione cessarent penitus et désistèrent 
et quod ipsi permitterent dictes religiosos de dicta possessione uti de 
celero pacifice et quiète et quod ipsi caverent de non veniendo contra 
quando dicte nundine dicti festi essent de cetero in dicta décima ebdo • 
mada ; dictis magistro et fratribus in contrarium asserentibus et dicen- 
tibus omnia predicta ad se spectare videlicet coustumas et redibentias 
dictarum nundinarum in qualibet ebdomada devenirent, et se fuisse et 
esse in possessione juris vel quasi se predictis eodem modo et eadem 
forma quibus petunt et dicunt dicti religiosi abbas et conventus ; dicen- 
tibus etiam dictas coustumas et redibentias dictarum nundinarum ad se 
meliiis pertinere quam religiosis abbati et conventui predictis. Item 
dicebant predicti religiosi quod occasione dictorum impedimenti et per- 
turbationis dampna et deperdita sustinu<5rant usque ad valorem centum 
libras turonensium quas petebant sibi restitui. Tandem procuratores 
dictarum partium, videlicet: frater Johannes, celerariusde Tyrono, pro- 
cnrator dictorum abbatis et conventus, et magister Lambertus Callidus, 
procurator dictorum magistri et jfratrum, habentes quilibet ipsoruma 
parte sua spéciale mandatum conpromittendi super premissis et conpro- 
missum valandi habite bonorum virorum consilio super premissis, con- 
troversiis seu contentionibus conpromiserunt in venerabiles viros Ste* 
phanum dictum Malebranche et Jobannem Bourroiche clericum, tan- 
quam in arbitres seu arbitratores seu amicabiles conpositores per fldem 
hinc jude ab ipsisprocuratoribusnomine suo et nomine partium suanim 
in animas suas et animas predictorum abbatis et conventus et predic-* 
torum magistri et fratrum in manu nostra prestitam corporalem et sub 
pena centum marcharum argenti hinc jude apposita. Promittentes dicti 
procuratores quilibet nomine partis sue et per fidem suam predictam et 
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sub pena predictase ac dictaspartes tenere fldeliter et firmiter observare 
quicquid predicti arbitri super dictis controYersiis alte et basse duxerint 
ordinandum seu etiaiu faciendum pace Tel judicio, salvis rationibus die- 
tarum partiumtradendts dictis arbitris infrafestum Omnium Sanctorum 
proximo venturum. Àctum fuit etiam in conpromisso quod predicti 
arbitri possint procedere in predicto conpromisso diebus feriatis et non 
feriatis et juris ordine nullatenus observato. Actum fuit etiam in dicto 
conpromisso quod nisi predicti arbitri possent inunam et eamdem sen- 
tentiam concordare, discordia eorumdem traderetur Tyherio preposito 
de Gastriduno tertio arbitro seu arbitràtore a procuratoribus dictarum 
partium electo cujus sententia arbitrium sine dictum cum seqtentia 
dicto sive arbitrio alterius predictorum duorum arbitrorum cum quo 
concordayerit, yalebit et flrmitatem perpetuam obtinebit. Prouthoc ^ 
Yoluerunt et concesserunt predicti procuiatores noraine quo supra et 
sub âde et pena predictis. Durabit autem potestas duorum arbitrorum 
et tertii tantum modo usque ad Nativitatem Domini proxime Tenturam 
nisi de consensu partium fuerit prorogata. Datum anno Domini M"". GC. 
LXX^ sexto, die dominica in festo beati Luce eTaûgeliste. 



CGGXIX. 

De censu de Marboeto, de furno et vavassoribus (i). 

Avril 1277. 

Universispresenteslitterasinspecturis, Officialis Dunensis, salutemin 
Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutus et in jure, 
Stephanus dictus Ghemurti armiger, recognovit se vendidisse et permu- 
tasse et nomine Tendilioiiis et pennutationis concessisse magistro et fra- 
tribus domus Dei de Castridano, omnem redditum quem habebat situm 
infra metas parochiarom Sancti Pétri et Sancti Martini de Marboeto iu 
feodo domini comitis Blesis, vldelicet census, furnum, Tavasores et 
omnes alias redibentias quecumque sint cum omni jure et dominio dic- 
torum censuum Tayasorum et aliarum redibentiarum que omnia eidem 
Stephano jure hereditario spectabant ut asseruit in jure coram nobis, 
tenendum quiète etpacifice in perpetuum possidendum 'a dictis magistro 
et fratribus eorumque successoribus yel ab ipsis causam habentibus pro 
yiginti noyem libris et tresdecim solidis monete currentis in Dunensi de 
quibus dictus Stephanus tenuit se coram nobis plenarie pro pagato in 
pecunia numerata, et pro decem sextariis per médium bladi et ayene 
quoshabebant dicti magister et fratres annui redditus quolibet anno super 

(t) Original, B. 4. -* Copies da zm* siècle, A. 7, n«d4; du zvjii% A. 8, n* 179. 
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terras dicti Stephanî de Primevilla. Quitavit etiam dicius Stephanu: 
diclîs magistro et fratribus omne jus, dominium, proprietatem et posses 
sîonem, que m et quas habebat yel habere poterat seu expectabat in om 
nibus supradiclis rébus yenditis et permufalis. Predicta jus, dominiam 
proprietatem et possessionem, in dictos magistrum et fratres eonimquf 
successores vel ab ipsis causam habentes per traditionem presentis ins 
trumenfi ex nune penitus transferendo et se dessesivît et dictos magis- 
trum et Tratres sesivit et investivit et a nobis sessiri et investiri feci 
; nichil jure erga se retinendo. Promittens, âde in manu nostra prestiti 

j corporali, quod contra istasvenditionem, permutationem et concessioneni 

j per se vel per aiium non veniet in futurnm, nec eas de cetero reTOcabit. 

Immo predictas res venditas et permutatas cum omnibus perlinenciis, 
ut supradictum est, dictis magistro et fratribus garandizabit et deflendel 
contra omneset ipsas indampnes observabit; pro qua garandizatione in 
posterum facienda, idem Stephanus obligavit dictis magistro et fratri- 
bus titulo pignorisse et heredes suos et omnia bona sua mobilia et in- 
mobilia presentia et Tulura quecumque sint et ubicumque et in contra- 
plcgiumadusus et consuetudines patrie assignavit specialiter etexpresse. 
Renuncians in hoc Tacto omni cxceptioni non numérale pecunie nec 
soluté seu receple, et omni exceptioni cujuscumque deceptionis, omni 
auxilio juris canonici et civilis omni privilegio crucis assumpte et assu- 
mende omni exception! doli, mali et fraudi, omni usui, consuetudini et 
statuto, omni exceptioni sibi conpetenti vel in posterum conpetituri ra- 
tione rei persone seu facti et omnibus aliisprorsus exceptionibus, defen- 
sionibus et allegationibus per quas posset yenire contra predicta Tel 
aliquidpredictarum. Dicti vero magister et fratres in nostm presentia 
constiluli videiicet dictus magister et Johannes Mauboison, presbiter, 
quilibet per se et Johannes Junior, presbiter, procurator generalis dicte 
domus prout in sigillis dicte domus proprio, sigillatim plenius contine- 
tur pro se et aliis fratribus dicte domus, dicto Stephano et heredibus 
suis quitaverunt dictos decem sextarios per médium bladi et avene in 
perpetuum quos habebant annui redditus super dictas terras de Prince- 
villa dicto Stephano, cum omni jure, dominio, proprietate et possessione, 
que et quas habebant vel habere poterant seu expectabant in dictis decem 
scxtariis per médium bladi et avene. Promittenles, fide in manu nostra 
prestita corporali, dicti magister et Johannes Mauboison et Johannes 
Junior, nomine suo et nomine procuratoris, quod contra istasquitaiio- 
nem et concessionem per se vel per alios non venient in futurum nec 
eas revocabunt. Dictus autem Stephanus voluit et concessit quod si 
dominus comes Blesis noluerit quod dicti magister et fratres predictas 
res venditas et permutatas ab ipso, dictis magistro et fratribus ut supra- 
dictum est tencant in manu mortua quod dicti magister et fratres ad 
dictumredditumdictorum decem sextariorum per médium bladi et avene 
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pacificc revcrlaulur el dictos decem scxtariosper médium bladi elavene 
percipient et habeant quolibet anno super dictas terras ut antea perci- 
piebant et babebant et dictus redditus dictis magistro et fratribus yen* 
ditus a dicto Stephano et eidem Stephano et heredibus suis quiète et 
libère remanebit ita tamen quod dictus Stephanus ejusque heredes, 
successorcs vel ab ipso causam habentes dictis magistro et fratribus dic- 
tam summam pecunie reddent intègre et persolvent. Et tenebunt dicli 
magistcr et fralres omnes res sibi venditas et permulatas a dicto Stephano 
quousque de dicta summa pecunie plenarie sit et intègre satisfactum. Et 
Iicc omnia voluit et concessit idem Stephanus et promisit per iidem 
3uam et obligavit, quantum ad hoc, se et heredes suos, se juriditioni 
curie nostre susponendo. Et nos, audita confessione ipsius Stephani, 
ipsum Stephanum volentem et consentientem, ad omnia predicta in 
scriptum senlentialiter condampnamus. Datum anno Domini M"". GC. 
LXX". VIP, mense aprilis. 



CCGXX. 

De deciniis de Lineriis (1). 
AYril 1277. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis in Dunensi, et Officialis archidiaconi Yindocinensis, salulem in 
Domino. Novcrilis, quod cum conlentio verterctur inler magistrum et 
fratrcs Elemosine Castriduni ex una parte, et Nicholaum CarniQcem de 
Pesotoet Johannem ejus iilium ex altéra, super eo videlicet quod dicli 
Nicholaus et Johanues dicebant tractum tenere de Lineriis dictorum 
magistri et fratrum tam grossequam minute primiciarum et oblationum 
dicte décime et parrochie de Lineriis ad se jure hcredilario perlinerc et 
quodipsi fuerant in possessione vel quasi percipiendi et habendi, die- 
tum tiactum décime cum omnibus aliis supradictis ; dictis magistro et 
fratribus in contrarium asserentibus tandem de bonorum virorum con- 
silio in jure constituti coram nobis Dyonisius dictus Chapel, clericus, 
procurator dictorum magistri et fratrum generalis pro ut in litteris 
sigillo suo sigillalis qui sic incipiunt: n Universis présentes litteras ins- 
« pecluris, magister et fratres domus Dei de Gastriduno, salutem in Do- 
it mino. Noveritisquod nos Dyonisium dictum Le Ghapel, clericum, et 
« cetera; » et sic terminant : • anno Domini M**, GG®. LXX* sexto, die 
« sabbati post festum Beat! Martini yemalis. ■ Nomine dictorum magis- 
tri el fratrum et dicti Nicholaus et Johannes ad hanc pacis concordiam 

(1) Copie da z?n* liède, A. 7, n« 147. 
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devcuerunt Yidelicet quod predicti Nicholaus et Johannes quitaverunt 
predictis magislro et fratribus dictum tractum dicte décime grosse et 
minute primiciarnm et oblalionum et omne jus quod habebant vei 
haberepoterantseu expectabantinpredicto tractu dicte décime grosse 
et minute et in omnibus aliis predictis, promittentes dicii Nicholaus et 
Johannes, flde in manu nostra prestita corporali, quod in omnibus pre- 
dictis jure hereditario seuquaiibet aliarationeper se velperaliumnichii 
de cetero reclamabunt. Predictus Yero pi*ocurator nomine dictorum ma« 
gistri et fratrum pro bono pacis dictis Nicholao et Jobanni quitavit cen« 
tum et decem soiidos monete currentis in patria de undecim libras quas 
dcbebant predictis magistroet fratribus dicti Nicholaus et Johannes de 
fructibus et exitibus dicte décime et aliorum supradictorum sibi Tenditis 
et concessis e^ dictis magistro et fratribus et ab cisdem Nicholao et Jo- 
hanne longo temporeretroacto receptis quas undecim libras gagiaverant 
dictis magistro et fratribus coram hospitalari abbatie Ylndocinensis pro 
ut hcc omnia confessi fuerint in jure coram nobis dicti Nicholaus et Jo- 
hannes. Genlum autem et decem soiidos residuura de dictis undecim 
libris gagiavcrunt injure coram nobis et se redditurispromiserunt dicti 
Nicholaus et Johannes dictis magistro et fratribus hiîs tcrminis inferius 
annotatis, vidclicct qnadragi nia soiidos infra festuni Omnium Sanctorum 
proxime Tenluram; et quadraginta soiidos ad aliud feslum Omnium 
Sanctorum continue insequens anno revoluto, et triginla soiidos resi- 
duosad aliud festum Omnium Sanctorum proximcct continue insequens 
cetero anno revoluto. De quasumma pecunie persolvenda in terminis 
supradictis predictis magistro et fratribus, Robertus Larchier se consti- 
tuât pro dictis Nicholao et Johanne principalem debitorem erga dictos 
magistrum et fratres in se totam bonus suscipiens debiti supradicti de 
solvendo dictam summam peccunie ad terminos supradictos et ad omnia 
premissa facienda. Dicti Nicholaus et Johannes et Robertus subreligione 
sue fldei in jure coram nobis se astrinxerunt, quantum ad hoc, juridic- 
tioni curie nostre ubicumque se transtulerint supponentes et etiam, 
quantum ad hoc, se et heredes suos et omnia bona sua presentia et fu- 
tura predictis magistro et fratribus specialiter et expresse obligantes, 

omnibus aliis actionibus, querellis, et contentionibus quitatis ab 

utraque parte penitusetremissis. Nos autem ipsosNicholaum, Johannem 
et Robertum volentes et consentientes in scripto, ad omnia predicta sen- 
tencialiter condampnamus. In cujus rei testimonium et munimen, nos 
ad petitionem dictorum procuratoris, Nicholai, Johannis et Roberti, 
sigillum nostrum presentibus htteris dignum duximus apponendum. 
Actum anno Domini M'. CG". LXX®. septimo, mense aprilis. 
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GGCXXI. 

Donation à rÂumône par Jeanne, veuve de Simon Soef, couturier^ de tous ses 

biens, en se faisant sœur condonnée (1). 

Mai 1277. 

Donne par coppie soubz le sccl de la court de la Chastellerie de Clias- 

tcaiidiin le jeudi après Saint Jacques et Saint Xristophc lan mil ce. Ix, 

dix sept. Saichent tuitquc cstablic en droit pardovant nous Justice de 

la court de la Chastellerie de Chastcaudun, Jchannc femme feu Symon 

Soef, couslurier, laquelle cognut et confessa de sa bonne voulonte sanz 

contrainte avoir donne des maintenant atoutjours mes sanz nul rappel 

a Dieu et a maistre et frères de laumosne Dieu de Chasteaudun elle et 

touz ses biens meubles et héritages prescns et avenir ou quils soient 

trouvez et assura par son serment vivre en lobbeissance des maistre et 

frères de la dite maison Dieu dores en avant come vraie seur donnée 

de ladite maison et avec ce jura garder les sermens qui sont acoustumes 

à ce ; est que james elle ne se mariera ne ne donra foy ne fiance a 

homme par nom de mariage se ce nest avec le congie et liscence du 

maistre de la dite maison ou de ses successeurs. De laquelle donnaison 

ainsi faicte come dit est, la ditlc Jehannc se tint a bien paiee devant nous. 

Promettant devant nous la ditte Jehannc par sa foy baillée en notre main 

corporelment que james contre ces lettres ne contre la teneur dicelles 

elle ne vendra ne venir ne fera par raison nulle quelle elle soit ou puisse 

estre. Âncois les a et aura fermes et estables et agréables a tousjours 

mes soubz lobbligation délie ses hoirs et touz ses biens meubles et heri- 

taiges presens et advenir, lesquelx elle souzmist a la juridiction de la 

dite court et de toute autre. En tesmoing de ce nous avons scelle ces 

lettres du scel de la dite court. Donne a Chasteaudun lan de grâce mil 

ce"". Ix"". dix sept, le jeudi jour Saint Barnabe apoustre. Geste coppie 

faite et scellée jeudi et an dessus diz. 

N. de Fraise. Collation faite. 

(1) Copie de 1277, A. 48. 
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CGGXXII. 

De una sexteria terre apud ViUam Episcopi (i). 

Juin 1277. 

Universis présentes litleras inspecturis, Oflicialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in noslra presentia conslituti et in jure, 
Girardus dictas Gaiidineau et Juliana, ejus uxor, recognoverunt se 
yendidisse et nomine venditionis concessisse magistro et fratribus 
donius Dei de Gastriduno, unam sextariam terre semense sitam in 
tcrritorio de Villa Episcopi, juxta terras dictorum magistri et fratruni 
ex una parte, et terras dicti Rengi Flereau defuncti ex altéra, in censi- 
vamento dictorum magistri et fratrum tenendam et habendam quiète 
et pacifice in perpetuum possidendam a dictis emptoribus eorumque 
successoribus vel ab ipsis causam habentibus, pro quatuor libris monete 
currentis in Dunensi, de qua summa dicti Tenditores coram nobis se 
tenuerunt plenarie pro pagatis in pecunia numerata. Quitaverunt etiam 
dicti Tenditores, dictis emptoribus, omne jus, dominium, proprietatem 
et possessionem, que et quas habebant Tel habere poterant seu cxpecta- 
bant in predicta terra vcndita, predictajus» dominium, et dictas pro- 
prielatem et possessionem in dictos emptores per traditionem presentis 
instrumenli ex nunc penitus transferendo. Et de dicta yenditione in 
manu nostra deccssicrunt et dictos emptores sesierunl coram nobis et 
invcslierunt et sessiri a nobis et investiri fecerunt a nobis nichil jure 
erga se rctincnles. Promittentes, fide in manu nostra preslita corporali, 
tam dictus Girardus quam Juiiana uxor ejus, spontanea voluntate et 
inchoacla, nec ad hoc inducta, iide in manu nostra prestita corporali, 
quod contra istas yendilioncm et concessionem per se vel per alium non 
venient in futurum, nec in predicla terra vendila jure hereditagii, 
caduci, successionis, acquiramenti, acquisitionis, elemosine, dotis, 
dotalicii, seu donationis propter nuptias, aut quolibet alio jure, aliquid 
de cetero reclamabunt nec facient ab aiiquibus rcclamari. Immo 
predictam rem venditam dictis emptoribus eorumque successoribus yel 
ab ipsis causam habentibus ad ususet consuetudines patrie garandiza- 
bunt et defTendent contra omnes et ipsos in dampnum observabunt. 
Pro qua garandizatione in posterum facienda, dicti yendilores dictis 
emptoribus se et heredes suos et omnia bona sua mobiiia et inmobiiia 
presentia et futura quecumque sint titulo pignoris obligaveruut et in 
contraplegium assignaverunt ad usus et consuetudines predictos specia- 

(1) Copies du xvii« siècle, A. 7, u»C6; du xvjii% A. 8, ii" 102. 
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lîter el expresse, Rennnciantes in hoc facto, otnni exception! cujus* 
cuiuquc deccplionis, otnni auxilio juriç ciinonici cl civilis, omni privi- 
Ifigio crncis assuinptc et assumeiitic, omni exceplioni non numerate 
pecunic nec soluté scu recepte, omni exceplioni doli, mali et fraudi, 
omni cxceptioni sibi competenli vel Îq posterum compctitnri ralione reî 
persoiic seu facU, omni nstii, ronsuetudini el statulo, et omnibus aliis 
prorsus exceptionibuspor tjiias pnssini vcnirc conlra prcdicta vcl altqtiid 
prediclarum. Et nos, audila conlcssioiic ipsoruni, ipsos volcnles et con- 
scnlicntoB, ad omnia predicta in scriplo sententialiler condampnamiis. 
In eujus rei lesUmonium, pi'esenlibus lillcris sigillum noslrum dignun» 
duximus apponendum. Datuni anno Domîni M°. CG". LXS". seplimo, 
racnsojunii in principio. 



2juiUell27T. 

Sfs présentes litleras iiispcctiirts, OCIlcialis Duncnsis, salulem 
in Domino. Noveritis, quod in noslra presenlia consliluli et injure, 
Jobannes de Parisia, alutarius, et Johanna ejus usor, recognovcrunt se 
vcndidissc et nomine vendilionis concessissu magisiro et Iratrîbus 
domus Dei de Casliiduno, quinque minatas et dimidium terre scmense 
residuas de novcm minalis terre semeuse quan babebanl siitas apud 
Porcheronvillam seu in Icriitorio ejusdcm ville, in allodiia nobilis viri 
comilis DIcsis, juxta terras Odonis dicti Manscl, cl Icrras Joiiunui:^ dicli 
Denne, partim, et parlim juxla terras dictorum magistri et fratrum ; do 
quibus noveni minalis terre scmcnsi; vendidcraui jamdiii est, dictis 
magisiro et fratrilras très minalas el dimidium el porlîuebant dtclc 
Jobanni! jure liercdilario proul lioc omnia confessi fuerint dicli Joliannes 
cl Jobanna in jure coram nobis, lencndas et Iialiendas quiele et paci lice 
in perpiiUium possidcndas a dictis magistro et fralribus conimque 
succcssoribusvclabipsiscausam habcnlibus, pro viginli diiabus Ubris 
cl dlmidiam monele currenlis in Duoensi, de quibus dîcU venditorcs 
coram nobis se Icnuerunt plenarie pro pagalis in pccunia nuraenila. 
Henuiiciantcs, in hoc laclo, omni exccptioni non numérale pecnnie ncc 
solulc vel receptc. Ouitaverunl aulcm dicli vendilorcs dictis emplonbns 
omiie jus, donunium, proprietatem et possessionem, que cl quas 
babebanl vel liabere poîerant seu cspcctabani in predicla terra vendita. 
Predicta jus, dominium, et dictas proprietatem et possessionem, in 
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dictos eiiiptorcs per [raditioitcm prcsentis inslrumcnti ex iiuiic iicuilii» 
trfiiisfcreiido (ît se dccesicninl i^t diclos cinplorcs sesieniul nidiil juru 
ergascreliiiciiles. Promiltcnles dicU Johanut-s et Johanna ejus uxor, 
spoiitanca voliiiilatc cl hicoacla, nec vi ncc dolo ad hoc iiiductu, lldc in 
manu no^lra {ircsltlu corporali, quod contra istam vcndilionem per se 
seii pcr alium non veulent in fulumm ncc in dicta terra venclila jure 
liercditagii, caduci, successioniii, acquiramenti, acquisittonis, (lotis, 
dolalicii, scu douationis propler nuptias, aut quolibet alio jure, aljquid 
reclamabunt nec facient ab uliquibus reclaraari, Imino prcdiclani tenam 
venditani dictis l'oiploribus corumquc successoribiis vel ab ipsis eausam 
habcnlibus ad usus et consuctudines patrie garaiidizabuutel dépendent, 
contra omnes et ipsos indampnes obacrvabunt. Pro qua garandizationc 
et deflenstone in posterum facienda, ilicti venditores dietis cmptoribus 
se et beredes suos et oiunia bona sua uiobilia et ininobilîa prescntia et 
fntura quecuiuquc sint et tibicumquc tîlulo pignons obligaverunt et in 
conlraplegium assignaverunl ad usus et consuetudincs prcdîctos. Rc- 
nunciantes in lioc facto, onini exceptioni cujuscumque deceplionis, 
omni auxilio juris cauonici et civilis, ornni privilegio crucis assumpte ot 
assumende, omni exceptioni doli, mali et fiaudi, omni exceptioni sibi 
competenLi Tel în posterum compctituri rationerci persone seu feicti, 
omni usut, consuetudini et statuts, et omnibus aliis prorsus exceptio- 
nibus et allegationibus per quas possiut venire contra predicta Tel 
alîquîd predictarum. Et se quantum ad omnla predicta, snpposuerunt 
per Gdem suain juriditioni curie uostra sine advocationo alterius curie 
sive tori. Et nos, audila confcssione ipsorum Joiiannis et Johaunu, 
ipsos volentes et consentienles ad orauia predicta tenenda iidcliter et 
fîrmiter observaiida, in scriplis senLentiaiilcr condampnanus. In cujus 
rci testimoniuui, prcsentibus liltcrîs sig^illum noslrum dignuni duxituus 
apponendum. Datum amio Domiui M". CC". septuugesimo sepliuio, 
mcnse julii secundo die. 



CCGXXIV. 

De PorcheronviIla(I]. 

Juillet l2St. 

tJnivcrsis présentes litleras inspecturis, Oflieialis archidiaconi Du- 
ncnsis in Dunensi, salutciu in Domîno. Noverilïs, quod in nostra 
presentia consliluli et in jure, Johanna, rclicla defuncti Slephani Gail- 
lart, et Joliannes corumdem filius recognoverunt se vendidissc et 
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iiominc venditionis concessisse magistro et fralribus cicmosinc de Gas- 
Uicltino, quaindam peciain lerrc uiiura scxlarium Madi Icrrc senieiise 
vol circa coiitinciilem, qtiam liabcbant sUiim apud Porchcronvillam, 
in allodiis dominî coiititis Blests, in dotniiiîo in oscliiïs juxia tcrrani 
(iictorum tnagislri cl frairum ex una parle, cl icrram niagistri Lamberli 
Callidi, prcsbileri, et palri dîcli Ganerau, exaltera, pro ut se comportât 
de longo post domum Stcphani Mestivier tencudam qnietc et pacifiée in 
pcrpeluuin possidcndani a dictis eiiiptoribus succcssoribiis vel ab ipsis 
causam habentibus, pro octo libris nionete currentis in Duncnsi, de 
quibus dicti venditores coram nobis se tciiuemut pleiiaric pro pagalisin 
peciuita numerala. Henuiicîantcs in hoc facto omnî exceptioni non 
mimerale pecunie ncc soluté scu reccplc. Quitaverunt cliaiu dicti 
TCnditOTOs dictis emploribus oume jus, dominiuni, proprictatcra et 
possessiouem,in dictoa emplorcs, per Iraditionem prcscnlis iustrumenli 
ex noDc pcnitus transFerendo, et se deccsierunt et diclos cmptorcs 
sesierunt et iaTeslieruiil airhil jure crga se rctincnics. Promitteulcs, 
fidein manu noslra prestitacorporali, qiiod contra istam venditionem 
pcr se vel per aliura non venieni in fuliinim nec in predicta terra Tendïta 
jure hercditagii, cadiiei, snccessionis, aequirandi, acquisilionîs, dotîs, 
dotalicii, seii donationis proptcr nuplias, aut quolibet atio jure, aliqnîd 
de cetcro reclamaliunt nec facicnt ab aliquo reclamari. Irarao prediclam 
terrau vendilam dictis cmploribus et dicte domui ad usus et consue- 
tudines Duuensis patrie garandizabunt et delTendent contra omnciï et 
indampnes obscrvabunt. Pro qua garandizatioiie In poslcrum facienda; 
dicti Tenditorcs dictis eniptovîbas et dicte domui se ellieredessuos et om- 
uia bona sua mobilia et inmobilia prcst'nlia et Tiitura quecumque sint et 
inquocumque dominio et ubicuiuque luerinl inventa titulopignorisseu 
ypolheee obligaverunt et in contraplegium assignaveruat ad usus et 
et consuetudines predictos specialiter et expresse, rienuncîantos in hoc 
fado omni exceptioni doli, mali et Iraudi, omni exceptioni sibi compe- 
tenti Tel in poslerum conipetituri, rationerci persone seu lacli omni 
tisui, consuetudini et statuto, et omnibus aliis prorsus exceptiouibus et 
allegalionibus, per quas possint venire contra predicta vel aliquid 
predictarmu. Et nos, audila confcssîonc îpsorum, ipsos voleutes et 
consentientes ad onmia predicta fidelitcr et firmîter observanda in 
scriptis sententialitercoQdampnamus. In cujus rei tcstimouium, nos, ad 
petitionemdiclorum Tendiforum, prcscntibus liltcris sigillum nostrum 
tligaum duximn^ apponendum. Datiim anno Dominî M". GC".octogesima 
primo, uiense julii. 
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De Porcheronvil!a{i). 
Juillet 1381. 



Univcrsis présentes litlcras inspecturis, Oflicialis Diinensis, satiitcm -j 
in Domino. Novoritis, qiiod in noslra prescnlîa consliliitus el injure, , 
Joimnnesdictus Caillarl, <]iiondani lilîus defiinfli Slopliani Oaillarl, 
coguovit se dédisse el in piiraiu et pcrpeluani eleiuosinam conccssisse 
magistro el fmlribiis clemosiiic de Castriduuo, pro icmcdio anime sue 
et parcnliim siioruni cl pro anniversario suo quolibet anno in cccicsia ' 
dicle domus faciendo, posl deccssum suum, unam peciam terre, unun 
niinam bladi Icrre semensc conlinentera vel circa, quam habctbat silam 
apud Porcberonvillani in allodiis et doiuinio domini comills filcsis, in 
ocbiis do Porcheionvilia jtixla lorrara de Herbovilla el de Porcheron- 
villa, pronl se comportât de loiigoox una parle, el Icrram Pclri Giari 
ad dicm ex altéra, et abotat lerre ditli Pétri et lerre magislri el fralruin, 
tcnendani quiète et pacilice in perpoluuni possidcndani et ad siiam to- 
hmlalem plcnarie faciendam. Promitlens, fide in manu nostra prcstita, 
quod contra islas doaalionem et concessionem per se vel per alium non 
véniel in fnturiini, nec cas de celero revocabit. Immo prediclam Icrram 
dictis magistro et fralribus et dicte domui garandizabil et deffendel 
contra onines. Et pro dicta ^arandizatione in posterum facienda, diclus 
Johanncs diclis magislro et fralribus et dicte domui se et heredes suos 
et omnia hona sua mobitia et inuiobilia prcscntia et futura quecumquc 
sinl el in quocumque dominio et uiiicumque poterunl inveniri titulo 
pignoris seu ypolhece obligavit cl in contraplegiura assignavîl ad usus 
et consuetudines Dunensis pairie; et specialitcr et expresse. Residuura 
lerre qnem ipse babel in dîcto terrilorio de Porcheron villa et domîitio 
dicti comilis eidem jure tiercditario porlinenlem, et dicios mogistrum 
ctlratresct diclam doraum de prcdicta lorra scssivit et inTcslivit per 
tradilionem presenlis instrument] et se decessivil nichiijure ergaac 
rclinendo, et omne jus quod habebat in dicla lerra in dictes magîsirum 
cl fralrcs el dominium, proprictalem et possessioneni penitus Iransfe- 
rendo. Rénuncians in hoc faelo, omni cxceplioni cujuscumqiie decep- 

lionis, omni auxtiio jure canonicî et civilis, ; et de duobus reis et 

privilegio crucis assuraplc cl assumendc, omni esccplioai doli, mali el 
fraudi, omni exceplioni sibî competcnli, vel in posterum compeliluri 
ralione rci persone seu factî, omni usui, consuetudini et staluto, el 
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oraniljus aliis exceplionibus et allogatioiiibus lam juris qiiam facU per 
quas possil venire contra preclicla vcl aliquid predictarum . Et nos, au- 
ilitacoiifessione ipsîus Johannîs, ipsiioi volciileiu et conscntieiitem, ad 
omnîa preiiicla iu scriplo seQtenlialiler condampnamus. Iii cujus rei 
raeiaoïiam, pieseniibiislittorissigillumnostruQiduximusapponendum. 
Daliim die sabhalt ante fesluni beati Arnulplii, anno Domiiii M°. GG". 
octogesimo primo, mense julii. 



Amortiesemenl par Joduin BiSchet à la Maison-Diei 
àVilleretd}, 



Juiliel 1Î83. 



B 12 miaes <le terre 



I 



A toui ceus qui verront ces proseutes lettres, Jodoin dit Bechel, es- 
cuyer, salut a Noire Seîgaeur. Sachent luitque je ay amorti et par reson 
damortîssemenlolroicau mestre cl ausTrcres de la mesaQ Dieu d« Chc- 
teaudun une piesse de terre assizc en mon fie, jouste les murs de leur 
mesoii de Villarel, lequete avet este douce a eus et a leur mcsou de leu 
Johan du Gheteau et de feu Aliz sa famé, les ques feu Johan et feu Aliz 
avoient aciiete ladicle terre ou temps que ils vÏTOieiit de feu Guillaume 
dit Le Frère, et de feu Bcatrîx sa famé, a tenir apouriuir a lout jourâ 
mes du dil raeslre et des frères en main morte, sans ce que moy ne mes 
héritiers les puyssons pertorcer de la mctre hors de leur main. Le quel 
amortissement je ay fet et otiayeaus diz mestre et frères, pour le remède 
de marne et de mes amis, et pour sis livres de la monoie courant ou 
pais, les queles les dis mestre et frères mont donne pour le dit amortis- 
sement et baillées et men tiegn pour paie en deniers nombres et les en 
quit de tout en tout et promet par ma foy que contre lamortissement 
dcsus dit ne vendray ne ne fcray venir, ne par moy, ne par autre aînz 
le promet atenir agarder et agaranlîr par ma foy contre tous aus us et 
aus cousturaes du pais et en oblige moy et mes héritiers et touz mes 
biens meubles et nonmenbles presenz et avenir. En tesmoing de ce, je 
done au dit mestre et aus (rcres ces lettres scellées de mon seau. Ge fu 
fet en lan de Nostre Seigneur mil dcuz cenz quatre vinz et trois, au 
moays de juygnet, le jeudi après la feste de la Magddeine. 
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GCGXXVII. 

D8 0nnevUla(I). 
Mai 1286. 



Universis présentes lilleras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis in Duiiensi, salulcm in Domino. Novcrint univcrsi, quod în nosira 
prcsciilia cunslituti et injure, Johannes Danielis, clericus, et Jotmnna 
eJHS uxor, rccognoveruiil defunclain Mariani La Paieronnesse temporc 
qiio vivcbat pro vemedio anime deluncti (îîrardi quondam lilii sui, pres- 
bîleri et rcctoris quondam ecclesîe de Colmcnvilla, et etiam pro anni- 
versai'io dlctï dcruncti anno quolibet ia domo Dei de Caslrîduno 
raciendo, dédisse et conlulisse magislro et fratrilius dicte domus et dicte 
domui nnum sexlaiiuin liybertiagii annui rcddilus saper tolam terrani 
dicte defuncle Marie sitam apud Or[iiievillam] a dictîs magislro et fra- 
Irilms^ui in dicta domo erimt, pro temporc, anno quolibet capiendum, 
Recognoverunt quos dicll Johannes elJobanna ejus uxor se Icnere ra- 
lione licrcditatîs dicte Johannc mediclatcm dicte terre et ideo se tencri 
dictîs magistro et ti'atribus et predtctc suc domus, anno quolibet ad 
mcdietatem rcdditus supradicli. Pro qua mcdictale dicti reddiluspro- 
prios Jobannem et Johannani pro rata sua contingetitc dieti Johannes 
etJohanna ejus uxor gagiaverunt coiam nobis et se solnturos promîsc- 
runt diclis magistro et fralribus anno quolibet in festo beati Rcmigii 
unam minam hybernagii. Se, quantum ad boc, cl heredes ac succes- 
sorcs suos, et omnia hona sua mobUia cl inmobilia presentia et futm-a, 
dîiilis magislro et Tratribus et domni predicto expresse cl specJaliter 
obligando, et juridictioni curie nostre totaliter supponendosinc adTO- 
cationc allerius curie sive [fori]. Et nos, dictorum Jobannis et Jobanne 
uxoris sue, confessionibiis audilis, ipsos ad reddcndam anno quolibet 
dielis magislro cl fratribos diclam minam iiybema^i in diclo festo beali 
fiemigii in ju[re non hiis terris sentenlijaliicr condempnavimus. In 
cujusrci lestimonium etmeraoriam, nos ad pelilîonem dictorum Jolian* 
nis et Johanne uxoris sue, diclis magistro et Ti-alribus présentes lilleras 
sigiUo noslro dcdimus sigillatas. Dalum die vcncrisantc Ascentionem 
Doniini, anno ojusdem M°. CC°. octogcsimo sexto, mense maio. 
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CGCxxviir. 

De duobus arpenlis vioee apud Boachetum (1). 

Septembre 1287. 

Universis preseiiles lillcras inspcclurîs, Officialis archidiaconi Diinen- 

sisin Danensi, salutem in Domino. Quia sciliceldcgratiahominiim 

infracalumpna roburrecipiani voce leslium aut lestimonîo lît- 

terarum, nos ex susccpto tcnemus ofitcio largilionibiis fidclium et ele- 

raosinis maxime quibus rcligiosis tenuitas subienatiircommenda- 

tionem el lestîmonium scudcrfensionispaCrocinio imperliri. Noverit 

prcsens etas et quod in noslra prescnlia et injure conslituti, Tjphe- 

rius de Sena, preposilus de Castrlduno, et Agatha ejus uxor, quonclam 

Olia dcfuncti MaEliei amore Deî, pietatis intuitu, et pro rcmcdio 

animarum .suaruin doQavcrunt, quitaverunt et in perpetuuni concessc- 
riint Dco et domui Dci de Castriduno et magislro et fratribus dicte 
domus, duo arpenla viiiec vel circa, sita apud liosclieturu, ioter vi- 

neam ex una parle, el vineam Stephanî Bursariî de Gobero ex 

altéra, et unam [pcciam] nenioris sitam prope dictas vincas Philippî 

de Albanis ex una parte, el vineam prions Sancti Pétri de Castriduno 
ex altéra, et unam [peciam] terre continentem très sextarios terre se- 
meuse vel circa sitam prope cheminum Blesis inter terras doinicclle de 
Tyvilla in ccnsiva nobilis domine comîlisse Blesis lenendam [liabendam] 
et possidendam in perpetuuni post decessum dictorum donalorunia dic- 
tîs maglstro et fi-altibus cum omni jure, dominio, propriclale et posses- 
sione, retento diclis donaloribus in rébus prcdîctis quamdiu ipsi vixcrint 
usufruclum, îla quod dicti magisler et fralres qui pro tempore erunt in 

prcdieta doiiio Dci Tvherio et Agatha ejus uxor, quamdiu ipsi vixe- 

rint, unam mîssam de Sancto Spirilu die lune quolibet eelêbrare qiiali- 
bct cbdomada tcnebunlur et posl deccssum dictorum Tybcrii et Agathe 
dicti magislerelfralrcs qui ex tempore enuit in dicta donioob remediiim 
animarum dictorum donalonim unam missam pro defuuctis in dicta 
domo Dei tcnebunlur die qualibct in pcrpctuum celebrarc. Que omnia 
prcdicla, videlicct: vîncam, nemus et terram dicii donalures in dictos 
magistrumel fralres transtulerunt cum omni jure, dominio, propriclatc 
el poBsessione, quem et quas ipsi habebant vel habere poieranl in rébus 
prcdictis, nichil juris incis [salvum diclum] usurafructum vita comité 
retinendo. Promitlentes dicti donalorcs, per lîdem suam in manu nostra 
prcslitam corporalem, quod contra predictam donationcm rerum pre- 
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dictaruM persevclperaliiininoiivciiienlinfiilui'iim dictis relius,! 

usiimtructum qnanidiu ipsi vixerint aïiquid de cctero reclamabunt nec 
fadcnl per aliiim rcilumari . Imiuo prtimiseriliit per prediclani (idem 
su3m, se res predîctas omnes et siugulas prodklîs dosatoriis garaiidîisare 
et dcffendcre fidelUer cl firmilcr in perpelimm iib oraniLiis et etiam 
contra omiics. Pro quilius (;arandizalionc et defleiisiooe in perpetuum, 
ut diclatu est, faciendis, dtcti donatores obligayerunt coram nobis diclis 
donaloriîs et jiirtdilioni [curie nosirc] supposucrunl lolaliter sine advo- 
catione alterius [curie] sive [tori] se cl heredes ac antecessoies suos cl 
omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et Culura. Et nos, dicto- 
rum donatorum conTcssionibus auditis ipsos ad omnia et singula premîssa 

lenenda ûrmileretinviotabililcrobseryanda in hiis scripUs In cujus 

rei lestimonium et porpetuam mcmoriara, nos, ad pelilionem dictonim 
donalomm, diclis donaloriis présentes litteras sigillo nostro dedimus 
sigillatas. Datum anno Domini M°. CG°. octogcsimo sexto, mcnse scp- 
cnibt'is. ' 

Daudin. 



CCCSXIX. 

De quadam domo do Castrlclunoll). 

12110. 

[Omnibus présentes] iiltcras inspccturis, Olliciali^arcbidîacoui Du- 
neusis in Dunensî satuteni in Doiuino. Novcrint universî, quod [in nos- 
ra presentia] personaliter conslUutus Guillermus, quondani filius 

defuncti Parvi Magislri, clericus, perniulavil el pcrniutatio cuni 

magislro el fralribus domus Dci de Caslriduno de quadain plalea quam 
habebat [sita in] foro Caslridunî ante domum lapideam Sancli Andrée de 

Castnduno in qua nianerot Mîcbacl diclus domus Dci predicle ex 

una parte, cl domum Malbeî Daniel, çresbiteri e\ altéra. Cura quadam 

domo in dicto casiro sita [juxla]|domuni Pétri de Capella conligua 

domui in qua nianel prediclus [Guillermus ] domui Malliei Tribiari 

atutarii ex altéra. Quam platcam predictam cl omiic jus quod babcbat 
[et babere potcral] diclus cleriuus tradidit diclis magislro el fralribus cl 

in ipsos et domum prediclam iranstulit cum coniraditione prcsen- 

liura lillerarum pro scilicct domo dicle domus quam habel diclus 

tiuillermus et quam eidem tradîdcrunl ae pro sex libris raonelc curren- 

us in Dunensi quas eidem Guitlermo dederuut et [ domus] predicle 

prout dictus Guillermus confessus fuii coram nobis in jure. Quam pla- 

(I) OriRÏi»), B.47. 
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team prediclam diclus [GuiUermus magislro el fra]tribus el coruni 
doiuiii promisit in perprluum garancUrc et etiara deffendere ad usus et 
consuetudiucs Dunensis [pairie, obli]gaiis dictus GuiUermus dictis ma- 
gistro et fralribus et connu domui super preniissîs, se, heredes suos, et 
siiccessorcs [suos, et omiiia bonasua mojbilia et inmobiliaprescntiaet 
fulura supponendo ea nostre juriditiotii etpcrsonam suarauMcumque 
[fuerit specialitcr et ex]pressc. Reuuucians in lioc facto, diUus GuiUer- 
mus, exceptioni non numérale pecunie non sohile [seu reccpte; et om- 
nibus] cxccptionibus et allegulionibus doli, fraudis, deceplionis ultra 
medietatem justi prelii, minoris clalîs in integrum, et omuibus atiis 

rationibus el aliegationibus juris et (acti et anleeessoribus contra 

preinissa seu aliqua de premîssis lirmiter et fideUter adimplcada 

dictus GuiUermus se astrinxtl Hdc sua in m[anu noslrapreslitacorpo- 
rali]. . .. et conlirmalionem nostram super prcmissis receptis a nobis ju- 

ramentisa videlicet Typherîo deSena preposito Caslriduni, curatore 

dicti GuiUermi adulti Raginaldo per juramenla sua assercnlibus 

COntraclUQi prediclum esse ad utililatcm dîcll adulli magistro et 

fralribus in jure coram nobis se factunim et procuraturum dictus adul- 
tus cum ad elatem legitimam [pervencrit prcm]issa rata et firma lenebit 
et ea conGrmabil. Nos ad pelilîonem dicti GuiUermi et amicorura ejus 
predictorum et [ad eorumdem preces] sigillum noslrum prescnlibus lit- 
leris du\imus apponendum. Ualum snno Domini miUesimo duccnlesimo 
nonagesimo [dccinio],.... die post Pascha. 



RecocnaiBBancs envers l'Aumône, par Philippe des Aiibaires, de 1 sous de rente 
sur une maisou devant le ponl de ChemarB, à Chateaudun (I). 



Sacbciit tuil que eslabti en droit par devant nous Joutîee de la cour 
de la Chatelerie de Gheleaudun, Pbclippc des A.ubaires requenut soi 
atoii assis et assoirc a laumonnc de Gheleaudun alouif jourz mes desores 
en avant, deus sous de rante, chacun an, sur une uieson que il a assise 
de les le pont de Cheniars, joute la meson Oudin Goin de une part, cl la 
mcson feu Robert de Gales de laulrc, apaier el arendrc aus mestre et 
frères de la dite aumonne ou aleur commandemeul par la mein de ceus 
qui tendront la dile meson, la qucle rantc le dit Phelippc a assise pour sa 
ferme de vint sous de ranlc que feu Henaul de Seint Avi, dou qiict il est 
héritier en partie, laissa aladiteaumoone pour iferc son enniversaicre. 

(1) Origiul, A. m, — Copiai du XTii' lîtols, A. 1, n- IS. 
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Les qucx deussoiis de raiite le dit Phelippe promit agaranliret adefandre 
au mcstre et aus frères de la dite aumonnc atouz jourz mes sur la dite 
meson de touz cl contre loiiz, tant comme droit dura et afere touz jours 
la dite rante valer. El quant a ce, le dit Phelippe oblîia ans devant dîz 
raeslres et frères et sousmist a la juridicion de la devant dite court soi et 
ses liers cl touz ses biens meblcs et nonniebtes presens et avenir eu quio- 
cuncquc leu que il soient trovez. Et en tesmoing de ces chouses, nous, 
a la requeste don dit Phelippe, avons baille aus devant diî mestre et 
frères ces présentes lettres scellées don sciau de la devant dite court. Ce 
fut fet lan de grâce mil dcus cents quatre vins cl onze, ou mois de mai . 



' GGCXXXI. 



De duobus sextartU bladi super molendiaia de Curla Alani (1). 

Juin 1291. 

Universis présentes littoras inspecturis, Officialis archidiaconi Dnnen- 
sis in Diinensi, salulem in Domino. Noverilis, quod in noslra presenlia 
conslituta, Maria dicta de Braciaux, uxor Hueti de Goarville, sane men- 
tis et boue raemorie esistens, pro reraedio anime sue dedil coram nobi.s 
etinpuram ac perpetuam elemosinam concessit, sine spe revocanda, 
mag^stro et fralribus domus Dei de Caslnduno et eorum domui, duo 
sextarios bladi anmii redditus capiendos et habendos annuatim a dictis 
magislra et fralribus eomm suceessoribus vel eorum mandatls paciflcc 
in perpetuum super molcndinis de Curie Alani snper quibus molcndînis 
dicla Marta habebat reddiuuu ratlonc diclum bladum et plus ralione 
heredilalis sui, ut dicebat et assercbat coram nobïs dicla Marta. Promit- 
lens, dicta Maria coram nobis, lidesua in manu nostra preslitacorporali, 
quod conlra donalionem et elemosinam prcdlclam non vcniet in fnturum 
nec premissa revocabît. Immo ipsa voluit preniissa fideliter et firniîtcr 
observanda obliganda; proptcr hoc, dicta Maria, dictis magistro cl fra- 
lribus et suceessoribus eorumdem ac eorum domui se et beredes suos 
et omnîa Lonasua presenlia et fiitura et juriditioni curie noslrc Dunen- 
sissupposuit el per lidem. In cujus rti teslimonium etmemoriani, sigil- 
lum nostrum'presentibus liltcris duximus apponendnm. Dalum aniio 
Domini M°. CG*. nonagesimo primo, mense junii. 



(I) Oiigîoal, B. 346. - Copies du xvii» liiole, A. 7, W Ul ; 3a 3»ni', A. H, n'^ Î55. 



DE CH1TBADDT3N. 



LîUero Htigonis de Castellione(l). 
Avril 1-295. 



Ego, Hago de Caslellione.Biesis cornes et domimisA\eiiaruin, nolum 
facio omnibus tam fuluris quam presonlibus, quod ego, pro amore Dei 
et rcmedio anime mec, et antecessorum et pnrentiiin mcorum, univer- 
sas res elemosine Caslriduni, iibicumque sînt, lamfiiiam res meas pro- 
prias in custodia el dcfTensione mea habco el omnimodis conscrvandas 
recepi ; insuper omnes elemosinas quas ipsi domiii in l'eodo meo, Deo 
volente, quocumque bcneficio erogabunlur et quidqiiid dicta domiis in 
feodo nieo juste processu lemporis polerit adquirere, libcro el quiète 
ipsidoinui in pace tenendum in perpetuum conccssi et garantandum 
tamquam meam rem propriam nianucepi, me et lieredes mcos quod hic 
spccialiter obligando. Quod ut in pcrpctaum stabilc maneat ac Ormum, 
litteris commendavl et sigilli niei imprcssîonc conllrmavi. Datum anno 
Domini M" CG° nonagèsimo quiato, mcnse aiigusti. 



IteconnaiEsance pa^ Jean d'Anciso de ^-isouE 8 deniers dereaio (2V 

Octobre 1295. 

Sachent luit que ostabli en droit pardevant nous, Joustico de U court 
de la chastclerie deCbeliaudun, monseigneur Jobcn Dencisos, chevalier, 
requcnul soy devoir au mcslre et ans frères de laumosnc de Ghetiau- 
dun quarante cl qualm sous oicl denîei's de monnoie courant ou pais, 
de rente, cest assavoir : dis sous, par feu Hubert de Scinl Avy ; vint el 
cinq sous, par feu Gillebert de Seint Avy; et sis sous onict denier» par 
feu Jocelin de Seint Avy, et par Philîpe sa famé, qui les leur donnèrent, 
ou temps quil vîvoicnt, en pure el perpétuel numosnc, si comme le dit 
chevalier le quenut estre vroi pardevant nous. Et trois sous et trois se- 
tiers de bie que le feu Hue de Bofery leur lessa en aumosnc, aprendre 
chescun an sus le molin au Vaer, laquele rente dessus dite, le dit che- 
valier guaia pardevant nous et promist soy a rendre checun an annucl- 
ment au dit mcstrc et frères ou au porteour de ces lettres sans autre 

(1) Original, A. 23, D-l. — CopÎDtdasTin'iliols, A. s, d<3B, — Tidimtu d« 1313. A. 
ia,i)<3. 
(1) Original, B. SU.— Copi«i da xni' àiétiUi, A. ), n- 48 et &3 1 ilu xvm', A. 8, n' liO. 
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procuracion en la feste de Tous SeinK, et les couz et les domages que il 
pourroint avoir par deiïatU de paement clicscun an au Icniic de sus dU, 
dos quelx le porteur de ces lellres serait crcus par son simple seremcnl 
sans autre preuve amener. El quant a ee, le dil chevalier en oliliga par- 
dcvunl nous au dit mestre et Ireres et soumiitl dou tout en tout a la ju- 
rîdicion de la dite court sans avouer autre court luy et ses hairs el tous 
ses biens meubles et non meubles presens et avenir en quelque leu que 
il soint trouveK, et en rennncs en cest fel par sa (oy a toute exception de 
quelque déception, a tout aide de droit de cite de canon, a tout privilège 
de [croix] prise et aprendrc, et a toutes exceptions tant de droit comme 
de fet par les queles il puise venir conire les cliouses dessus dicles ne 
contre aucunes diccllcs. En lesmoing de la quelle chouse nous avons 
ces présentes lellres scellées dou sccl de ta dicte court. Ce fut fel le dy- 
menclic après la seint Rémi en lan de grâce mil CC. quatrevins et quinze. 



De Rupe Forte (1). 
Avril 1296. 

Universis présentes lilteras inspecturis, Officialisarchidiaconi Duncn- 
sis in Dunensi, salutem in Domino. Noverint univeni, quod in nostra 
presenlta et in jure constilutus, Gaufridus de Sancto Avito, burgensis de 
Castriduno, recognovil se debere, pro anno Domini M". GG". nonagesimo 
quinlo, magistro et l'ratribus domus Dei de Gastriduno viginti octo soli- 
dos et quatuor donarios monde currentis in Dunensi. Videlicet : viginti 
solidos monete currenlis quos habenl annui reddltus diclî magistcr et 
fratres super terram delTuncti Gaufridi de Sancto Avilo, avi sui, silam 
apud Rupem Portera, delegato dicti defïuncii.et octo solides et quatuor 
dcnarios pro sexta parle quiuquaginla soUdorum annui reddltus, de 
Icgato dicte domui facto a defuncto Gileberlo de Saucto Avito; prout 
idem Gaufiidus confessus fuit in jure coram nobis quorum defluncli 
Gaufridi cl Gilcberti diclus Gaufridus recognovil se esse heredem pro 
parle, quam summam pecunie diclus Gaufridus gagiavit eorani nobis et 
se soluturum promisit diclo magistro el fratribus ad augustum proxime 
venturum, se, quantum ad boc, el omnia bona sua mobiliaet inmo- 
bilia presentia et futura expresse el speciatiter obligando el juridiclioni 
curie noiàtre lolaliler supponendo. In cujus rei Icstimonium, nos, ad 
pelitioneiu dicli Gaufridi, diclis magistro el fratribus prosentes lilteras 
sigillo nostro dedimus sigillatas. Dutum die jovis post /u&eîare, anno 
Domini M*. GG". nonagesimo sexto. 

(1] Copia doxm-iitels, A.T, d*&ï. 
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Aalardoe, pater Hamprici €t Benedïcti. 5. 5. 

Âales, mater Archenbandi de Espesoavilla. 45. 31. 

Aales, nior avi Ganfridi Castriduni TÎcecomitÏB, 41. 38. 

Aales Qxor Galterii de FriHeia. 39. 27. 

Aales, nxor Hiiberti de SpesanivilU. 21. 16. 

Adam, ca&nnicuR, teetU. 5.5. 

Adela, Carnotensis comitissn. 2, 2. 

Adelieifl, fitia comitis Thoobaldi V. 42,20.-51.35. 

Adeb'cia, mater Jiildnînï clerici. 8. 0. 

AdeUcia (vel Adelina), nïor comiliB Theobaldi V. 25. 20. —33. 21. — 36. S6 

42.29.-43.29. —45. 31. 
Adelicia, uïor vicecomitis Gaufridi IV. 49. 33. — 60. 34, —fil. 36. 
Agnes, domina de Caria Alani, mater Odoriia Burrelli. 31 . 23. 
Agnes, (iJia Theobaldi Herloini. 28.22. 
Agnes, mater .Johannie de Secureio. 17. 13. 
Agnes, eoror yicccomitia Ganfridi IV. 49. 33. —51.35. 
Albertu», major, teatb. 21. IB. — 2i). 19. 

Albertus, preabiter cardînalia titali sancli Lanronlii in Luctna. 11.9. 
Alciander, papa. II. 8, — 15. 11. 
Andréas, cantor. 21. Ifi. 
Andréas, tanalor, tcstie. 5. 5. 
Angarius. 31.23. 
Ânianui, tealis. 25. 20. 
AnaoduH Febmarius, forcatartus. 41. '28. 
ADHoldue de BoDqaerolis, teatis. 44. 30. 
Arcbambaudus de Comblos, teatis, 21. 16. 

Archembaodus, filioa Hoberti de Spesunvilla. 21. 16. — 23, 19. — 45. 31. 
Ardicins, diaconua cardinalîs aancli Tboodori. 11. 9. 
Arenburgis de Villalevaudi, mûr Hubertî de Caro-Itogo. 12. 9. — 17. 13, 
Aabertua Potardue, testis. 16. 12, 
AuBondus. pater Giraldi de Camoto. 7. 6. 

|I1 L« premier obiSie iodiqu» U nam^ra d'orJre do) dooamcnUi la lecond, la pag« ob la 
nom cil rHà. 
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BarUiolomeoB de Caria Aloni, teetiB, 31. 23. 

BarthulDmeaa do Jupeel. 29. 22. 

Gtirthulomeatt, elemoBÎnariiu, testie. 4i. Si 

Blulliolomeiis, mogiiitcr elemoame. i7. 32. 

BartholomesB, eeitorarius. 4H. 33. 

Beatrix, niia Arcbcfubaudi do EsiieBonvilU. 45. 31, 

BeiiedicluB, clencus, tcstû, 37. 27. 

Bone^ietns, filius Aulardi, tesUs. Ti, 5. 

BetaidoB, filius Frodoois, tostiH. 5. fl. 

BornnlduB, fratrur Benbaiidi daUullo. 33. 24. 

QumuldUB, aauenloH ulemoaine, tcslis, 12. 9. 

Bemardus. 31.23. 

Beroardos, decanuB, testia. 17. 13. 

BertalÎDUs de Botignioco, testis, IC. 12, 

BirardoB, frater Willelmi, testis. 7. C. 

Borgoniiis de ChCTernaio, teatis. 48. 33, 

BriciuB, levitft, teatîs. 5. 5. 

Britolliu de Cheudri, teetis. 21. 16. 

Brito (vel Breton), capellaous comitiaso BIcscdsiq. 3G. 26, — 43. 3U. 

Drito de Ballon, testis. 41. 28. 

Burcordus, caDcdlariue, testis. 23. 19. 

Btirgooius, frater Theobaldi Bufi, 38. 27. 

C 

Constancift. tesUbj 12. 9, 

D 

DîoiÙBÎa, film Renbnudi de Ballo. 33.24. 



Ebraldos de Paaato, testis. 25. 20. 

Ebrardua de Puaiaco. 34.25.-46.32. 

EbrordoB, frater Uirnldi de Camoto, testîs. 7. 6. 

ErenbnTgis, uxor Giruldi de Carnoto, 7, 6. 

ErraonfriduB, notaritia comitia Mathei Bellimuntia, tealis. 6. G. 

EnnudoE BleaeDEia, scrviuQN AnicliaiieiiEia ecclesie, tcistiti, 23. 19. 

EuBtachia, filia Galterii do Freain. 39. 27. 



FobertuB Boche, servienfl. 32. 24. 

Frodo, pater Berordi. 5. 5. 

Fulcheriiis, abbas, tea'is, 6. S. 

fuIcheriuH Bel-Oisel, testia. 48. 33. 

FuloheriuB, miles, filiaa Qaltoriî de Fretin. 39.27. 

Folco, Giimerarius, lestia. 25. 20. 

Falgeriusi âliue Puelioa de Bupe. 35. 26. 



Uauiue do Itemolato. 37. 2lr. 
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Clacîos, aorricQB GîrtJdi do Cunioto, testis. 7. G. 

Onlobruiu do Muiloi, ksCû. il. '26, 

aaltoriuB. 31.23. 

Qaltarituj, ÂlbaDODBis opiscopuB. 11. 9, 

OalteriuB, Danenaîe orcludiMonus, Icstis. 2X 19, 

Qaltorius de Fresin, miles. 3'J. 27. — 40. 28. 

Oolthetius, BliiM Miionù comitiit Bari. 46.32. 

tiuriuua Boguerellua, testis. fi. 5. 

aaniius, camerarius, iealla. 34. 25. 

Garinus do Friseia. 44. 31). — 51. 35, 

UarinuB de Novi, testîa. 28. 22. 

GiirinuB do Noi-iauo. 16.12.-26.21. 

Garmos do Novo Vico. lestia. û. 5.-27. 21. 

OaudefridiiB. 31,23. 

GaiifridoB, capoUanus, tastis. 27. 21. —41. 28.-43. 34. — 50. 34. 

OauCridiw Oatus, testis. 51.35. 

GaufriduB, ckricua, teatis. 7. 6. 

Qaofridiis Coitttat (vol CointetoBl, teatis, 28. 22. — 2'J. 22. — 36. 2G. 

Gaafridos do Bozochiis, teaCis. 21. 16. 

Gaufridua de Bello-Monte, testis. 51.35. 

Gaufridua de Brullone (vol BroUonio), teatÎR, 44.30.^45.31. 

GaufriduBdo Btillo. 33.24. 

Gaafridus, decaniia, te&tta, 23, 19. 

Gaufridua do Crùnisiaco, tesUa, 49, 34. — 50. 34. 

Ganfridue de Funca, teatia. 44. 30. 

Gttufridua de Alouiuteriis, miles. 43. 30, — 47. .12. 

Gaufridus do PoroheTonviJIa, tcsCÎG. 49, 34. — 50, 35. 

Gaafridus de Rupe, tcstia. 51. 35. 

Onufridui de Taliopio. testis. 34. 25. 

OanEridQB, fîlius liugoQÎs IV, vicecomilis Castridnai, 5. 6. 

Gaufridua, filius PLilipi de Monte Ducet, testis. 37. 27. 

Gaufridus, frater Eenbaudi de BuUo, 33. 24, 

Gaufridua Gode, testis. M. 25. 

Gaufridua Heli. 36. 25. 

Ganfridus l'evrel, tealia. 41, 28. 

GftufriduH, prcsbitor, testis. 25, 20. 

Gaufridua Undulli, toatia. 43. 30. 

Gaufridus Kufua, frater Thoobaldi. 3B,27. 

Oaufridus, aacerdoa, testis, 23. 19. 

GftUfridus IV, vioecomea Castriduai, 41. 28. — 4G. 31. — 43. 33. — 50. 3 

51. 35. 
GauterioB de Fricsia (vel Friese), testie. llj. 12. — 17. 13. 
Oorricoa, serviens elemosiuarii, testis, 7, 6. 
Gervasiua de Lanere, testia, 34. 25. 
GildoiouF, mo^ister eiemosiae. 12. 9. 
Gilduinus do BuUovillu. 31.23. 

Gillcbertus de Miliaco (vel do Millil, tastis. 16. 12. — 28. 22. 
Gillemerus, punetanoB, Icstb. 43. 30. 
Gilo, foroxtoriuH. 41.28. 
GiralduB de Cariiuto, Glius Aosaudi. 7. d. 
GiralduB, fatnnlus elcinoiiinu, testis. 12.0. 
GirarduB, frater Girardi Ilegis. 30.25. 
Girardas Bos. 36.25. 
Girsrdiin, lesiia. 23. 19. 

QiranJus, servions Aurelianis ea-lesïe, tmtis. 23. 19. 
GirranluB, frater Itotborti l'oleni, testis. 21. 16. 
Oisleburltu, uurdubuDurius, BorvioDs coraîtta Mulhuî Dellimontis, ttiBlù. 6. C 
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Gis, mi))decaniu, teeti», 22. 19. 

GodefritliM!, ciipelUnDfl, tpniis. 4ft. 33. 

Ooherias de Itsrneliia. 37. 'JO. 

Gflherina de Lanereio, teetis. 45.31. 

GailiFitns E«corfanz, tM>ti§, 48. 33. 

Guida Briders, teitw. 23. 19. 

Quido, diaconos, testis. 12. 9, 

Guillclmus de Cbeemeîo. tc«cÎ8. 4n. 32. 

GnilloIniQs de Gastina, tcslia. 44. 30. 

Qnillolmna do Memillon, milM, testÎH. 41. 28. —50. 34, 

Gtiiltelmua, £ratâr JohanniH de Sccureio. IT, 13> 

OliilleltatiB Goetoa, teetiB. 7. 1). 

Gnilleltans, mogister clemoBine. 7, 6. 

GuillelmnH, presbiler du Campo Botaodo, toBtîs. 44. 30. 

Guillolmus Itufus, leetU. 37.27. 

Guillcrmus de Siampis. toElÏB. 43. 30. 

Gnillermns, Hlim Theobuldi ncrloial. 28. 22. 

OoillcrmiiB, preebiier cardinalia tituli sancti Pétri ad Vbctila. 11. 5 

H 

nuliertaG, lilius Tebcrii de Curia Alant, testis, 31. 33. 

namericns, Ëline Âalardî, teBtÎB.S. 5. 

Heliauidig, soror Archenbandi de Ëspesonvilta. 45. 31. 

HeliBendîa, comitieM Bari, 46. 32. 

Henricus. filiits comitie Tbeobaldi V. 25. 20. 

Henricus Gastelli, téetie. 43. 30. 

HorbertuB, abbaB BonevallenfiM, teatie. 17. 13. 

HerbcrtUE, abbas Cactridani, teglis. S6. 21. 

Ilerbertus do Favellis, testia. 29. 22. 

Ucrbcrtae, mnreBcaluK. testis. 25. 20. 

Hericus, leslis. 25 20. 

Uerlnis, uxor lUnbaudi do Bnllo. 33. 24. 

Hermannue, enbdiaconua, notnrins snncte Romans ecclesio. 11. 9. 

lleryeiiB de Curvavilla, toslis. 26. 21). 

HcrvciiH de C^conia, leEtia. 21. llî, 

Hcrreus do Villuvoiaum, tesUs. 45. 31. 

Uerveus, oepos Tbeobaldi Bufi. 38. 27. 

nerreOB Hufus, testis. 61. 25. 

HUdoardÎB, uzor Willelmi de Monastenia. 43. 30. 

Eildeburgis, filia Huborti de Goto liago. 12. D. 

Hildeburgis, tostia. 12. 9. 

HildiiinuB, cantor stuictc Marie CarootcaBifl. 2. 2. 

Hubaldiis, HoftrieueÎB tfpÎBcopos. 11. 9. 

Hubertiu Bonn, teBtÏB. 50. 34. 

Hubertus, cupollanus Ganfridî IV, vicecorailis. 46. 32. — 49. 31. 

Hubnrtus, cerarius du Cbamnrcia, teetis. 48.33. 

IIubertuB do Cnro Bogo, gencr Odo&tg de Villalevaudi. 13. 9, 

UHhertnsdeSpenumvilIttiveldBSpeBOQvCU). 21. 15. — 23. la. 

Hugo, AorelinnenBiH decanuB. 21. 16. 

Uiigo Rorrel, IêbUb. 17. 13. 

Hugo CamboUanufl, teatis, 42.29. 

Uugo, caroerarius comitia Lodovici, teatU. 46. 31 — 51 . 35. 

Hugo, canceilariuB Ludovic! regia. 10. 7. 

Hugo, chamerariaa. 26, 21. 

Hogo IV, vîceoomea Caetridunî. 5, 6. — 27. 21, 

HugoV, TicBtiOmCB Castridani. 31.23, 
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Hugo de Bulleyilla, testis. 28. 22. 

Hugo de Bullo. 33. 24. 

Hugo, decanus, testis. 21. 15. 

Hugo de Destrez, testis. 48. 33. 

Hugo de Espesonvilla. 45. 31. 

Hugo de Feritate, testis. 31. 23. 

Hugo de Free, testis. 34, 25. 

Hugo de Jalanz, testis. 23. 19. 

Hugo de Ruianova, testis. 21. 16. 

Hugo de Scolis, testis. 5. 5. 

Hugo de Septem Fontibus. 48. 33. 

Hugo de Valeriis, testis. 26. 21. — 27. 21. — 42. 29. 

Hugo, tilius Landri Lanier, testis. 28. 22. 

Hugo, fiiius Kaherii de Peveris. 26. 21. 

Hugo Flavus, testis. 5. 5. 

Hugo, f rater Archembaudi de Espesonvilla. 45. 31. 

Hugo, frater Rembaudi de Bullo. 33. 24. 

Hugo Sabelle, testis. 28. 22. 

Hugo Treihos, forestarius. 41. 28. 

Hugo, yicarius, testis. 5. 5. 

Huldricus, canccllarius comitis Theobaldi, testis. 16. 12. — 25. 20. 

I 

tacinthus, diaconus cardinalis sancte Marie in Gosmedium. 11. 9. 

Ivo, Camotensis episcopus. 1.1. — 2. 2. — 3.3. 

Ivonetus, testis. 42. 29. 

Ivonetus de Corbevilla, testis. 51. 35. 



JobertuB de Bocheto. 41. 28. 

Jocelinus Borrelli, testis. 31. 23. 

Jocelinus de Cormeriaco. 31.23. 

Jodoinus de Chine, testis. 21. 16. 

Jodoinus de Free, testis. 17. 13. 

Jodoinus, fiiius Pétri de Brucia. 28. 22. 

Johanoa, comitis Ludoyici filia. 51. 35. 

Johanna, vicecomiUs Gaufridi mater. 41. 28. 

JohanneSy Camotensis episcopus. 23. 18. 

Johannes de Bordis, testis. 12. 9. 

Johannes de Friseia. 44. 30. 

Johannes de Giom, testis. 49. 34. — 50. 34. 

Johannes de Mcrevilla, testis. 46. 32. 

Johannes de Secureio. 17. 12. 

Johannes de Veteri Vico, testis. 48. 33. 

Johannes Halo, testis. 17. 13. 

Johannes, presbiter, testis. 12. 9. 

Joscius, Turonensis episcopus. 20. 14. 

Juildinus, magister elemosine^ 11. 8. — 15. 11. 

JuldinuB, clericu0. 8. 6. 



Katerina^ Blese&sis comitissa. 42. 29. — 51. 35. 

17 



• ♦ 



258 TABLE ALPHABÉTtQtJB DES NOMS DB PERSONNES. 



Lambertus, cubicularins, testis. 6. 6. 

Lambertus Saccus, testis. 16. 12. — 25. 20. — 26. 21. 

Landri Lanier, testis. 28. 22. 

LetolduSy subdecanns. 21. 16. 

Ludovicus, Blesensis cornes. 25. 20. — 32. 24. — 33. 25. — 42. 29. — 44. 30. — 45. 

31.— 49.34. — 61.35. 
Ludovicus VI, Francorum rex. 14, 11, — 22. 17, 
Ludovicus VII, Francorum rex. 7.6. — 10. 7.— 13. 10. — 14. 11. — 16. 12. — 

22. 17, 

H 

Manasses, capicerius. 21. 16. 

Manaases, filius Ilugonis de Ruianova^ testis. 21. 16. 

Margarita, filia comitis Theobaldi V. 25. 20. — 32. 24. — 42. 29. - 51. 35. 

Margarita, mater vicecomîtis Hugonis, testis. 27. 21. 

Margarita, soror Archembaudi de Espesonvilla. 45. 31 . 

Margarita, uxor vicecomîtis Hugonis IV. 5. 5. 

Maria, soror Archembaudi de Espesonvilla. 45. 31 . 

Maria, uxor Ebrardi de Pusiaco, testis, 34. 25. 

Matheus comes Bellimontis. 6. 5. 

Matheus de Mellaio, testis, 48. 33. 

Matheus, fratcr Kenbaudi de Bullo. 33. 24. 

Matheus, frater Herberti de Favellis, testis. 29. 22. 

Matheus Parisiensis, testis. 42. 29. 

Matheus Villicus, testis. 49. 34. — 50. 34. 

Matildis, uxor comitis Mathei Bellimontis. 6,5. 

Maubertus, sacerdos, testis. 5. 5. 

Maurat de Biveria, testis. 41. 28. 

MauriciuB, frater Theobaldi Rufl, 38. 27. 

Mile comes Bari. 46.31. 

N 

Nevelo, dominus Fracte-Vallis. 48. 33. 
Nicholaus de Belvaco, notarius, testis. 6. 6. 
Nicholaus frater Eenbaudi de Bullo. 33. 24. 
Nicholaus, marescallus, testis. 26. 21. 



Oddo, Diaconus cardinalis Sancti Nicholai in Carcere, 11. 9. 

Odelina, filia Huberti de Garo-Rogo. 12. 9. 

Odelina, uxor Gaufridi de Monasteriis. 43. 30. — 47. 32. 

Odo, testis. 12. 9. 

OdoA. 47.32. 

Odo Borrelli vel Bdrrelus. 14. 11. -^ 22. 17. 

Odo Borrel, testis. 28. 22. 

Odo Brunel vel Brunellî. 47. 32* — 52. 35. 

Odo Burellus, testis. 16. 12. — 31. 23. 

Odo Chauvel, testis. 41. 28. 

Odo de Alona, testis. 34. 25. — BO. 20. 

Odo de Bestisi^ testis. 21. 10. 

Odo, decanuB, testis. 51. 35. 
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Odo de Cormeriaco. 34. 23. 

Odo de Montpancier^ testis. 46. 32. 

Odo de Theovilla, testis. 28. 22. 

Odo de Villalevaudi. 12. 9. 

Odo, filius Theobaldi Herloini. 28. 22. 

Odo, frater elemosine, testis. 12. 9. 

Odo frater Renbaadi de Bullo. 33. 24. 

Odo Trivaldus, testis, 5. 5, 



. . I 



Paganos, testis. 23. 19. 

Paganus de Froievilla, testis. 17. 13. 

Paganus de Monte Duplici, testis. 27. 21. ^ 

Paganus Trosel, testis. 29. 22. — 48. 33. 

Petronilla, fîlia Bartholomei sexterarii. 48. 33. 

Petrus Abbas. 28. 22. 

Petrus do Borrenc miles, testis. 6. 6. 

Petrus de Brucia. 28. 22. 

Petrus de Esspesunvilla (vel do Pesovilla). 14. 10, — 16. 12. — 22. 17.-45. 31. 

Petrus de Froovilla, testis. 42. 29. 

Petrus de Roncerolis, testis. 6. 6. 

Petrus de Villerbetone (vel Villebeton), testis. 29. 22.-42. 29, — 61. 35.' 

Petrus Potardus, testis. 46. 32. 

Petrus^ procurator elemosine, testis. 17. 13. 

Philipus de Monte Ducet, testis. 37, 27. 

Philipusde Pleseis^ testis. 41. 28. 

Philipus, filius comitis Theobaldi. 32. 24. — 42. 29. — 51. 35. 

Philipus, filius vicecomitis Gaufridi IV. 49. 33. — 51. 35. 

Pierre, cardinal légat d'Alexander III. 24. 19. 

Polanus de Blesis, testis. 43. 30. 

Puelina de Kupe. 35. 25. 

Radulphus de Galardone, testis. 7. 6. 

Hadulphus de Villers, testis. 48. 33. 

Radulphus, molendinarius de Bretignî. 52. 35. 

Radulphus, presbiter, testis. 34. 25. 

Raginaldns, capellanus comitis Theobaldi V, testis. 25. 20. — 26. 21 . 

Raginaldns, Camotensis episcopus. 39. 27. 

Raginaldus Crispini, testis. 25. 20. — 26. 21. — 42. 29. — 51. 85. 

Raginaldus Daude. 41. 28. 

Raginaldus de Fonte. 35. 25. 

Raginaldus de Milli, testis. 42. 29. — 51. 35. 

Raginaldus de Milliaco, testis. 45. 31. 

Raginaldus de Monte mirabili, testis. 51. 35. 

Raginaldus de Orrevilla, testis. 43. 30. 

Raginaldns de Roboreto, testis. 25. 20. — > 26. 21. 

Raginaldus de Sohiis, testis. 43. 30. 

Raginaldus Gonele. 34. 25. 

Raginaldus Pagani (vel Paganus), miles, testis. 41. 28. — 46. 32. — 48. 88, 

Raginaldus serviens Aurelianis ecclesie, testis. 23. 19. 

Raherius de Peveris. 25. 20. 

Raherius de Vetero Vico, testis. 16. 12. 

Raibandus, filius Renbaudi de Bullo. 33. 24. 

Rainaldos de Choe, testis. 21. 16, 
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Hainbaudus de Castellariis, testis. 34. 25. 

Renbaudus de Bullo. 33. 24. 

Richard us Charrum, testis . 28. 22, 

Kichardus Castellariiis, testis. 28. 22. 

Richardus, f rater elemosine, testis, 12.9. 

Richardus Ilarenc, testis. 46. 32. 

Robertus Beneventus, testis. 21. 16. 

Robertus de Bonavalle, prepositus Castriduni, testis. 51. 35. 

Robertus de Carnoto, testis. 36. 26. 

Robertus de Froovilla, testis. 42.29. 

Robertus de Mesio, testis. 25. 20. —42. 29.— 45. 31. — 51. 35. 

Robertus de Meso, testis. 29. 22. —36. 26. 

Robertus de Sancto Quinto (vel Quintino), testis. 5. 5. — 41. 28, 

Robertus de Sancto Valériane, testis. 41. 28. 

Robertus de Veteri Ponte, testis. 44. 30. 

Robertus II, episcopus Carnotensis. 7.6. 

Robertus, iilius llaginaldi Gonele. 34. 25. 

Robertus, frater Giraldi de Carnoto, testis. 7. 6. 

Robertus Motel, testis. 46. 32. 

Robertus Mouchel, testis. 41,28. 

Robertus, presbiter do Sancto Valériane, testis. 17. 13. 

Robertus saccrdos elemosine, testis. 12. 9. — 17. 13. 

Robertus Villicus, testis* 48. 33. 

Robin Mocel, testis. 27. 21. 

Rosscelinus do Manberolis, testis. 5. 5. 

Rotbertus Polenus, testis. 21. 16. 

Rotrocus cornes Mauritanie. 33. 



Salvagius de Villeris, testis. 34. 25. 

Sanctio Borelli, testis. 26. 21. 

Saturnina, soror johannis et Gariui de Friseia. 44. 30. 

Simon de Mota, testis. 31. 23.' 

Simon, dominus Monlis Fortis. 19. 14. 

Stepbanus, abbas Tyronii. 18. 13. 

Stephanus, abbas, frater Archembaudi de Espesunvillai 45. 31. 

Stephanus, capellanus, testis. 5. 5. 

Stephanus, filius, Garini Boguerelli, testis. 5. 5. 

Stephanus, filius Ilugonis do Septem Fontibus. 48. 33. 

Stephanus, prier, testis. 5. 5. 

Symon de Rupibus, testis. 21. 16. 



Tardi Granier, testis. 28. 22. 

Teherius de Curia Alani, testis. 31. 23. 

Teobaldus de Faverolis, testis. 21. 16, 

Teobaudus, concellarius. 45. 31. 

Tesricus de Germiniaco, testis. 21. 16. 

Theobaldus, testis. 12. 9.-23. 19. 

Theobaldus Bonel, testis. 5. 5. 

Theobaldus Bormaut, testis. 49. 34. — 50. 35. 

Theobaldus, cancellarius comitis Ludovici. 42. 29. — 45. .31. — 51. 35. 

Theobaldus, decani major communie, testis. 26. 21. 

Theobaldus, decanus, testis. 51. 35. 

Theobaldus de Haia. 43. 29. 
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Theobaldus, filius comîtis Ludovici. 51. 35. 

Theobaldus, filius comitis Thibaldi V. 25. 20. 

Theobaldus Herloini. 28. 22. 

Theobaldus Rufus. 38. 27. 

Theobaldus V, cornes Blesensîs. 7. 6. — 9. 7. — 16. 12. — 17. 12. — 22. 17. — 23. 

9. — 25. 20. — 26. 21. — 28. 22. — 29. 22. - 30. 23. ~ 32. 24. — 35. 25. — 

38. 27. — 42. 29. 
Theobaldus, servicus Aurelianis ecclesie, testis. 23. 19. 
Therricus, testis. 23. 19. 
Thibault ÎV, comte de Blois. 24. 20. 
Thomas, filius Hugonis de Septem Fontibus. 48. 33. 
Thomas, frater Girardi Régis. 36. 26. 
Thomas Rabel, testis. 48. 33. — 49. 34. — 50. 34. 

Toubaldus, presbiter cardinalis tituli sancte Crucis in Hierosolimam. 11.8. 
Tronîus, serviens Giraldi de Camoto, testis. 7. 6. 
Trosel, testis. 17. 13. 



Vaslinns de Firmitate, testis. 21. 16. 

Vincentius, serviens Aurelianis ecclesie, testis. 23. 19. 

w 

Willelmus, abbas Tyronii. 9. 7. 
Willelmus de Mansione Milonis, testis. 49. 33. 
Willelmus de Monastcriis. 43. 30. 
Willelmus de Romillio, testis. 12. 9. 
Willelmus juvenis, frater Birardi, testis. 7. 6. 
Willermus, Gamotensis episcopus. 16. 12. 



Ysabella, filia comitis Theobaldi V. 25. 20. — 32. 24. — 42. 29. — 51. 35. 
Ysabella, fiUa Eenbandi do Bullo. 33. 24. 



SECONDE PARTIE. XIII« SIÈCLE 



Aalix de Nemoro Ghoucher. 199. 135. 

Aaliz de Boieville, vel Alicia de Barevilla, mère de Johannin Caillart. 307. 222. 

— 308. 223. 
Aaliz de Ghantelou. 109. 75. 

Aaliz, soror Herberti de Guerchia. 238. 163. —247. 171. 
Achonetus de Montgeraguet. 64. 44. 
Ada, abbatissa Sancti Aviti. 81. 56. 
Ada, soror Odonis Brunel. 72. 49. 
Adam Brunelli, miles. 129. 89. 
Adam, clericus, testis. 123. 85. 

Adam de Bardilleriis , miles. 76. 51. — 83. 57. — 111. 77.— 176. 119. — 211. 143. 
Adam de Binais, testis. 123. 85. 

Adam de Burroi, quondam presbiter ecclesie de Monlaien, testis. 167^ 112. 
Adam de Cloia, miles. 102. 7L 
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A4am de EspeBunvilla, armiger, nepoB Guillermi. 261. 180.— 262. 181.— 263. 182. 

— 265.184. 
Adam de Onenvilla , gêner Ade de Bardilleriis. 211. 144. 
Adam, filius Ado de BardiUeiiis. 211. 144. 
Adam Harenc. 83. 57. 
Adelicia, fîlîa Johannis Montinhîacî. 71. 48. 
Adelicia, filîa Raginaldi de Fonte. 208. 141. 
Adelicia, filia vicecomitis Gaufridi IV. 85. 59. 
Adelicia, mater Ursionis de Mellaio. 121. 83. -^ \27. 88. 
Adelicia, relicta Frcmillonis^ uxor Giraldi armigeris. 93. 64. 
Adelicia, relicta Roberti de Sancto Leobino. 197. 134. — 198. 134. 
Adelicia, uxor vicecomitis Gaufridi IV. 85. 69. 
Adelina de la Huonniere. 199. 185. 
Adelois. 176. 120. 

Agatha, filia Guillermi do Villehermoî. 271. 189. 
Agatha, filia Keginaldi Lccort. 178. 121. 
Agatha, filia Thome do Richevillo. 295. 209. 
Agatha, soror Garnerii do Langeio. 65. 44. 
Agatha, uxor Johannis do Rubeo Monte. 106. 74. 
Agatha, uxor Typherii de Sena. 328. 247. 
Agnes de Franchaio. 62. 42. 
Agnes, filia Guillermi do Villehermoî. 271. 189. 

Agnes, filia Hugonis majoris do Logron. 102. 71. 

Agnes, filia vicecomitis Gaufridi IV. 85. 59. 

Agnes la Pichonesse. 259. 179. — 285. 20U — 292. 207. 

Agnes Quadragaria. 254. 176. 

Agnes, relicta Reginaldi de Villaneio. 157. 106. 

Agnes, soror Galterii de Loivilla. 104. 72. 

Agnes Touchart. 199. 135. 

Agnes, uxor Guillelmi MoUart. 281. 196. 

Agnes, uxor Johannis de Tuscha. 309. 224. 

Agnes, uxor Thcobaldi de Prati. 169. 113. 

Alicia do Barevilla vel Aaliz do Boieville, mère de Johannin Caillart. 307. 222. — 
308. 223. 

Alicia, uxor Ade de Onen villa, filia Ade do Bardilleriis. 211. 144. 

Alicia, uxor Johannis de Castro. 296. 210. — 326. 245. 

Aliéner, uxor Ilugonis, domini Novi Castri. 118. 80. 

Alis, comtesse de Blois. 303. 218. 

Amauricus de Trou. 102. 71. — 103. 72. 

Amdreas Tropinel. 102. 71. 

Amelina do Virgulto, uxor Nivelonis Marcelli. 109. 76. 

Amelina Gobe. 129. 89. 

Amelina, soror Hugonis Oliveri. 53. 37. 

Amelina, uxor Bemaldi le Mintier. 174. 116. 

Amiotus, de Aureliano. 179. 121. — 287. 202. 

Andoisa, filia Pagani de Feritate. 151. 102. 

Andréas de Libovilla. 225. 154. 

Andréas, filius Roberti de Bapaumis. 107. 74. 

Andréas, major de Orson villa. 298. 213. 

Andréas Scripha, elemosinarius. 133. 92. 

Angebaldus do Galart. 176. 118. 

Ansellus, f rater Achoneti do Montgeraguet. 64. 44. 

Arsmburgis, filia Garini de Joi. 111. 77. 

Archambaudus de Ëspesonvilla, miles. 263. 182. — 265. 184. 

Aremburgis, filia Cecilie la Pontele. 243. 167. 

Arenburgis, filia Hugonis de Becherello, testis. 151. 108. 

Amulphus Belle Jovente. 288. 203. 
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Amulphus Marron, famulus Elemosino, testis. 123. 85. 

Arnulphus Oson. 87. 60. 

Ascelina, filia Pétri Rigon. 273. 191. 

Ascelina, uxor Ginoti de Planta. 285. 200. — 292. 207. 

Aficelina, nxor Guillermî Turriau. 210. 143. 

Aficclinus le Mestiyier. 313. 228. 

Asscelina, nxor Bemaldi de Bnllo. 57. 39. 

Anbertufl, clericus, filins Ganfridi Gode. 276. 193. 

Aabertns de Escharbot. 269. 188. 

Anbertus de Sancto Sepnlchro, miles. 107. 75. 

Anbertus de Villa Vacua, miles. 266, 185. 

Aubnrgis, nxor Galterii de Loivilla. 104. 72. 

Auchems de Goherî, camifex. 171. 114, 

Andoisa, soror Hngonis Oliveri. 53. 37. 

B 



« 



Ballivns. 173. 116. 

Bartholomeus, elemosinarius ,te8tis. 81. 56. 

Bartholomeus, filins Hngonis de Basonvilla. 110. 76, 

Bartholomens^ f rater Stephani Caillart. 250. 172. 

Bartholomens Frerale. 176. 119. 

Bartholomens, magister Elemosiue, testis. 73. 49. — 76. 52. — > 79. 54. 

Bartholomens, procurator Elemosine, testis. 55. 38. 

Beatrix de Monte Canini. 156. 105. 

Beatrix, soror Hngonis de Cloia. 56. 39. 

Beatrix, nxor Gnillermi dicti le Frère. 296. 210. — 316. 230. — 326. 245. 

Beatrix, uxor Hngonis Oliveri. 53. 37. 

Beatrix, nxor Hngonis Kide. 154. 104. — 203. 137. 

Beatrix, nxor Johannis Se vin. 292. 207. 

Beatrix, nxor Odonis Poret. 215. 147. 

Benedicta. 70.47. 

Benedicta, nxor Johannis dicti Bovis. 248. 171. 

Benedictns. 176. 118. 

Bemaldns, vel Bernardus, de Bnllo. 57. 39. — 72. 49. — 75. 52. — 77. 53. —241. 

165.— 253.175. 
Bemaldns le Mintier. 174. 116. 
Bemardns, clericns. 289. 204. 

Bemardns de Conf ons, gêner Herberti de Gnerchia. 238. 163. 
Bemardns, filins Theobaldi de Dangeolo. 101. 71.— 104.73. 
Bemardns Letannenr. 287. 202. 

Bemardns, preabiter et persona ecclesîe de Oratorio Brolli. 161. 108. 
Bemardns Torci, de Ponte. 152. 103. 
Bigota. 176. 119. 

Blandin, mnnerins, testis. 123. 85. 
Bochagia, nxor Raherii do Peveris. 75. 51. 
Bochart, de Fractavalle, testis. 123. 85. 

Boemnndns , capellanns et cancellarins domini Johannis Belgenciaci. 62. 4^. 
Bonns homo de Charqnchn, testis. 151. 102. 
Borrellns de Bardilleriis, miles. 299. 215. -* 300. 215. 
BontlUa. 178. 121. 
Brito de Selomes. 176. 119. 
Bnrdinus, filins Johannis Crassi. 66. 40. — 69. 41. — 61. iSé 
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C 

Cara, uxor Qalterii de Ruella. 222. 152. 

Cecilia la Pontele. 243. 167. 

Claricia, mater Gaufridî de Fracbenis. 92.64. 

Clemencia, uxor comitis Theobaldi VI. 117. 80. — 136. 93. — 143. 97. — 146. 99. 

— 146. 99. — 176. 119. — 191. 129. 
Ck)lin de Jaglon. 304. 219. 
Colinus Bechet, armiger. 296. 210. 
Colinus de Valennis, armiger. 189. 128. 
Colinus. filius Gaofridi Gode. 276. 193. 
Colinus Moschet^ armiger. 189. 128. 

Colinus, nutricius puerorum domini Fractevallis, testis. 123. 85. 
Crispinus, filius Hugonis Cambellani. 63. 43. — 73. 49. 

D 

D. Arcbidiaconus Dunensis. 235. 160. 

David de Urson villa. 192. 131. 

Dionisîa, uxor Roberti Villici. 87. 60. — 102. 71. 

Dionisius, procurator decanatus Castriduni, testis. 94. 65. 

Dogna, filia Pagani de Feritate. 151. 102. 

Dona, soror Hugonis Oliveri. 53. 37. 

Droco Furarius, testis. 59.41. 

Durandus, testis. 261. 181. 

Dyonisîus dictus Chapel, vel le Chapel, clericas, procurator Elemosine. 320. 237. 

Ebrardns, avns Milonis comitis Bari. 88. 61. 

EbrarduB de Brolio, testis. 261. 181. 

Ebrardus, presbiter de Marboe, 82. 56. 

Elisabeth, filia Agnetis de Francbaio. 62. 42. 

Elisabeth, uxor Boberti de Bapaumis. 107. 74. 

Elysabeth, uxor Garini de Joi. 111. 77. 

Emelina, relicta Jobaunis Custellarii. 268. 186. 

Emeniardis la Rate, relicta Mathei le Rat. 255. 177. 

Emma, uxor Ursionis de Mellaio. 121. 82. — 123. 85. «- 127. 88. — 130. 89. 

Emmelina, filia Pagani de Feritate. 151. 102. 

Enouse, 82. 56. 

Erardus, presbiter Sancti Martini de Feritate, testis. 151. 102. 

Eremburgis, uxor Guillelmi Blanchecote. 241. 165. 

Erenburgis, filia Mathei Roetel. 82. 56. 

Erenburgis, uxor Guillermi de Bulainvilla. 183. 125. -^ 184. 125. 

Ermesendis, filia Ludovici Cambellani. 84. 58. 

Ermesendis. uxor Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 

Ernaldus, abbas Sancti Launomari Blesensis. 80. 55. 

Emaudus Fauperius. 179. 121. — 287. 202. 

Emaudus, filius Marie, filia Mathei RoeteL 82. 56. 

Erraudus Malaterra. 54, 37. — 66. 45. — 75. 51 . 

Esglentina, filia Hugonis de Basonvilla. 110. 76. 

Estiennre de Porcheronvilla. 302. 218. 

Eustachia, soror Odonis Brunel, 72.49. 
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F 

Fenis. 62. 43. 

Flaeau. 111. 77. 

Fngenis Chater. 280. 195. 

FremUlon, testis. 59. 41. ^ 93. 64. 

Folcherios, frater Theobaldi de Guillart. 94. 65. — 95. 66. 

Fnlcho de Mesmillon, miles. 286. 201. 

Fnlco de Chantemelle, miles. 176. 117. 

FulcoinB Tacca, testis. 151. 103. 

Gktlcherns, filias Milonis comitis Bari. 88. 61. 

Galtienis, Caraotensis episoopns. 121.83. — 122. 84. ^ 127. 37. — 131. 90.— 

132, 90. 
Galterias, cornes Blesensis. 140. 96. 
Qalterins de Camoto. 81. 56. 

Gkdteriiis de Frescoto, canonicus Caraotensis. 156. 105. --187. 126. 
Galterios de Rnella. 222. 152. 
Ganeran. 324. 243. 
G. Archidiaconns Danensis. 274. 191. 
Garinos Bachete. 158. 106. — 163. 109. 
Gkuriniis Chevreau, miles. 176. 118. 
Garinus Chufin. 287. 202. 
Garinus de Friesia, testis. 61. 42. 
Garinus de Gisili, miles. 154. 104. 
Garinus de Joi, miles. 111. 77. 
(Garinus dictns Callart, clericus. 310. 225. 
Garinus Morehier, avus Garini Morehier. 141. 96. 
Ghirinus Morehier, miles. 141. 96. 

Garinus, Tel Guarinus Quadrigarius. 181. 123. — 236. 161. — 237. 162. 
Ghirinus, sacerdos de Cloia. 56. 39. 
G^anieriuSf clerious elemosine, testis. 81. 56. 

Ganierius Tel Guaraerius de Langeio^ miles. 65. 44. — 264. 183. •<- 273. 191. 
Garaerius de Ruchevilla. 160. 108. 
Guaraerius, filius Gkunerii de Langeio. 65. 44. 
Gkunier de Meresville, escuier. 302. 218. 
Gkrafridus Berengier. 233. 159. 
Gaufridus Biote. 288. 203. 

Gaufridus BouguereL 171. 114. *^ *'* 

Ghrafridus Bruneau, miles. 176. 118. 

Gaufridus Callart, de MalouTilla, prepoeitus de Feritate Villenolii. 195. 133. 
Gaufridus, capellanus TÎcecomitis Gaufridi IV. 59. 41. 
Gaufridus Catus, testis. 94. 65. 
Gaufridus Chapea6ol, de LiboTilla. 219. 151. 
Gaufridus Cherat. 176. 119. 
Ghkufridus Ohofin, carpentarius. 267. 186, 
Gaufridus de Alonna. 316. 231. 
Gaufridus de Arroto^ armiger. 142. 97. — 174, 116.— 223. 153. — 224. 153. — 232. 

158. — 253. 175. — 257, 178. — 268. 178. 
Gaufridus de Binais. 75. 51. 

Gaufridus de Bulainvilla vel Bullenvilla. 72. 49. — 183. 124. 
Gaufridus de Bulli, Aurelianensis canonicus. 207. 140. 
Gaufridus de Capella. 179. 121. — 276. 193. — 287. 202. 
Gaufridus de Caannoie, miles. 191. 130. 

18 



266 TABLE ALPHABÉTIQUE DES NOMS DE PERSONNES, 

Gaufridus de Droî, miles. 113. 78. — 114. 78. - 116. 79. 

GaufriduB de Estauvilla, pater Stephani. 176.119. — 193. 132. 

Gaufridus de Favellis, armiger. 214. 147. — 216. 148. — 217. 149. — 218. 150. 

Gaufridus de Favellis, miles. 256. 178. 

(Jaufridus de Frachenis, vel Frechenes, vel Fraichannes , vel Franchesnes. 92. 64. 

— 148. 100. — 176.119. 
Gaufridus de Gueherbaut. 159. 107. 
Gaufridus de Jonavilla^ miles. 178. 121. 

Gaufridus de Lannere vel Laneriaco. 120. 81. — 174. 116. — 214. 147. — 216. 148. 

— 217.149 — 218.150. 

Gaufridus de Macherein villa, miles. 149. 101. 

Gaufridus de Merrevilla, miles. 171. 114. 

Gaufridus de Morenviila, miles. 211. 145. 

Gaufridus de Planchevilla. 176. 117. 

Gaufridus de Porcheronvilla, presbiter. 208. 141. — 250. 172. — 259. 179. 

Gaufridus de Porcheronvilla, testis. 55. 38. — 67. 45. — 78. 53.— 81. 66. — 94. 65. 

Gaufridus de Rengi. 176. 120. 

Gaufridus de Rua, miles. 133. 91. 

Gaufridus de Rupibus. 79. 55. 

Gaufridus de Sancto Amando, miles. 206. 139. 

Gaufridus de Sancto Avito. 334. 252. 

Gaufridus de Sancto Avito, avus Gaufridi de Sancto Avito. 334. 252. 

Gaufridus de Villa in Blado, presbiter. 170. 114. 

Gaufridus dictus Lanier, miles. 254. 175. 

Gaufridus dictus le Forestier. 269. 188. 

Gaufridus dictus Picot. 313. 228. 

Gaufridus, Dunensis archidiaconus. 115. 79. — 107. 112. — 170, 114. 

Gaufridus, filius Ade de Bardilleriis. 211. 145. 

Gaufridus, filius B/3maldi de Bullo. 57.39. 

Gaufridus, filius Gaufridi de Droi. 113. 78. 

Gaufridus, filius Gaufridi Normant.590. 02. 

Gaufridus, filius Hervei Rufi, testis. 83. 67. 

Gaufridus, filius Odonis Brunel. 72. 49. 

Gaufridus, filius Pétri Rigon. 273,191. 

Gaufridus, filius Theobaldi de Guillart. 94. 65. — 95, 60. 

Gaufridus, filius vicecomitis Gaufridi IV. Hf). 59. 

Gaufridus, f rater Garnerii de Langeio. 05. 44. 

Gaufridus, f rater Ilugonis de Cloia. 50. 38. 

Gaufridus, f rater Johannis Montinbiaci. 71. 48. 

Gaufridus, frater Odonis Brunel. 72, 49. 

Gaufridus Galteri. 226. 154. 

Gaufridus, gêner Hugonis de Mathucriis. 100. 70, 

G, vel Gaufridus, gerens vices decanatus Dunensis in Pcrtico. 177. 120. — 179. 122. 

— 224. 153. — 220. 154. — 233. 159. 

Gaufridus Gode, miles. 72. 49. — 188, 127. — 189. 128. — 270. 193, — 296. 211. 

Gaufridus le Seintier. 253. 175. 

Gaufridus Maudoit, testis. 81. 56. 

Gaufridus Nardi. 200, 180. 

Gaufridus, nepos Hugonis Bigoti de Sainte-Face. 90. 02. 

Gaufridus Normant. 90. 02. 

Gaufridus Tiher, molendinarîus • 138. 94. 

Gaufridus IV, vicecomes Castriduni. 54. 38. — 59. 41. — 00. 41. — 61. 42. — 75. 

51. — 85. 59. 
Gaufridus V, vicecomes Castriduni. 87. 00. — 124. 85. — 136. 93. — 143. 97. ^ 

146.99. — 220. 151. 
Gaufridus, vicedominus Camotcnsis. 120. 87. 
Gauterius de Gaudon villa, testis. 63. 37. 
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Gauterius de Loevîlla, vel Galterîos de Loîvilla. tOl. 70. — 104. 72. 
Gauterius, frater Hugonis de Cloia. 56. 38. 
Gauterius Hericanus, testis. 151. 103. 
Gauterius Lovel, testis. 151. 102. 
Geofroy de Saint-Avi, père de Geofroyn. 304. 219. 
G^ofroyn de Saint- Avi, fils de Geofroy. 304. 219. 
Gervasius, capellanus Elemosine, testb. 55. 38. 
Gervasius, clericus Elemosine, testis. 81. 56. 
GervasiuSf dominns Novi Gastri. 68. 46. 
Gerrasius Estrivart. 107. 75. 
Geryasius Guinheline. 77. 53. 

G^rvasiusy pater Hugonis domîni Novi Castri. 118. 80. 
G. decanus. 139. 94. 

G. decanus Castriduni. 154. 104. — 255. 177. 
Gilebert de Saint- Avi. 304. 220. — 333. 251. — 334. 252. 
QûetsL, filia Gileti de AlonviUa. 316. 231. 
Giletus de Alonvilla. 316. 230. 
Gilleta, uxor GuiUermi Lecordier. 221. 152. 
Gillotus de Megaudin. 199. 135. 
Gilo Ferronus. 109. 76. 
Gilo, filius Hugonis de Basonvilla. 110. 76. 
Gilo, presbiter Elemosine, testis. 123. 85. 
Gilotus Folebrum. 254. 176. 
Ginaidus Daraies. 244. 167. — 245. 169. — 246. 169. 
Ginotus de Planta. 285. 200. — 292. 207.. 
Giraldus, armiger. 93. 64. 
Giraldus Buchete. 158. 106. — 163. 109. 
Giraldus Catns, vel Cato, miles. 107. 75. — 192. 131. 
Giraldus Chalart. 179. 122. 

Giraldus de Camoto, miles. 214. 147. — 216. 148. — 217. 149. — 218. 150. 
Girardus, abbas Bonevallis. 78. 53. 
GiiarduB de Nemore. 199. 135. 
Girardus de Peseriz, miles. 211. 145. 
Girardus dictus Gktudinean. 322. 240. 
Girardus, filius Gaufridi Lanier. 254. 176. 
Girardus, filins Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 
Girardus, filius Marie la Paieronnesse. 327.246. 
Girardus Boetel, nepos Mathei, testis. 82. 56. 
Gislebertus Culpele. 181. 123. 
Gode. 288. 203. 

Godefridns de Danceio, testis. 81. 56. 
Godeschallus. 268. 187. 
Goherius Goriam. 164. 110. 
Goherius de Boiers, miles. 244. 167. —245. 169. 

Goherius, decanus Castriduni. 144. 98. — 155. 105. — 157. 106. — 168. 106. — IGO. 
108. — 162. 109.— 164. 110. — 166. 111. — 169. 113. — 172. 115. — 174. 116. 
— 253.175. 

Gk>herins de Lanere, vel Lennere, vel Lanereio, vel Laneriaco, testis. 57. 40. — 77. 
53. — 100. 70. — 120. 82. —212. 146. 

Goherius de Mamberolis, miles. 119. 81. 

Goherius de Pataio. 58. 40. — 59. 41.-61. 42. 

Goherius de Tallepie, miles. 211. 145. 

Goherius, filius Hervei Rufi^ testis. 83. 57. 

Gk)heriu8 Rufus, miles. 176. 118. 

Golenus, vel JoUenus, filius Erraudi Maleterre. 54. 38. — 66. 45. 

Gosberttts, maritus Agnetis quondam relicta Raginaldi de Villanneio. 157. 106. 

G. presbiter Sancti Jacobi de Bonavalle. 165. lil. 
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Gradulphus, frater Raginaldi de Fonte, testis. 82. 56. 

Guarinus de Villa Nova, decanus Sancti Andrée. 301. 217. 

Gnido de Ebleeville, miles. 167. 112. 

Guido, filius Hngonis de Basonvilla. 110. 76. 

Goilleimus Blanchecote. 241. 165. 

Guillelmus de Bullevilla, miles. 176. 120. 

Guillelmos de Craances. 199. 135. 

Giiillelmus de Fonte, testis. 81. 56. 

Guillelmus vel Guillermus de Mohervilla^ testis. 53. 37. — 56. 39. — 67. 40. — - 

66. 45. — 77, 53. 
Guillelmus de Nemore. 199. 135. 
Guillelmus de Noviaco, canonicus Gamotensis. 289. 204. 
Guillelmus de Orsonvilla. 288. 203. 
Guillelmus de Villa Armoi, armiger. 228. 156. 
Guillelmus, filius Archenbaudi de Espesunvilla. 265. 184. 
Guillelmus, filius Gauf ridi Gode. 276. 193. 
Guillelmus Gonas, gêner Herberti de Guerchia. 238. 163. 
Guillelmus MoUart ,gener Uerbelini de Abbatia. 281. 196. 
Guillelmus Pichon. 176. 117. 
Guillelmus Yeveloing. 199. 135. 

Guillermus Allutierî, vel Alluctarii. 244. 167. —245. 169. 
Guillermus, armiger, filius Hervei de Mesio. 244. 167. — 245. 169. — 246. 170. 
Guillermus Bodian. 254. 175. 
Guillermus, dericus. 81. 56. 
Guillermus Collart. 213. 146. 

Guillermus de Bulainvilla, miles. 183. 124. — 184. 125. — 296. 211. 
Guillermus de Chantemelle, armiger. 211. 145. 
Guillermus de Choe, frater Elemosine. 86. 60. 

Guillermus de Ëspesonvilla, canonicus Beati Martini Turonensis. 261. 180. 
Guillermus de Esspesunvilla, clericus, dictus Quadrigarios. 206«139. 
Guillermus de Fonte, armiger. 236. 161. » 237. 162. 
Guillermus de Garois. 202. 137. 
Guillermus de Gaudo, magister vel procurator Elemosine. 94. 65. — 95. 65. — 98 

68. — 99. 69. 
Guillermus de Housson, miles. 159. 107. 
Guillermus de Mesmilo, testis. 59. 41. 
Guillermus de Mohervilla, nepos Roberti de Mesio» 89. 61. 
Guillermus de Sancto Quintino. 189. 128. 
Guillermus de Ses. 276. 193. 

Guillermus de Villehermoi, miles. 271. 189.^272. 190. 
Guillermus dictus Fromagee. 312. 227. 

Guillermus dictus Guenif vel Guenis vel Guenit. 312. 227. — 313.228. — 317.232. 
Guillermus dictus Le Frère, de Malevilla. 296. 210. — 316. 230. — 326. 245. 
Guillermus dictus Maie Nutritusj miles. 186. 126. 
Guillermus Doblier. 107. 74. 
Guillermus Dolloie. 79. 55. 
Guillermus, filius Cecilie la Pontele. 243. 167. 
Guillermus, filius Guillermi de Villehermoi. 271. 189. 
Guillermus, filius Hugouis de Jalanz. 75. 51. 
Guillermus, filius Marie de Valennis. 189. 128. 
Guillermus, filius Parvi Magistri. 329.248. 
Guillermus, filius Raginaldi de Fonte. 208. 141. 
Guillermus, frater Galterii de Loivilla. 104. 72. 
Guillermus, frater Garnerii de Langeio. 65. 44. 
Guillermus, frater Stephani Caillart. 250. 172. 
Guillermus Hervois. ?04. 138. 
Guillermus Hugon. 103. 72. 
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Gaillennas Leoordier. 221. 152. 

Guillermiu, magister ElemoBine. 80. 56. — 133. 91. — 234. 160. 

Guillemms ManseU 244. 167. —245. 169. 

Goillolmas, manias Henendis de Tesval. 137. 98. 

Gaillennus Mauridî. 160. 108. 

Guillermus, medicos. 91. 63. 

Goillennos Pariseaa. 169. 113. 

Guiilermas Toachefea. 268. 187. 

Gaillennus Tariau. 210. 142. 

Guillotns, filins Ade de Bardilleiiis. 211. 144. 

GyrardoB Coichart. 287. 208. 

H 

Haloysa, mater Hervé! de Mesio, armigeris. 244. 168. —245. 169. —246. 170. 

HamelinuB de Fossa Aacherii. 286. 201. 

HameriouB, filius Erenbargîs filia Mathei Roetel. 82. 56. 

Haoisa, filia Hugonis Cambellani. 63. 43. — 73. 49. 

Haoisa, filia Richardi Hareno. 83. 57. 

Haois U Baillete. 264. 183. — 273.191. 

Haoys, mater Agnetis la Pichonesse. 259. 179. 

Harenborgis, filia Johannis de Bordis. i51. 102. 

Havis, uzor Goillelmi Pichon. 176. 117. 

Hebertos Chaon. 199. 135. 

Hebertos Heuquemoi. 254. 176. 

Helisaodis, nxor Milonis comitis Bari. 88. 61. 

Helisentis, uxor Hogonis de Boloria. 135. 92. 

HeloLi« uxor Pétri Martesche. 264. 183. 

Heloisis vel Haoisis la Baillete. 273. 191. 

Heloysa, filia Herbert! de Gnerohia. 238. 162. 

Henriciis, arohidiaconiis Camotensis. 91. 63. 

Henriciu, archidiaconiis Danensia. 55. 88. 

HenricaB, olericiis, filins Ade de Bardilleriis. 211. 144. 

Henricus de Arroto, armiger. 189. 128. 

Henricos de Bardilleriis, armiger. 300. 216. 

Hemriciis, filins Odonis Bnmel. 72. 48. 

Henrioosy filins Boberti de Bapaomis. 107^ 74. 

Henricos Lenfant, armiger. 291.206. 

Herbelinos de Abbatia. 281. 196. 

Herbertns Callier. 169. 113. 

Herbertns, clericos Johannis Montinhiaoi. 71. 48. 

Herbertns de Gnerohia, miles. 238. 162. -«247. 170. 

Herbertns dictus Galline. 239. 164. 

Herbertns dictns Molendinarins. 166. 111. 

Herbertns, filins Herbert! de Gnerchia. 238. 247. 

Herbertns Fnlco. 137. 93. 

Herembnrgifl, quondam nzor Andrée de Paroi. 176. 120. —209. 142. 

Herenbnrg^s, filia Herbert! de Gnerohia. 238. 162. 

Hermeniardis la Davode. 185. 125. 

Hermeniardis, nzor Nichola! Nafreit, 239. 164. 

Hermesendis, nxor Garini Bnchete. 158. 163. 

Herrions Bmnelli. miles. 186. 126. 

Hersendis Bnrsaria. 65. 44. 

Hersendis de TesYsl. 137. 93. 

Hersendis, relicta Martini molendinarii. 248. 171. 

Hersendis, soror Gamerii de Langeio. 65. 44. 

Hersendis, nzor Symonis Garrel. 101. 70, 
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HeTMDdia, mtor Thome CbeTaliei, 182. 124. 

HorveuH de Dordw. 151. 102, 

HerreoB de BouirilU. 79. 66. 

Herveos de Felgariis, testu. 151. 103. 

HerreuB de Mesio, armifjer. 244.167 —246. 168.— 246.1C9. 

Hervena de Mesio, miles. 244. 1G7 245. 168. —248. 169. 

Herveui, filiufl Ganfridi de Frachonia. 92. 64. — 148. 100. 

Hervens, filius Gervaaîi domini Nori Caatri. 68. 46. 

Herreus RuffuB, testis. 72. 49. — 83, 57. 

H., hQmilie minuter uiajori.s monafiterii. 125, 86, 

HilarioB de Pertes. 160. 108. 

HildeardiB, hzot OdoDÏs Bnmel. 154. 104. 

HodebnrgiB, filiu Hugonis da Mathiioriis. 100. 70. 

Hodebui^is, uxor JoLannis Bogucrel. 142, 97. 

Hodiema, lixor .lolianiiis Crassi. 58.40. — 69.41, —fil. 42, 

Hubert de Seint Avy. 333. 261, 

Hubertufi C^rioli vel Chevrel, miles. 153, 108. — 176, 118. 

HubertuB de fispesonvillo, miles. 207.139. — 262.182 —263 182 

Huedeltofm- 333.251. 

HuotuB dû (ioarviiln. 331. 250. 

Hngo, anniger frater Hervei de Mesio. 244. 167, — 245. 168. — 246, 169. 

Hugo BigotuB, de Saiote-Face. 90. 62. 

Hugo Bisetli. 111.77. 

Hugo Booel, teatia. 81, 66. 

Hngo Camlielliinus. 63,43.-73. 49. 

Hugo, cuiiiemiuB. 75 51 

Hugo Cliaiii^'ellmiufl. 176. 119. 

Hngo Daadibon. 226. 156. 

Hugo de Alneto, testis. 120. 82. 

Hugo de Banonvilla. 110. 76. 

Hugo de Decherello, teatis. 151. 102, 

Hugo de Boloria, raileH. 135. 92. 

Hugo de Castellione, comea Suncti Peuli et Bleeensis. 173 115 — 191 129 

332. 251. 
Hugo de Coto, miles. 172. 116, 
Hugo de Chantemolle, fralor Nevelonis, 233. 169. 

Hugo de Cloia,umisEr.6i:,38.— 76.61. — 103.72. —209.142 —220 161 
Hugo de Connerelo, teetis. Cl, 42. 
Hugo de Esspfstmvilln, tcstis, 6C. 39. 
Hugo de Fay. 317.232. 
Hugi) de Feritato, miles. 166. 106, 
Hiigo de Friaeia. clcricus. 196. 133. 
Hugo de .laleez. 75. 51. 
Hugo de Laneriaco, miles. 176, 117, 
Hugo de Muihucrlis.milea. 100.70. — 160. 101. 
Hngo de Mellnio. 120.87, 

Hngo de Moûtigntaco, miles. 177. 120. — 220. 161. 
Hugo de Petteriz, miles. 211 146. 
Hugo de BiichcTiSlii. 54.38, 
Hugo de Tallepie, niilea. 211, 145. 
Hugo, Jominus Niwi Caatrt. 118.80. 
Hugo, filius GervBsii domini Novi Castri. 68. 46. 
Hugo, filiiie Hngonis de îîasonvilla. 110.76. 
Hngo, filius Pagani de Feritate. 161. lOÎ. 
Hugo Girout, de Cloia. 103. 72. 
Hngo dîclua Lanicr, miles. 254. 175. 
Ilugo Magister, do Chnmarcio, I7C. 119. 
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Hugo, major do X.ogron. 102. 71. 

Hugo, raedicns do Cbamarcio. 106. 76, 

Hngo Oliveri. 63. 37. — 76. 51. — 176. 119. 

Hugo Poganus, mUos. 189. 128. 

Hugo, pater Aniaurici de Tron. IM. 72. 

Hugo QuadrigariuB. 70. 47 75. 62. 

Hugo Kide. 164. 104. 203.137. 

Hngo Tniioon. â2(i. 165. 

Hnrel de Colle. 199. 135. 

HysabelU, nxot Qnillelmi de Orsonvilb. 2SS. 203. 

I 

InDOCeQtinH III, p&pa. 76. 62. ~ 106. 73. 

Isabells, fîlia Archenbandi do Espesunnlla. 265. 184. 

Isabella, filia Errandi Malaterra. 66. 45, 

leabella, filia Johannia Montinhiaci. 71. 48. 

Isabella, filia Ludovici Camballanî. 84. 58. 

laabolla vel ÏBabella , soror comitiH Lodovici. 67. 46. — 74, 60. 

Isabella, eoror Uugonia de Cloia. 66. 39. 

Isabells, oxor Gaufridi Normant. 90. 62. 

Isabells, nxor Ludovici Cambeilani. 84. 68. 

Ivignellni, frater Sancti Aviti ot capellanug, UstiB. 81. 56. 

Ito de Veterî P6nte, miles, filius Marie domine CnrroTille. 147, 100. 



Jaooboa de Orea. 263. 182. 

JacobuB, filins Hugonis de DMonvilla. 110, 76. 

Jakelina, uxor Qanfridi de Frochenis. 92, 65. — 148. 100. 

Jaquelina, filia Qaufridi Normant. 'JO. 62. 

Jaqnelina, relictit Frageri Chatri. 280. 195. 

Jolianiie, vcuïo Symou Soef coualurier. 321.239, 

Joufroy Pichart, clievalier chuteleia de Chateandon. 307. 221. -• 31 

JobortuB de Cloia, mîloH. 175. 117. 

JocelinuB. 19ï>. 135, 

Jocelinos de Oneheibaot. 159. 107. 

Jocelinns de Soncto Avito. 254. 176. — 333. 25t. 

Jodoin de Becbet, escuyer. 326.246. 

Johana, imor Giraldi Dnchoîo 158, 106, — 163. 109. 

Johan de CboBteilIoti, cucuh de Bloîa et eires DavesnaB. 303.218. 

Johau dn Chetoau. 326. 245. 

Johanna, filia AjY:heDbaudi do EBpwniiTÎlla. 265. 184. 

Johaniia, filia comitia Ludovici, ('.7 45. — 74. 60. 

Johanna, filia IJaufridi Nonoant. 30. G2. 

Johanna, filia Odouit^ Boirclli 116. 80. 

Johanna, filia Iladulpbi de Jîouferi. 218. 150, 

Johanna, filia Tioecomitie Gaufridi IV 85.59. 

Johanna Louvreer relicla fiichardi dou Noyer. 295, 210, 

Johanna, mater vicecomitis Gaufridi IV. 85. 59. 

Johann», fulicta Stephani Caillart. 317. 233. —324. 242. 

Johanna, Uïor Boirclli de Bardilleriis, railitia. 800. 216. 

Johanna, uxor Garnerii de Lungeio, 65. 44, 

Johanna, uior Guiilermide Villehennoi. 2Ï1. 189. 

Johanna, nxor Johaniûs Dauielis. 327 24t>. 

Johanna, qzot Johannis do l'arisia. 298. 213. — 323. 241. 

Johanna, nxor Odonie de U»nvaia, 254. 176. 
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Johanna, nxor Philippi le Lonbart. 254. 176. 

Johanna, nxor Stephani Caillart. 250. 173. 

Johannes Aipftensis, miles. 91. 63. 

Johannes Aois. 91 63. 

Johannes Barbitensor. 267. 186. « 

Johannes Bognerel, miles. 142. 97. 

Johannes Bomaiis. 185. 126. 

Johannes Borroi<me, clericns. 176. 120. — 318. 234. 

Johannes Borse, Parisiensis^ testis. 123. 85. 

Johannes Caillart, clericus. 305. 220. — 307. 221. — 308. 223. — 311. 226. — 317. 

232. — 324. 242. —325. 244. 
Johannes Gementarius. 145. 99. — 146. 99; 
Johannes, clericus de Capella, testis. 59. 41. 
Johannes Crassus. 58. 40. — 59. 41. » 60. 41. «- 61. 42. 
Johannes Oastellarius. 267. 186. — 268. 186. 
Johannes Danielis, clericus. 327. 246. 
Johannes de Bordis. 151. 102. 
Johannes de Castro. 296. 210. 
Johannes de Colle. 199. 135. 
Johannes de Colmainvilla. 165. 111. 
Johannes de Gristolio, clericus, testis. 261. 181. 
Johannes de Fonteneto, elemosinarius, testis. 261. 181. 
Johannes de Fossatis. 275. 192. 

Johannes de Friesia, testis. 61. 42. — 108. 75. 

Johannes de Gaudonvilla, miles. 211. 145. 
Johannes de Guillonvilla. 176. 118. 
Johannes de Malo Nido. 176. 118. 

Johannes Dencises, miles. 315. 230. — 333. 251. 

Johannes de Parisia, alutarius. 298. 213. — 323. 241* 

Johannes de Parvo Ponte. 288. 203. 

Johannes de Ponte, miles. 273. 191. 

Johannes de Rubeo Monte. 106. 73. 

Johannes de Tuscha. 309. 224. 

Johannes de Ulmo Sicco. 254. 176. 

Johannes dictns Bauderon, armiger, te3tis. 261. 181. 

Johannes dictus Benne. 317. 232. — 323. 241. 

Johannes dictus Bos, de Villa in Blado. 248. 171. 

Johannes dictus Saradin. 229. 157. 

Johannes dictus Se vin. 292. 207. 

Johannes, dominus Belgenciaci. 62. 43. 

Johannes, dominus Montinhiaci. 71. 48. — 114. 78. 

Johannes, filius Ade de Bardilleriis. 211. 144. 

Johannes, filius Agnetis de Franchaio. 62. 42. 

Johannes, filius Cecilie la Pontele. 243. 167. 

Johannes, filius Gaufridi de Arroto. 142. 97. 

Johannes, filius Guillelmi Blanchecote. 241. 165. 

Johannes, filius Johannis Custellarii. 268. 187. 

Johannes, filius Johannis de Bordis. 151. 102. 

Johannes, filius Nicholai carnificis de Pesoto. 320. 237. 

Johannes, filius Odonis Joslain. 180. 123. 

Johannes, filius Pétri Rigon. 273. 191. 

Johannes, filius Rogerii Boitiere. 249. 172. 

Johannes, filius Stephani Caillart. 298. 213. 

Johannes, frater Galterii de Loivilla. 104. 72. 

Johannes, frater Gaufridi de Alonna. 316. 231. 

Johannes, frater Hugonis de Cloia. 56. 38. 

Johannes Gode, armiger. 313. 228. 
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JohanneB Qùuia, de Porcheronyilla. 160. 108. 

Johanoes Junior, presbiter, procnralor Elsmodne. 319. 236. 

Johannes, major de Guillonvilla, teetia. 94. 65. 

Johannes Mauboigon, preebiter. 319. 286. 

Johannes, mUes, fiHos Henrei de Meeio. lilé. 168. — 245. 169. — 246. 170. 

Johannes Molendinariiu. 176. 119. 

Johannea, nepoe Odonis Poret. 215. 147. 

Johannea Fandorne. 169. 113. 

Johannes Poncet. 169. 113. 

Johannes, preebiter Sancti Pétri de Ferîtate. 270. 188. 

Johannes, procuiator Abbatie l^rronii. 318. 234. 

Johannes Potoys. 226. 155. 

Johannes Rez. 145. 99. — 146. 99. — 199. 135. 

Johannes Vogaerel. 260. 180. 

Johannin vel Johannes Caillari, filins Johannis Caillart. 307. 221. — 308. 223. 

Jolain Sanradn. 177. 120. 

JoUenns, filins Errandi Malaterra. 66. 45. 

Joliana, reUcU Gaofridi de Laneriaoo. 214. 147.^216. 148.— 217. 149.-218.150. 

Jnliana, relicta Simonis Carrelli. 167. 112. 

Jnliana, nxor Anbertî de Villa Vacna. 266. 185. 

Jnliana, nxor Girardi dicti Gandineau. 322. 240. 

Jnliana, uzor Pétri Rigon. 264. 183. » 273. 191. 

K 

Katarina de Montencon. 149. 101. 

Katarina, mater Pétri de Meeio. 246. 170. 

Katharina, filia Ade de Bardilleriis. 211. 144. 

Katharioa, nxor comitis Ludovici. 67. 45. — 74. 50. — 77. 53. — 89. 61. 

Katharina, nxor Garini Morehier. 141. 97. 



Lambertos Callidos, procorator Elemosine. 318. 234. — 324. 243. 

Lambertns dictas Decanns. 204. 138. 

Lambertos dictas le Comte, dericns. 285. 201 . — 292. 207. — 302. 218. 

Landricos Lanierns, testis. 151. 103. 

Laarentia» soror Odonis Branel. 72. 49. 

Laorentins de Ulmo Sicco. 176. 118. 

Lanrentias, persona eoclesie de Castellione. 274. 192. 

Lanrentias, testis. 120. 82. 

L. decanns Aarelianensis. 207. 139. 

Letgardis, nxor Goherii de Laneriaoo. 212. 146. 

LibergiSj nxor Boberti de Marois. 228. 156. 

Ligardisj relicta Boberti dicd Monachi de Esspesnnyilla. 206. 139. 

Liiardis, filia Thome de Richevilla. 295. 209. 

Lnca de Villa Hermoi, testis. 120. 82. 

Lnoe de Villermoy. 276. 193. 

Lacia, nxor Ganfridi Lanier, militis. 254. 176. 

Lnda, nxor Herrid Brunelli, militis. 186. 126. 

Lndovicas Cambellanos. 84. 58. 

LndoYicas, oomes Bleeensis. 53. 37. — 56. 38. — 57. 39. — 60.41. — 61. 42. 

63. 43. — 64. 44. — 66. 45. — 67. 45. — 69. 46. — 70. 47. — 72. 48. — 73. 49. 

74. 50. — 75. 50. — 77. 53. — 89. 22. 
LndoTicas de Saint-Messent, vel Sancti Maxentii. 188, 127. — 189. 127, 
Lndoricasy filins Hogonis Cambellani. 63. 43. — 73. 49. 
Lndovicns VII, rex Francoram. 112. 77. 
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H«h«ias de Harii, tMtia. 61. 42. 

Haqaetna, fntv Achuaeti de Montgeragnct. U.44. 

SUrchOTennlU?, miles. 211. 145. 

Hugarit», comitiBti& RlewDEis. UO.95. 

UaigariU, filia GMifridi Normonl. '90. 62. 

Ha^uite, filia Johaunii M on tin hi ad. 71.48. 

M»rg«riU, fili* Ursioim de Mellaio, 121 82. — 123.84. — 127.88. 

ftUrgariU, soror L'omiiiH Ludovic!. 67. 16. — 74, fiO. 

UargwiU, nxor comitii Tbeob&ldi TI. 128. S8. — 173. 116. 

Us^ariU, nzor Gervisii doinini Non Gaatii. 68. 46. 

UarguiU, nxor Jwwbî de QrM. 263. 162. — 266. 184. 

Ha^arita, nxor (HiiUenni dicti Fromagoe. 312. 227. 

Usrgarita, nxor Lndovici Bancti Uaxentii. 189. 127. 

Margarita, uxor Odoois Itonelli. 116. 88. 

Maria de Bolaire, uxor GuiUennî de Bolaîro, milîda. 188. 127. 

Maria, comitcBsa BteEeDsie, iixor Engonia de CactellioDe. 173. 115. 

Uaria do Egcocblanc, uxor Ganfridi da Arroto, 232, 168. 

Maria de Sivry. 176. 118. 

Maria, liomiEa CurveviUa, 147. 100, 

Maria, 61U Frageri Chatri. 280. 196. 

Maria, Blia Mathe! Boet«l. 82.66, 

Maria, fili» Palmerii. Iil4. 110. 

Maria U CaiUardo, 250. 17-2. 282. 197. — 283. 198. 

M«ria la l'aicronneuso. 327.246. 

Maria, nxor Davidii de Unonvilla. 192.131. 

Maria, nxor Hagonia de BaaaDïilla. 110. 76. 

Maria, uxor Nioholai de Valennis, 189, 127.' 

Maria, nxor Tbeobaldi de CVuce. 291. 206, 

Maria, nxor Tbeobaldi de Foro. 291 20C. 

Maria, vidua Jtugiualdi TesBcelim. 66,46,-76,61. 

Martn dicta de Braciaux. 331. 250. 

Martha, uxor Guillenni Collart. 213. 146. 

Martintu Dastiet, clericua. 291.206. 

Martinuj de Marboeto. 253. 175. 260. 180. 

Martinna do Megaudia. 199.136, 

Martinna Fuber. 81.56. 

Mortiana Moleodinarius. 248, 171. 

Martinna QtiadrigariuH. 142. 97. 

Math», uxor Huberti Caprioli. 163. 103. 

Mathena, cupellanus lleiiricî arcbidiaconi DnnenaÎB, testia. 66. 38, 

Hatheoe, CarnotcDsiB epiacopus. 262. 181. 

Matlieua Daniel, preabiter. 329. 248, 

MatheDa,de MoreeM, teatis, 123.85. 

Mathena de TJlmo. 176. 117. 

Mathena de Villa in Ulado, clericna. 282, 197, — 283. 198. 

Mathena, filioa Frageri Chatri. 280. 196, 

Mathena, filiua Odoois Joskîa. 180. 123, 

Mathena, frater Garnerii de Lungeio. 65. 44. 

Mathena, frater Eoberti canoriici Sancti Andrée. 264. 183. 

Mathena, fnter Robini de Villa in Blado. 290. 206. 

Matheus Fronû. 124. 86. 

Mathena la MeiUe, teetia. 261. 161. 

Mathena le Bat. 266. 177, 

Mathena, pater Agathe Usoria l^herii de Sona. 828. S47. 
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MatheuSy presbiter de Marboe. 82. 66. 

Matheus Roetel. 82. 56. 

Matheus Ronge Quartier?. 316. 231. 

Matheus Tribiariua, alutariat. 329. 248. 

Matheus Villicû 87. 60. 

Mathia, filia Gamerii de Langeio. 65. 44. 

Matildis, filia Hngonis de Mathoeriis. 100. 70. 

Matildis, filia Matheî Roetel. 82. 56. 

Matildis, filia Roberti de Bapaumis. 107. 74. 

Matildis la Rousele. 134. 92. 

Matildis Lavenniere. 267. 186. 

Matildis, soror Galterii de Loivilla. 104. 72. 

MatUdis, uxor Gaufridi de Droi. 1 13. 78. — 114. 78. ^ 115. 79. 

Matildis, uxor Herberti de Guerchia. 238. 162. — 247. 170. 

Matildis, nxor Hugonis majoris de Logron. 102. 71. 

Matildis, uxor Johannis Montinhiaci. 71. 48. 

Matildi», uxor Odonis le Hideus. 264. 183. 

Matildis, uxor Roberti dicti Pichon. 236. 161. —237. 161. 

Matildis, uxor Stephaui de Bonavalle. 227. 156. 

Matildis, uxor Stephani Milét. 282. 197.^283. 198. 

Mauricius, abbas Sancte Marie Magdalene. 78, 53. — 93. 64. — 98. 68. — 99. 68, 

Mauricius Fader. 186. 126. 

Mauricius de Porcheronvilla. 313. 228. 

Mauricius de Turchepot. 109. 75. — 144. 98. 

Mauricius de Sancto Valériane, testîs. 73. 49. 

M. de Gallandia, archidiaconus DunensiB. 279. 195. 

Michael. 329. 248. 

Michael dictus Manggale yel Menjaille. 234. 160. — 287. 202. 

Michael, filius Johannis Cnstellarii. 268. 187. 

Michael, filius Stephani, nepos Theobaldi de Prati. 169. 113. 

Michael Scngheri. 232. 159. 

Michael SengUer. 244. 168. — 284. 199. 

Miles de Espesunyilla, abbas, testis. 56. 39. 

Milesendis, uxor Erraudi Malaterra. 54. 38. — 66. 45. 

Milo Coi£arius, testis. 94. 65. 

Milo, cornes Bari super Secanam, 88. 61. 

N 

N. de Fraise. 321. 239. 

Nevelo de Bossco Ausoudi, miles. 107. 75. 

Nevelo de Chantemelle, armiger. 165. 111. li-. 233. 159. 

Nevelo de la Guirche, miles. 198. 134. 

Nevelo, filius Herberti de Guerchia. 238. 162. 

Nevelo, pater Ursionis de Mellaio. 121. 83. — 127.88. 

N. vel Nicholaus, archidiaconus Dunensis. 179. 121. — 188. 127. — - 189. 127 — 

1%. 133. — 287. 202. 
Nicholaus, camifex de Pesoto. 320. 237. 
Nicholaus de Brueria, testis. 57. 40. 
Nicholaus de Frescoto, canonicus Camotensis. 121.83. — 122.84. — 123.85. — 

127.88.— 156. 106. 
Nicholaus de Sancto Lazare, testis. 73. 49, 
Nicholaus de Valennb. 189. 127. 
Nicholaus, filins Bemaldi de Bullo. 57. 39. 

Nicholaus, filius Odonis Nafreit de Libovilla. 225. 154. ^ 239. 164. 
Nicholaus, frater Stephani de Bonavalle. 227, 156, 
Nicholaus Lanier. 78. 54, 
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Nicholans Malparent, armiger. 240. 164. 
l^RchoUas Mariesche. 264. 183. — 273. 191. 
Nicholaus VindocinenaiB diaconus. 123. 35. 
NiveUo MaroeUi. 109. 75. 

Q 

Odelina. 176. 118. 

Odelina, filia Cedlie le Pontele. 243. 167. 

Odelina, filia Thome de Biohevilla. 295. 209. 

Odelina Lavielle. 254. 176. 

Odelina Louvreer. 295. 210. 

Odelina, relicU Poolini Deloie. 201. 136. 

Odelina, nxor Badalphi dicU le Chapelle. 277. 194. 

Odelina, nxor Boberti GuinefroL 91. 63. 

Odo Becohart, teetis. 61. 42.— 77. 53. 

Odo Borelli, miles, Carie Alani dominas. 58. 40. — 59. 41. — 60. 41. — 61. 42. 

97. 67.— 116. 79.— 138. 94.— 176. 119.— 226. 154.— 252. 174. 
Odo Borrellas, anniger. 226. 155. 

Odo Bfanellas, miles. 56. 39. — 72. 48.— 75. 51.— 96. 67.— 154. 104. 
Odo Barrelli, armiger, 240. 165.— 242. 166. 
Odo Borrellas, pater armigeris. 242. 166. 
Odo de Aroto, armiger, frater Gaofrîdi. 224. 153. 
Odo de Cormereio. 97. 67. 
Odo de Cormereto, testis. 61. 42. 
Odo de Cormeroi, mili s. 176. 118. 
Odo de Laneriaoo, miles. 194. 132. 
Odo de liaovais, genw Gaafridi Lanier militis. 254. 176. 
Odo de Mes. 176. 117. 
Odo de Monpancier, testis. 72. 49.— 83. 57. 
Odo de Prepositara. 199. 135. 
Odo de Primevilla, testis. 94. 65. 
Odo de Tievilla 79.55.-123.85. 
Odo dictas Mansel. 323. 241. 
Odo, filins Bemaldi de Ballo. 57. 39. 
Odo, filias Cecilie la Pontele. 243. 167. 
Odo, filius €kumerii de Langeio. 65. 44. 
Odo, filias Gaafridi Lanier, militis. 254. 176. 
Odo, filias Johannis de Bordis. 151. 102. 
Odo, filias Johannis Montinhiaoi. 71. 48. 
Odo, filias Odonis Borrelli. 116. 80. 
Odo, frater Garoerii de Langeio. 65. 44. 
Odo, frater Hngonis de Cloia. 56. 38. 
Odo Frellon. 72. 49. 
OdoHerloin. 176.118. 
Odo Joslain. 180. 123. 
Odo le Hideas. 264. 183. 
Odo, magister Elemosine. 290. 205.— 301 . 217. 
Odo Nafreit, de Lîbovilla, pater Nicholai. 225. 154. 
Odo Nosardas, testis. 151. 102. 
Odo, pater Gaafridi de Poroheronvilla. 67. 45. 
Odo Petit ViUin. 289. 204. 
Odo Poret. 2^5. 147. 

Ogerias, frater Henrei de Bordis. 151. 102. 
Ogerias le Gainphe. 134. 92. 
Olivenis, filias Pagani de Feritate. 151. 102. 
Osmondas de Tierilla. 75. 51. 
Oodin GÔin. 330. 249. 
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Pag«nu8. 176. 119. 

PàganuB de FeriUte. 151. 102. 

Paganos de Gk>lleto. 235. 160. 

Paganos Trossel vel Trousel, teatis, 56. 39.— 72. 49. 

Psmis Magister. 329. 248. 

Petronilla de Espesonvilla. 263. 182.— 265. 184. 

Petronflla, filia Gaufridi Ncnrmant. 90. 62. 

Petronilla, filia Richard! Harenc. 83. 57. 

Petronilla^ mater Philipe oxoris Richardi Harenc. 8?. 57. 

Petronilla, nxor Angebaldi de Galart 176. 118. 

Petronilla, nxor Herbelini de Abbatia. 281. 196. 

Petronilla» nxor Mathei Rongeqnartier. 316. 231. 

Petronilla, nxor Robert! de Meaio. 86. 60. 

PetniB BlseoluB, 62. 43. 

Petnu Clams. 325. 244. 

Petnis de Ecart, miles. 251. 173. 

Petros de Capella, clericus. 179. 121. — 329. 248. 

Pétms de Chaprces, miles. 278. 194. — 316. 231. 

Petnis de Frigida Terra. 176. 118 — 182. 124. 

Petma de Meeio, miles. 245. 168. — 246. 169. — 284. 199. 

Petma de Toriel. 162. 109. 

Petms de Varenna. 103. 72. 

Petnis de Villerbeton. 53. 37. — 56. 39. _ 57. 40. - 61. 42. . 63. 43. — 66. 45. 

73. 49. — 77. 53. 
Petnis dictns Mnrian. 289. 204. 
Petnis, filins Archenbandi de Espesnnvilla. 265. 184. 
Petnis, filins Bemaldi de Bollo. 57. 39. 
Petnis, filins Errandi Malaterra. 54. 38. — 66. 45. 
Petnis, filins Herbert! de Gnerchia. 238. 162. — 247. 170. 
Petnis, filins Pagan! de Feritate. 151. 102. 
Petms, filins Robert! de Bapanmis. 107, 74. 
Petms Fonçant. 176. 117. 
Petms Herloin. 176. 119. 

Petms Malaterra, frater Pagani de Feritate. 151. 102. 
Petma Ifartesche dictns Bos. 264. 183. — 273. 191. — 290. 205. -. 301. 217. 
Petnis, miles, frater Henrei de Meeio. 244. 168. 
Petnis Prime. 222. 152. 
Petms Rigan. 264. 183. 
Petnis Rigon. 264. 183. — 273. 191. 
Petma Sergant 226. 155. 
Phelippe des Anbaires. 330. 249. 
Philipa^ filia Richardi Harenc. 83. 57. 
Philipa, nxor Richardi Harenc. 83. 57. — 152. 103. 
Philipe, femme de Jocelin de Seint-Ayy. 333. 251. 
Philippa, nxor Ade de BarûiUeriis. 211. 148. 
PhilipQs de Avenis. 167. 112. 
PhiUpns de FroyiUa, anniger. 297. 212. — 314. 229. 
PhOlpos, filins Johannis Crassi. 58. 40. — 59. 41. — 61. 42. 
PhiUpns, fiUns Radnlph! de Bonferi. 218. 150. 
Philipns, filins Robert! de Sancto Leobino. 197. 134. — 198. 134. 
Philipns, fiUns Ursionis de Mellaio. 121. 82. — 123. 85. — 127. 88. 
Philipns, frater comitis Lndorici. 74. 50. 
Philipns VI, rex Franooram. 112. 77. 
PhUippns Bigot. 254. 175. 
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PhflippnB de Albanis. 328. 247. 
PhilippuB de Moysiaco» presbiter. 270. 188. 
PhUippus de Piuians, miles. 121. 82. — 127. 88. 
Philippns de Bonlliesy miles. 211. 145. 
Philippos, filins Agnetis de FraDchaio. 62. 42. 
Philippus Hoadebin, de Bordis. 306. 221. 
Philippns Jabilator, de Aroto. 176. 119. 
Philippns le Lonbart. 254. 176. 
Phylippos Brochait, de Brooea. 72. 49. 
Pichonnus de Andsis. 151. 102. 
Pinaidus. 176. 118. 
Poolinns Deloie. 201. 136. 
Pacelina de Rnpe. 75. 51. — 176. 118. 

B 

Kadulphns de Booferi, miles. 216. 148. — 217. 149. — 218. 150. «- 256. 177. 

Badulphus de Riderait, gêner Herberti de Guerchia. 238. 163. 

Radnlphns dictns la Vielle. 273. 191. 

Badnlphus dictns le Chapelier. 277. 194. 

Radnlphns dictns Vetnle. 248. 171. — 264. 183. — 282. 197. —283. 198. 

Rodulphns, filins Ganfridi Gode. 276. 193. 

Radnlphns Gallinarins. 254. 176. 

Radnlphns le Mintier. 194. 133. — 223. 153. — 224. 153. 

Radnlphns, miles. 202. 137. 

Radnlphns, molendinarins de 'Bretinhi. 96. 67. 

Radnlphns Morel/testls. 128. 85. 

Radnlphns, presbiter, testis. 123. 85. 

Raginaldns. 329. 249. 

Raginaldns Biansdrapians. 81. 56. 

Raginaldns, Camotensis episcopns. 83. 57. — 110. 76. 

Raginaldns Oortesins, testis. 61. 42. 

Raginaldns Grispini, testis. 53. 37. — 57. 40. — 61. 42. 

Ri^naldns de Binais, miles, testis. 123. 85. 

Raginaldns de Gapella, testis. 151. 102. 

Ri^naldns de Fonte. 75. 51.-* 82. 56. 

Raginaldns de Fonte, miles. 176,118.— 208. 141.— 219. -150; 

Raginaldns de MilH vel MiUiaco, testis. 53. 37. _ 57. 40. — 66. 45. — 73. 49. 

Raginaldns vel Reginaldns de Moreevilla, miles. 211. 145. 

Raginaldns deX)rroyilla, miles. 191. 130. 

Raginaldns de Oyreyilla, miles. 212. 145. 

Raginaldns de Sancto Avito. 254. 176. 

Raginaldns de ViUaneio. 157. 106. — 175. 117. 

Raginaldns dictns Chant Tonrteau. 273. 191. 

Raginaldns, filins Gradnlphi, nepos Raginaldi de Fonte, testis. 82. 56. 

Raginaldns Lebreton. 275. 192. 

Raginaldns Paganns, testis. 57. 40. — 59. 41. — 77. 53. 

Ri^aldns, presbiter GnillonYille, testis. 94. 05. 

Raginaldns, presbiter Ororii, testis. 55. 38. 

Raginaldns Ronel. 160. 108. 

Ri^aldns Tescelinns. 66. 45. — 75. 51. 

Raginaldns Veillart. 289. 204. 

Raherins de Peveris. 75. 51. 

Reginaldns Lecort. 178. 121. 

Renant de Seint-Avi. 330. 249. 

Rengns Flerean. 322. 240. 

Rennlphns Pagamenarins, testis. 81. 56. 



«^^ 
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R. gerens vices deceanatos Castriduni. 210. 142. 
Kichardus Harenc, miles. 83. 57. — 152. 103. 
Richardus Harenc, pater Richardi. 152. 103. 
Riohaudis, relicta Odonîs Joelain. 180. 123. 
Robert de Qales. 330. 249. 

Robertos, canonicus Sancti Andrée de Gastrodono. 264. 183. — 273. 191. 
Robertas de Bapaamis, miles. 107. 74. 
Robertas de Bonavalle, testis. 56. 39. — 94. 65. 
Robertus de Chayemeyo, miles. 123. 85. — 211. 145. 
Robertus de Gesili, armiger. 297. 212. — 314. 228. 
Robertus de Larmere, miles. 205. 138. 

Robertus de Mamberolis, nepos Roberti de Mesio. 86. 59. — 89. 61. 
Robertus de Manberolis, miles. 176. 119. ^ 

Robertus de Marois. 228. 156. 

Robertus de Mesio, testis. 53. 37. — 56. 39. — 57, 40. — 66. 45. — 77. 53. — 86. 59. 
— 89.61. 

Robertus de Rnchevilla. 144. 98. 

Robertus de Sancto Leobino, armiger. 197. 134. 

Robertus de Veteri Ponte. 147. 100. 

Robertus de Villa in Blado, clericus. 301.217. 

Robertus de Ville. 226, 155. 

Robertus dictus Monachus, de EsspesmiTilla. 206. 139. 

Robertus dictus Pichon. 236. 161.^237.161. 

Robertuso filius Johannis de Bordis. 151. 102. 

Robertus, frater Achoneti de Montgeraguet. 64. 44. 

Robertus, frater Stephani de Bonavalle. 227. 156. 

Robertus; gêner Hugonis de Mathuerîis. 100. 70. 

Robertus Guinefroi. 91.63. 

Robertus Huelart?. 199. 136. 

Robertus Larchier. 320. 238. 

Robertus Leginplier. 254. 175. 

Robertus Moncel, testis. 55. 38. -^ 176. 119. 

Robertus Morehier, pater Garini Morehîer. 141. 96. 

Robertus Rastel. 70. 47. 

Robertus Ventu, testis. 151. 103. 

Robertus Villici. 87. 60. — 102. 71. — 176. 120. 

Robinus de Cherel. 155. 105. 

Robinus de Desree. 289, 204. 

Robinus de Villa in Blado, clericos. 276. 193. — 290. 205. 

Robinus de VillaU. 159. 107. 

Robinus, filius Ade de Bardilleriis. 211. 144. 

Robinus Quatretestes, testis. 123.85. 

Rocelinus de Memberolis, miles. 176. 118. -«293. 208. 

Roffel. 260. 180. 

Rogerius Bignon, miles. 211. 145. 

Rogerins Boitiere. 249, 172. 

Rogerius, officialis archidiaconatus Dnnensis. 179. 122. 

Rogerius, prier de Ghauveliera, testis. 59. 41. 

Roscelinus Craton, testis. 72. 49. 

Roecelinus de Mamberolis, frater Goherii. 119. 81. — 294. 209. 

Roseta, nxor Bemardi Letanneor. 287. 202. 



Sanctlo Leniet. 276. 193. 

Savericiis. 254. 176. 

SeincellttB^ abbas Pontisleyentii. 79. 54. 
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Btviniu Secibert, 81. 56. 

Seùlin, fîlia Robertl M Bapanmia. 107. 71. 

Simo CsrrellaB. 167 112. 

Bimo Maugeriue. 65. 44. 

Simon de Laocriaco, inilw. S60. 180. 

Stephuu, fiiU Herbert! de Gowchifc 888. 162. 

Stophuiiu Bere. 176. Il8. 

St^huiai Uorduel. 27Ô. 192. 

StapiuDUB Barsariiu, de Goh«ro. 328. 247. 

Stcph&ni» Caiilftrt. 250. 172. Î98. 213. — S17. 232. - 826. 244. 

Stoplutniu, ouunioiu beati Andrée de CMbodono. 268. 187. 

Stephuoi de Alii«io, railea. 230. 157 

Stepluntu de Boecha. toBtiB. 120. 82. 

Slt^hHinB do Bonsvalle. 227. 166. 

Bt4lw>iu de Cm». 176. 118. 

Stephuiiu de Cortermont. clericoB. 292. 207. 

Staphuiiu de Doeto, caDODÎcua AntùiodMi. 292. 207. 

Btapbnns de Eapesuiivilla, anuiger. 262. 181. —263. 182. 

Btephums de Estannll*. 193, 132. 

St^luuiiu de Loriz. 165. 106. 

Stephune de Ueaio. 270. 188. 

StwhkDiu de Ponte, mUee. 284. 160. — 236. 160. — 240. 164. 

Btepbamu de ForcheronvilU. 160. 101. —313. 228. 

Stephuiu de FrimeTill». 319. 236. 

BtephuiD* de ProenTilln. 81. 66. 

Stepluuios de Sancorre. 191 130. 

Stephuoa de Villerbalai. teetis 151.102. 

Stephano*, diacoons Perticanais, testù. 94. 66. 

Btephaniu diotn* Cbenart, armiger. 319. 235. 

Stephuiu dictoe Culetelliiu, clericus. 232. 169. 

Btephuiui dictai Malebiunche. 316. 234. 

BtephaouB, âlioa Gaillermî de Villehermoi. 271. 189. 

Btephuns, fllina Marie, filia Mathei RoeUl. 82. 66. 

Stephuna, fiUu Foeliai Detoîe. 201 136. 

Stephaau, fllios B<d)eiti de Bapanmis. 107 74. 

Staphuni Guenlioii, terti». 69. 41. — 66. 46. — 76. 61. 

Stenhanu Meativier. 324. 243. 

Btephanu Milet, de ViUa in Blado. 282. 197. — 283. 198. 

Stephaniu, nepoa Theobaldi de Prati. 169. 113. 

Bteplianiu Podcidub, teBlie. 161. 103. 

Stepbanna Rotia. 289. 204. 

Btephaana SaWuB, Berviene, teatis. 69. 41. 

Supbenia, presbiter et pereona eooleaie de Caatellione. 274. 192. 

fiymon {>«bbub, teatia. 61.42. 

Symon de PratelliB. 268. 186. 

Sjmoo Gurel, de BonayaUe. 101. 70. - 104. 72. - 266. 186 



Tedio».IIUaM«thelTloetel.82.66 .. 

TeobaMoi yel Tbeobaldm, oanoellanM comitia LudoTici. 63. 37. — Jb. iJ. ■ 

Terrione, oanoallarins comitiBie Katarine. 89. 62. 

TenioM. oanodlariai comilia Theobaldi VI. 117.80. 

l^nnicne de Ootbichet. 226. 166. 

Theobttldiu BeeDDe. 66. 44. 

TliMbaldai Bonnant, teatia. 69. 41 . — 124. 86. 
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TheobaldoB, cancellarius comitis Ludovici. 61. 42. — 66. 45. — 67, 46. — 69. 47.— 

70. 48. - 72. 49. - 73. 5o. - 74. 50. — 75. 52. 
Theobaldus V, cornes Bleseusis. 63. 43. — 73. 49. 75. 51. 
Theobaldus VI. 117. 80. 
Theobaldus, decanus, t^stis. 66. 45. — 70. 47. 
Theobaldus de Cruce. 291. 206. 
Theobaldus de Dangeolo. 101. 70. — 104. 72. 
Theobaldus de Foro. 179. 121. —287. 202. — 291. 206. 
Theobaldus de Guillart, miles. 94. 65. — 95. 66. 
Theobaldus de Leronevilla? 199. 135. 
Theobaldus de Mathueriis. 150. 101. — 163. 109. — 250. 172. — 282. 197. — • 

283. 198. — 293. 208. —294. 209. 
Theobaldus de Prati. 169. 113. 

Theobaldus de Villa in Podio. decanus Dunensiii In Pertico. 300. 216. 
Theobaldus, filius comitis Ludovici. 67. 45. — 74. 50. 
Theobaldus, filius Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 
Theobaldus^ filius Roberti de Bapanmis. 107. 74. 
Theobaldus, filius Theobaldi de Dangeolo. 101. 71. — 104. 72. 
Theobaldus de Couturier. 289. 204. 
Theonaldns Nereit. 288. 203. 
Theobaldus, persona ecclesie de Mamberolis. 55. 38. 

Theobaldus, presbiter de Villa in Podio, decanus Dunensis in Partico. 270. 188. 
Theobaldus Ruffus. 75. 51. 
Thomas Chevalier. 182. 124. 

Thomas de Insnla^ presbiter et persona ecclesie de Ligneriis. 272. 190. 
Thomas de Richevilla. 295. 209. 
Thomas dictus Bos. 290. 205. 
Thomas, Dunensis archidiaconus. 94. 65. 
Thomas Frenbaut. 176. 119. 

Thomas, gerens vices decanatus Bonevallensis. 223. 153. 
Thomas Rabel, testis. 81. 56. — 176. 118. 
Trechelina, relicta Radulphi le Mintier. 174. 116. 
Tyherius vel Thypherius vel Terherius de Sena , prepositos Castriduni. 318. 235. 

— 328. 247. — 329. 249. 

U 

Ursio de Melkio, dominas FractevaUis. 121. 82. — 122. 84. — 123. 85. — 126. 87. 
— 127. 88. — 128. 88. — 130. 89. — 131. 90. — 132. 90. — 183. 124.— 184. 126. 
— 192. 131. 



Varenna, filia Mathei Roetel. 82. 56. 
V. prier Chamarcii. 78. 54. 



w 



Willelmufl de Espesonvilla, clericus. 207. 140. 
WillelmuB de Fonte, capellanus Elemosine, testis. 55. 38. 
Willelmus de Monhervilla, nepos Roberti de Mesio. 86. 60. 
Willelmus, filius Garini de Joi. 111. 77. 
WillelmuB le Lemier. 228. 156. 

X 

Xristiana, uxor Johannis de Bordis. 151. 102. 
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Y 

YsabeUfti eomitissa Caraotensis. 168. 112. 
Ysabelk, fllia Gaillelmi Blanchecote. 241. 165. 
Ysabella, relicta Jocelini de Gueherbaut. 159. 107. 
Yeabella, soror comitis Ludovici. 67. 45. — 74. 50. 
Ysabella, soror Odonis. 290. 205. 
Ysabella, uxor Hagonis Lanier. 254. 176. 
Ysabella, uxor Johannis dicti Saradin. 229. 157. 
Ysabella, uxor Mauricii de Turchepot. 144. 98. 
Ysabella, uxor Pétri de Toriel. 162. 109. 
Ysabella, uxor Radulphi de Bouferi. 217. 149. — 218. 150. 
Ysabella, uxor Radulphi dicti VituH. 248. 171. 
YsabeUis, uxor Kobini de Villata. 159. 107. 

Ysambardus de Sancto Deodato vel Ysambart de Saint-Die, cafitellaaus Castriduni 
et Carnoti. 284. 199. — 287. 201. ^ 302, 218. — 304. 219. 



FIN DE Lk TABLE DES NOMS DE PERSONNES. 
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DKS 



NOMS DE LIEUX CITÉS DANS CE VOLUME. 



PREMIÈRE PARTIE. XII« SIÈCLE 



A 

Âareliauiii. 10. 7. — 21. 10. Orléaiu (Loiret). 

B 

Barum super Secanaïu. 46. 31. Bar-sor-Seine (Aube). 

Bello Fago (nemos de). 17. 12. Le bois de Beaufou, commune de Fontaine -Raoul 
(Loir-et-Cher). 

Bellus Mons. 37. 27. Beaumont-le-Charti£ ou Beaumont-les- Autels (Eure-et-Loir). 

Belveer < nemus de). 28. 22. 

Bonavallis. 11. 2. — 17. 13. —46. 32. Bonneval (Eure-et-Loir). 

Bordœ. 12. 9. Les Bordes, hameau, commune d'Authenil, canton de Cloyes (Eure- 
et-Loir). 

Bretigni (molendinus de). 52. 35. Bretigny, hameau, commune de Dangeau. canton 
de Brou (Eure-et-Loir). 

Brucia. 34. 25. La Brosse , château et hameau , commune de Nottonville , canton 
d*Orgères (Eure-et-Loir). 

G 

(jampus Rotundus. 44. 30. Champrond-én-Perchet ou Ghamprond-en-Gastine, arron- 
dissement de Nogent-le-Rotrou (Eure-et-Loir). 
Camotum. 7. 6. — 23. 19. — 25. 20. — 32. 24. — 39. 28. Chartres (Eurent-Loir). 
Carus Rogus. 12. 9. Corbuchet , ch&teau , commune de Saint-Pellerin , canton dt: 

Cloyes (Eure-et-Loir). 

Castellum Castriduni. 29, 22. La forteresse de Châteaudun , située sur remplace- 
ment actuel du château de Châteaudun. 

Gastrum Reginaldi. 33. 25. Châteaurenaud (Loir-et-Cher). 

Charreium. 39.27. Charray, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 

Coctus Mons. 6. 5. 

Cortermont. 45. 31. Contermont, ferme, commune de Péronville, canton d'Orgcits 

(Eure-et-Loir). 
Curia Alani. 31. 23. Courtalain, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Curvavilla. 44.30. Courville (Eure-et-Loir). 
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D 

DoDa Manu. 35.25. Donnemain-Saiiit-Mamert , canton de Châtcaudun (Eure-et- 
Loir). 

£ 

Estauvilla. 29. 22. Éteauville, hameau, commune de Lutz, canton de Châteaudun. 

F 

Feritas vel FirmiUs VUle Noli. 21. 16. — 40. 28. La Ferté-Villeneuil, canton de 
Cloyes (Sure-et-Loir). 

J 

leroBolima vel Jérusalem. 8. 7. — 35. 26. — 37. 26. — 45. 31 . Jérusalem. 



Launomarius (Beatus). 36. 24. L'abbaye de Saint-Laumer^ à Bide (Loir-et-Cher). 
Logrooum. 52. 35. Logron, canton de Châteaudun Eure-et-Loir). 
Lombardia. 8. 7. Les Lombardies, quartier de la ville de Châteaudun, actuellement 
compris dans les dépendances de THôtel-Dieu. 

ï 

Mons Fortis. 19. 14. Montfort-FAmaury (Seine-et-Oise). 
Mons Duplex. 27. 21. Mondouhleau (Loir-et-Cher). 
Mosteriolum. 37. 26. Mottereau, canton de Brou (Eure-et-Loir). 

N ' 

Novus Bui^gus. 6. 5. Le Bourg-Neuf, ancien faubourg de Châteaudun. 



Porcheronvilla. 26.21. Porcheronville, hameau, commune d*Ozoir-le-Breiiily canton 
de Châteaudun (Eure-et-Loir). 

£ 

Bivus Fontis. 33. 25. La Fonlaine, hameau, commune de Saint-Denis-Ies-Ponts , 
canton de Châteaudun (Eure-et-Loir). 



SancU Crus. 14. 10. — 22. 17. ^ 23. 18. Sainte-Croix, église cathédrale d'Orléans. 

Sanctus Avitos. 47. 32. Saint-Avit , commune de Saint-Denis-les-Ponts , canton de 
Châteaudun. 

SanctuB Georgius (altare). 4. 4. L'autel de Saint- Georges, dans Téglise de la Made- 
leine, à Châteaudun. 

Sanctus Medardus. 37. 27. Saint- Médard, ancienne paroisse de Châteaadon. 

SanctuB Valerianus. 17. 13. L'église Saint -Valérien , à Châteandun. 

Sarmesoles. 43. 29. Sermesoles, hameau maintenant détruis, commune de Mooiiers, 
canton de Voves ( Eure-et-Loir). 

Seno. 15. 11. Sens (Yonne). 

Sohiis. 43. 30. 

Sparno. 19. 14. Épemon, canton de Maintenon (Eure-et-Loir). 

Spe»um villa. 21. 16. Péronville, canton d*Orgéres ( Eoro-et-Loir). 
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Tiron (ttumen). LaTironne, rivière (Eure-et-Loir). 

Tronchetum. 27.21. Les Tronchais , ou la Bezoliére, ferme, commune de Choué 

(Loir-et-Cher). 
Tiiro. 18. 13. —27.21. Tours (Indre-et-Loire). 
Tyro. 18. 13. — 27. 21. Thiron (Eure-et-Loir). 

V 

Vadus Alneti (abbatia). 27. 21. 

Varenna (molendinus do). 31^23. Le moulin de la Varenne, commune de Courta- 

lain, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Vicus Coriariorum. 2. 2. Rue de la Corroierie, à Chartres. 
Villagalli; vel Villagualli. 14. 10. - 21. 15. — 22. 17. — 23. 18. Villequoy, ferme, 

commune de Péronville, canton d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Villeretum. 18. 13. — 45. 31. Villeret, ferme, commune de Péronville, conton d'Or- 

gères f Eure-et-Loir ) . 
Villevoison. 38. 27. Villevoison , ferme , commune de Saint-Cloud , canton de Chft- 

teaudun (Eure-et-Loir). 
Vendocinensis. 41. 28. Vendôme (Loir-et-Cher). 
Vovretum vel Vovroi. 33. 24. — 35. 26. — 47. 32. Le Vouvray, hameau, commune 

de Saint-Denifl-les-Ponts, canton de Châteaudun (Eure-et-Loir). 



SECONDE PARTIE. XII1« SIÈCLE 



A 

Alonna. 296. 211. Allonnes, canton de Voves (Eure-et-Loir). 
Aurelianis. 67. 46. — 69. 46. — 75. 5i. — 112. 78. — 176. 120. Orléans (Loiret). 
Autolium. 106.74. Autheuil, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Auvillier vel Avillier. 299. 215. — 300. 216. Auvilliers, hameau/commune d*Ozoir- 
le-Breuil, canton de Châteaudun (Eure-et-Loir). 

6 

Baatarderia juxta Libovillam. 135. 93. Lîbonville, hameau, commune de dShfttillon, 
canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 

Balgenciacum. 62. 43. Beaugency ( Loiret). 

Beatus Avitus. 81. 56. — 83. 57. Saint- Avit, hameau, commune de Saint-Denis-les- 
Ponts, canton de Châteaudun. 

Bello Fago (nemus de). 75. 51. — 121. 82. — 126. 87. — 133. 91. Le bois de Beau- 
fou, commune de Fontaine-Raoul (Loir-et-Cher). 

Billard (vinea de) apud Sanctum Johannem de Oitena. 202. 137. Nom de terroir à 
Saint- Jean, commune de Châteaudun. 

Binais. 75. 51. Binas, canton d*Ouzouer-le-Marché (Loir-et-Cher). 

Blachia via. 201 .136. Blanche- Voie , terroir de Saint-Jean, commune de Châteaudun. 

Blaudemvilla. 289. 204. Blandainville, canton dlUiers (Eure-et-Loir). 

Blemart (foresta de). 191. 130. Forêt de Blemart, prés Châteaurenaud (Indre-et- 
Loire ). 
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Bleeis. 61.42. — 97.67. Blois (Loir-et-Cher). 

Bonavallis. 88. 61. - 182. 124. ~ 183. 126. — 184. 125.— 190. 129.— 2!1. 145.— 
266. 185. Bonneval (Eure-et-Loir). 

Bordœ. 75. 51. — 244. 167. — 246. 169. —246. 169. — 284 199. Les Bordes, ha- 
meau, commune d*Autheuil, canton de Cloyes (Eure-et-Loir), et près Fontaine- 
Marie (Loir- et Cher). 

Bordetieria apud Aurelianum. 176. 120. 

Borgelattre vel Borjatre vel Boriartre vel Bojastre. 75. 61. — 125. 86. ^ 176. 119. 

— 289.204. Bougeâtre, hameau, commune de Dangean, canton de Brou (Eure- 
et-Loir). 

Bretonia Castriduni. 228.166. Rue de la Breton nerie , à Chftteaudun; aujourd'hui 

disparue. 
Broisia. 176. 118. — 227. 165. Le Brouaze, hameau, commune de Chftteaudun. 
Boschotum. 328. 247. 

Bullevilla. 175. 120. Bullainville, canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Burgum comitis apud Castrumdunum. 221. 162. 
Burgum novum apud Castrumdunum. 130. 90. — 280. 195, 

c 

Campus Gasterius. 176. 119. 

Campus Mégot apud Genesvillam. 159. 107. Génaînville, ferme, commune de Fla- 

cey, canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Campus Sancti Martini. 55. .38. Terroir de Porcheron ville, commune d*Ozoir-le- 

Breuil, canton de Châteaudun. 
Capella Beati Martini. 122. 84. ^ 127. 88. La chapelle de Saint-Martin, jadis située 

dans le palais épiscopal à Chartres. 
Carnotum. 75. 52. - 110. 77. — 122. 84. — 127. 88. — 168. 113. — 187. 127. — 

212. 146. Chartres (Eure-et-Loir). 
Caro Campo (vîneft in). 204. 138. 
Casa. 176. 119. La Chaise, ancien château^ ferme, commune de Thiville, canton de 

Châteaudun. 
Castellum Castriduni. 93. 64. 

Castollio. 309. 224. Châtillon, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Castrum Castriduni. 260. 180. -^ 277. 194. 
Castrumdanum, Cheteaudun, Chasteaudun 53. 37. —54. 38. — 55. 38. — 56. 39.— 

.57. 40. — 63. 43. — 65. 44. — 66. 45. — 69. 46. — 70. 48. — 71. 48. — 72 49. — 

73. 49. — 74. 50. — 75. 51. — 77. 53. — 78. 54. — 84. 58. — 85. 59. — 87. 60.— 

89. 61. — 94. 65. — 95. 66. — 96. 67.-98. 68. — 102. 71. — 103. 72.— 116. 79. 

— 116. 80.— 117. 80. — 130. 90. — 133. 91. — 134. 92. — 140. 96. — 143.98. 

— 170.114. — 173.115. — 174.116.— 178.121.— 179.121.— 180.123.— 
183. 124. — 184. 125. — 186. 126.— 189. 128.— 194. 133.— 198. 136.— 204. 138. 

— 205. 139. — 206. 139. — 212. 146. — 213. 146. — 214. 147. — 216. 148. — 
217. 149. — 218. 150.— 219. 151. — 227. 155—276. 193.— 283. 199.— 293. 208. 

— 302. 218. — 303. 219. — 304. 219. — 307. 221. — 311.226. — 318. 234. — 
321. ?39. 

Castrum Reginaldum. 191. 130. Châteaurenaud (Indre-et-Loire). 

Cetum. 172- 115. Céton, canton du Theil (Orne). 

Chamarcium, Chemars. 78. 64. — 140. 95. — 173. 115. — 330. 249. Chemars, au- 
jourd'hui partie du faubourg de Saint-Jean, à Châteaudun. 

Chanteles. 176. 119. Chautelays, ferme, commune de Conie, canton de Châteaudun 

Chantemelle. 176. 119. Chantemesle, château, commune de Logron, canton de ChtV 
teaudnn. 

Charreium. 145. 99. Charray, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 

Choa. 99. 69. Choue, canton de Mondoubleau (Loir-et-Cher). 

Choignes Lenoveles. 176. 118. 

Cimiterium Sancti Lazari de Castroduno. 296. 211. 

Çloia, 50. 39. — 102, 71. — 103. 72. Cloyes (Eure-et-Loir). 
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Codroi. 186. 126. 

Codroian. 186. 126. 

OolQmbwiQm. 176. 118. — 211. 144. 

Coauiit. 133. 91. Cooiuuit, canUm de Marchenoir (Loir-«l-Clier) 

Omma Tel C<mU. 217. 149.— 218. 150.— 296. 211. U Conie» rinètt v fi«»^-H-Uilr 

et liOirat). 
Connik (Tillicm de). 176. 120. Conie, cmDton de Ckâteeodim. 
Cofbichetiim. 176. 119. Corbachet, diâteau , commime de Saint-Pdleriii > c«bI<4I d« 

Clqyes (Eure-et-Loir). 
Gondreiiini. 243. 167. Lee Condreaiix , château , commune de Marboné > caal<4i d« 

Châteandim. 
GkeqpamTilla rel Greespaîyilla . 109. 76. — 176. 118. OéptinTiUe» Kameaii» ccmmwie 

de CkAteaadon. 
Coneo Asinonmi (râpes in) in cendya prions de Cbamarcio. 210, i43. 
Cnnenn Beati Andrée de Castrodnno. 179. 122. — 287. 202. — 291. 206. 
Cnnenm Sancti Pétri de Castrodnno. 241. 165. 
Cnria Alani, Cortalannm, Ck>rtelannm. 58. 40. — 59. 4t. — 97.67. — 116. 79. -- 

138. 94. - 176. 119. —226. 154. — 242. 166. — 252. 174. Coortalain , canton de 

dfl^es (Enre-et-Loir). 
Cnria Hermundi, Cortermont, Corthermont, Contermont. 206.139. — 261. 180. >- 

262. 181.— 263.182. — 265. 184. Contermont, ferme, commune de Pértmville. 

canton d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Cnryavilla. 108. 75. — 147. 100. Couryille, chef -lieu de canton (Eure-et-Loir). 

D 

Dangeolum. 176. 120. Dangeau, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
Donamanu. 75. 51. — 170. 119. Donnemain -Saint -Mamert, canton de Châteaudun. 
Dunensis. 278. 194. Pays Dunois. 

Duresi. 235. i60. Dheury, hameau, commune de Donnemain-Saiill«lfamert, canton 
de Chftteaudun. 

£ 

Ebora, Evora. 176. 120. — 205. 138. Yèvres, canton de Brou (Eiire-et-Loir). 

Ecçlesia Béate Marie Magdalene. 84. 58.-99. 69. L^église de la Madeleine, à ChA- 
teaudun. 

Ecçlesia Beati Nicholai. 99. 69. — 134. 92. Chapelle de THôtel-Dieu de ChA- 
teaudun. 

Ecçlesia de Castellione. 274. 192. L'église de Chfttillon, canton de Clojes (Eure- 
et-Loir). 

Esscures. 109. 76. — 179. 122.— 287.202. Val des Cures, terroir, commune do 
Châteaudun. 

Esteauvilla. 176. 119. —193. 132. Éteauville, hameau, commune de Lutx, canton 
de Chftteaudun. 



Falperia Castriduni. 232. 159. 

Favellis. 176. 119. Favelles, commune d*Epiedi (Loiret). 

Ferentinum. 76.53, Florence (Italie). 

Feularde. 110. 76. La Felarde, ferme, commnne de PéronTine, canton d'Orgères 

(Eure-et-Loir). 
Firmitas, Finnitas de Villenofl, Fîrmîtas Vîllenolîî, Feritai. 53. 37. — 63. 4». — 

73. 49. - 75.51. —117. 80. — 154. 104. — 176. 1 19. — 195. 133. — 196. 133. — 

203. 137. La Ferté-Villeneuil, canton de Clojes ( Eure-et-Loir) 
Fons Marie, Fonteine Marie, Fontene Marie. 80. 55. — 244. 167. — 245. 169.— 

246. 169.-265. 177.-284. 199.— 307. 222. — 308.223 311.226. Fontaine- 

Marie (Loir-et Cher). 
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Fonteneio, Fronteneio ( vinea de). 70. 47. — 75. 52. 

Fontes. 116. 80.-176. 119. — 226. 164. —262. 174. 

ForeBta. 176. lU*. 

Forraier (foramen). 99. 69. 

Forum Castriduni. 124. 86. — 144. 98.— 192. 131. — 329. 248. 

Fougerie. 176. 121. Fugère? ferme, commune de Châteaudon. 

Frachenis. 92. 64. Frechene, chftteau, commune de Villefrancœur (Loir et-Cher). 

Francalinaria, Franquelineria. 92. 64. — 148. 100. — 176. 119. La Franquelière 

(Loir-et-Cher). 
Frigida Terra. 296. 209. Froideterre, hameau, commune de Thiville, canton de Çiiâ- 

teaudun. , 

Froitval, Froitval, FracUTallîs. 70. 47. — 75. 62. — 93. 124. — 121. 82. — 1231 JJi. 

— 126. 87. - 127. 88. — 131. 90. — 132. 90. Fréteval (Loir-et-Cher). 
Fumum Buelli apud Camotom. 212. 146. Le Four-Boël, à Chartres. 

6 

QeneesTilla. 159. 107. C^ainTille, ferme, commune de Flacey, canton de Sonnerai 
(Eure et-Loir). 

Qoheri de Dangeolo. 240. 164. €k>horT, canton de Brou (Eure-et-Loir). 

Qohervilla. 183. 124. — 184. 126. Gk>urville, hameau, commune de Nea^y-en-Dn- 
nois. canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 

Golarderia. 115. 79. La Croislardière, commune et canton de Droué (Loir-et-C3ier). 

Gnuu-hie. 115. 79. Les Granges, commune et canton de Droué (Loir-et Cher). 

Guexanieria in parochia de Oonant 131. 91. Conan, canton de Marchenoir (Loir-et- 
Cher). 

Gnieheri. 106. 74. Guichery, ferme, commune d*Autheuil, canton de (Jloyes (Eure- 
et-Loir). 

Quillart. 94. 66. -^ 96. 66. — 139 94. — 176. 120. Guillard, ferme, commnne de 
GuillouTille, canton d'Orgèree (Enre-ei-Loir). 

Guillon villa. 157. 106. ~ 175. 117. GuiUonville, canton d'Grgèree (Eure-et-Loir). 

H 

Haia. Hahia, Haia Malatena. 66. 45. -- 75. 51. — 176. 119. La Haie-MaletcfTO, 

fenne, commune d'Écoman ; Loir-et-Cher \ 
Heaumoiit* Fontaine. 176. 119. — 289. 2C4. Heanme-Fontaine, bameam, comiaae da 

BUndainville. canton d'IlHers (Eure-et-Loir). 
Helieria ^ terra de '. 80. 55. 
Herbovilla. 325. 244. HarbouTiUe4a-QueiieTerte « hameau, commune d'Ouir-lft- 

Ur^uil, canton de Chiteaudun. 
Henchon ^|Kirta\ 182 124 La porte Hérisson, à Boaneral v. Enre-et-Loîr). 
Uerlel>attderia apud Oi^ttiduniua. 107, 74. 
Hierv^vvlima» lherv\j».»lima» 67. 45« — 69.47. — 71.48. — 75.50. ^ Tl.fiX 

«alem. 
Htt^linam ; vinea ad \ 70« 47. — 75. 52. 



Jalani. Jalan». 75. 5L - KKkTa. — 17^ 119.— 254.175. JaUaw. cauva ètCki- 

teauduu. 
Jum^u^. 2U, U4. Lt» Jiuueattx» haoMaa» coauaiUDut lie «^altastf , caaloft et CU* 

teaudun. 

l 
La B^t« iVri. la lUat« Oan. ;î;j^ li^ -* :ï:5. IKi. La 6aaaM>nT, 
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L^roise. 176. 118. La Bronaie, hameau» commnne de Châtoandun. 

Lachese. 176. 118. La Chaise^ ancien château^ ferme, commane de Thivillei canton 

de Cliâteaudun. 
La Onimaidiere (vinea que dicitur). 234. 160. 
La Manntiere. 281. 196. Terroir, commune de Chftteaudun. 
Lanneriacum, Laneriacum. 176. 117. — 230.157. Lanneray, canton de Châteaudun . 
Langeium. 65. 44. Langey, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
La Reenville, Laraivilla. 153. 103. — 176 118. Larainville, maison à Chftteaudun. 
La Bouche juxta Dangeolum. 176. 120. 
Lafesmum. 105. 73. Saint-Jean de Latran, à Rome. 
La limhes à Porcheronville. 302. ]{18. Peroheronville, hameau^ commune d'Ozoir- 

le-Bnuil, canton de Châteaudun. 
Lenda. 115. 79. 
Libovilla. 75. 51. — 169. 113. — 188. 127. — 189. 127. — 215, 147. —219. 151.— 

239.164. — 243.167. Libouville, hameau, commune de Chfttillon, canton de 

Cloyes ( Eure-et-Loir ). 
Liconci. 75. 51. — 176. 117. — 190. 129. Liconci (Loiret). 
Lîdum. 152. 103. — 222. 152. Le Loir, rivière. 
Lineria, Ligneriis. Lineriis. 176. 119. — 271. 189. — 272. 190. • 320.237. Li- 

gnières» canton de Morée (Loir-et Cher). 
Logron. 96. 67. — 176. 118. Logron, canton de Chftteaudun. 
Luz. 176. 118. Lutz, canton de Chftteaudun. 

ï 

Magnum Vicum, infra muros Castriduni. 194. 133. — 223. 153. — 253. 175. — 

257. 178. — 258. 179. 
Malabrancheria. 121. 82. — 126. 87. Commune de Fontaine-Raoul (Loir-et-Cher). 
Mallonvilla. 195. 133. 

Mamberolis, Manberolis. 55. 38. — 119. 81. — 176. 118. MembroUes (Loir-et-Cher). 
Mane (parochia de). 249. 172. 
Marboe, Marboi. 82. 56. — 171. 114. — 176. 117. — 187. 127. Marboué, canton de 

Chftteaudun. 
Matueria, Macueria. 283. 199. Massuères, ancien fief, hameau, commune de Dancy, 

canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Megaudin. 199. 135. Migaudin, commune dTèvres, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
Mofflart. Mouflat. 65. 44. — 70. 47. — 75. 52. Mouflart, terroir, commune de Chft- 
teaudun. 
Molaria, Moleria. 101. 70. — 104. 72. — 167. 112. — 171. 114. — 266. 185. La 

Molière, hameau, commune de Saint-Christopho, canton de Chftteaudun. 
Molandina Nova. 176. 119. — 187. 127. Le Moulin- Neuf , hameau, commune de 

Romilly-sur- Aigre, canton de Cloyes (Eureet-Loir). 
Molendinum de Bretinhi, vel Bretigni. 96. 67. — 176. 120. Brétigny, moulin , com- 
mune de Dangeau, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
Molendinum de Chavanz apud FeriUtem. 53. 37. — 63. 43. — 73. 49. ~ 75. 51. — 

176. 119. 
Molendinum de Cholet de Lende. 176. 119. Landes, canton d*Herbault ( Loir et- 

Cher). 
Molendinum de Haton. 176. 119. Moulin Haton, commune de Charray , canton de 

Cloyes (Eure-et-Loir). 
Molendinum de Montemain. 176. 120. Montemain, hameau, commune de Saumeray, 

canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Molendinum de Paupere Sacco, vel Poyreaac, juxta Feritatem. 145. 99. — 146. 99. 

— 176.119. 
Molendinum de Pomeen. 129. 89. Poméan, ferme, commune de Brou (Eure-et- 

Loîr). 
Molendinum de Varenna. 97. 67. — 138. ?^ — 176. H8. — 226. 164. — 242. 166-— 
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252. 174. La Varenne, moulin, commune de Courtalain , canton de Cloyee ( Eure- 

et-Loîr). 
Molendinum Envau vel Danvau apud Feritatem. 154.104. — 203. 137. — 297. 212. 

— 314. 229. Le Moulin Dauveau^ commune de La Ferté-Villciieuil, canton de 

Cloyes ( Eure et-Loir ). 
Molendinum Estorvel de Boreeio. 86. 60. Boursay, canton de Droué (Loir-et-Cher). 
Molendinum Hervei. 151. 102. 
Molendinum Lidi. 176. 119. 
Molendinum Mesandum. 125. 86. 
Molendinum Novum inter Fontes et Ouriam Alani. 116. 80. — 176. 119.— 252. 174. 

Le Grand-Moulin, commune de Courtalain, conton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Molendinum Vaar. Molin au Vaer. 315. 230. — 333. 251. 
Molendinum Villicarii. 176. 119. 
Molendinum Villici. 256. 177. 
Monborrus. 80. 55. Montbarry, hameau, aujourd'hui détruit, commune de Saînt- 

Denis-les-Ponts, canton de Châteaudun. 
Mons Duplex. 143.98. Montdoubleau (Loir-et-Cher). 
Monsinevilla 176. 119. 
Monte Canini (terra de). 156. 105. 
Mons Rehardi. 176. 120. 
Montigniacum , Montinhiacum , Montigeniacum. 71. 48. — 103. 72. — 177. 120. — 

220. 151. Montigny-le-Oannelon, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Montrionis (vinee de). 286. 201. 
Moreheria. 141. 97. Morée, chef-lieu de canton (Loir-et-Cher), ou Moriers, canton 

de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Morraine villa. 176. 118. Merenneville , hameau, commune d'Ozoir-le-Breuil , canton 

de Châteaudun. 
Mortaigne. 137.93. Mortagne (Orne). 

N 

Nemus Borrelli. 121. 82. — 126. 87. Bois-Bourreau , terroir, commune de Fontaine- 
Raoul (Loir-et-Cher). 

Nemus Bordarum. 75. 51. — 244. 167. - 245. 169. Le bois des Bordes. Les Bordes, 
hameau, commune d'Autheuil, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 

Nemus de Bello-Visu inter Bardas et Fontem-Marie. 284. 199. Le Bois de Beau- 
voir, entre les Bordes et Fontaine* Marie , commune de Douy, canton de Cloyes 
(Eure-et Loir). 

Nemus Sancti Pétri in parroohia Goheri de Dangeolo. 240. 164. Gohory, canton de 
Brou (Eure-et-Loir). 

Nedius Villici. 115. 79. Bois- Auvée^ hameau, commune de Langey, canton de Cloyes 
(Eure-et-Loir). 

Nicholai (altare Beati). 95. 66. L'autel dédié à saint Nicolas , danp la chapelle de 
l'Hôtel-Dieu de Châteaudun. 

NivQvilla. 176. 118. Nivouville, hameau, commune de Châteaudun. 

Noeretum. 75. 51. Nozay, hameau, commune de Thiville, canton de Châteaudun. 

Novum Castrum. 68. 46. — 118. 81. Châteauneuf^ arrondissement de Dreux (Eure- 
et-Loir). 

Nuefviz. 83. 57. Neuvy-en-Dunois, canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 



Olaivilla. 176. 119. Ollainville, commune de Villamblain (Loiret). 

Ormevilla. 327. 246 Ormeville, hameau, commune de Baudreville, canton de Jan- 
viile (Eure-et-Loir). 

Ororium Doain, vel Decani. 176. 120. — 209. 142. Ozoir- le -Doyen (Loir-et- 
Cher). 
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Orarimn le BrM. 160. 101.— 158. 106.— 163. 109. Osoir-le-Brenil, eant<m de Châ- 
tesodim. 

P 

TmàMoam. 112.78. Pany (Seine). 
Fteioeria apiid Castridannm. 87. 60. 

Pellipem Ctatridiui. 270. 188. 

Pertee in pinochi» Castellîone. 68. 40. — 59. 41. — 60. 41. — 61. 42. — 76. 61. — 

243. 167. — 309. 224. Chfttillon, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Pesdheohat, Pochechat mnea de). 79 65. - 251. 173. 
PeerainTilla, Espezonviila. 206. 139.-316.231. PéronYille,cantond*Orgère8(Eiire« 

et*Loir). 
Planche ^idi Tonnellarioram. 99. 69. Le gué aox Tonneliers, commune de Cboue 

(Loir-et-Cher). 

Pdletnm in Pertico. 176. 118. Le Poislay-an-Perohe, canton de Droné (Lolr-et- 

CherV 
Pontes. 197. 134. — 198. 134. — 238. 163. — 247. 170. Ponta , hamean , commune 

de Saint Denis-lès-Ponts, canton de Châteaudun. 
PorcheronvilU. 55. 38. — 67. 46. — 75. 51. — 110. 76 — 160. 108. — 161. 108. — 

176. 117. — 208. 141. — 236. 161.— 237. 162.— 259. 179.— 285. 200.— 292. 207. 

— 298 213. — 302.218. — 312.227. — 313. 228. — 317.232 — 323.241.— 

324. 243. — 325. 244. Porcheronville, hameau, commune d'Ozoirle-Breuil, canton 

de Chftteaudun. 
Porta CamotenaiB. 201. 13€« La porte Chartraine, à Chftteaudun, aujourd*Dui dé- 

tmite. 
Prahelei. 176. 120. 
Pratum de Flotel. 86. 60. 
Primevîlla, Primavilla. 82. 56. — 176. 117. — 208. 141. — 319. 236. Pmneville, 

ancien chftteau, ferme, commune de Marboué, canton de Chftteaudun. 
Proenvîlla (vinea de). 109. 76. 
Pnteum (vinea ad). 70. 47. 
Pjmarderia. 113. 78, La Pinardière? vers Droué (Loir-et-Cher). 

Q 

Quercus de Tripode. 121. 82. — 126. 87 vers Beaufou, commune de Fontaine- 
Raoul ( Loir-et-Cher). 

E 

Rengi. 176. 119. — 240. 164. 

Romiliacum super Engrain, Romcvilla. 176. 120. Bomilly-Bur- Aigre , canton de 

Cloyes (Eure-et-Loir). 
Rougenoil. 176. 117. 

Rouserein. Rouseren ( vinea de). 66. 45. — 75. 51. 
Roycefort, Rupis Fortis. 304. 220. •— 334. 252. Rochefort, hameau, commune de 

Jallans, canton de Cùftteaudun. 

s 

Sanctus Albinus juxta Castrumdunum. 254. 175. Saint-Aubin. 

Sanctus Avitus, abbatia. 250. 172. L'abbaye de Saint- Avit, aujourd'hui hameau, 

commune de Saiut^Denis-lès-Ponts, canton de Chftteaudun. 
Sanctus Cauraunus Carnotensis. 187. 127. Saint-Chéron-lès-Chartres, canton nord de 

Chartres (Eure-et-Loir). 
Sanctus Egidius de Colle. 133. 91. — 296. 211. Saint-Gilles , chftteau , commune de 

Chftteaudun. 
Sanctus Evurtius. 75. 52. Sainte-Euverte , à Orléans (Loiret). 
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Sanctos Johannes de Chatena. 202. 137. Saint- Jean de la Chaine, fanboorg de Châ- 

teaudun. 
SaDctus Lazarus. 120. 81. Saint-Lazare, ancienne léproserie, anjoardliai Les Récol- 
lets, commune de Saint-Denis- lès-Ponts, canton de Châteaudun. 
Sanctns Martinus de Marboeto. 319. 235. Saint-Martin, hameau, commnne de Mar- 

boue, canton de Châteaudun. 
Sanctus Medardus. 178. 121. baint-Médard , ancienne église de Châteaudun, placée 

sous les murs du château. 
Sanctus Pctrus de Marboeto. 319.235. L'église Saint-Pierre de Marboué, canton de 

Châteaudun. 
Sanctus Vincentius de Nemore. 68. 46. Saint- Vincent aux Bois , ancienne abbaye , 

hameau, commune de Saint-Maizme, canton de Châteanneuf (Eure-et-Loir). 
Sarmesoles. 75.51. 
Sauliievre. 250. 172. Saulièyre, terroir, commune de La Chapelle-du- Noyer, canton 

de Châteaudun. 
Selomes. 176. 119. Selommes, chef -lien de canton (Loir-et-Cher). 
Sivriacum. 149. 101. Civry, canton de Châteaudun. 



Telloi. 200. 135. Teillay, ferme, commune d'Autheuil, canton de Cloyes (Eure-et- 
Loir). 

Teneria Castriduni. 185. 126. — 288. 203. 

Terra Nîgra. 176. 118. Terrenoire, ferme, commune de La Chapelle-du-Noyer, can- 
ton de Châteaudun. 

Terras dulces (vinea ad). 70. 47. — 75. 52. 

Toriel, Toriau. 72 49. — 75. 51. — 176. 118. Thoreau, château et ferme, commnne 
de Saint- Denis-lés- Ponts, canton de Châteaudun. 

Tronchetis (terra de). 75. 51. — 99. 69. Les Tronchais, commune de Choue (Loir- 
et-Cher). 

Tronchetum. 180. 123. Le Tronchet, hameau, commune de Lanneray ou commune 
de Marboué, canton de Châteaudun. 

Tusca Briderii. 176. 117. Touchebredier, château et ferme, commune de La Chapelle- 
du-Noyer, canton de Châteaudun. 

u 

Clmo îuxta Brocea. 176. 118. La Brosse, château, commune de Nottonville, canton 

d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Ursella. 62. 42. 
Ursonvilla. 176. 118. Orsonville, hameau, commune de Doonemain-Saint-Mamert^ 

canton de Châteaudun. 



Valeria super Coniam. 217. 149. — 218. 150. Valliéres, hameau, communes de Ci- 
vry et de Nottonville, cantons de Châteaudun et d'Orgères (Eure-et-Loir). 

VallisRyoli. 176.118. 

Vallum Sancii Aniani. 152. 103. — 267. 186. Le Val Saint-Aignan, quartier de la 
ville de Châteaudun. 

Veves. G4. 44. Veuves, canton d'Herbault (Loir-et-Cher). 

Vicenis. 191. 131. Vincennes (Seine). 

Viens Béate Marie Magdalene. 296.211. 

Viens de Esseures. 79. 55. 

Villa Amdree. 176. 119. Villandry? hameau, commune de Villampuy, canton de Châ- 
teaudun. 

VUla Episcopi, Villevesque, VUlevesquez. 62. 43. — 76. 61. — 78. 54. — 83. 67.— 
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100. 70. - 111. 77. — 211. 143. — 213. 146. — 260. 172. — 299. 215. —300. 216. 

— 322.240. 

Villa Escharbot. 269. 188. Écharbault, ferme , commune de Lanneray, canton de 

Châteaudun. 
Villagalli. 207. 139. Villequoy, ferme ^ commune de Péronville, canton d'Orgères 

(Eure-et- Loire). 
Vflla in Blado, Villenblini, ViUenblainh. 75. 51.— 176. 117.— 215. 146.— 248. 171. 

— 260. 172. — 264. 183. — 273. 191. — 282. 197. — 283. 198. — 290. 206.— 
293. 208. — 294. 209. — 310. 226. Villamblain, canton de Patoy (Loiret). 

Villa in Podio 75. 51. Villampuy, canton de Châteaudun. 

Villa Lupi 76. 51. — 176. 118. Villeloup, hameau, commune d*Ozoîr-le-Breuil, 

canton de Châteaudun. 
Villavesson, Villecoison. 76. 51. — 176. 117. Villevoison, ferme, commune de Saint- 

Gloud, canton de Châteaudun. 
Villebeton. 176. 119. Villebeton, hameau, commune du Mée, canton de Cloyes (Eure- 
et-Loir). 
Vmeretum, Villeret, Villaret. 76. 51. —296. 210.-316. 231.-326. 245. Villeray, 

ferme, commune de Bazoches-en-Dunois, canton d*Orgères (Eure-et-Loir). 
Villetronum. 176. 118. Villetron, ancien fief, hameau, commune de Civry, canton 

de Châteaudun. 
Villorset. 248. 171. ? vers Villamblain, canton de Patay (Loiret). 
Villouseir. 176. 120. Villouzier, ancien fief, hameau, commime de Lutz, canton de 

Châteaudun. 
Vindocinensis. 136.93. Vendôme (Loir-et-Cher). 
Vovretum, Vovroi. 67. 39. — 76. 62. — 77. 63. — 81. 66. — 176. 118. Vouvray, 

hameau, commune de Saint-Donis-les-Ponts, canton de Châteaudun. 



Ysiacum, Ysi. 170. 114. — 176. 120. — 206. 138. Tssay, ancien fief, hameau, com 
mune dTèTres, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
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